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SEE 
PRÉAMBULE - : 

La Société des Anciens Textes francais ayant 
décidé de publier une reproduction phototypique de 
l'Apocalypse français, n° 403 de la Bibliothèque 
nationale, l'éditeur, mon confrére et ami, M. Paul 
Meyer, a bien voulu me proposer de joindre à son 
travail les notes que j'avais recueillies sur ce pré- 
cieux volume et sur différents manuscrits auxquels 
il est apparenté de trés prés. En répondant à 
l'appel qui m'était fait, je n'ai pas eu la prétention 
d'expliquer comment l'illustration de l'Apocalypse 
a été comprise au moyen áge dans les différents 
pays de la chrétienté. Je veux simplement étudier 
un groupe de manuscrits se rattachant tous à ün 
type commun, bien déterminé, qui a dü étre arrété 
en Angleterre ou dans le nord de: la. France au 


a 
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xii* siècle et qui a servi longtemps de modèle, non 
seulement aux enlumineurs de manuscrits, 1 mais 
encore aux tapissiers et aux graveurs de livres 
xylographiques. 

La série de peintures dont il s’agit, comporte, 
quand elle est bien complète, 93 ou même 96 ta- 
bleaux, y compris ceux qui ont pour sujet différents 
épisodes de la légende de saint Jean. Les manus- 
crits qui nous ont transmis ces tableaux sont en 
nombre trés considérable : j'en ai pu particuliére- . 
ment-étudier seizé, qui se répartissent en deux 
familles trés faciles à distinguer. L'énumération 
suivante sera complétée par les notices qui vien- 
dront aprés une liste où seront indiqués synopti- 
quement les sujets représentés dans les seize ma- 
nuscrits. 

A la première famille appérirétineue les quátre 
manuscrits suivants : 


ὭΣ Bibliothèque nationale, manuscrit français 403, don 
gine anglo-normande, remontant au commencement du 
xir siècle et ayant fait partie de la librairie du Louvre sous 
le règne de Charles V. C'est celui dont la Société des 
Anciens Textes publie aujourd'hui la reproduction. 

2* Bibliothèque bodléienne. à. Oxford, Bodley, D. 4. 17, 
probablement d’origine anglaise et. de la première moitié 
du xur siècle. Un fac-simile lithographique et colorié en a 
été exécuté, sous la direction du Rév. H. O. Coxe, E le 
erts vod Ctab; en 1876 *.- 


ἃ. T he Apocalypse of 5. John divine, represented by figures 
reproduced in fac simile from a ms. in the Bodleian library. Prin- 
ted for the Roxburghe Club. London, 1876. In-4, xxvm p. et 
23 planches imprimées au recto et au verso. 
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—8e Bibliothèque de M. le vicomte Blin de Bourdon, qui 
m'a très obligeamment et à plusieurs reprises communiqué 
son manuscrit, La partie de ce volume qui contient les pein- 
tures de l'Apocalypse, offre la plus grande analogie avec le 
manuscrit d'Oxford. Il a proper la même origine et 
date de la méme époque. 

“45 Bibliotheque du comte de Crawford, Haigh Hall, à 
Wigan. Manuscrit du ‘xtv* siècle, qui ἃ jadis appartenu 
à Van Hulthém, puis à Firmin Didot': M. le comte de 
Crawford a bien voulu le mettre à ma disposition, et il en 
existe une: description détaillée dans le petit volume de 
M: Didot intitulé: Des Apocalypses pem. manuscrites et 
ie m ten itn x x 79 P- jm » 
ambloV 8 ΒΠΟ ΕΠ »i 


“La Mice ést Fe οι par une s 
mem quantité de manuscrits. Ceux dont j'ai pu 


entrer le dépouillement, dans les pages qui 


vont suivre sont au nombre de guae»: 

"de Bibliotheque. de Cani. n° iri Moreno de la fin 
du xur siècle, contenant 78 peintures. . 

6° Bibliothèque de Metz, no 38 du. fonds Salis. Pede 
du xme siècle; présentant plusieurs lacunes, et dont le 
nombre des peintures est aujourd'hui réduit à 66. Je me 
suis procuré de bonnes épreunen, phorogrepbiques de ces 
66 peintures. . 

.7* Bibliothèque inconnue. ut annoncé comme 
datant du xive siècle dans. le catalogue d’une vente faite à 
Paris, en 1879, par les frères Schlesinger. Le catalogue de 
cette vente indique le sujet des 85 peintures dont le volume 
est orné. C'est ce qui m'a permis de reconnaitre que c'est 
un exemplaire de la seconde famille *. 


1. N° 12 de la vente Didot faite en 1879. 
2. Catalogue d'une importante collection de livres et de manus- 
crits précieux, provenant en grande partie de la bibliothèque de 
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8° Bibliothèque, du séminaire de Namur. Volume de 
45 feuillets, contenant 85 tableaux, exécuté dans le nord 
de la France vers le commencement du xive siècle. I] m'a 
été envoyé gracieusement en communication au mois de 
mai 1900. "sf ion LU yr [1924218071 
9° Musée britannique, manuscrit. additionnel. ne 35166. 
Exemplaire exécuté au xirre siècle, dont iJ ne subsiste plus 
que 38 feuillets. M. George F. Warner a bien voulu dresser 
à mon intention la liste.des 76 peintures qu'il renferme. - 
10° Bibliothèque du collège d'Eton, ms. 177, exécuté. en 
Angleterre au σατο siècle. La table des 96 peintures de ce ma- 
nuscrit a été donnée par M..Montague Rhodes James, p. 104- 
108 de son Catalogue des manuscrits-du collège d'Eton. : + 
11° Bibliothèque nationale, manuscrit latin 688. Volume 
qui semble avoir été écrit en Espagne, vers le milieu du 
XIVe siècle et qui contient 9o tableaux. . ΤΣ Ta 
12? Bibliothéque nationale, manuscrit latin 14410, venu de 
l'abbaye de Saint-Victor. Il pont dater du milieu du : xive siè- 
cle et renferme 83 tableaux. ! 
13° Musée britannique, manuscrit additionnel no 17333. 
Volume exécuté en France au commencement du xive siècle. 
Suivant le témoignage de M. G.-F. Warner, qui a comparé 
les 83 peintures de ce manuscrit avec les peintures du 
manuscrit de Metz, il y a une grande ἀβαιορῖε. entre ces 
deux exemplaires. 
14° Musée Condé à Chantilly, ms. 1378. Volume d'origine 
française, de la première moitié du xve siècle, 84 peintures. 
r5» Bibliothèque de M. le docteur Rey, à Larçay dans le 
département d'Indre-et-Loire. En 1895, jai pu, gráce à 
l'obligeance du vénérable M. Rey, examiner ce manuscrit, 
qui renferme 67 tableaüx se rapportant à des scénes de 
l'Apocalypse, et qui pourrait bien avoir été exécuté au com- 
mencement du xiv? siècle par une main italienne. 


M. le comte de N...., dont la vente aura lieu le 7 avril 1879. Paris, 
Schlesinger, 1879. In-8*. La description de l'Apocalypse re 
les pages 493-504 du Catalogue. 
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τ 16* Bibliothèque de M. Henry Yates Thompson à Londres. 
Ce manuscrit qui a passé, mais indüment, pour avoir fait 
partie de la bibliothèque de Manzoni, m'a paru d'origine 
française ; on m'assure cependant que sir Edouard Maunde 
Thompson lui attribue une origine anglaise. Il peut dater de 
la fin du xme siècle. Il contient 153 tableaux, dont la moitié 
seulement se rattache d’une façon immédiate au texte de 


Wen. 


3b 


On trouvera un peu plus loin des renseignements 
circonstanciés sur ces différents manuscrits; mais, 
avant tout, il est nécessaire de dresser la liste des 
tableaux entrés dans l'illustration de l'Apocalypse 
que nous voulons étudier, en indiquant la place 
que ces tableaux occupent dans chacun des seize 
manuscrits ci-dessus énumérés. 

Comme ces tableaux se retrouvent à peu préó 
dans le méme ordre sur la Tapisserie de la cathé- 
drale: d'Angers, j'ai ouvert une colonne spéciale 
pour y marquer la place assignée à chaque. sujet 
par les auteurs de la célébre Tapisserie. Je n'ai pu 
admirer moi-méme ce merveilleux produit de l'in- 
dustrie française du xiv? et du xv* siècle; j'en ai vu 
seulement les quatre panneaux ' qui ont été en- 
voyés à Paris en 1900 pour figurer à l'Exposition 
rétrospective; mais j'ai toute confiance dans les 
descriptions.que nous en devons à M. Guiffrey ^, 


' 1. Ce sont lés panneaux 6, 7, 80 et 81, qui correspondent aux 
planches 6, 7, 71 et 72 de l'ouvrage de M. de Joannis. 

3. Dans son Histoire de la tapisserie (grand in-8"), parue en 
1886, chez Mame, et dans l'Histoire générale de la tapisserie (in- 
fol.) qu'il a publiée en collaboration avec M. Müntz. ^ 
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à M. L. de Farcy! εἰ ἃ M. Joseph Denais *; avant 
tout, je me suis laissé guider par les dessins de 
M. de Joannis *. 

Lés numéros inscrits dans l'avant dernière co- 
lonne du tableau indiquent les panneaux de la 
Tapisserie, tels qu'ils sont cotés dans les descrip- 
tions de M. de Farcy etde M. Denais. J'ai ajouté 
dans la colonne voisine le renvoi aux ione de 
l'ouvrage de M. de Joannis. À 

A l'aide de la liste qui suit, il sera facile de com- 
prendre le programme que les artistes ont eu à 
remplir. En téte de l'oeuvre se placent huit tableaux 
empruntés à la légende de saint Jean l'évangéliste 
telle qu'on peut la lire dans le pseudo-Abdias. C'est 
en quelque sorte, la préface d'une série d'environ 
82 peintures qui représentent, en suivant l'ordre 
de l'Apocalypse, les principales scénes du récit de 
l'Apótre. Il y a seulement deux tableaux, relatifs à 
l'antéchrist, auxquels ne correspond aucun verset 
de l'Apocalypse; j'aurai l'occasion d'en . dire 
quelques mots en décrivant. le ms. 403 de la 
Bibliothèque nationale. L'ouvrage se termine par 
cinq ou six tableaux inspirés, comme ceux du com- 
mencement, par la légende de saint Jean. - 


1. Histoire et description des Tapisseries de la cathédrale d'An- 
gers. Lille, Desclée, sans date. In-4, 80 p. avec planches. 

2. Monógraphie de la cathédrale d'Angers (Paris, 1899, in-8), 
p. 315-354. 

3. Les Tapisseries de l'Apocalypse de la cathédrale. Tet 
dites Tapisseries du roi René, réduites au dixième et reproduites 
au trait avec texte explicatif. Angers et Paris, 1864. In-folio. :: : 
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_ Comme les fidèles qui feuilletaient ou auxquels 
on montrait ces livres d'images auraient pu éprou- 
ver quelque embarras à se rendre compte du sujet 
des tableaux, les peintres ont dû ménager dans les 
cadres qu'ils avaient à remplir des espaces destinés 
à recevoir des légendes plus ou moins longues. 
Ces légendes consistent en citations à peu prés 
textuelles de l'Apocalypse et en explications mys- 
tiques des scénes représentées. 

Il m'a paru indispensable de mettre sous les yeux 
du lecteur le texte. méme de ces légendes, sans 
lequel les tableaux sont parfois difficiles à com- 
prendre, et, comme ce texte fait défaut dans le 
manuscrit que la Société des Anciens Textes a fait 
reproduire, j'ai dû l'ajouter au bas des pages sui- 
vantes, au dessous de l'indication des sujets et du 
renvoi aux pages des manuscrits. J'ai adopté le 
texte du manuscrit de la Bodléienne, le plus facile 
à consulter, grâce à la reproduction du Roxbur- 
ghe club: il est d’ailleurs, sauf de très rares excep- 
tions, rigoureusement conforme à celui des manus- 
crits du vicomte Blin de Bourdon et du comte de 
Crawford. J'ai toutefois pu rectifier quelques pas- 
sages des légendes, à l'aide du manuscrit de 
M. Blin de Bourdon, que j'avais sous les yeux en 
corrigeant les épreuves. 

. Au texte des légendes j'ai ajouté quelques détails 
sur les différences que nous offre la représentation 
de plusieurs scénes de l'Apocalypse dans mS o 
manuscrits des deux familles. 

Il suffira de jeter les yeux sur la liste qui suit 
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pour voir combien est justifiée la division des ma- 
nuscrits en deux familles. Ainsi, telle scène est 
l'objet d'un seul tableau dans les manuscrits d'une 
famille, tandis que la méme scène a fourni la 
matiére de tableaux multiples aux manuscrits de 
l'autre famille; en plus d'un endroit, les manuscrits 
d'une famille n'ont point tenu compte de certaines 
scénes qui sont figurées dans les manuscrits de 
l'autre. 

Un des traits les plus caractéristiques, c'ést qu'on 
ne trouve dans les manuscrits de la seconde famille 
ni les tableaux relatifs à l'antéchrist ', ni ceux dont 
le sujet a été emprunté à la légende de saint Jean 
et qui servent d'introduction et de conclusion aux 
Figures de l'Apocalypse dans les quatre manuscrits 
de la premiére famille *. , 

"Les manuscrits de la proie famille ren- 
ferment encore un sujet qui n'a pas été traité dans 
ceux de la seconde : la défaite du dragon et la pro- 
clamation du régne de Dieu. Cette double scène, 
décrite aux versets 8-12 du chapitre xii de l'Apoca- 


1. Nos 34 et 35 de la liste des sujets qui va suivre. 

2. Il faut toutefois remarquer la présence de plusieurs morceaux 
de la série initiale dans quatre manuscrits de la. seconde famille, 
Il y en a un dans le manuscrit vendu en 1879, un dans le manu- 
scrit latin 688 de la Bibliothéque nationale, trois dans le ma- 
nuscrit additionnel 35166 du Musée britannique et six dans le 
manuscrit du collége d'Eton. L'avant-dernier de ces manuscrits 
renferme aussi cinq tableaux de la série finale des scènes, de la 
vie de saint Jean. Les cinq derniéres pages du ms. 688 de la 
Bibliothéque nationale sont aussi consacrées aux mêmes sujets! 
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lypse, fait l’objet d’un tableau dans le manuscrit de 
Charles V (fol. 20 v*); de deux dans le manuscrit de 
la Bodléienne (fol. 11), dans le manuscrit du 
vicomte Blin de Bourdon (fol. 34)et dans le manus- 
crit du comte de Crawford (peintures 41 et 42). 

— C'est surtout en comparant les détails des ta- 
bleaux qu'on saisit les différences caractéristiques. 
Aux exemples qui en sont donnés dans les notes 
jointes à la liste générale des sujets représentés, 
j'aurai l'occasion d'en ajouter encore plusieurs, 
quand j'essaierai, à la fin de ce mémoire, d'établir 
l'origine des tableaux de la Tapisserie d'Angers. 

Il faut aussi appeler l'attention sur une diffé- 
rence bien facile à saisir : le théologien qui a tracé 
le programme de l'illustration de l'Apocalypse que 
nous étudions, avait simplement en vue la compo- 
sition d'un livre d'images; les tableaux ne devaient 
pas étre accompagnés de commentaires, et le texte 
explicatif devait se réduire à des légendes, plus ou 
moins longues, placées dans l'intérieur méme des 
cadres sur des banderoles ou des cartouches, dont 
le peintre chargé du travail avait à réserver la 
place. C'est ainsi que se présentent (ou du moins 
que devaient se présenter à l'origine) les manu- 
scrits de la premiére famille. — Il en est autrement 
dans les manuscrits de la seconde. Les banderoles 
ou cartouches à légendes en ont à peu prés disparu. 
On les a remplacés, soit par le texte latin ou fran- 
cais des versets correspondants de l'Apocalypse, 
soit par des commentaires qui sont parfois trés 
développés. 
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Fr. 403 
Bodl 
Bl. de Bourd 
Crawford — 
Cambrai 
Metz 


1. Conférence de saint Jean 


avec les idolátres convertis.... |: I I 
2. Baptême de Drusiana.... |1 (2) |1 (2) 2 
8. S. Jean devant le procon- 

NE ALLE PRE ET ste DES) | (8) 3 
4. S. Jean mené à Rome pour 

étre présenté à Domitien....... |1 (4) |1 (4) 4 


5. S. Jean accusé devant Do- 


6. S. Jean plongé dans un vais- 
seau d'huile bouillante ........ |2 (2) |2 (2) 6 
7. S. Jean envoyé par Domi- 


8. S. Jean surle bateau qui 
l'emméne à Patmos....... He à 2 (4) 8 
9. S. Jean dans l'ile de Pat- | - 
mos invité par un ange à écrire 
ce qu'il allait voir. (Apoc., I, 
£O-E Tui lui eut γΚ ον eds ve se 49 LS) Id 519 9 I 


1. Bonr. Sanctus Johannes. — Contentores idolorum. — Dru- 
siana. — Le xylographe porte : Conversi ab ydolis per predica- 
tionem beati Johannis, Drusiana et ceteri, 

2. BopL. Sanctus Johannes. — Drusiana. — Cultores idolo- 
rum. 

Il y a au Cabinet des estampes de Berlin un feuillet d'un manuscrit des 
Figures de l'Apocalypse, qui devait appartenir à la première famille. Sur 
ce tableau est représenté le Baptême de Drusiana (n° 2 de la liste géné- 
rale des sujets), tel que nous le voyons dans les manuscrits de Charles V, 
de la Bodléienne, de lord Crawford & du college d'Eton. Le docteur 
Frimmel en a donné une reproduction et a judicieusement rapproché cette 
peinture de la gravure correspondante d'une édition xylographique de 
l'Apocalypse. Voir Jahrbuch der Kóniglich preussischen Kunstsammlun- 
gen, 1883, t. IV, p. 32-39. 

3. Bopr. Sanctus Johannes. — Trahamus Johannem ad prefec- 
tum quoniam Deorum culturam adnichilavit. 

Sur les nes 1-3, voir au chap. ur les notes sur le ms. R. 16, 2 du collège 
de la Trinité de Cambridge. 


ddr im à ns Cc 


DE L’APOCALYPSE : 


1879 
= 
a. 
Eton 
| acm 
lat. 14410 
Add, 17333 


kac £ : Ius © p iles 
ts BsonAZ 25 Mas à 100 ,ccbiuof 


2b1B1lisiv 
Jost 


2 e of 


E nt $d cs bou bouO Κ- .25kasdo 
joi ls 8 43.14 RS 


b cie .2 


] 


b Bj 


Ὁ ᾿ 


D L 


HE 


9 234 5e 91}: 


»m s9b s2iton 


susbp-am dn 


— 7206 SR 
1. scili 16.9}} «5.7 10? 

3 u gjiup .Hrotrapoe th eboih xc 
2 Op us d»bod sgi1us $vi5! 

reo | e T Woo duo: 

ΕἸ ΠΕ ἘΠῚ ἘΠ sex "JE ἂν ans: 
£ e! ΠΥ Θὲ gu k 

| 4 1 ensi} ,onûks auliue 9 99 
"nM stvilal ΖΒ αδΣ Mozioig er 

I 5 ivohuié®] ».9 [xvss]le Jq4s 58 

-n5 729 edqmelhqge sq »pis 

I 1 vo [6 esiali»unap5 'spsup[lesb bin: 
zembidmslesusd is Brrosdbsq 

21 


at ἼΟΥ 


“ἃς Βοδέ. Sanctu i MER, ‘Ad Romam to: Domiciano 
LE smilies Christianorum persecutori, presentatur. 
+ Sanctus Johannes. — Hic per novam. Deo- 
mostrorum evacuavit mm Domicidnüs imperator. 


de ro 


/'. Boni. Sanctus Johannes gy: bu! 


am 


UBH 9189] 


Y! 
Io ἢ 


16001 


as Sanctus Johannes. — po. 


s imperator : Johannem, Deorum nostro- 
rum contentorem, in Pathmum insula exilio relegate. 


ose ne 58, voir FEM: loin le aire relatif à l'édition rat "m 


occ cuta vn me mare; — Pathmos. insula..— 


(L'an 


14) 


Quod -vides, scribe: in. libro- vite et mitte septem ecclesiis. — - 


Sanctus Johannes in spiritu. 


Dans le manuscrit de Cambrai la place des légendes a été laissée 
en blanc, et saint Jean, au lieu d'étre étendu à terre, est à genoux 
entre deux anges qui tiennent chacun une banderole. . 

Merz. Bosforum mare. — Insula Tilis. — Garmosia insula, — 


XIV MÉMOIRE SUR: LES MSS. 


10. Les sept églises et S. Jean 
aux pieds du Seigneur, qui a un 
glaive sur la bouche etaux cótés 
duquel sont allumés sept flam- 
beaux. (I, /12-16.). .. 1. ... J.... 

11. Un ange montre à S. Jean 
le Seigneur sur un tróne, dans 
une gloire, tenant le livre fermé 
de sept sceaux, Le Seigneur, 
éclairé par sept lampes, est en- 
touré des quatre évangélistes 
représentés par leurs emblèmes 
et des vingt-quatre vieillards. 
UL SICD UD usb dis 
| 12. Un vieillard donsole S. 
Jean qui se désolait de ce que 


Fr, 403 


6 (2) 


Bl, de Bourd. 


Crawford. 


3 (2) 


3 (3) 


5 (2) 


5 (3) 


#2 


9 ve 


t4 


1v 


Insula Sardis, — Sanctus Johannes. — Quod vides scribe in libro 
vite et mitte septem ecclesiis que sunt in Asia. 

Voir la notice des mss. Blin de Bourdon, 5091 & 5214 de l'Arsenal et 
Thompson B. — Il ne. semble pas que le sujet du tableau ne 9 ait. quao 
été représenté 8 sur la tapisserie. ek 

.10. Bor. Ephesus. Semirna. Pergamus. Tiatira. "Sardis. Phi 
ladelphia, Laodicia.— Per has septem ecclesias una Ecclesia desi- 
gnatur catholica, et per septem angelos omnes. rectores. ejusdem 
ecclesie figurantur. — Septem candelabra aurea septem ecclesie 
sunt, (Le Seigneur :) Capud ejus et capilli erant candidi tanquam 
lana alba et tanquam nix,et de ore ejus gladius utraque parte acu- 
tus exiebat. Et oculi ejus velud flamma ignis. Et facies ejus sicut 
sollucet in virtute sua. Et precinctum ad mamillas zona aurea. Et 
habebat in dextera sua stellas septem. Et pedes ejus similes auri- 
calco sicut in camino ardenti. — Noli timere, ego sum primus 
et novissimus, et fui mortuus, et ecce sum vivens in secula wee" 
lorum. ᾿ 

Sanctus Johannes. : 

Ce sujet est décomposé en deux tableaux dans là plupart des manuscrits 
de la seconde famille et sur la tapisserie. 

Voir la notice du ms. 5091 de l'Arsenal. 
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ΟἹ δὲ | 
: miniature représentant saint Jean et les sept églises orne initiale de 
ee a ro bo ἃ ec 
11 ODL. Sanctus Johannes. (L'ange. :) Ascende πῇ δὲ et osten- 
a bi LIA RP atheus es Lucas. 
nes. — Per vi lampades ante tronum. ardentes | yi dona 
E spiritus i intelliguntur, idem [id est]: spiritus Domini, spiritus 
et intellectus, spiritus consilii et fortitudinis, spiritus 
» et Den et spiritus timoris Domini. Quia sine lumine 
ia virtutum, in hujus seculi tenebris consti- 
per pris Pens semitas ad celestem patriam. gradere nul- 
[e — Dominus Deus « omnipotens. Virga : equitatis. Ful- 
NE ANE Liber signatus sigillis septem. 
MN eim. 5091 & 5214 de l'Arsenal. 
La peinture du ms. de Charles V a été reproduite en 1876 dans la revue 
LArttVIL p.303. — — 


12. Bopr. Sanctus Johannes. Sanctus Johannes flebat. multum 


quia nemo dignus inventus est aperire librum. — Unus de senio- 


ribus prophetas designat qui qualitatem adventus Christi pre- 
dixerunt; « Ne leveris : ecce vicit leo de tribu Juda, radix David, 
aperire librum et signacula ejus. » 

(Dans le médaillon représentant la remise du livre à l'agneau :) 
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: i| 
+ B5 
E i 5 E i E 
. ce os “ὦ Ἢ s * 
personne n'était trouvé digne 
d'ouvrir le livre. — Le livre est 
remis à l'agneau devant lequel | | | 
les vieillards se prosternent. (V, 14 v? 
Lo ) ἢ me: LT ER ; 1220 (ὦ |3,3v° 
3e ]s ξ μὴν ter pou tre ξεν err E rper 17 1! 3 (4) 15: (4) 12 * 16 v*|4 
13. Ouverture du premier 18 


sceau. Le seigneur sur un che- | 
val blanc, un arc à la main. 
droite. (VI, 1-2.)...... sh... 12 (2)]4 : lo 13 |18 vl4 ve 
| 44. Ouverture du second | 
sceau. Le diable monté sur un 
cheval « sor », et armé | d'un 
grand glaive. (VI, 3.).. οὐ. 8... “2. (2)}}9 )} 14. lo [5 
| 15. Ouvérture du tróisistmé ἑ 
sceau. Le seigneur sur un che- 


D. D. Virga j justicie inflexibile, Ante me non est formatus Deus, 
post eum non erit. Agnus. — (Autour de ce médaillon 3) iid vi an- 
geli stabant i in circuitu troni et animalium et seniorum. . lus 
est agnus qui occisus est accipere virtutem et divinitatem ‘ét t sa- 
‘pienciam et fortitudinem « et gloriam et benedictionem. — Angelus 
fortis antiquos fortes desiderantes significat : : « Quis est dignus 
aperire librum. et solvere signacula ejus. » — . Matheus. Marcus. 
Lucas. Johannes. (4 cóté des animaux Aymtoliques, les lettres : :) 
À. E°V. M.- IF. ; 

Dans le médaillon inférieur, représentant l'agneau et le livre 
ouvert : P. F. S. P. P. "Vetus testamentum et novum. — Autour du 
médaillon : Casus. seniorum humiliacionem sanctorüm. Citare, car- 
nis mortificátionem . Fiale auree, c corda sapiencia. Odoramenta, 
orationes sanctorum. — Dignus es, Domine Deus noster, : accipere 
librum et aperire signacula ejus, quoniam occisus es et redemisti 
nos in sanguine tuo. 
ges La peinture du: ms. de Charles V a été. reproduite en 1876 dens. h- revue 
L'Art, t. VII, p. 304. 

Sur la maniere dont le sujet est traité dans les manuscrits dt Ja seconde 
‘famille et sur la Tapisserie, voir le chapitre relatif à la Tapisserie. 

Le panneau 6 de la Tapisserie, représentant les vieillards déposant leurs 
couronnes àterre, et le panneau 7,« L'Agneau comme égorgé », ont été gravés 
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43m le B volume VII de L'Art, pp. 303 et 305. — Le m 8 de la 
n'existe plus. — - 
Voir aussi les notes consacrées aux mss. T" et 5214 de TÂrsenel, 815 
de Toulouse et B de Thompson. 
TRE Bop. Apertio | primi sigilli ad « ea que ante diluvium facta 
T 2: 2" Sanctus Johannes. — Unum [Primum] de qua- 
: « Veni et vide, id est spiritualiter intellige que 
ie Fr dés legisti. NT Equus albus. — — Sessor hujus equi 
Biel i est d sanctis suis eternaliter presidet. 
. Merz. La banderole de l'évangéliste, figuré par son emblème, 
porte porte simplement | les mots : : Veni et vide, De méme dans les quatre 
: qui suivent. 
Voir les notes” sur les mss. $091 de l'Arsenal et Weigel. ων 
Me Bop. Apertio secundi sigilli ad justos qui post. diluvium 
ad legem fuerunt pertinet, — Secundum animal : « [Veni 
A id est intellige spiritualiter que a patriarchis facta conno- 
| visti.] » — Equus ruffus. Gladius magnus aquas diluyii vel sub- 
| versionem. Sodomorum signat, 
Le panneau τὸ de la Tapisserie n'existe plus. ; 
"15. BopL. Apertio tercii sigilli ad legem et ad cos qui. sub lege 
fuerunt pertinet. —Sanctus Johannes. — Tercium animal: « Veni 
et vide, id est spiritualiter intellige scripturam legis. » — Equus 


b 
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val noir, avec des balances. 
uaa eS PERI USC 1555 HORAM 

16. Ouverture du quatrième 
sceau. La Mort, sur un cheval 
pâle, une coupe enflammée à 
la main, sort de l'enfer, suivie 
d'une troupe de damnés, (VI, 
^d "Ep: fala COLE epe de 

17. Ouverture du cinquiéme 
sceau. Les âmes dans l'attente 
de la Résurrection. (VI, 9-11).. 

18. Ouverture du sixième 
sceau, Bouleversement du mon- 
de. (VI; 19). 1... .. p. 

19. Les vents empéchés par 
les anges de causer des dom- 
mages sur la terre & sur la 
mer, & de renverser les arbres. 
Ἔ Αὐνάν, τς À Ies Ep rte dips , 


9 (2) 


10(2) 


4 (3) 


. [4 (4) 


15 (2) 


5 (3) 


[à bar, 


9 (3) 


9 (4) 
13 


13(2) 


13(3) 


Crawford 


17 


ig 


24 v^ 


niger. Sessor hujus equi Dominus est. Statera significat. equitatem 
judicii legalis, ut est illud : « animam pro. anima, oculum, pro 


oculo, dentem pro dente ». 


16. Bop. Apertio quarti sigilli ad prophetas de Christo. pro- 
phetantes pertinet. — Sanctus Johannes. 


— Quartum. 


« Veni et vide, id est spiritualiter intellige que in libris propheta- 
rum legisti. » — Equus pallidus. Sessor hujus. equi Dominus : est 
huic nomen mors, juxta illud : « Ego occidam et ego vivere faciam ; 0 
hunc qui contemserit infernus absorbet ». — Per i ignem quem 
sessor manu gestat furor Domini designatur quo reprobi. puniun- 
tur. — Infernus. 

17. Bopr. Apertio quinti sigilli ad martires pertinet. — Altare 
Dei. — Anime interfectorum : « Usquequo, Domine, sanctus et 
verus non vindicas sanguinem nostrum de his qui habitant in 
terra.» — Divinum responsum : « Requiescite tempus adhuc modi- 
cum, donec impleantur conservi et fratres tui.» — Stole albe ani- 
marum gloriam designant. 

18. Bobr. Apertio sexti sigilli ad J udeorum ad ΧΟΣ et gen- 
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Eton 
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6 | Lat. 14410 


10 


10 8 [17 17 47 ν" 9 
| 
δεῖ ] 
i1 |8v*|[i18 [7 v* [ui 12-5 [48:v* 
12 |9 19 |8 12 [γν |49 V" | he 
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- tium vocationem pertinet. — Celum recessit sicut liber involutus. 
Celi recessio veteris testamenti ad gentes est translatio. — Terre 
kv ser — Mutacio moncium. Montes, cadite super nos et 
scondite nos a facie sedentis in throno. 
"Les panneaux 14 et 15 de la Tapisserie n ‘existent plus. 
= ‘Voir la notice du ms. B de Thompson. , 
Ἢ doit manquer dans le ms. de Metz un feuillet qui contenait les tableaux 
serge Ti 
. 19. Bob. Orbis terre. Mare. Per terram et mare omnes gentes, 
per arborem autem principes gentium figurantur. — (Saint Jean :) 
Vidi quatuor angelos stantes super quatuor angulos, tenentes 
quatuor ventos ne flarent super terram et mare et in ullam arbo- 
rem. — Per quatuor ventos qui nubes et pluvias excitant, ut terre 
faciem hylarem ac fructiferam faciant, pax cunctis mor(tjalibus 
optata designatur. — Iste angelus significat Christum. «Noli nocere 
terre et mari, neque arboribus, quoad usque signemus servos p 
nostri in frontibus eorum. » — Ortus. solis. 
Il ne subsiste plus du panneau 17 de la Tapisserie qu'un morceau dont 
M. de Joannis n'a pas donné la reproduction. 
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20. Adoration du Seigneur 
et de l'Agneau par les anges et 
par une troupe d'élus, dont les 
uns portent des couronnes et 
les autres des palmes. (VII, 
D-17),. dus 2e latest qul de 

21. Après l'ouverture du sep- 
tieme sceau, distribution des 
trompettes à sept anges. (VIII, 
BJ. db uus MED * esi 99 itin 

22. L'autel encensé par un 
ange, derrière lequel se tiennent 
les anges porteurs de trom- 
pettes. ΓΗ, 9:3,.31. 7. 051.. οἵ 

23. Un ange jette le feu de 
l'encensoir sur la terre, qui se 
met à trembler. Un autre ange 
sonne de la trompette & lance 
une pluie de grêle et de. sang. 
(VIP Ds n rà EIER PRAET 


Fr. 403 


II 


11(2) 


12(2) 


ΒΙ. de Bourd. 


Crawford 


5 (4) 


an 


6 (2) 


6 (3) 


13 (4) 


#7 


17(2) 


17(3) 


21 


28 


28 v^ 


23 


31 


2v 


|la8 vla ve 


13 


20. Bone. (Dans la gloire sur laquelle se détachent la figure du 
Seigneur et celle de l'agneau, se voient ces initiales : 


R. R. A. 


D. V. E. — Un vieillard et Saint Jean). Unus de senioribus 
doctores Ecclesie designat. — Sanctus Johannes : « Domine mi, tu 
scis. Hi qui sunt amicti stolis albis, qui sunt et unde venerunt ? 
— Hi sunt qui venerunt ex magna tribulatione et laverunt stolas 
suas in sanguine agni. — Benedictio et claritas et sapiencia et 
graciarum actio, honor et virtus et fortitudo Deo nostro, in secula 
seculorum. Amen. — Setus Deo nostro qui sedet super — 
et agno! » 

Mzrz. Le vieillard à Saint Jean: « Hi sunt qui venerunt de tribu- 
latione magna, et laverunt stolas suas et dealbaverunt eas in 
sanguine agni. » 

Ce tableau a été reproduit d'après le ms. 209 de Lambeth (fol. 8), dans 


l'ouvrage de Kershaw, The treasures of the Lambeth library, pl.2, en bt 
de la p. 48. 


Voir la note sur le ms. t9 B. 20 du Musée britannique, 
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21. Bopr. Apertio septimi sigilli ad nativitatem Christi pertinet. 
— Sanctus Johannes. 

Les sujets des tableaux 21 & 22 sont représentés sur un tableau unique 
dans la plupart des manuscrits de la seconde famille. 

- 22. Boo. Turribulum corda apostolorum signllicat: — Incensa 
multa precepta sancti ewangelii significant. 
- 28. BopL. Unus ' angelus doctores ante legem significat. — 
Grando et ignis, mixta sanguine, missa sunt in terram, et omne 
fenum viride, cum tertía parte terre et arborum, combustum est. 
— Tonitrua. Voces. Fulgura. Terre motus. — Per tonitrua, com- 
minatio ignis eterni. Per voces, predicatio. Per fulgura, virtutes 
apostolorum. Per terre motum, conversio Judeorum. | 

La notice consacrée plus loin à la description du manuscrit de M. le 
vicomte Blin de Bourdon contient quelques détails qui montrent jusqu'à 
quel point est poussée, dans les manuscrits de la première famille, l'identité 


+. La véritable leçon doit être :« Primus.» Voy. plus haut, art. 13, 
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Fr. 403 
Bodl 
Bl. de Bourd 
Crawford . 
es 
Metz 


24. Les fléaux des tempétes 
et des inondations déchainés 
au son des trompettes du deu- 
xiéme et du troisiéme ange. 
(VIII; 8a £9... n rondes ne 13 |6(4) |17(9|24. | ν 13 v? 

25. Les astres s'obscurcissent 
au son de la trompette du qua- 
trieme ange. Un aigle crie : 
« Malheur aux habitants de la j 
terre! » (VIII, 12.)..... ......- 13 (2)|7 21. |25.. 33 . |14 

26. Au son de la trompette 
du cinquiéme ange, une étoile 
tombe du ciel et ouvre le puits 
de l'abime. (IX, 1.)....... NES 14 [7 (2) [21 (2}}26 : 33 v*|14 v* 

27. L'ange de l'abime conduit 
les sauterelles sorties du puits. 
(DO Orsi so ENS. ciere 14(2)7 (3) l21(3)27. 133 vlr4 v? 


de la représentation & des légendes des deux scènes indiquées ici sous 
le no 23. 

Le double sujet enregistré sous le n° 23 est décomposé en deux tableaux 
dans la plupart des manuscrits dé la seconde famille et sur la Tapisserie. 

Dans le ms. additionnel 17333 du Musée britannique les anges s'apprétent 
à sonner de la trompette; le premier d'entre eux embouche son instrument, 
et aussitôt la terre est ravagée par une grêle mêlée de feu ἃ de sang. 

24. Bon. Secundus angelus Moysen et ceteros legis doctores 
significat. — Tertia pars maris facta est sanguis, et tertia pars 
animalis creature & navium interiit. — Per tertiam partem maris 
et animalis creature et navium electi figurantur. — Tertius angelus 
prophetas significat. — Stella nomine Absinthium cedit (sic) in 
tertiam partem aquarum et in fontes, et versa est tres partes (sic) 
aquarum in Absinthium, et multi mortui sunt pre amaritudine 
aquarum. Per stellam. prophete, per tertiam partem aquarum et 
fontes electi sublege, per Absinthium comminationes prophetarum 
intelliguntur. 

Ce sujet est décomposé en deux tableaux dans la plupart des manuscrits 
de la seconde famille & sur la Tapisserie. 

25. BopL. Quartus angelus Christum & apostolos significat. — 
Sol et luna. — Aquila : « Ve! Ve! Ve habitantibus in terra. » — 
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Percussa et obscurata est tertia pars solis, lune, stellarum, ut 
non luceret tertie parti diei et noctis. — Per celum, Ecclesia, 
per aquilam Christus & Apostoli designantur. Primum Ve, ad. 
hereticos Ecclesiam Dei impugnantes, tertium ad Antichristum, | 
qui in fine mundi populum Dei debellaturus est. Per tertiam. 
partem solis et lune et stellarum, que percussa et obscurata est, 
qui in Christum crediderunt designantur. 

Merz. Et vidi et audivi vocem unius aquile volantis per poedinin. 
celum dicentis: « Ve! Ve! Ve habitantibus in terra. » : 

26. Bon. Quintus angelus defensiones Ecclesie catholice ἀμέ- 
gnat. — Stella de celo cecidit in terram, et data est illi clavis , 
putei abyssi, et aperuit eum, et ascendit fumus fornacis magne, 
et de fumo putei exierunt locuste in ter{rJam, similes equis paratis 
in prelium, et data est illis potestas scorpionum terre, — Puteus | 
abyssi. — Locuste. — - Stella de celo cadens hereticos ab Ecclesia 
precisos dant (sic) | liberum arbitrium hereticorum ; abissus corda, 
bes autem hora (sic) eorum designat; apertio putei prolatio- 

die eorum insinuat. . 

ΤΕ pL. Angelus abyssi nomine Abaddon, idem [id est] exter- 

minans, rex est locustarum et, significat. diabolum. + Per, 
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28. Le sixiéme ange déchaine 
les quatre anges qui étaient 
enchainés dans l'Euphrate. Un 
autel apparait dans le ciel. (IX, 
ΣΎ, Lio e LOS PA gutta 

29. Massacre du tiers des 
hommes par des cavaliers mon- 
tés sur des chevaux à tétes de 
lion et à queues de serpent. 
(IX, 17-19] een rn 

30. Un ange assis sur un 
nuage, un arc-en-ciel renversé 
devant sa téte, tient un livre 
ouvert sur ses genoux ; un de 
ses pieds pose sur la mer, l'au- 
tre sur la terre. Sept tonnerres 
éclatent dans un nuage.Un ange 
invite saint Jean à ne pas écrire 


8 41} | | 
ΣΦ rl 
δὶ 
15 7 (4) 21(4)]28 136. 15 
15 (2)/8 24. |29 136 v*|15 νὴ 


ce qu'il Rit (X, 1-4.)......... 116.18 (2) 124(2))30. ll40...|[16. 


fumum, doctrina hereticorum, per locustas multitudo eorum in- 
telligitur. (La légende Per fumum appartient au tableau précé- 
dent.) 

Pour les n** 26 et 27, voir le chapitre consacré à la Tapisserie.- 

Les scenes représentées sur ces deux tableaux dans les manuscrits de la 
premiere famille sont réunies sur un tableau unique dans les manuscrits de 
la seconde, ainsi que sur le panneau 26 de la Tapisserie. 

28. Bopr. Sextus angelus martires designat. — Eufrates flu- 
vius. — « Solve quatuor angelos qui alligati sunt in flumine ma- 
gno Eufraten. » Et soluti sunt quatuor angeli, qui parati erant in 
horam et diem, mensem et annum, ut occiderent tertiam: partem. 
hominum. — Per altare aureum, Ecefesiam (sic); per vocem alta- 
ris, doctrina ewangelii; per tertiam partem hominum, multi- 
tudo electorum; per Eufrateh hic mundus designatur. "T 

29. Bon. Capita equorum erant tanquam capita leonum, et - 
de oreeorum procedebat i ignis et fumus et sulphur, et de ipso fumo, 
igne et sulfure occisa est tertia pars hominum, — Caude equo- 
rum similes serpentibus, habentes capita, philosoforum doctri- 
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nam significat. — Per tertiam partem hominum multitudo mar- 
tirum designatur. 

80. Bop. Sanctus Johannes.— (Un ange parlant à saint Jean) 

«Signa que locuta sunt septem tonitrua, noli ea scribere. »—Sep- 
tem tonitrua. — Post vocem angeli locuta sunt vit tonitrua voces 
suas, — Per vu tonitrua vu virtutes intelliguntur. . 

L'ange à l'arc-en-ciel n'est pas figuré dans les manuscrits de la Bodléienne, - 
de M. Blin de Bourdon et de lord Crawford: Par suite de l'absence de l'ange, 
le tableau est difficile à comprendre. Cela tient à une erreur commise dans 
l'exemplaire d'où dérivent ces trois manuscrits. Le tableau dont il s'agit au- 
rait dà y étre placé aprés celui qui suit immédiatement. La transposition a 
été reconnue et signalée par l'auteur du commentaire qui est dans le ma- 
nuscrit de M. Blin de Bourdon (fol. 23, col. 2): « Mais li parc qui suit aprez 
n'est mie en son droit lieu, yen deust estre aprez l'image tenant l'arc sur le 

ea, 1^ 

brin en chis dans quelques manusrite de la seconde famille saint 
Jean prenant le livre des mains de l'ange. 
Lm les. notices des manuscrits. de. Charles V, de Cambrai et 5214 de 
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Fr. 403 
Bodl 
Bl. de Bourd 
Fr 
Cambrai 
Metz 


81. Saint Jean dévore le li- 
vre de l’ange. (X, 8-10). — Il 
est invité à mesurer le temple. 
OK W8.) 233... τον Es 16(2)]8 (3) |24(3)|31  |lao vo|16 v* 
32. Prédication des deux té- : 

moins du seigneur, Énoch et 


Hé. 1X1 854). LIT. 17 |8()|24(0|22. la. [17 
33. Massacre dÉnoch et 

d'Élie. (XI, DO VE τον E AERE 4 17 (2)|9 27 [33 ὙΠ vi: v 
34. Miracles de l'Antéchrist. 9(2) |27(2)]34. | τὰ 
35. L'Antéchrist trônant dans 

Ig Temple 7... .. E. -r peur ess 9 (3) |57 (3)|35 


36. Mort de l'Antéchrist. — 
Énoch et Élie, laissés sans sé- 
pulture par le peuple, sont rani- 


31. Bons. Et levavit angelus manum suam in celum, et juravit 
per viventem in secula, qui creavit omnia, quia tempus amplius 
non erit, videlicet in diebus vocis septimi angeli, cum ceperit 
tuba canere, consummabitur misterium Dei. — « Accipe librum 
et devora illum. » — Liber apertus sensum divinarum scriptura- 
rum significat. — Sanctus Johannes : «Et datus est michi calamus 
similis virge, et dictum est michi : «Surge et metire templüm 1 Dei 
et altare et adorantes in eo. Atrium autem quod est foris tem- 
plum eice foras, et ne metiaris illud, quoniam datum est genti- 
bus, et civitatem sanctam calcabunt mensibus xL duobus. » 

Au tableau unique consacré à cette double scène dans les manüscrits de 
la première famille correspondent deux tableaux dans la plupart des ma- 
nuscrits de la seconde et sur la Tapisserie. — Dans les manuscrits de la 
premiere famille l'ange est assis sur un nuage, et l'arc-en-ciel est renversé et 
doré; dans les manuscrits de la seconde, l'ange est debout, et l'arc-en-ciel, 
à trois couleurs, s'ouvre au-dessus de la téte de l'ange. 

Voir la notice du manuscrit de nn V et de "pers e à la 
Tapisserie. 

Dans le ms. B de M. Yates Thompson (fol. 34 » un tableau a été con- 
sacré au dernier verset du chapitre X de l'Apocalypse : « Et dixit michi : 

« Oportet te iterum prophetare gentibus et populis et linguis et regibus mul- 
tis ». On y voit le débarquement de saint Jean, qui n'attend pas à être com- . 
plétement descendu sur le rivage pour précher à une foule avide dendi. 
la parole de l'apótre. 
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32. Βορι,. Enoch. Helias. — Antichristus. — « Dominus Jhesus 
Christus interficiet te spiritu oris sui et destruet illustratione 
adventus sui. » 

33. Bopr. Enoch. Helias. — Cum finierint Enoch et Helias 
testimonium suum, bestia que ascendet de abysso faciet contra 
eos bellum et vincet eos et occidet illos. — Et jacebunt corpora 
eorum in plateis, et non sinent poni in monumentis. 

On trouvera plus loin, dans le chapitre consacré aux origines de la Tapis- 
serie, une remarque importante sur la maniere dont le massacre d'Enoch et 
d'Hélie est représenté dans chacune des familles de manuscrits. — Voir 
aussi les notices des manuscrits de Charles V, de Cambrai et latin 14410 de 
la Bibl. nat. | 

34. Bopr. Hic facit Antichristus miracula sua, et credentes in 
ipsum honorat, et non credentes variis interficit penis. 

35. Bopr. Antichristus. Hic sedet Antichristus in templo Salo- 
monis et credentes in ipsum munera dando honorat. 

Les tableaux 34 et 35 sont omis dans les manuscrits de la seconde famille 
et sur la Tapisserie. C'est par suite de l'enlèvement d'un feuillet qu'ils ont 
disparu du manuscrit de Charles V. 

86. Bopr. Hic descendit ira Dei de celo, et interficit Antichris- 
tum. — Sic dolent sequaces Antichristi pro vindicta in ipsum 
facta, et pro occisione christianorum. - 

La mort de l'Anté-Christ est omise dans les manuscrits de Cambrai et du 
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més par l'esprit de vie et montent 
au ciel à la grande confusion de 
leurs ennemis. (XI, 11-13.) .... 

37. Proclamation du règne du 
Seigneur par le septième ange, et 
adoration des vingt-quatre vieil- 
lards. (XI, 15-16.)..... I 

38. Ouverture du Temple où 
l'arche du Testament est expo- 
sée et encensée par deux anges. 
(Rois ve SNS d AT 

39. Femme enfantant un fils, 
qu'un dragon veut dévorer et 
qu'un ange fait entrer au ciel. 


Fr. 403 


Bl. de Bourd. 


Crawford 


18 


18(2) 


39 


9 (4) 


10 (2) 


274) 


3o 


3o (2) 


37 


47 


(BI a-54 ee ALIE 19(2)|10(3)|30(3)/39 |47 [18 
40. Le dragon combattu par 
saint Michel. (XII, 7.) ......... 120 [10(4)]3o(4)l40 . ll47 v* 


D* Rey ; mais dans les manuscrits de la Bodléienne, de M. Blin de Bourdon 
et de lord Crawford, c'est la résurrection des prophètes qu'on a laissée de 
cóté; il en est de méme dans le ms. additionnel 19896 du Musée britan- 
nique. L'abandon des cadavres des deux prophètes et leur résurrection sont 
les sujets de deux tableaux dans les manuscrits de Saint-Victor, de Chan- 
tilly, du Musée britannique (addit. n» 17333), du Dr Rey, de Namur et de la 
vente de 1879), comme aussi sur la tapisserie. On peut voir à ce sujet les 
notices des manuscrits de Charles V et 5214 de l'Arsenal, et les chapitres où 
seront discutées les origines de la Tapisserie d'Angers et de l'édition xylo- 
graphique des Figures de l'Apocalypse. | 

37. Bonz. Septimus angelus. Per vir angelum predicatores 
sancti qui in fine mundi nascituri sunt designat. — Factum est 
regnum hujus mundi Domini et Christi ejus, et regnabit in se- 
cula seculorum. — Confessio regum : « Gratias agimus tibi, Do- 
mine Deus omnipotens, qui es et qui eras sanctus, et qui acce- 
pisti virtutem tuam magnam, et regnasti, et irate sunt gen[te]s, 
et advenit ira tua et tempus mortuorum judicare, et reddere mer- 
cedem servis tuis prophetis et sanctis et timentibus nomen tuum, 
pusillis, et magnis, et exterminandi eos qui corruperunt terram. 

38. Bonz. Templum Dei. — Archa testamenti. 

Voyez la note suivante : 

39. Bopr. Draco magnus rufus hábens capita vir, cornua x et 


v joe. ὧν LE E E NS 


Me E à 


1879 
Weitdt 
Add, 35166 
Eton 
Lat. 688 
Lat. 14410 
Add. 17333 
Chantilly 
Rey 
Thompson 
Tapisserie 
Joannis 
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vit diademata, et cauda ejus trahebat tertiam partem stellarum, 
et misit eas [in] terram. Per draconem diabolus, per vir capita 
omnes reprobi. designantur. — Cauda draconis Antichristum 
significat. — Mulier amicta sole habet lunam sub' pedibus ejus. 

— Hujus mulieris filius quem draco devorare voluit raptus est ad 


Deum et ad tronum ejus, et mulier fugiens solitudinem ubi habe- 


bat locum paratum a Deo, ut ibi pascant eam: VIG mille: du: 
centi sexaginta. — Tronus Dei. 

L'exposition de l'arche (n° 38) et l'enfantenient de la aus (no 39) ne 
|; qu'un tableau dans les manuscrits de Cambrai, de Namur, de Chan- 
tilly, da Dr Rey, de Saint-Victor et du Musée britannique (addit. 17333), 
ainsi que sur la Tapisserie. L'exposition de l'arche est omise dans le manus- 
crit de Metz et dans celui qui a été vendu en 1879. 

40. Bone. Sanctus Michael. — Et factum est prelium magie. 
in celo. Michael et angeli ejus preliabantur cum dracone, et draco 
pugnabat, et angeli ejus, et non valuerunt, neque locus inventus 
est eorum amplius in celo. 

Le sujet du tableau suivant, n* 41, tel que nous l'offrent le tal de 
Charles V et les éditions xylographiques, est décomposé en deux tableaux 
dans les manuscrits de la Bodléienne, du vicomte Btia de Bourdon et de 
lord Crawford, avec les légendes suivantes : 
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ΡῈ | a 
AE 


Bl. de Bourd 
Crawford 
Cambrai 


44. Tableau représentant à la 
fois la défaite du dragon (XII, 
8-9), et la proclamation du rè- 
gne de Dieu. (XII, 10-12.)..... 20(2) ΠΩΣ 4 jtm "l 

42. Un ange donne des ailes 
à la femme qui s'envole au dé- 
sert, (XI £44 host + [21.-.[11(3)]34(3)]43 1140. : 

43. Le serpent tente en vain 
d'arrêter la femme, en vomis- | | 
sant un fleuve. (XII, 15-16.).... |21(2)|11(4)/34(4)l44 140 vo 

44. La famille de la femme d | 
combat le dragon. (XII, 17.)... [22. |12 |38 

45. Tableau représentant à la 
fois : r^ une bête qui sort de la 
mer, semblable à un léopard 
(XIII, 1); 2° le dragon transfé- | 
rant sa puissance à la bête 12 (2138 (2 
ΓΤ εν νων νον ον κῶνον 22 (2)|et 5 et 3 


18 vo 


[19 


19 v 


41. Bonx:: tn: Nunc facta. est salus et virtus et regnum. Dei 
nostri, et potestas Christi ejus, quia projectus est a τ ee 


nostrorum, qui acusabat illos. 


Bopr. 11 (1). Projectus est draco magnus, serpens: nie: 
vocatur diabolus; et Sathanas qui seducebat universum aem 


projectus est in terram, et angeli ejus cum illo... 4: 


L'équivalent de ces tableaux n'existe ni dans la plüpart des: manuscrits de 


la seconde famille, ni.sur la Tapisserie. 


-La. peinture -du ms. latin 688 (fol. 21) ne représente que. la colère du 


dragon annoncée par l'ange (Apoc., XII, 12.) Ι 


A42. Bopr. Date sunt mulieri due ale aquile magne, ut vare 
in desertum ad locum suum, ubi alitur per tempus et "m 


dimidium temporis a facie serpentis. € Jen 40 


43. Bopr. Postquam vidit draco quod projectus est in es 


persecutus est mulierem, que per perit masculum. — . 


44. Bons. Iratus est draco in mulierem, et aliud ὁ facere pre- 


1. Au lieu de aliud, il faut abiit, — Aliud se lit aussi dans les 
mss. du vicomte Blin de Bourdon et du comte de Crawford. 


SUO Pul t 


DE L'APOCALYPSE XXXI 


t 2 e 2 
ΕΠ} || Ξ|ΠΠΠ|ἘΠ{Π|} 
171] di 3|3|3 ἕ 
| 
οἱ Εἰ T 
| 4 

Vos! " d 42 21 
1h. | " 
Ip ep + | 
1138 [135 ἢ 43 ]|21v*|35 |20 1{η3ν9} 21.131: ||l4o [35 
| | , | . ΠῚ , : 
| 39 | 36 | 143 |22 136 [20 v9|74v*|21 ve 132 [141 136 
12m ) μὲ! M ει LES Re a à : T NES 
140 [37 . 44 ||22 vol37 [21 [75 νὁ}25 : 133: |42 137 
E-1 |! | CRE | SR ees "as | 
| | il | ! 102 
LI | 
ΗΠ τε! bell ες} i 

23, 

εποϑφοιοῦ, oie Aariatlasv 58. larve γον» aov 134" {4500 [38 


nom 5p Jug Ὁ} ΡΥ 78 
ena Smdpstiüre dé Ve rtisus ji ἘΜῈ ᾿ϑαυεδάϊαδε epe Dei, 
ethabent testimonium Jesu Christi. — ^ ^ 

45. A la peinture du manuscrit de Charles V correspondent deux tableaux 
dans les trois autres manuscrits de la premiere famille, dans le ms. latin 

- 688. de la Bibl. nat., dans le manuscrit d'Eton et dans les cations xylogra- 
AY ; 

"^45. Bopr. 12(2). Et vidi de mari bestiam ascendéntem, habentem 
at septem, et cornua decem, et super cornua ejus decem dia- 
demata, et super capita ejus nomen blasfemie, quia dicunt Chris- 

"tum non Deum sed magum fuisse. — Et bestia quam vidi similis 
pardo erat, et pedes ejus sicut ursi, et os ejus sicut os leonis. 

“Bon; 12 (3). Et dedit illi' draco virtütem suam et potestatem 

"magnam, et vidi unum de capitibus ejus quasi occisum in mor- 
"tein, et plaga mortis ejus curata est, et admirata est universa terra 
bestiam. — Draco est diabolus, qui virtutem suam, que tota 
est mala, bestie, id est Antichristo, dabit, quia in illó habitabit, 
‘et per eum quicquid nequicia diaboli excogitare potest opera- 
bitur. — Septem capita Antichristi sunt vn vicia principalia; per 
capud quod non occisum sed quasi occisum visum est, blasfemia ; 
per terram peccatores hümiries designa[n]tur. 
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46. L'univers adore le dra- 


gon. (XIII, 4.)........ “νέος 
47. Adoration de la bête. 
(ΧΙ, δὴ εν 1001 5. de 3 
48. Les saints terrassés par 
le dragon. (XIII, 7.)........... 
49. Le dragon adoré par les 
habitants de la terre. — Une 
béte à deux cornes de bélier 
fait tomber le feu du ciel. (XIII, 
Ies IUT, ue ENIMS. 
50. La bête à deux têtes de 


bélier invite à faire une statue 
dela béte à sept tétes & à tuer 


ceux qui n'adoreront pas cette 


Fr. 403 


Bl. de Rourd. 


Crawford 


23 
23(2) 


24 


24 (2) 


13(3) 


38 (4) 
41 


41 (2) 


41(3) 


48 


49 


52 v? 


20v* 


21v? 


statue. (XIII, 14-15.).......... 25 [13(4}}41(4}}52 11156 [22 

46. BopL. Et adoraverunt draconem, quia. dedit potestatem : 
bestie, quomodo draconem, id est diabolum, adorabunt que non 
videbunt. Sed adorabunt Antichristum illi qui per terram -desi- 
gnantur, et in Antichristo diabolum, dicentes nullum esse Anti- 
christo similem, nec esse qui ejus;fortitudini possit coequari. 

- Le tableau qui représente cette scene dans le beau manuscrit de l'Escurial 
a été reproduit en chromolithographie pour: accompagner la notice qui a 
été donnée de ce manuscrit au tome IV du Museo espanol de Antiquedades. 

Les sujets indiqués sous les n** 46. et. 47 comme formant deux tableaux 
sont réunis en un seul cadre, dans plusieurs manuscrits de la m" 
famille. οὗτος, " 

41. Et data est illi potestates (sic, lis. potestas) reu menses 
quadraginta duos. Difficile videtur ut vitam parvissimo tempore, 
id est in tribus annis et dimidio, €t omnes gentes. sibi subi- 
cere; et ad culturam suam genus humanum preter paucos electos 
possit perducere. — Et adoraverunt bestiam, dicentes : « Quis 
similis bestie, et quis poterit pugnare cum ea? » —. Per hanc 
bestiam . Antichristus designatur, et datum est os loquens. magna 
et blasfemias magnas, scilicet de se pto dicens se esse filium 
Dei et blasfemias de Deo. - 

48. Bop, Et data est illi potestas in omnem tribum e et t populum, 
et linguam et gentem, et adorabunt eum omnes qui inhabitant 
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ἢ | nu +8 A οἱ sb é:minobs 
erram, quorum non sunt scripta nomina in. bón vite pe qui 
occisus est ab origine mundi. Si quis habet aurem, audiat : qui 
n captivi tatem duxerit, in captivitatem vadet; qui in gladio occi- 
dit, oportet eum gladio occidi. Hic est paciencia et fides sancto- 
pu draco os suum in blasfemias ad Deum, negando 


blasfemare nomen ejus et tabernaculum ejus, 
eos in celo | veda i . Et. datum illi. bellum, facere, cum 


vincere eos. Uum 19 ,129 zii tn Et nay πα 

vidi aliam bestiam ascendentem de terra, et. habebat 

durs dua, similis, agni, et Llonpebers [ric]; elews idracto vet acit 

| abitantes in ea adorare bestiam primam, cujus curata 

, ortis. +: Et fecit signa magna, At-eciam ignem faceret 

ie cro descendere ere in terram in conspectu hominum. — Et fecit 
es istos ut bestiam adorarent. | up 


numos 132[10234 


«ri 311 
50. Bopr. Et datum est illi ut daret spiritum imagi B aspe 
Stn p plagam gladii, et vixit, et ut loquatur et faciat ut 


que non adoraverunt imaginem bestie occidantur, tesinaebyqn: 
Dans le manuscrit de Chantilly (fol. 81 vo) Ια δέτε à deux cornes est 
représentée sous la forme d'un religieux; elle préche à un nombreux audi- 
^«^», ve AebinPtSqp sa -te ρα qui qi germ esse en 
; le da cie Cette plple de fen ve volt var le tablen 4o dans Jps anjres 
: 5 3q LS NÉ LUN AT OMM)... 
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51. La béte inscrit sa marque 
sur]a main droite ou le front 
de ceux qu'elle a séduits. (XIII, 
D LT ERAI TESTE T IL 

52. L'Agneau sur la monta- 
gne, contemplé par la foule des 
fidèles. Chant de cantiques de- 
vant le siège de Dieu LS 
ella. avis» ce 

53. L'éjangile r remis à un 
ange, qui provoque les applau-: 
dissements des foules. (XIV, 
bli. sdb hd dino thm 

54. Chute de Babylone. 
(XIV, 8.)....... Loo sisi soni) À ὝΨΗ 

. 55. Menaces adressées aux: 
seen de la Bête par un 
l^ (XIV, p JU. vi Ariyuga. 3 


Fr. 403 


Bl. de Bourd. 


Crawford 


25(2) 


26 


27(2) 


14 (2)|44 (2) 


56 


157 


53 


56 v?|22 v? 


8 
58 vo|23 vo 


1 v9|24 v° 


51. Bob. Et faciet bestia omnes, pusillos et sesion et —! 


et pauperes, 'etliberos et servos, habere caracterem in dextera. 
manu aut in frontibus suis, et ne quis possit emere aut vendere, 
iiisi qui habet caracterem et nomen bestie aut numerum nominis 
ejus. Numerus onm hominis bus et numerus ejus. est sexcenti 
sexaginta sex. | 

' B2. Bonpr. Et vidi, et ecce agnus stabat supra motitém yg et 
cum illo c. xui milia habentes nomen ejus et nomen patris ejus 
scriptum in frontibus suis. — Et cantabant quasi canticum 
novum ante sedem Dei, et ante quatuor animalia, et seniores hii 
secuntur agnum quocumque ierit, 

Plusieurs manuscrits de la seconde famille et la Tapisserie consacrent 


deux tableaux à la double scene que les manuscrits de la premiere famille 
représentent sûr un méme tableau. ἢ 

Π en est de méme du ms. 209 du palais de Lambeth; la page de ce manus- 
crit qui contient le premier des deux tableaux a été — dans le 
recueil de la Société paléographique de Londres, 2e série, pl. 195. 


53. Bon. Et vidi alterum angelum volantem per. EE 


In Βα c 


— 


iq" 23i 
48 i 1 2 14 je 59^" 
| ἣν τὸ ls zeim mii esqued 25D mos us ?Josthado 
tas i, vol goj/g)a€ (r9: [uc DANTILIOELICREL-C EO * LE X) 
cl, habentem ewangelium eternum, ut ewangelizaret cie ond 
T. pag a à : « Timete Dominum et date illi 
ejus». | Lodi row so memod nt 
ivitas. illa. magna, que a 
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Tn 


ἽΜετς. Cecidit, cecidit Babilon. :! »Ln 444 ireunem 
^55. Bopr. Et Ge ter à dim ve. poa" d'Or) 
‘tertius secutus est illos dicens voce magna : « Si quis adoraverit 
/ bestiam et imaginem ejus et 'accéperit caracterem in fronte sua 

| aut in manu sua, et hic bibet de vino ire Dei qui mixtus ést mero 
‘in calice ire ipsius, et cruciabitur igne et sulphure in 
"angelorum sanctorum et ante conspectum agni; et. fumus tor- 
mentorum eorum in secula. Mcr vec ae 722 Εὰ 

- fautive « qui mixtus est mero » se trouve à la fois - 
‘nuscrits d'Oxford, de M. Blin de Bourdon et de lord Crawford.) 


T 
Fr.: 403 
Bodl, 

Bl. de Bourd 

| Crawford: 
Cambrai 
Metz 


. 56. Béatitude de ceux qui 
meurent en Notre. aps 
(XIV, 13.;..... heseodeese 4.22 [28 115(2)|48(2)] 58 

57. Le fils de la Vidsga sciele| .. | 
blé de la terre. (XIV, 14-16.)... |28(2)15(3)|48(3)|59 

58. Un ange vendange des | | | 
vignes de la terre. De la cuve | 
sortent des flots de sang qui. | 
montent. jusqu'à. la tête .des P Wem . 
chevaux. (XIV, 17-20.).... 2.29 |15(4)148(4)60 | 
. 59. Tableau divisé en deux 
registres : ro dans le registre 
supérieur, sept anges tiennent 
les fioles qui renferment les 
sept. dernières plaies. (XV.1)] D cur n 
— 2? Dans le registre inférieur, | 
les vainqueurs de la Bête s’avan- | 
cent sur une mer enflammée et | ., T 2d 
chantent au son des harpes. 16 προ ὅτ 
Qr Eros or Jus tt 29 (2) er 51(2)62 167 ve 

evdinsbse ryrexilosná fu run Hi ΠΗ 115» 

^56. Boni. 'Süliéfas Johannes. — Scribe. - — Beati M 

in Domino moriuntur. A modo jam dieit spiritus ut. 

‘a laboribus suis. Opera enim illorum secuntur illos, quia merces 

'operum illorum comitatur illos in perpetuum. 

Dans le chapitre relatif aux origines de la Tapisserie, rindiqaé Tes dex 
programmes d'apres lesquelsla béatitude des justes a été représentée, d'une 


part, dans les manuscrits de la premiére famille, et, d'autre e dans les 
manuscrits de la seconde et sur la Tapisserie; +: v3 


.,.,.57. Bopr. Et vidi et ecce nubem candidam, et super nubem 
sedentem similem, filio. , hominis, habentem in capite suo coronam 
auream et in manu sua falcem acutam, — Et alter angelus exivit 
ἐς, templo, . clamans voce magna ad sedentem super nubem : 
L Mitte. falcem tuam et mete, quia venit hora ut metatur, quoniam 
aruit. messis terre. » — Et misit qui sedebat. paper nubem falcem 
,suam in terram. et messuit terram. 

. B8. Bopr, Et. alius angelus exivit de εις od: est inani 
habens et ipse falcem acutam. — Etalius angelus de altari, qui 
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99. αἱ inbdiiobs 19 inoitov 391 + astro à e iem. 


, potestatem | n super Relié et i2ziL va ipt " si 
ps ende 


Sem sem. den « M e fem raum ia e . 
deni bom viser tmo quam maire santa an» 
: "rre et misit in lacum ire Dei magnum, et calcatus est lacus 
r , et exivit. D ré pr Mr νν τ 
EC p* ἃ πττῳ nti ον m x5 "r Y1-— ΠΡ 90 Ὲ AUTO 
1 ^^ Cet article, qui se rapporte à la vendange du chapitre XIV de I 
lypse, répond à un tableau des manuscrits de la première famille et 
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Fr. 403 
Bodl. 
de Bourd. 

Crawford. 
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Cambrai 
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| | 60. Remise des sept fioles | à 

d’or aux sept anges. (XV, 7-8.)|3o [:6(5|5:(3]63 ἴγο 7 | 
| | 64. Le premier ange répand | 6 6. 2! | s] τ 
sa fiole sur la terre. (XVI, 2.).. |30(2)| 16(4) 

62. Tableau divisé en. deux 
compartiments : : 10 À gauche, le 
deuxième ange répand sa fiole 
€ la mer, et les infidèles sont. 

noyés dans le sang, (XVI,3. js 381. 117 
— 2 A droite, le troisième ange ||. | |. 
répand sa fiole sur les sources 
qui se ape en sang. (XVI, 
vid ie] oua «cedes is 31 [17 


Ι i 
treum mixtum igné, et eos qui vicerunt bestiam et libsgilbm 
illius, et numerum nominis ejus, stantes supra mare vitreum, 
habentes cytharas Dei, et cantantes canticum Moysi servi Dei, et | 
canticum agni, dicentes: « Magna et mirabilia opera tua, Domine 
Deus omnipotens ; ; juste et vere vie tue, rex seculorum. Quis non 
"timebit te, Domine, et: magnificabit nomen tuum, quia tu solus. 
pius es, quoniam omnes gentes venient et adorabunt in con- 
ies tuo, quoniam judicia tua manifesta sunt. » 
DEDIT scène représentée dans un tableau du manuscrit de la Biblio- 
ΠΕ nationale a fourni la’matière de deux tableaux pour l'illustration des 
— autres manuscrits de la premiere famille» et pour celle du xylographe. 
60. Bobr.'Et post hec vidi,et ecce apertum est templum taber- 
«fatbresHERGHIEIG celo, et exierunt vir angeli habentes vit plagas 
de templó venisti lapide mundo candido et precincti circa pectora 
zonis aureis. — Et unum ex in: animalibus dedit vr fialas aureas 
"plenas iracundie Dei viventis in secula seculorum, Et impletum 
ést templum. fumo a majestate Dei et de virtute ejus, et et nemo 


mr leçon fautive venisti lapide (au i 
manuscrits. d'Oxford, du vicomte 3 de dedii et de lod “Grand 
L'édition xylographique porte aussi lapide. 

La distribution des fioles est — de trois : manières niet enin 
‘dans les manuscrits, elle est faite: . τ te: d 
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———— 9 


A. 


." UpE L'APOCALYPSE 


Hal :ibkslisell:s 
xs upsg3it1j 
com immi 
| ἢ | γ 5 i 
57.5854 66 31 [53 δ΄ [03 v 
iil end 
so ||ss | 67 |31 v°154 39 v*]94 νὴ 
' Ϊ ἢ) 
| | " k 
| | pau 
156: 68 |32 [55 [35 "|^ 
kusb ln 
! / 5djusa 
6» 156. 69 32156 do vlgs ve 
s: alo, E | 13754 , »" "ii 25 223 , LE MUC 1 I le 
1* par | un Pause ailé, à tété de lion, se tenant debout (pss. de 
es V, d'Oxford et d'Eton); 
19 par un lion ailé, sortant d'un quae eg ^ Cambrai, ^ Namur, de - 
Metz et de la vente de 1879); ὃ 19134 δἰ 98 


3° par un aigle (ms. 688 dela Bibl. nat., et ms. d' Oxford, no 180 du fonds. 
Douce). 


Sur la Tapisserie les Me sont dinribnées per. un "Y. 9» eom gr d'un 
εἰ NIET 1569 o8 88 


Au n°60 de la sieticimiénd ipsias les parie 57. -ét 58 du manus- 
«απ υ μον οὐ, 1879, Le rédacteur du catalogue imprimé pour la vente a cru 
. voir sur la peinture 57 une représentation des sept péchés capitaux. — 
- 61. Bopr. Et abiit primus angelus, et effudit fialam suam in 
: terram. Et factum est vulnus sevum ac pessimum in homines qui 
; habent caracterem bestie et eos qui adoraverunt imaginem ejus. 

-... 62. Bopr. Et secundus angelus effudit fialam suam in mare, et 
- sanguis factus est tanquam mortui, et omnis anima vivens mortua 
-est in mari. Iste angelus doctores legis significat. Per mare preva- 

ricatores legis designantur, quod versum est in sanguinem, quia 

'vindictam perpetuam pro contemptu mandatorum Dei recepe- 


runt. — Et tercius angelus effudit fialam suam super flumina et 


T fontes d et factus est sanguis, Iste angelus prophetas 
at ; per flumina vero fontesque aquarüm duodecim tribus 
cum suis familiis designantur. 


— L'effusion de la deuxième fiole et celle de la troisième Remint; Le sujet de 
deux tableaux dans plusieurs manuscrits de la seconde famille. 


« 
\ 
A‘ 


tice du Seigneur, qui a puni les | || + | - | 
 persécuteurs des saints et des E | 
prophètes. (XVI, 5-6.) — 2° A | 
_ droite, un ange, debout derrière | | 


 jugémen du Seigneur. (XVL le | ec le EM 


—' a»: A droite, le cinquième | | | |] ^| "] 
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|i. de Bourd. 


63. Tableau divisé en deux 


compartiments : 1°A gauche, HI eli cl 


l'ange des eaux proclame la jus- | | 


un autel, proclame la justice des | | 


ΚΝ PA ἢ PVP UC ONE LUTTE 17(2)54(2)]66 | Ἢ 

64. Tableau divisé en deux ! HE Li 
compartiments : 1° À gauche, le 
quatrième ange, verse sa -fiole | : .| .: || » ENT 
sur le soleil, et le feu du ciel 
brûle les infdèles. (XVI, 8-9.) 31 (2) 17(5) 54(2)67 [172 v*|8 vo 
ange verse sa fiole sur le trône, |. ||... ἶ | m v : 
ἀς un Bête, et les infidéles, dans (o8. bb si oM vo vitale 


(nol ub 061.2 bao zO' b oa 39 380, Adi 41 οὐ 820..am) sinis audam "t 


aT al tue 


es. Bon... Et audit angelum quartum ἘΣ πάν «Justus es qui 


-.es et qui eras sanctus qui hec judicasti, quia. sanguinem sancto- 
‘rumet prophetarum effuderunt et sanguinem eis. dedisti bibere 


ut digni sint. » Per angelum quartum angelus illius populi potest 


intelligi, qui. videns. justo. judicio. Dei populum iniquum £esse 
/.dampnatum, — Et audivi alterum angelum ab altari dicentem : 

.« Eciam, Domine Deus omnipotens, vera et justa judicia tua.» Per 
altare sancti viri qui eo tempore fuerunt. possunt intelligi, qui 
. Jaudaverunt justum. judicium Dei eo quod impio populo justissi- 
- mam dampnacionem. diculgeits sicut. jeginpe. Danielem et tres 
. pueros fecisse. ni 155 tnaugisai 4151 2519018211 


Le sujet de cet article enà peine, indiqué dans le manuscrit de Charles V 
(fol, 31) par la présence d'un ange, qui tient une banderole pee m 


, plusieurs manuscrits, de la seconde famille (Cambrai, fol, ds 
, bleau 56; Metz, fol. 8; latin "688 de la Bibl. nat., fol. ja v le LM 


2Yéprésentation δὲ 1° ἀδάμ μα cet de 14 drofelbine AE ει: on vor ge 
tableau, un ange debout prés d'un autel. De même le pan erum dela 


* "Tapisserie représente à la m ὌΝ la — fiole et ner procláma- 


tion de la justice de Dieu, - ^ b xussldat vusb 
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itbiesti "βου ον serio! bsq odi modio ial siai 
mote uias cunoecyiasb d565219d sitesd isb$s oq vid fo. 51 
DUM vitasd "sobre bis sugi sui ὁεοδίαπ!α mulodeit 


dis ET δ ον mutos ri Bisp 
ses ia 
; 5 Eton Ἐπ 


"Lr TUR te + Ros IS s delend 570. & 46 oloí pou $b f» ps booise re. 
ig iA 4). Et nai Mai rdi et eM, τῷ ust Md AME τὰ 


Ι sn, e ficum à x ai etre et. werte EE 
'celi pre doloribus et vulneribus suis, et non oi 


Mn nni MÀ τς, 
dum et illum dizin diximus scient md du cron tr 
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Bodl. 

Bl. de Bourd. 
Cambrai 


laffollement de la douleur, se | 
mordent la langue. (XVI, 10.) |3:1(2)|17(4)|54(3)]68 ||z4 lo 

65. Tableau divisé en deux 
compartiments : 1° À gauche, le 
sixième ange vide sa coupe dans 
l'Euphrate pour le dessécher. 


————— GG 


IXCVE, τᾶ, o diode νιν 4132 57 169 174 [9 
— 2° À droite, des esprits im- 

purs sont vomis par le Dragon, | 

la Bête et le Faux prete. | iE 

(XVI, 13 oes diio snb do ous iran s | [32 57 [69 ' 74 ν᾽] 9 v* 


᾿ 


, 65 bis. Les rois à cheval ras- 
'semblés devant le Dragon, la 
Bête et le Faux prophète. (XVT, 
14-16.) 


tuba cecinit, Et sicut illic per locustas heretici designati sunt, 
ita et hic per sedem bestie heretici designantur. Bestia autem 
diabolum significat, jure igitur heretici sedes bestie rna 
quia in eorum cordibus diabolus inhabitat. Quintus igitur ang 

lus fialam suam super sedem bestie effudit, quia sai cti vir 
errores hereticorum detegentes, que pena il illis i[n|staret s Mb 
festare. studuerunt. Commanducaverunt autem linguas | suas Vii 
homines. pre doloribus, quia singuli singulorum errores re re- 


hendebant, 
" ir jnoxáüb 71 


Les: ‘sujets des deux À easüpaatieente de la peinture du manuscrit de 

- Charles V (fol. 31.v*) ont fourni aux peintres la matière de. deux, tableaux 
distincts dans les trois autres manuscrits de la premiere, fils εἴ au gra- 
veur de l'édition xylographique. 

Le second sujet de l'article 64 a été AE δ avec c le premier sujet delar- 
ticle 65 pour former un tableau dans plusieurs manuscrits de la — aed 
famille (Cambrai, Namur, Metz, 1879, Rey) et sur la Tapisserie (pan 
neau 66). Ces mêmes manuscrits et la Tapisserie consacrentun tableau 
à la seconde des scénes indiquées dans l'article 65. Voir ce qui est dit à 
ce sujet ‘dans le paragraphe relatif à l'origine de la Tapisserie. | :: 


65-68. Le feuillet du ms. d'Oxford qui contenait les tableaux répondant 
"à ces articles n’existant plus, j'en reproduis les ener cm" le — 
'de M. le vicomte Blin de Bourdon. τ T 


. ϑίτοῦ ᾿ 98860212 9q f 


d 
i í | Ps Loi entiuts ΠΝ ἃ 
65. Et sextus angelus effudit fialam ses in pr illud 
| A JA qur DM yt Am 4188. v) Hnqoe dic 
: T fw Bar —-— (ine b^ effudit ! 


2i pairs -utori 
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ue pan M dtes 


SENTIR pA 164 ENT 


besti c et de ore p: ut imo 


ms M be pris 
mw 11 Di 
To rici d reges reges toos 


s interpretatur. ΤΥ ὅν br 19115317545 1n91u2 i1a dau 
ni WP c dpi va oést représéiité que dans le ms. latin 1 o dela Bibl. 
mat, lé ms. additionnel - ΣΟ s e manant ἊΝ 


ἀν ταῦ 2110170102 ilodphib ésuvis 1gMuigasb χώρα 
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im 
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66. Le septième ange vide sa. 
fiole etla terre est bouleversée. 


(XVI, 17-21.) 
67. Un ange montre à saint 


Jean la damnation de la grande 


prostituée. (XVII, 1.).......... 
68. La courtisane sur-la Bête 
aux sept têtes. (XVII, 354 s.l 
68 bis. Saint Jean, l'ange et 


la femme enivrée. (XVII, 6-7.). 


69. Un ange proclame. Ja 


chûte de Babylone. (XVIII, 1.). 


69 bis. A gauche, en dehors: 


du cadre, saint Jean regardant 
‘par une fenêtre; groupe en tête 


duquel un personnage s'écrie : 


Ve! Ve, civitas as B. à 


Bl. dé Bourd. 


+ 


mm rt 


66. Et septimus angelus effudit fialam suam i 
exivit vox magna de templo a throno dicens : « Facti m 
facta sunt fulgura et voces et. tonitrua, et terre mo y 


Li 
e e 
a — € —— S À— Àt ——— gp 
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O01 


o HM 14, À 


erem. 
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magnus, qualis nunquam. fuit ex quo homines Mud i super 
terram talis terre motus sic magnus. Et facta est civitas n 


jn tres partes, et civitates gentium ceciderunt, et Be 
venit in memoriam ante Deum, dare illi calicem. 
tionis ire ejus, et omnis insula fugit, et montes non s 
“οἵ grando magna, sicut talentum. descendit dc celo E 


m Deum, propter Die de 


quoniam magna facta est vehementer. - 


67. — Et venit unus de: septem angelis qui 


fialas, et locutus est mecum dicens : « Veni, ostend 
nationem meretricis magne, que sedet : super aquas m 


ylon 1 f 


isi 


ro 


(Qno 277321 


Duros 


i- 


um 


qua fornicati sunt reges terre, et. inebriati sunt qui in int 
terram de vino prostitutionis due” FE PE EE or 
Inebriati autem dicuntur, id est mente alienati, propter nimiam 
delectationem manifeste et publice fornicationis ipsius. Que super 
aquas multas sedere dicitur, quia ex multitudine gentium, que 
per aquas designatur, civitas diaboli construitur. Cum qua reges 


PR PET OU 


Ne PP i d 
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35 v* 


5375. 65. 36. lro2v 59 vu. 
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eo 
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> Aire bond snif 


Hi © dns δ δι mbi 


fhitidén bano! ro dr Ὁ Bi Mit à AE tp 5 dus 


pa Ib 1 WC T dia 
iid ati esse cuntur quia scelera Bibjloóis'a auxerunt 
poci: ms Vinum.  prosittutionis, t diversi errores, 
t impie. civitatis. | 
δι] A spii itu in desertum, et vidi mulierem 


a ten δὴ cam, plenam in nominibus blas- 
: dies So per bein capita vir et cornua decem. - 


R hec septem capita diabolus ducit homines ad ccatum, et 
Fia fea incipalia. m. decem ἐλ να o seii ἐμ 


decem regna tempore Td sicut futura, per que alia in- 
telliguntur. Quod mulier vestita sit cocco : coccus autem colorem 
sanguinis habet, et per sanguinem sepe mors designatur. Diabolus 
taque sanguineus est, quia auctor est mortis omnisque perdi- 
tionis. Que bestia plena nominibus blasfemie esse dicitur, sequo 
iie pe M dar plot ax Mite dep À la Bibl. Nat. 

κι μ e ms. n I 

et dans ms, additionnel 35166 du Musée brit... 4, 

. 169. Bons. Et post hec. vidi alium angelum. descendentem,de 
celo. habentem potestatem magnam, et terra illuminata est a 
gloria, et clamavit in forti voce dicens: « Cecidit, cecidit Babilon 
illa magna, et facta est habitacio demoniorum; et custodia omnis 


XLVI MÉMOIRE SUR LES MSS. 


8 ilt 
JAESEETEHIE 
m 
droite, autre groupe qu'un ange 
fait sortir d'une ville en flammes 
au cri de Exite deilla... (XVIII, | : Ο τ] 42 


à- ED ens QUIT. KS 
70. Un ange jette dans la 
mer une pierre grosse comme 3 nl 
une meule. (XVIII, 21.)....... 34 (2)|18 (2)/61 (2)| 74 5 
71. Concert céleste pour cé- 9 2. : εξ 
lébrer l'anéantissement de la 
grande prostituée. (XIX, 1-5.).. 135 [τ8(3}}61.(3}}75. ||B5 ve 
. 72. Les noces de l'Agneau. 
DER, CAE SES, LETRA ἢ θὲ 35(2)|18(4)/61 (4)|76 ‘87: 


. 33. Saint Jean averti de ne 


1270 


| 
| | 
| 


spiritus inmundi, et custodia omnis volucris inmunde, quia de 
ira fornicationis ejus biberunt omnes géntes, et reges terre cum 
illa fornicati sunt, et mercatores terre de virtute deliciarum ejus 
divites facti sunt, et qui divites facti sunt ab ea longe stabunt 
propter timorem tormentorum ejus, flentes ac lugentes et dicentes : 
ZA ; Ld : M 94-5. (Lope TIM 
« Ve, ve, civitas magna, que amicta erat bisso, purpura et Cocco, et 
deaurata auro et lapide precioso et margaritis! Quomodo una 
hora destitute sunt tante divicie, et omnis gubernator, et : : 
qui in locum navigant, et naute? Et qui in mari operantur li 
steterunt, et clamaverunt videntes locum incendii ejus, dicent : 
Quis similis civitati huic magne?» — — ταὶ 
69 bis. — Je n'ai trouvé ce sujet que dans les mss. latins 688 et 14410 de 
la Bibl. nat., dans les mss. addit. 17333 et 35166 du Musée brit. et dans 
le manuscrit de Namur. ὩΣ Ὁ ᾿ — à 1 [ror edpst must 
70. Bon... Et sustulit unus angelus fortis lapidem quasi mo- 
larem magnum, et misit in mari dicens : « Hoc impetu mittetur 
Babilon illa magna civitas, et ultra jam non invenietur, et vox 
citharedorum et musicorum et tuba canencium, et tuba non 
audietur in ea amplius, et vox mole non audietur in ea amplius; 
et lux lucerne non lucebit ibi amplius, quia in veneficiis suis 
erraverunt omnes gentes, et in ea sanguis prophetarum et 
sanctorum inventüs est et omnium qui interfecti sunt in terra. » 
Le panneau 72 de la Tapisserie qui représentait ce sujet n'existe plus. Ὁ 
71. Bopr. Et vox de trono exivit dicens : « Laudem dicite Deo 
nostro, omnes servi ejus et qui timetis eum pusilli et magni.» Et 


Lat. 14410 
MM. 17333 
Chantilly 
Rey 
Thompson 
apisserie 
Joannis 


iut, 35166 
Eton 


Toc EXEuu———M—cÁ— 
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37 v*,|66, 67/36 v* 


79 [38 ]68 ]|32v*|b3v*|- - [60 {{{72}- |- 


8,8 38 v* [69 38. 104 ve| 61 23) 67 


82 |39 |zo pere] d ve": 


audivi quasi vocem tube magne, et sicut 'Yócem aquarum multa- 
rum, et sicut vocem tonitruum magnorum dicentium « Alleluia.» 


+= Post hec audivi quasi vocem magnam tubarum multarum in . 


celo dicencium : « Alleluia, laus et virtus et gloria Deo nostro est, 


I quia vera et justa sunt, qui judicavit de meretrice magna, qui 


(sic) corrupit terram in prostitutione sua, et vindicavit sanguinem 
servorum suorum de manibus ejus.» Et iterum dixerunt: (Alleluia), 
et fumus ejus ascendit in secula seculorum. Et ceciderunt viginti 

re et nn animalia, ét adoraverunt Deum sedentem 
super tronum dicentes : « Amen. Alleluia. » 

| mauvaise leçon vocem TUBE magne, vocem TUBARUM magnarum, pour 
TURBE,TURBARUM, $e trouve dans les manuscrits de la Bodléienne, du vicomte 
Blin de Bourdon et de lord Crawford, ainsi que dans l'édition xylographique. 
"La méme faute existe dans les légendes du tableau suivant.  . 

- M n'existe plus qu'un fragment du tableau correspondant de la Tapisserie, 

— T2. Bons. Et audivi quasi vocem tube magne, et sicut vocem 
cts maturn; et sicut vocem tonitruum magnorum Alleluia 
dicencium, « quoniam regnavit Dominus Deus noster omnipotens. 
Gaudeamus et exultemus, et demus, gloriam ei, quia viderunt 
(sic) nupcie agni, et uxor ejus preparavit se, et datum est illi ut 
operiat se byssinum splendens candidum.» 

Le tableau correspondant de la Tapisserie, panneau 74, slesjate lue... 
.. T8. Bon... Et dixit michi : «Scribe. Beati qui ad cenam. nupcia- 
rum agni vocati sunt.» Et dixit michi: «Hec verba Dei vera sunt. » 
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pas adorer l'ange, qui le charge 
de glorifier les invités à la cène | | 
des noces. (XIX, 9-10.)........ 36 |:9 163 ]|g7 ]|87 νι v’| 
74. Le roi des rois, suivi de | τ " ἐδ! 
la cour céleste, s’avance sur un | 
cheval blanc, un glaive à la 
bouche; il foule le pressoir du | | b. s oq 
vin de la colère divine. (XIX, i L- 3 
Eveil ccce opio ey eie 36(2)]19(2)/63(2)]78 |89 [27 
75. Un ange rassemble les o8 ἐν τὰν. τ 
oiseaux du ciel pour dévorer 
les chairs des réprouvés. (XIX, ; | δὶ. οἱ 
Has). o ΑΗ suis «c4. cs 37 ]|19(3)63(3)]|79 189 v*|27 v 
76. Le roi des rois, monté 
sur un cheval blanc, taille en | . | sh iztibo 
pièces l'armée de la Bête. sem 34:2. 1228. 129. «ἦι; 
19-30.) 43 VIC. ΣΥΝ IUOS κα [702 19(4)/63(4)|8o --|9r..|27bis 
717. πὰ Bête & ceux qui^ :Imciagdesib. 4s» 
l'avaient servie sont précipités ti 29 ΒΗ. qun 


τ (38 


retipiste NT 


Et cecidi ad p ejus u ut t adorarem eum. Et dixit. michi : : « « Vide 
ne feceris. Conservus tuus sum et fratrum tuorum .habencium 
testimonium Jhesu. Deum adora. Testimonium enim. Jhesu est 
spiritus prophetie. » foci. 
74. Boni. Et vidi celum speitum; et ecce equus. Albus et qui 
sedebat super eum vocabatur fidelis et verax, et justicia judicat 
et pugnat. Oculi autem ejus velut flamma ignis, et in capite ejus 
diademata multa, habens nomen scriptum quod nemo novit nisi 
ipse, et vestitus erat vestem aspersam sanguine et vocatur nomen 
ejus Verbum Domini; et exercitus qui sunt in celo sequebantur 
eum in equis albis, vestiti byssinum album mundum ; et de ore 
ejus procedit gladius acutus ut in ipso percuciat gentes, et ipse 
reget eas in virga ferrea, et ipse calcat torcular vini furoris 
ire Dei omnipotentis, et habet in vestimento et in femore: suo 
scriptum : « Rex regum et dominus dominancium. » ᾿ 
75. Boni. Et vidi unum angelum stantem in sole, et clamaävit 
voce magna dicens omnibus avibus que per medium celi volabant: 
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9: «58 BlSb sse Sb HUE aiio ,lois ub xesseio sob 2nsmoidm 
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HV et gs ang et Carnes 


AUR m berorum omnium et 
1 Sulm : 5 it T vendu Jm! 
rte pida de ma m à niim 
ral ! r au catalogue. ve une nture 
sentant : « la grande p er ὯΝ la o d'üne femme tenant un 
illor à la main gauche, assise sur la bête à sept têtes. » : 
76. Bobi. Et vidi bestiam et reges terre et exercitus. MM 
tos ad faciendum prelium" cum illo qui sedebat in equo 
qe 18 TH115b 
- Bob. Hie appreiedaa | est bestia, et cum illo pseudopro- 
| fecit igna coram ipsa, quibus seduxit eos qui acce- 
| nd Gib y ét dé ἘΝ Por me m ejus vivi 
nt hii duo in stagnum ignis ardentis irm aimi 
br in gladio : sedentis super equum qui procedit ái oie ore 
ipsius, et omnes. aves saturate sunt carnibus eorum. — — 
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> 


dans l'étang du feu. (XIX, 20- abis 


SU. ro idole. red ese 38 [20 |67. |81, || guv° 
78. Ui ange enchaîne le dra- iru "TE ἂν 
gon & l’enferme dans l'abyme. 


(XX, 1-3.)...... lo disieeda- ..|38(2)|20(2)/67(2)|82 3 [28 


79, Résurrection des justes 
qui regoivent le pouvoir de 
juger. (XX, 4-6.)....1......... 39  |20(3)|67 (3)|83 3 vo 

80. Satan recouvre sa liberté TW NT T 
après mille ans de captivité. 
Gog et Magog. Siège de la 


sainte cité. (XX, 7-9.)..... $e. |39(2)/20(4) 67(4) 84 5 29, 
"ww 


81. LE diable et les faux pro- 
phétes tourmentés dans l'étang 


de feu. (XX, 9-10.)......... i». |4o ar |70 ]|85 5 ve |29 v* 


82. Le jugement dernier. 


[X35 1:538) 55,... HE he 40 (2)l21 (2/70 (2)86 οδ΄ [30 °° 


Sur la Tapisserie on voit réunies dans un même tableau (panneau 78) 


rassemblement des oiseaux du ciel, et la défaite de l'armée de la Bête, 


qui forme deux tableaux dans les manuscrits de l'une & de l'autre ^ 
πὰ ΤΠ 


clavem abyssi et cathenam magnam in manu sua, et a 


le 
ce 


i 


78. Bopr. Et vidi angelum descendentem de celo, breed 
150 


draconem serpentem antiquum, qui est diabolus, et mon à 
ligavit eum per annos mille, et misit eum in abissu c 

et signavit super illum, ut non seducat amplius ger 
consummentur mille anni. Post hec ids illum vs 
tempore. et & "sol iqnos 


sujets, n ‘existe 6 WE uu one Due à OMS Y 


rar 102 


79. BopL. Et vidi sedes, et sederunt super eas, et um 


datum est illi[s], et animas decollatorum propter testimonium 
J hesu et propter verbum Dei, et gui; non adoraverunt ox m Bond ad 


4€C6G1114 


mille annis. Ceteri mortuorum non vixerunt donec c uj 
mille anni. Hec est resurrectio prima, Beatus est sanctus. 


J« 


habet partem in resurrectione prima; in hiis secunda mors non 
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" gei e las. 478 142 vus 


7 127 νοῦ. |43 velo [43 |vra ve 


89^ m m 3. Lm Bo. |43 velis ve 
B J 1/5451 5 "ot à "TT. 


“δ Asa 


i Ms usn οὐ» oio ro 1 - εἰ τοις 
^ habet. guestiitid) € t sicetüotes μεῖς e Christ, et regna- 
"bunt cum illo milleabnis. ^ ^^ ^^ 


180. Bons. Et cum me fuerint mé -— 'solvetur 
_ Sathanas de carcere suo, et exiet et seducet gentés que sunt super 
| quatuor angul os terre, 'Gog' et Magog, et congregabit eos in pre- 
ums quen numerus est sicut arena maris, et ascenderunt 
» altitudinem terre, et circumierunt castra sanctorum et 
civitatem venerem t et descendit ignis a Deo dé celo et devoravit 


1295 108 
P uc: Et diabolus qui seducebat illos fs est in sta- 
,.;gnum ignis et. sulfuris, ubi et bestia et. pseudoprophete crucia- 
buntur die ac nocte in secula seculorum. 
k Ὑ ταὶ is représenté sur le penne 82 de la Tapisserie qui n'existe 
n H wa ‘ii 
' 82. Bons. Et vidi tronum magnum candidum. et. sedentem 
-'$uper eum, a cujus aspectu fugit terra et celum, et locus non est 
᾿ inventus ab eis, et vidi mortuos magnos et pusillos stantes in con- 
"spectu troni, et libri aperti sunt, et alius liber apertus est qui est 
-vite,et judicati sunt mortui ex hiis que scripta erant in libris 
/" secundum opera ipsorum. — Et dedit mare mortuos suos qui in 
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Bl, de Bourd. 
Crawford 
Metz 


83. La sainte cité de la nou- | 
velle Jérusalem descend du ciel. al δαὶ 
CARRE CD... LE ἔμεν. υν. |41 [21(3)|70(3)]87 ! 

84. Un des sept anges mon- | 
tre à saint Jean la sainte cité de 4}} dell. sel 
Jérusalem. (XXI, 9-17.).. 41(2)|21(4)|70(4|88 ||ro4 [31 

85. Le fleuve ayant sa source | 


| 
au pied, du trône divin et cou-| :: 1 ogf M ἐν ἢ; sexi 
ἢ | | | | Ἢ 

co erant, et mors et infernus dederunt mortuos qui in ipsis erant, | 

et judicatum est singulis. secundum opera ipsorum, et infernus et | 

- mors missi sunt in stagnum ignis. Hec mors secunda ést stagnum - | 
ignis. Et qui non inventus est in libro vite scriptus E us estin | 
stagnum ignis. Ϊ 

Le panneau 83 de la Tapisserie, qui, devait séresebhnà] pret adi 
n'existe plus. 

83. Bopr. Et ego Johannes vidi civitatem sanctam Berpellom r loi 
novam descendentem de celo, a Deo paratam sicut sponsam c orna- 
tam viro suo; et audivi vocem magnam de trono dicentem : « Et 
ecce tabernaculum Dei cum hominibus, et habitabit. cum illis; et 
ipsi populus ejus erunt, et ipse Deus cum eis erit eorum deus, et 
absterget Deus omnem lacrimam ab. oculis eorum, et mors ultra 
non erit, neque luctus neque clamor, neque dolor e oes que 
(sic). prima abierunt. » Et dixit qui sedebat in throno : « 
facio omnia. » Et dixit. michi: « Scribe, quia hec ciem 
sunt et vera. » Et dixit michi : 1.4 FRET pet, Fge. sum. alpha et 

-omega, ifnicium et finis.» .. Ὁ. Jib urstiada 

Les peintures 81 et 82 du manuscrit ode en 1629, qui doivent ς 

pondre aux n° 83 et 84 de notre iste, sont ainsi décrites dans le Catalogue 


de vente: , 
«81. La nouvelle Jérusalem ‘descend du ciel. Dieu demeure parmi les 


« hommes, représentés par Adam & Eve, qu'il unit par la main, "^^^ 

« 82. L'épousée, vétue d'habits écarlates, agenouillée devant l'agneau & la 
« nouvelle Jérusalem. L'épousée représente la donare qui. ADM à 
« Ta famille des comtes de La Tour du Pin. » ! 

84. Βορι,. Et venit unus de septem angelis hiibentibus ἄν m 
las plenas vir plagis novissimis, et locutus est mecum dicens : 
« Veni, ostendam tibi sponsam uxorem agni.» Et sustulit me in spi- 
ritu in montem magnum et altum ; ostendit michi civitatem sanc- 
tam Jerusalem descendentem de celo, a Deo paratam et habentem 


s'en Het à... à I 
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45 v°n7v136 v|74 ^ 
inde i$ [sTro!p τοῦ 


claritatem Dei. Lumen ejus simile lapidi precioso tanquam lapi- 


dis jaspidis sicut cristallum. Et habebat murum magnum et 
altum, habens portas duodecim, et in portis angelos duodecim et 
nomina inscripta, que sunt nomina duodecim tribuum filiorum 
Israel, ab oriente porte tres, ab aquilone porte tres, ab austro 
porte tres, ab occasu porte tres ; et murus civitatis habens fun- 
damenta duodecim apostolorum et agni (sic). Et qui loquebatur 
mecum habebat mensuram arundinem auream ut metiretur civi- 
tatem et portas ejus et murum; et civitas in quadro posita est. 
Longitudo cujus tanta est quanta et latitudo; et mensus est civita- 
tem de arundine per stadia duodecim. Longitudo, altitudo, lati- 
tudo ejus equalia, et mensus est muros ejus centum quadraginta 
1u** cubitorum mensura hominis que est (sic). Et erat statura muri 
ejus ex lapide jaspide. Ipsa vero civitas auro mundo simile vitro 
mundo. Fundamenta muri civitatis omni lapide precioso ornata. 
Et ambulabunt gentes in lumine ejus, et reges terre afferent glo- 
riam suam et honorem in illa, et porte ejus non claudentur per 
diem, Nox enim non erit illic, et afferent gloriam et honorem 
— um in illam. Non intrabit in illam aliquid coinquinatum, et 
abhominstioner et mendacium, nisi hii qui scripti sunt 
La menvaiss leon STATURA muri, pent. STRUCTURA muri, se jronve dans 
les manuscrits de la Dodléienne, du vicomte Blin de Bourdon et du comte 
de Crawford, et aussi dans l'édition xylographique. -. .. 
85. BopL. Et ostendit michi'fluvium aque vive splendidum 
tanquam cristallum, procedentem de sede Dei et agni, in medio 
ejus, et ex utraque parte fluminis lignum vite afferens 
s duodecim, per menses singulos reddens fructum. suum, 
pin ligni ad sanitatem gencium. Et omne maledictum non 
erit amplius, et sedes Dei et agni in illa erit, et servi ejus servient 
illi; et videbunt faciem ejus et nomen ejus in frontibus eorum, 
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lant auprès de l'arbre de vie. 
(XXII, 1-5.).. ere [42 [22  |74 89  [iro4v*|: 

86. S. Jean à. genoux devant | 
lange qui lui atteste la vérité 
des révélations divines. L'ange | | 
le relève & lui montre le Sei- st gb Ai 
gneur dans une gloire, à l'angle | | 
droit du tableau. (XXII, 6-7.).. |42(2)|22 (2) 74(2)|oo {πο6 |32 
87. Discours du Seigneur à 


saint Jean... P 10-16.) ..... e 22(3) 74) οἵ. mal 


i 260 


et nox dabtiui non erit, et lumine non cium todtfhu nec 
lumine solis, quoniam Dominus Deus illuminabit illos, et regna- 
bunt in secula seculorum. Et dixit michi: « hec verba fidelissima 
sunt et vera, et Dominus Deus spirituum prophetarum misit: 
angelum suum ostendere servis suis, que oportet fieri cito. Et 


ecce venio velociter. Beatus qui custodit verba nm ΜΌΝ: 


hujus.» Et ego Johannes qui audivi et vidi hec. ^ ^ 

86. Bon. Et postquam audissem et vidissem, cecidi, ut δώ. 
rarem ante pedes angeli qui michi hec ostendebat, et dixit mi- 
chi : « Vide ne feceris, Conservus tuus sum et fratrum tuorum: 
prophetarum et eorum qui servant verba libri hujus. Deum adora.» 

Dans le manuscrit de Cambrai & dans celui de Metz on ne voit que les 
pieds du Seigneur au bas d'une gloire entourée d'un nuage blanc, à l'angle 
droit du tableau. — Au fol. 46 du ms. 688, le Seigneur dans une gloire oc= 
cupe le milieu du tableau ; à droite, saint Jean agenouillé aux pieds de l'ange. 
à gauche, saint Jean releyé contemple le Seigneur, TY 

Le tableau correspondant du ms. 209 du palais de Lambeth a ἐδ repro- 
duit dans l'ouvrage de Kershaw, The Treasures of the Lambeth library, 
planche 3. 

Le panneau 87 de la Tapisserie, qui représente le méme ΘΝ - mutilé - 
n'a pas été reproduit par M. de Joannis. 

Dans le manuscrit de Namur, au texte des versets 6 & 7 du chapitre x xxm 
correspondent deux tableaux, ainsi disposés : 

1? (tableau 82) L'ange prend saint Jean par la main. 

2° (tableau 85) L'ange relève saint Jean, qui s'était agenouillé. Dans l'angle 
droit supérieur, un nuage laisse apercevoir les pieds du Seigneur. (Scene 
reproduite dans Le Beffroi de Bruges, tome III, en regard de la page 331.) 

87. Bopr. Et dixit michi: « Ne signaveris verba. prophetie | libri 
hujus. Tempus enim prope est; qui nocet noceat adhuc, et qui in. 
sordibus est sordescat adhuc, et justus justiciam faciet adhuc, et 
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ΞΞ Ὁ Libud Ecce owe cito; et merces mecum est... 
ue juxta opera sua. Ego sum À et Q, primus. + Φν " 
novissimus, principium et finis. Beati qui 1 lavant stolas suas ut sit, 


in ligno vite et per prm. [intrent] i in civitatem. 
et venefici et inpudici et homicide et ydolis servientes, 


ES amat et facit mendacium. Ego Jhesus misi .angelüm ^ 


i hec in ecclesiis. Ego sum radix et genus: neo 
ve dt dida et matutina, Et sponsuset sponsa dicunt « Veni », et 

qui t dicat « Veni », etqui sitit veniat, qui vult accipiat aquam 
vite gratis. Contestor ego omni audiunt (sic) verba prophetie libri 
. hujus. Si quis. apposuerit ‘ad. hec, apponet Deus super. illum pla- 
gam (sic) scriptas in libro isto. Et si quis diminuerit de verbis libri 
"hujus, auferet Deus partem ejus de libro vite et de civi- 

taté sancta et de his que scripta sunt in libro vite. Dicit qui tes- 
peribet istorum, etiam « Venio cito ». Amen.Veni Domine 
“pere nini nostri Jhesu Christi cum omnibus. Amen. » 


Les versets 10-16 du chapitre xx1r ont fourni à l'enlumineur du manus- 

τίς de Namur le sujet de deux tableaux : 
| MO nahienshensaisnadel IMaddiqtena, diriger, 
| Mir de emnes Bicdn d mnt i 
- Metz : « Et dicit michi : Ne signaveris...» |. 

..A* (tableau 85) Saint Jean à genoux, les mains jointes, devant Je Seigneur 

is sur un t tróne : « Ego sum radix et genus David. 

Le tábleau dû ^in 180 du fonds Douce, à la Bodléienne d'Oxford, qui 
représente saint Jean quum Lens les paroles du Seigneur. Ego Jesus 
misi angelum meum a gravé dans le livre de Henri Shaw (The art of 
illumination, éd. de 1870, p. 19). 

-'Sar Ta Taphéerié, à là édité dé -pannéau RARES N l'érticle 87 
de notre liste, et qui n'a pas été compris dans la publication de M. de Joan- 
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dd e la vie de saint PN ΓΑ 

88. Lé peuple reçoit ‘saint ‘4 a. «ἐδ 
Jean avec, des démonsttions 
de j joe. ἢ κ. eoe] sde à 43 (2)|22 (4)|74(4)|92 

89. Druliana: revient à la vie. |43 (3)]22 (5) 

90. Deux fréres, Atticus et 
Eugene, apportent à saint Jean 
les faisceaux de verges que! saint 1.8. + 
Jean convértira en or........ |43(4) 

91. Saint Jean condamne ^Q 28.44. 88 
ceux qui méprisent le monde 
pour s'attirer les louanges ale. 2223 purtbd etat ento pea 
hommes.:... IY iia. ons ;518. 6196 4.351χ sugin2iad s:etpe 

92. 'Saint Jean convertit TY A 4 " " rn qua M & mW Tor 
pierrés préci ieuses les éaillous | ^ |. |. |. |” " Β 
ramassés € au bord de la mer par | | |... |. |. || |. 
Atticus. ét Eugène tiber cima où (AAA) 55,9) t d9Baislb: mob 

93. A la voix de saint leanle |..-  kbiballige silet 
temple. de Diane s'écroule . dus 44) 530) 4 194 ibus dup 

n dil sitsdqoxq otesito D 81818. Sir 


able »ójaitjadis deu tableaux quia sent plus MM Mi LL deFareÿ 


indique ainsi la composition : 


. Panneau 89. Les élus. entrent puts la. Jérusalem, céleste, : 
tient : un fige ouvert avec les. deux. lettres A. et.Q ; les E fuient 


époux 


tés. 


214) 


X #4 


Panneau | 90. (Un ange ds cin a ciel et. touche la térre des ses pieds. 1 
tient'un livre ouvert et montre le ciel de la main droite, saint Jean 5 
vers lui avec.son phylactére sur. lequel. sont inscrites. ges parem suite. 
Amen.» 2055 np sh tt 

..88. Bop... Hic occurrit beato lohanni: omnis populus situm 
ac mulierum laudancium denm ac dieensiuem 1 « ipseque 
qui venit in nomine Domini. ». "mmi ab 121 

'89. Boni. Hic: resuscitur (s id) quedam mulier, T no- 
mine, .precatu sancti -Jóhanhis, ane FA, monitis fius, oitpig- 
rans semper secuta fuerat eum. 2 oingexiq: 


. La mauvaise leçon resuscitur se. trouve à la fois. dans, it manuscrits dela 
Bodléienne, du vicomte Blin de Bourdon et du comte, de; Crawford, . AI 


.90. Isti duo fratres qui :vendebant, omnia que, habebant res- 
ponsum acceperunt a beato Johanne : « Si vultis recuperare que 
in auro et argento et lapidibus preciosis habuistis, deferte michi 
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virgas sectas in singulis fascibus. » Quod cum fecissent, invocato 
nomine Domini, converse sunt in aurum. 

91. Stultus est hujus mundi contentus qui hominum ore lau- 
datur, sed condempnatur divino judicio. Sicut enim vana medicina 
est ex qua non absciditur morbus, ita vana doctrina est ex qua 
non curantur vicia anime et morum. 

92. Item dixit eis : « Deferte michi lapides minutos a littore 
maris.» Quod cum fecissent, invocata majestate Domini, conversi 
sunt in gemmas. 

93. Bopr. Hic, invocato nomine Domini Nostri Jhesu Christi : 
« Facio cadere templum Diane, et comminuo idolum vestrum. 
Quod cum factum est, justum vobis videri debet ut, relicta super- 
stitione rei ejus que a Domino meo victa est et confracta, ad ipsum 
convertamini. » 

Au lieu de invocato le manuscrit de la Bodléienne porte mutato. La bonne 
lecon est fournie par le manuscrit de lord Crawford, — A la seconde ligne, 
au lieu de facto et de comminuit, j'ai cru devoir imprimer facio et commi- 
"nuo; à cet endroit, M. Didot a lu cito et communio dans le manuscrit qui 
appartient aujourd'hui au comte de Crawford. 
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94. Saint Jean, en présence | 
d'Aristodéme, boit impunément 
une coupe de poison.......... |44(4)|23(4) 95 
- 95. La mort de saint Jean. — |44(5)123(5) 96 ,: 


94. Bopr. Beatus Johannes, jacentibus mortuis ái venenum 
biberant, intrepidus et constans accipiens calicem, et signaculum 
crucis in eo faciens, dixit : « Da ut omnes hii qui hoc incip 
vident et audiunt intelligant magnitudinem Dei. » 

Entre les tableaux indiqués ici sous les n** 94 & 95, on trouve, dans le 
ms. additionnel 35166 du Musée britannique, neuf tableaux représentant 
des scénes de la vie de saint Jean qui ne sont pas traitées dans les manuscrits 
de la premiere famille. | 
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95. Bopr. Gratias tibi ago, Domine Jhesu Christe, quia me 
dignatus es ad tuas epulas invitare, sciens quod ex toto corde 
te. — Signans se beatus Johannes dixit : « Tu me- 

cum, Domine Jhesu, so Lc Mice wea: tres. » Hic est beatus 
Johannes, de pc AR ra c ad Petrum : « Sic eum 
volo manere donec veniam. » " in sepulcro ejus nichil invenitur 
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NOTICE DES SEIZE MANUSCRITS DONT LE DÉPOUILLEMENT 
EST CONTENU DANS LA LISTE PRÉCÉDENTE. 
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| PREMIÈRE FAMILLE 


3nitsdo 
1% 5120501 οἷον 


I. E ^s la librdirie: de Charles V, n° NS du 
fonds français de la Bibliothèque nationale. 


Le ms. français 403 de la Bibliothèque nationale, 
dont la Société des Anciens Textes publie aujourd’hui 
une reproduction phototypique, remonte au commen- 
cement du xrrr? siècle, 

Le style des peintures et les caractères de la langue 
autorisent à lui assigner une origine anglo-normande. 
Il consiste en 45 feuillets, non compté un feuillet dis- 
paru, qui avait sa place entre les feuillets actuellement 
cotés 17 et 18. — Dimensions des feuillets : o m. 324, 
sur o m. 175. 

Trois pages au commencement et trois pages à la fin 
contiennent des tableaux, dont les sujets ont été 
empruntés à la légende de saint Jean. Le reste du 
volume est rempli par les Figures de l'Apocalypse, 
accompagnées d'un texte français. 

La partie supérieure de chaque page, du fol. 2 v* au 
fol. 43, est occupée par un tableau large de 170 milli- 
métres et haut de 115. On a employé aprés coup la 
partie inférieure des pages, pour y transcrire la traduc- 
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tion de l'Apocalypse, avec un commentaire en français. 
A. beaucoup. d'endroits, il.a été impossible de faire 
cadrer le commentaire avec les peintures correspon- 
dantes: il.a.fallu profiter du vide de certaines pages 
pout-y-copier- des: parties du commentaire qui, faute 
S espace, n'avaient pu. être copiées à la place qu 'elles 
auraient dû occuper. Des signes. de renvoi permettent 
de rétablir l'ordre du. texte. En. voici un exemple ἐς es 
Le commentaire qui est sur le. fol. : .7.se termine par 
les mots si come le leon oste sa trace de.sa queue, quant 
il fuist par les monteignes, etil: faut en: aller. chercher 
la suite deux pages plus loin; à:la seconde colonne du 
fol. 8 vo : qu'il ne seit trové; et si comme le leon. dort. a 
oilz overz, issi morut il en la éroiz quant a la char, et 
quant a la deité vivoit. Le rénvoi est indiqué par cette 
note tracée au bas du fol. 7 « Ici faut glose ét tixf, et 
el premier fuill Suiant a tiu DEN, (une rosäce Joué) la 


PER Rouen ion ouest. και 
Pour la version. française « de Y'Apocalypse que 1 ren- 


ferme le ms. 403, je dois renvoyer aux observations | que 
M. Paul Meyer a jointes à la présente. édition. Quant 
au commentaire, je me réserve d'en dire. quelques mots 
dans un paragraphe spécialios. 0 5 6 oss 

. J'arrive aux peintures qui fasdeibeecfismennielle 
du manuscrit. Ce ne sont que des dessins δὰ trait, légè- 

erg en teintes rouges, vertes et bleues. 

E La repro üction.  Phiotorypiqué en fera bien com- 

δ τ re re la composition * . Ces peintures sont identiques 


avec. celles. des trois autres manuscrits ΚΟ la même 
…famille, et la. méme description peut. 8 "appliquer : aux 
" La peinture et le texte du fol. 21 v* sont en fac simile dans 


οἷα Paléographie universelle de Silvestre, planche CLXXXIX du 
classement de l'édition anglaise. Un es 
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quatre exemplaires. Les différences qu'il m'a pea 
Vile de signaler se réduisent at "nhe oausod À 


(03410 291 90VB 5161 ΠῸΓΠΙΣΟΣ οἱ 31513bs5 
© Manuscrit de la punta ! "Les trois autres manuscrits 
i OMR n 0% ub esi ES 


(Art. o] Sur le fol. 16. yt ny a poi "trücé" de 
de ce manuscrit, on voit, ‘au Ls tenant ia. 
centre du tableau, un pr de y À un reel sur la 
qui descend du ciel, un livré” ‘têtes! ^ 7070000 9.1 

‘ouvert dans ses mains, bh 2120 1931 91 5:502 12 étorn 251 
arc-én-ciel se déroulant sur τ πὸ on 
88. tête; à nain ic! eulq esneq xwob erige οἱ 


nuage, sept têtes ailées, font τ 152 44 Li'up : 07 À Jo? 
gronder. le tonnerre; A. 9 I: fusos 1225 29990 3110 
.gauche,un angeinvite saint . | à io, ni p oss 
Jeanne pas décrire la ΠΣ ; Ξ 
Jot vb esd ὧβ s52811 $9300 

, dont il est Je témoin. 2 Uii RAORIDLS 1 Sit is 
(Art. 31). Sur le tableau Cl&t Une seule GL inbme 


suivant, fol. 16 v°, saint figure qui reçoit le ἣν 
Jean est figuré ΕΝ fois," "Je ΠΥ ig193 δ. uo 
'aux côtés de Page ἃ Λάμ Π9Ὶ aiob oi Cop era sLognel 


‘éhiciel "ἃ gauché du cadre, ^ 221110, 0 000 lun M 
dl reçoit le livre qu'il i TEE m. οἱ ΘΒ πϑίπῆτοῦ us 
dévorer; à droite, il prend /. 55 5000008 nu «aab 
ἘΜ ap igp eo11niq xup svivin ἢ 


fet Je:temple de Dieu, 256 505p 1002 on 3D 21»e0nam ub 
(Art. 41). Au fol. 20 v, le... (Acces. dem Aitne, entree 
peintre a fait entrer dans un, pondent deux tableaux, : le 
: seul cadre deux. scènes | bien , premier nous f i qu 
distinctes : dans la partiein- À la  proclam tion | vic- 
férieure du tableau, ila re. toire, δῖ 16 second au combat. 
‘présenté le combat des — Tr y 4 ‘a là une ínterversion 


y! 25 | 1£ .lol Ub 51x33 οἱ 19 ει π|9ά 5.1 1 


. Ces knob renvoient ie a aes articles de la Liste 
générale des peintures, publiée p. xir et Suiv. - 51 90 :ü9msesRi. 
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dont la causé n'est pas diffi- 
cile à découvrir. Les artistes 
qui ont commis l'erreur 
servir de modèle, une pein- 
ture analogue à celle du 
manuscrit de Charles V; ils 
ences sus en ont pris la partie.su 

Mallpar sb 1074 ae Nr ad 
#habamennen v5 20: τος mer tableau, réservant pour 
ὙΠ ΣΤ ΠΕΡῚ cvs 01 © wn second tableau la partie 
ἐοῦσα το sau0 sb 51062 inférieure du modèle, C'est 
iupesdauors 5b uo 2514122 ainsi-qu'ils ont été amenés à 
100g esbqqoloràb 2niom vo «placer la prorlamation de la 
æksomimbonges i9 693105; victoire ayant, Façhévement 


9: Ἐς Malen PUR ^ j 22h 21018: 
Es JUI οἱ ἀρὴν 2 hes auibus 


Bee ome d ipa 


le ses | "Sort Tira tif 
tar "Te n pose uné couronne 
»e de Jii doi 905) kr ecol eire ott 
nb. 29 vo: Saint : 'La'scéné'ést partagée en 
Jean contemple à: la fois. Fats tableaux : le premier 
'sept anges qui, debout sur ; nous offre saint Jean con- 
un nuage, tiennentles fioles, - -.templant les anges aux fioles; 
symboles des plaies dont la le second, M,prserelon dee 
colère divine ad punir les |. PERS ἊΝ 
εἰ les dix TDC À y mn b 239 nobspod b 
zh nain zi rdi euiq u»q nu o5ildpq eos 


TE p 21x51 οἱ ,51n5e5 1037 29 8 ou PRE 2 
; Entre les péin ^^ Saint Jean écoute les deux 


Dow, qui ornent les fol. 31 anges qui rendent hommage 
“et 31 v*, omission d'un ONE ΜΒ νι Ι] 
traité dans lesautressmafiuss ὁ ©, 11. Leepe à polloup 


crits. : 
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s(Art. 64). Fol. 31 v* Un Chacun des deux. anges a 
même cadre, partagé endeux — euleshonneurs d'un tableau 
compartimentsverticaux,re- particulier... .. sul, 0. 
présente à gauche l'ange qui 4I35 23129155 11502. 8l. ,21u9i1 
répand sa fiole.sur le soleil, .23n(i& 29D. 3710144484 91d 
et.à droite, celui qui.la ren- 
verse sur le siège dela bête. 


Mais la, particularité qui permet d'établir une ligne 
Bibliothéque nationale et les trois autres manuscrits, 
c'est que, dans ceux ci, le cadre de toutes les peintures 
renferme nombre de'phylactéres ou de cartouches qui 
orit recu des légerides plus ou moins développées pour 
expliquer" les” scènes représentées et reproduire les 
paroles des persohnägés. Des légendes de ce genre font 
absolument défaut dans le manuscrit de la Biblio- 
thèque nationale. Il n'en est pas moins certain qu'on. 
ΠΟ. ΤῸ eE5D : ZUBSIO 3P9119U DST 8.2919) 1498 
se, proposait d'en ajouter. Le peintre En. ménage ἴα 
place, en traçant les contours, des phylactères οἵ des 
cartouches. destinés à les recevoir.et qui. sont, restés 
vides. Peut être a-t-on pensé que le texte copié jau 
'dessous des tableaux pouvait ténir lieu.des légendes. - 
Quoi qu'il en soit, l'absence des légendes rend:parfois 
assez difficile l'intelligence des tableaux: Heureuse- 
ment nous avons pu combler cette lacune ^à^Paide 
des manuscrits la Bodléienne, de "M: le vicomte Blin 
de Bourdon et de lord Crawford. Sur la liste des pein- 
tures publiée un peu plus haut, on trouvera, à cót. de 
chaque sujet représenté, le texte qui devait T'éxpliquer 
et remplir les phylactéres et les cartouches laissés en 
blanc. 911Up 292/18 1€ ΟΣ 294 7419 "e ἘΠ 2910 
Il me reste à faire connaitre les vicissitudes par les- 
quelles a passé le ms. 403 de la Bibliothèque: nationale. 


; Nn 
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»'Peifit et copié selon toute apparence au xin* siecle en 
Angleterre *, notre maniiscrit était encore dans ce pays 
δὰ siècle suivant, époque à laquelle une rain: anglaise 
a'tracé;au haut de la-prernière page; le titre Apocalipsis 
in pictura factus Karolo Magno. “Ἢ: [αἴ recueilli:au 
Louvre dans: la «librairie! du: toi-Cbarles V;:etilfigure 
eh*tes: termes; ‘d’abord: sur! Pinventaire-;de :Gilles 
Malet:?:: ὦ L'A pocalipse: en francois; totite figurée et 
historiée, et en prose»; puis sur-les.inventaires.du 
temips:de Charles: VE * ::« Itém tune Apocalipse.énran- 
cois; de-lettre de forme,:a deus coulombes, bien.histo- 
riée et figurée; et y'a au commencement dudit livre 
trois pages toutes figürées ; commençant au n* feuillet 
de l'eséripturé. Et envoiez aw Sept yglises,et ou der- 
renier et les IIII euvangiles *, couvert de cuir.rouge 
plain et:deus petiz fermoirs:de laton;; 5555055 5 

1 Une mote ajoutée sur: l'inventaire de Gilles -Malet *, 
Le romeo nat 


RE S PRI fd hus RER, «Role 


Ns uü9»shgmoo 711 ὉΠ 19 
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bb V 43V. 9a, o90H  2nob 19. ἢ. S2qvls» 
français 2g00,/fol. Gr Vpyez l'édition de; Van;Praet, 
^ ri 2786, 842 ga ton de τὰ Sie 


iles, 5250 el 9b 3ustun^l.' s:nina τ πο Ὁ} 

HS trois premières pages du ms. 403 sont couvertes de 
dés scènes-de: la vie de-saint Jean. .: 

miniatures Le second feuillet de texte! du ms. 403 cormmence par les 

mots : et envaiez au api Li aa le: dernier eee ome et 
les quatre euvangiles. 4 11 1 oo pardto dg: (9.1 ΤΣ 
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^^Lé- manuscrit se: trouvait: encore :dans la- librairie 
royale à la mort de: Charles - VI; οἵ; dans là prisée que 
firent des volumes décetté collection.trois librairtés de 
l'université de Paris; l'Apocalypse fut portée poür-une 
sonillieide» lireB'.oxarió ΟἿΟΝ A ation, n*wioiw πὶ 
^ qridut'étre compris dans: le lot: dés livres de Charz 
les VI que -lérduc dé! Bedfrdcse fit adjuger après da 
prisée dés ‘libraires etsqu'il fit passer; au! moitis poüt 
uhe-notablenpartie; en Angleterre”: Le: grand biblio: 
philé flamand, Lois: de :Brüges, seigneur de La Gru- 
thujse; lé-ramémr sur le continent et fit: peindre au-bas 
de la premiére-page ses armes, qui furent recouvertés 
des ármes du roi de France, quand Louis XII eut incor- 
porté les Manuscrits de Louis de Bruges dans sa librairie 
deBlofby2 5b r:9v805  ESTrgpurs YYYA 29848" 151155 
C'est pendant que^le manuscrit étáit en: Angleterre 
qu'ón y "a! inscrit sur le-premier feuillet une«note:dont 
ila Ver weno rri qui est ainsi conçue: 
"Fiat opüs abstrácum Cóstésdy et Hügo de Vi super 
94 15221 10 
poc 1 inséribátur Fs et ἘΠ féturds sequentés, 
et tunc erit complacens, et si necesse Rie Rie rab 
gallicani.. 


"'"CosrESDY iens agni vei ftt GostoMRt Hus 


Theologus ont δὴ connait MI na a T 


calypse 5j et dans Huco νε Vr il faut, 
réconnaître Hugo dé :Vitonio, ‘ou de dt Carme 


Wann. qui, a a composé un livre sur, les figur de 

l'Écriture sainte ^. L'auteur de la note vo on fit 
sb δοξιϑυποῦ ‘no fopsme gb assaq 2018919 alot; aol . Du 

1. Voir l'édition des Cátalogues de lá librairie: du Louvre; |dans 
le Cabinet-des manuscrits; t. Ill, p.' 120, nitiguicegilios 4.} «ἃ 

 2:1Le Cabinet des manuscrits, t. 1, p. 52. 5. 7 5058 : me 

3. Le Long, Bibliotheca sacra, t. Il, p. 687.5: son 21 

4. Fabricius, Bibliotheca media et infima latin., t. 1I; p. 300. 
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un abrégé des écrits de Costeby et de Hugues de Virley 
| Mpocalypse, pour le copier autour et au dessous 
tures du manuscrit ; si la place ne suffisait pas, 
on aurait pu effacer le commentaire francais, sans doute 
en râclant le-parchemin. Heureusement, ces instruc- 
tions barbares ne furent pas suivies, εἴ le- manuscrit 
était intact quand il entra dans la Bibliothéque du roi 
sous le régne-de Louis XII. Au xvr* siècle, il a succes- 
sivement recu les n° 1407, 569 et 7013 dans les classe- 
ments auxquels furent soumis nos manuscrits. Il porte 
aujourd'hui le n* 403 dans le fonds français. 

Je voudrais ne pas avoir à terminer cette notice par 
la mention. d'une odieuse mutilation dont ce beau 
manuscrit a été victime. 

^ «Entre les feuillets aujourd'hui cotés 17 et 18 on dis- 
'tingue le talon: d'un feuillet qui a été coupé avec un 
-canif: : la’ trace: d’une pointe de canif, concordant avec 
‘le bord extérieur du talon, se voit très nettement sur le 
verso du fol: 17. Le feuillet enlevé contenait au recto la 
“représentation des miracles de l'Antéchrist, et'au verso 
"celle €— cour de esiti dans” Re jac ca de 
.Shlóngomiho» momollsurss er5iltus5] 85 
ioLenfécehiesi de ce: feuillet est diohiéel. à Pattiée 
.1860, date approximative de la pagination, qui est de la 
"main de Mme Boens ; il est postérieur à l’année 1840, 
. "date approximative de l'examen que M. Paulin Paris fit 
*:du volume, pour rédiger la notice insérée dans son ou- 
*vrage intitulé Les manuscrits francois de la Bibliothèque 
du roi”. Le volume, qui n'a plus que 45 feuillets, en avait 
alors 46; il n'était point folioté, et M. Paulin Paris en 
-numérota der: sa main un certain: nombre nahe. 


sin 53! ἘΠ᾿ 51 | 


^5 or; Articles 34 et (35 dé la Liste des peittufeg publiée plus hau. 
τας ΤΊ ΤῊ p. 371-379. 
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pour. y retrouver les passages 4} : voulait- citer. 
Or, les passages pour lesquels ^ se trouvent sür les feuillets - 
M. Paris renvoie aux. nih qui portent aujourd’hui les co- 
suivants ;, 18006 osioide ces οἱ 195519 uq 115105. MO 
d gp vejlomseusiusH .nimodoagnyel! 1ualoóx no 
os0$3ope'et vo, it 99] 1009s $$ petvm no 
tot ub ὁ δια ἘΠ} al eusblsuns 11 bgapep. 205104. 1157 
222u2 836 sig AMA πὰς dq UC aine d esetopen sl suo 


22815 peii tiov 29 T. EU "n36ir8o91 MISE ia. 
retis 511 205 asin]uoe 1ns1159e sy DAUE ao 


ms SE pun ΘΠ ΠᾺΡ, £043 οὶ iud'bagoitu 
184 9500/3 r*? iniit érlos 284 33 pioibuor-sk.. 
ugad 90. 4SgbepwTi nium 9109 44 r° εἴ νο. c Bl 
9f51121V.519 B. H192 ΡΒ OTT- 
D'après les citations de M. Paulin Paris;-il est.donc 
évident que notre manuscrit de l'Apocalypse renfermait 
- vers. 1840 un feuillet qui ne s'y trouve plus aujourd'hui. 
.Lors même que la place exacte de cette lacune n'aurait 
.pas été, déterminée par.le talon accusateur, et par la 
-comparaison: avec les autres. exemplaires.du même 
,guvrage, nous. aurions pu. réconnaître, qu’elle était 
comprise entre les feuillets actuellement cotés. 17. δζ:22. 
. En effet, les: cotes tracées de la main de. M: Paris sont 
. conformes à l'état actuel du volume pour les fol. 2; 3, 
6,7, 8 et.17 ; pour la suite elles sont supérieures d'une 
unité aux cotes de Mme Boens. Sans recourir au manus- . 
crit. original, on. peut s'en assurer en. regardant les 
chiffres inscrits sur les fol. adi 24, 33, — παι 
T peni ea εἰ ΕἼ ,sraul lós-93 "Set Mb 
eq niigsd . 330llo! 18103 1ip15 ἯΙ ἢ ‘0x 210f8 


ΕΠ ΣῸ ETAT i cotes anciennes et des cotes nouvelles que 
présentent les feuillets 9 et 16, s'explique par le fait que la feuille 
Servant d'enveloppe au deuxième cahier du manuscrit (fol..9 et 
16) avait été mise au milieu de ce méme cahier. ‘dont elle formait 


-—" 
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vIomanque donc un feuillet entre ceux qui portent 
aujourd'hui les cotes 17 et 18. Mais que renfermait le 
feuillet disparu? C'est ce que nous pouvons détermi- 
pr A gib trois autres manuscrits de la pont 
famille. | JE 

Léon peint sur le fol. 17 v? représente le mas- 
den deux « témoins », Énoch et Élie (Apoc. ; XL, 7). 
Sur le recto du fol. 18 le peintre a figuré Pehliniemens 
au ciel des deux martys sous les yeux de leurs ennemis 
et ascenderunt in celum in nube, et viderunt illos ini- 
mici eorum (Apoc., XI, 12). Ce sont les tableaux 33 et 
36 de notre Liste de sujets. Or, entre les deux scénes du 
massacre et de la glorification d'Énoch et d'Élie, les 
trois autres manuscrits de la premiére famille nous 
offrent deux tableaux, qui représentent l'un les miracles 
de l'Antéchrist : Hic facit Antichristus miracula sua... 
l'autre l'intronisation de l'Antéchrist dans le Tériple 
de. ' Salomon : Hic sedet Antichristus in templo: Salo- 
monis. Tels étaient à coup sûr les tableaux i que l'enlu- 
mineur. avait. peints sur les deux pages du feuillet dont 
nous avons à déplorer l'enlèvement. 

Il est plus difficile de suppléer à la perte du texte qui 
accompagnait ces deux tableaux. C’est une lacune que 
les trois autres manuscrits de la première famille ne 
nous donnent pas le moyen de combler. Dans deux de 
ces manuscrits, celui d'Oxford et celui du comte, de 
Crawford, les peintures ne sont accompagnées d'aucun 
commentaire, et le commentaire qui a été ajouté après 
coup dans le troisiéme, celui de M. le vicomte eB de 


ἫΝ doli 12 et εἶν. — e relieur avait commis une autre erreur : il 
avait placé le feuillet aujourd'hui coté 41, qui n'a point de contre- 
partie, aprés le feuillet coté 42. C'est seulement dans ces derniers 
temps que l'ordre a été rétabli. | 
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Bourdon, n'a aucun eset avec le. commentaire. du 
manuscrit de Charles V. : | e3105 zsi iud'baeoing 
- Je croirais volontiers que la cofipésition: briniiüvé 
des Figures de l'Apocalypse ne comportait pas les deux 
tableaux relatifs aux miracles et à l'intronisation de 
l'Antéchrist, et que, dans cette composition primitive, 
l'auteur du commentaire n'avait pas eu à s'occuper de 
ces épisodes, de sorte que le texte primitif se trouverait 
parfaitement. dans le. manuscrit de Charles V, tel que 
nous l'avons aujourd'hui sous les yeux. Sur le fol..17 ve 
nous avons la version & le commentaire des. versets 7- 
ro du chapitre XI del'Apocalypse: ioa »b dE 
TIXT, — Et quant il averont feni lur tesmoing... — ... 
par ceo que cez dous prapbetes t tormenterent dius qui RARE 
terent sur terre. "t. 
GLOSE,. — La beste qui munte d'abyme segnefie Ante- 
ent qui se mettra encontre Enoch et Helye et les o ira... 
.. Ceo qu 'il se esjoissent de lur mort et envaent les. ‘uns 
E ceus as autres, signefie que li munde [se esjoist] quant 
il meschiet en temporeus choses as prudes* homés que 
chastier les soliunt, et se entreduient li un al autre et 
dient : « Ore sumes véngte de ceo papelard. »- : í2x4l 
A iani fait famshtiaieniect suite ce que nous lisons 
au recto du fol. 18, c'est-à-dire la version et le. com- 
mentaire des versets 11- LA du méme chats MES δι. 59: 


| NE 4 E 
- 


Tur. — Et ad iij La et demi, l'espirit de vie enterra 
en lor cors de. la part Deu, et il esteront sur lur piez ...— 
et estevos le tierz wai vendra aprés. 

GLose. — Ceo que li espirit de vie entra en eus imt 
que cil que morurent pores releveront a gloire...— Ἂν 60 


ῥα 
+ mre 
4. 


4 qe ii 


P Voir l'édition ci- Ebr i P. sd) j ) b 1 S 23152- 
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it effreez et rendent gloire a Deu signefie 
'se-chastient par les autres ‘et funt penancé en 


ie Ote) ΘΕΟῚ sb di. seg ok 2010871 


-inolamoT. be ebnoose 5i i03. *nime sisi: qe'l sb e5sauojk 
Ce qui me confirme dans la mies que le commen- 


taire ne parlait, dans sa forme première, ni des miracles 
ni de l'intronisation de l'Antéchrist, c'est que, dans les 
autrès Manuscrits qui nous ‘ont tónservé ce éommen- 
taire, les paragraphes relatifs aux versets 7-10 et 11-14 
da chaphie: ΧΙ de l'Apocalypse se présentent absolu- 
qiént dans les mémes termes que sur les fol. r7 νυ et 
18 du manuscrit de: Charles V .{ le! paragraphe com- 
mençant par: les-mots Ceo. que li espirit. de vie. à. 
diatement suite au paragraphe terminé M 
ὅδε iot Ore tune) senget ‘de ceó. papelard . 
^s!Q'est ce: que: l'on pourra vérifier sur V'édition: d 
'suit (pp. 54-55), dont les variantes.sont 'empruntéés à 
‘deux manuscrits, qui, pour les geinmies, n'ont aucun 
fapport avec celui de Charles ἡ. :: ΠΡ 3ttatnovi 
.* :L'intercalation dans la série. des: Figures de Le 
lypse des tableaux représentant les miracles et l'introni- 
sation de l'Antéchrist a été inspirée par un passage de 
a seconde épître de saint, Paul aux Thessaloniciens 
411,3-8) : 27000 3 ΠΟΥ 99 Ἢ sup 19 19011351 


9} δες ΝῊ 5515v9T 125 2000 nôti20 tio; ri 
qui a PER et x 


pes omne, quoc r itt ap E eus, , aut quod Sox ita 
na Dei sedeat oster ims se tanqu am sit Déus... Et 

ne rever ille iniquus, quem Dorifüdiesus Inierficiet 

"spiritu oris ^süi... xuésidg! 312Dp z5b ΤΟΙ 21 1210V 


: SadsiSibotd zT'»b ἨΠῸ 
L'origine de ces tableaux a d'ailleurs été parfaitement 
‘indiquée par l’auteur des: commentaires ajoutés aux 
“Figures de l'Apocalypse dans: le: manuscrit de M. le 
‘vicomte Blin de Bourdon (fol. 26 v% col 1}#1 --—- 
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- Br. Antecrist fera ses miracles. Ceste lettre. et. son. parket 
a l'avenant. n'est. pas, du. livre. d'Apocalipse quant ;a .ses 
miracles, ne li autrez .ij. de l'autre parge (sic), ains sont. chi 
ajoustés de l'epistele saint Pol le seconde ad Thessaloni- 


censes o» 951 sup Sensq si ensb ommilaos sm Ip 9 
910 5Ύ 29b in ,918imatq ΘΙΠΊΟΊ 82 enab js 188 9n 9118] 
SU! Per ee A'I 5b Aofse ....} 2. 
ani », Manuscrit de la Bodléienne, Body, D ste tin 
gr-rr 19 O1-cz)9819Y ΧΙ Ziiielst z5ilquTgaT5q 231 S105) 


; Le manuscrit du «dicis Eh de la bibliothèque Bod- 
léienne d'Oxford; qui est bien connu grâce à la publi- 
cation du: Rev: Ἡ. Ὁ. Coxe; indiquée: ci-dessus (p. n), 
a düétre exécuté en Angleterre au. commencement ἀμ 
x siècle. Il appartient: à la méme école d'enluminure 
que le manuscrit de la. Bibliothèque nationale. Il n'a 
point d'autre texte que les légendes inscrites dans les 
cadres des tableaux. On y. compte aujourd’hui, quatre- 
vingt-douze peintures, quatre sur chaque feuillet [ta 
dû primitivement en contenir quatre-vingt-seize; Il. y:a, 
en effet, entre les feuillets actuellement cotés 17: et 18, 
une lacune que:M. Coxe a soupconnée, sans pouvoir en 
déterminer la nature et l'étendue. Laiconfrontation des 
“autres manuscrits prouve qu'à cet endroit il manque un 
feuillet, et que, sur ce feuillet, se trouvaient quatre 
tableaux, dont la composition nous est révélée par les 
feuillets RM des manusérhs. dé la”Biblio- 


théque. nationale, du vic comte Blin de Bourdon, p , et ju 
,comte . de, Crawford, med. οἱ 


siitapiidslevas ὍΠΩΣ 
Voici le sujet des quatre À Σ sen y du manus- 

crit de la Bodléienne : 

inomotistieq 515 eusllia b. s xuasidg: 222.5b »0igi19 
^l. Le:.sixiéme ange verse sa: fiole dans l'Euphrase pour 

olcddéchior le-fleuve;: Saint Jesn-voit les , esptits immondes, 


figurés par des crapauds, que vomissent le dragon, la béte à 
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quadegiatiniéta donet bller, guis A ire ie fans 
guophite. 4: 161288 vx nb 1nsmoodsmntes we uo rs 


papes f = ἢ x 
RAS, nu "Lines 1 P Valor x ES 
UN. e 


Pébranle; les js nt et e$ réprouvés 
BERI ofees PRA ace ἢ μοὶ ΘΕ À vais 
m "uà ange montré à sáint Jean là grandé prostituée 
Go uPRDORH trot ioc δέ, Ron sm 5.1 
**qV.; 'Saint Jean, porté 'par'un- ange; voit-dans le désert la 
:sgránde prostituée assise sur la bête à sept tétes. ^... 


ipn ἀμ δὲν 125:01991:08 x u9b ,xtíesid&r snaup 7255 5 
Ge sont les nr 05:08 de Ja Liste général, 
a daédition de, M... Cose. et.Ja Liste. des sujets, ci-dessus 


imprimée, dispensent d'entrer dans aucun détail sur les 
autres tableaux du manuscrit de la Bodléienne., |. 
tommmolonsbnpdresb io esréislqciq: 25b: 10e 3102 :,2u51d 
os aiia: »iqmiz de ^n3-231imil g91b83 :e1i15q ob enob 
M ici ia de Bourdon. n 
coire et asb Do e»ghnitostsq a5b voue esbiv 
Dans le manuscrit sicsbemmidimibclmaaDoncflón 
tetiqui se compose aujourd'hui de 77 feuillets de parche- 
min; hauts de 270 millimétres et larges de 190, il faut 
‘distinguer .déux parties, qui doivent être examinées 
‘indépendamment l'une de l'autre : une: partie primi- 
mive, datant du commencement du xir siècle et une 
“partié complémentaire ajoutée vers la.fin du xrv°. 
n Primitivement, le manuscrit ne comportait qu'une 
‘série de tableaux représentant les scènes de l'Apoca- 
lypse; absolument. comme: nous les voyons dans le 
"manuscrit d'Oxford.: ll se composait alors de 24 feuil- 
-lets; dont trois.ont disparu, les deux premiers et le dér- 
nier. Les vingt et un qui subsistent portent les cotes 5, 


9, 15,17, 21, 24.27, 30, 34, 38, 41) 445 48, 51,54, 57, 
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61, 63, 67, jo ét 74, cotes qui léur ént'étéassignées au 
xv* ou au commencement du xvre siècle. iei$dqotq. 
"A cette suite de. peintüre$ on #fôuva bon d'ajouter, 
vers la fin du: xiv s si écle, ἀπε sólxantáin, εἰ δ feuill 8 sur 


lesquels. fut, copié v BR YU lo 5 copms entai taire deTA De 


calypse. Pc our.le moment, je. aisse de côté ce commen- 
taire et je ne parle que. des peintures. 9 fui 
Le manuscrit, de M. . Blin. de, Bourdon, ramené. à 
l'état. primitif, se présente.absolument dans les mêmes 
conditions -que le manuscrit d'Oxford: Chaque feuillet 
a reçu quatre tableaux, deux au recto et deux au DM 
Ce sont des dessins au trait, fermes et corrects; | 
ment coloriés en teintes Soligel: edic e bidon le 
texte se réduit à des lég endes, plus δὰ moins dévelop. 
pées, tracées en caractères alternativement rouges "ét 
bleus, soit sur des phylactéres ou des banderoles, soit 
dans de petits cadres limités par un simple, trait, soit 
méme sans aucun encadrement, dans les espaces. restés 
vides autour des personnages ou des animaux figurés. 
"Les tableaux du manuscrit de. M; Blin de Bourdon 
-sont. identiques à ceux du: manuscrit d'Oxford, aussi ὃ 
‘bien pour le choix οἱ. 18 disposition. des. sujets 1que 
pour le dessin et le coloris. Les uns et les autresisont 
incontestablement :les copies très fidèles :d'ün;qnéme . 
-original.:Prenons pour:exemple:deux tableaux *, celui 
qui répond aux versets 5-7 du chapitre VIII de. l'Apoca-. 
-lypse, et-celui qui répond: aux versets:4::et 5:;du €ha- 
-pitre XI Hb 250522, 201 108259251021 zxueslder sb 3i3àz. 
» Le premier de ces tableaux est au.fol. 6; v*:du manus- 
-crit d'Oxford. et au fol.:17 v°du manuscrit de-M;:Blin 
"dé DDR dv Dogs avec des bie τ ας νον νῷ 


29! 105110q Jnatsiadue. lup. fur. 19 mei 22.1. ποῖα, 


potes 55 ec 7 dd Bat gederate dendüjdté Pod e. 
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qués;, 'trémblements de térre dont lé 
signal fut donné purto rénversement” du^ feu d'un 
encensoir.'A gauche, un ange debout laisse tomber sur 
la'terre le feu de son enceüsoir. Dans un nuagé, au 
häutietlau milieu du tableau, sept têtes ailées font écla- 
ter les voix des tonnerres ; du nuage sortent trois fais- 
ceaux de foudres. Au premier plan le sol est bouleversé, 
et des arbres s'entrechoóquent en tombant à terre. A 
droite, au-dessous du soleil et de la lune, un ange 
sonne de la trompette et fait tomber du ciel une pluie 
de gréle, de feu et de sang. Les légendes explicatives 
sont conçues en termes identiques et copiées exacte- 
ment aux mémes places dans les deux manuscrits. A 
l'intérieur du nuage oir sont les sept têtes ailées, les 
mots foni-trua et vo ces, coupés en deux tronçons, 
comme aussi le mot ful gurd; tracé entre trois faisceaux 
Lu bas du tableau, dans les déchirements 

düà 'soL : "terre motus.'Au milieu; sous les tonnerres et 
au-dessus des convulsions de la terre : Per tonitrua, 
comminatio ignis eterni; per voces, prédicatio ; per ful- 
gura, virtutes apostolorum ;per terre motum, conversio 
A: droite, à côté du premier des sept anges 
hieiyés de lioc r dela trompette : Unus angelus doc- 
tores ante legem significat (le mot unus, abusivement 
substitué au mot primus *, qui devait être sur l'exem- 
plaire original, se trouve à la fois dans le manuscrit 
d'Oxford et dans. celui de. M. Blin de Bourdon), Un 
cartouche que l'ange à la: trompette- montre de sa main 
DORA VOTE ptite de'grele, de feu ét de 


n [0 39 «2 


sang, porte : GRANDO ET IGNIS, MIXTA "SANGUINE, isa 
: -i ἃ ΤΗΣ ,209AÀ .t 
sol anab ovuori sa ,tnirs tog, 5b uoil up ipirsioq jom. 9.. 


1, Le verset correspondant de Apocalypse (y) “porte : 
« Et primus angelus tuba cecinit. » € HEX ,mogé ἢ 
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STR ON TRRIAM, ERIOMNAFENEN AIRIDE/CUX, TRATHI EAN 
TERRE ET ARBORUM.COMBUSTUM EST 64 il τη [anale 
. Les constatations | que..nous pouvons faire sur 16 
second tableau, celui qui.correspond aux versets 4 et 5 
du chapitre XIII (fol. .13 du ms. d'Oxford, et fol; 41.du 
manuscrit de M. Blin de Bourdon) ne sont.pas moins 
significatives. Ce. tableau.représente l'adoration de la 
béte aux sept tétes. A gauche, six hommes debout expri- 
ment leur admiration et se demandent qui pourrait.se 
mesurer avec la béte; un septième adorateur est -pros- 
terné devant la bête; qui: occupe. tout le côté droit du 
tableau et dont les têtes touchent la bordure supérieure 
du cadre. Les légendes) explicatives se retrouvent lettre 
pour lettre dans les deux manuscrits... τ ub dite" 
.. Sur un phylactére que tiennent les adorateurs debout: 
ET ADORAVERUNT BESTIAM. DICENTES :. QUIS SIMILIS. BESTIE 
ET QUIS,POTERIT PUGNARE CUM Ea *, Dans l'angle. gauche 
supérieur du. tableau, à. côté des sept.1étes de la béte:: 
Per hanc bestiam Antichristus designatur. Er parus est 
OS LOQUENS MAGNA. ET BLASPHEMIAS ἧς "agna, scilicet de 
se ipso dicens se esse. filium Dei, et. blasphemias. de-eo, 
Et dans l'angle droit supérieur : Er pars Esr ILLI POTES- 
TATES FACERE MENSES QUADRAGINTA DUOS *. Difficile videtur 
ut vitam (sic) parvissimo tempore, id est. in tribus annis 
etdimidia, et idtm sibi sniPerrei ad culturam 
1eunpmn. ol eneb. aot gl 6 svuor se dénisitósamsiq 
ai, Ham paroles rhèmes de l'Apocalypse ver 3) C Etfactà 
est grando et ignis mista in sanguine, ét missum est in terram, et 
tertia, para terre.gombuste egt, et tertia. pars arbocim.epncpemate 


est, et omne foenum viride combustum est. » 


^q «Apod Mya, STADE amt T3 CLARA : : se ‘dise 

3. Apoc., XIII, 5. 

4. Le mot potestates, au lieu de ques: se trouve dans les 
deu qnánuscrijssequis20qA'| 5b 3mebsoqz91103 $521?Y af ,1 


5. Apoc., XIII, 5. « digioso $dui acísdqcs euriiq fo» 
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déni het 00151521 1i; (y0£,0 X 296,0) eisllinsi je 
-mGomment pourrait-on supposer qué. deux artistes 
différents; s'ils n'avaient pas eu sous les yeux un modèle 
commun; se seraient ainsi rencontrés pour représenter 
avec de;tels détails les scènes de l'Apocalypse et pour 
faciliter: l'intelligence de leurs peintures en les combi- 
nant avec des légendes dont quelques lamibeaux seu- 
lement-étaient'empruntés au texte de’l'Apocalypse ? 
'Comment:supposer- qu'ils" auraient; chacun “de leur 
côté; coupé les mots de la même façon’ et commis les 
mêmessfautes de 'copie; nus pour’ primus, potestates 
poui potestas fobiT-M 354 ὀτϑι ns silduq stiomèm 
το Hrést donc démontré que:les peintüres du manuscrit 
:d'Oxford et celles du manüscrit de M. Blin de Bourdon 
ssont les copies ou les répliques d'un même original. 
-'"La premiere peinture du manuscrit dé M: lé vicomte 
"Blinde Bourdon * a été reproduite par M. Rôhault de 
Fleury, dans l'ouvrage intitulé Les Saints de la messe, 
+: ΝΠ, planche 54 de la série consacrée à saint Jean. 
nie seg. al 19 Monts V nf: b mgl lt a510vbb 1nsluov 
-OW[91-515 πὸ {5015}. BL 5b e»iligiino exl. ensb biiqis»iq 


»b'2u* t de M. je le; comte de Crawford... 
us i té cS rium 98 δἰόπι os z6basov sobifl M 
Ἢ faut ‘rattacher au même groupe un manuscrit du 

xiv siècle, venu, selon toute apparence, du nord de la 

France, qui, aprés! avoir appartenu à Van Hulthem et 

à M. Didot *, fait aujourd'hui partie de la riche biblio- 

théque dé'lord: CHiWIGHI. Ce! généreux" bibliophile a 

hi aio CE oh SEES SPA Qe RUM 
ue nation 


A193ine v9b.-2iribrrig 5,4} si obo o1, 199€. “ΓΚ ia: 
IV Mnogedoctt tbe xplustiuts vga ét νι s» Super) . 
2. N° 12 de la venterdé 1879. εἰδεί 187104 σι σον 8.1 .çe: .q 
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Le, manuscrit: du comte de. Crawford - 
24 feuillets (0,262 X 0,204) ; il renferme les Figures de 
l'Apocalypse, disposées dans le même-ordre et: accom- 
pagnées des mêmes légendes, explicatives 4116. 50 165 
pages du manuscrit d'Oxford etdu mañuscrit-du vicomte 
Blin de Bourdon: L'identité.se constate jusque dans 
les détails les -plus-secondaires; jusque dans Jes-acces- 
PEINE insignifiantsoi :s5noz5! 858) σϑν inen 
| Les peintures, qui-ne;sont:pas-toutes -de: Ja: même 
main, se rapprochent comme: dessin-et comme coloris 
de celles des trois manuscrits qui viennent d'étre passés 
en. revue. On. peut s'en faire une. idée en recourantau 
mémoire publié en 1870 par M. Didot sous, ce; titre : 
Des |. Apocalypses | figurées. manuscrites. et. xylogra- 
phiques: (Paris; 1870; .in-8* 46. 79. p.) L'auteur y'a 
décrit les. quatre-vingt-seize: tableaux qui couvrent les 
48 pages du manuscrit. et les a soigneusém + 
parées avec les gravures-correspondantes des 
xylographiques..? 251 sterii sesrvuo't agb" i 
Deux. des. peintures.^ ἀπ, manuscrit: 16.399 (dragon 
voulant dévorer l'enfant de la Vierge) et la 42e (Satan 
précipité dans les entrailles de la UN) ont été repro- 
duites" dans le Catalogue illustré des livres niei 


M. Didot, vendus au mois de mai 187 ἴτω 
ub- Hoaunarm qu 9018. 9rd. us πὸ — pe iL. 


Bl 5b τοῦ ub ,92n918qq18 stwot nolse ,unav ,sioSis — 
19. ffi pee o SECONDE,. FAMILLE. dup. 221814 
ildid 265} eI 5b 5Π|ραᾳ iud biboijna ribi , * tobiXT .M $ 


D Manuscrit de la bibliothèque de Cambrai... 
Ce mn d 1 
Le mis. 483 de Cambrai ai "est un volume | petit ini olio 
S iandt IBM SUP 
1. N** 39 et 41 de la Liste générale des sujets. 


2. Catalogue général des manuscrits des départements,t: XVII, 
p. 157. Le volume portait jadis le-n? 397-bis;: ε΄ 55 εὖ Vs 
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{(6oMmillimètres:sur.108); de’ 108: feuillets:de parche- 
min; il ne consistait à l'origine:qu'emune quarantaine 
désfeuillets: dontula partie supérieure ‘de: chacun, au 
Tecto et^ au: verso; iétait occupée: par^ une: miniature 
mesurant 148 millimètres:sur|104: La partie inférieure 
avaitété réservée pour un commentaire; et; comme cette 
place fut trouvée insuffisante, on intercala dés feuillets 
'ou^des demi -féuillets ^ supplémentaires, ‘sûr lesquels 
desrespaces furentilaissésien blané quand le commen- 
taireon'étaitpas assez développé pour:les couvrir:en 
»entier? L'écriture;:disposée:; sur deux colonnes, parait 
'daterode: la-fin^du-xui* siècles Elle est àpeucprès con- 
xemporaine de l'exécution:des peintures; IL : "sine 
*tion décescommentaire dans un-paragraphe-spécial. ὦ 
?1:bes: six premiers: feuillets du: manuscrit GET 
le texte de l'Apocalypse, à la: fin: duquel: est la: sous- 
sériptionvsr Explicit :textus / Apocalipsis "pertinentis 

terio de.:.:} » Le nom de l'abbaye d’oùrvient ce 
;bedu: volume: à été soigneusement gratté; mais il est 
peut êtrepérmis de: le rétablit en tenanüt:compte des 
"inscriptions -de: ld. couverture. Cette couverture, qui 
remonte au xv, siècle, est formée ‘d’ais ide! bois; revêtu 
d’un cuir nofr;isurlequeb!oni la 'estampé dés ronds et 
des losanges renfermant δ" fleurs de lis, des margue- 
rites et FUEL Std ἐᾷ centre. fu rond plus grand 
que les ; Aeque se voit l'agneau divin avec 


un étendard nue ds Au haut et au bas de chacun 
πος znis «s Y 25b *«9oud3A nV xus 55152ní 510m onu Σαβα 


«οὖς ! Comme "exemples des' petits feuillets süpplémentaires, je 
citerai ceux qui ont reçu les cotes 15, 17 bis et 19. — Beaucoup 
des feuillets supplémentaires fournissaient un espace notablement 
plus considérable que celui dont on avait besoin pour la partie de 
commentaire à intercaler..De- là," des blancs qu'on: né saurait 
autrement expliquer, voyezrles:fol. τὸ y* ἐν 21 yo - 27 vw, 
3o, 32 vo, etc. Sr» bon Ἢ ) 
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des plats, nous lisons les mots : Lib' eccl'ie — deamollis, 
en belles:minuscules gothiques. (505665 S6 Li: mio 
;"Les:tableaux du manuscrit de Cambrai, sontila copie 
d’un ‘exemplaire dont plusieurs peintures devaient.ren- 
fermer des légendes | explicatives.:.Ce qui. le prouve, 
c’est que nous y trouvons ' des:cartouches. ou dés:ban- 
deroles, ‘laissés en: blanc; sur lesquels-:devaients-être 
inscrités 1165. paroles: prononcées patles | personnages 

mis: en)scène: Le long commentaire-que renfermesle 
manuscrit rendait inutile-l'addition dexces: légendes. 
‘Une particularité: assez: notable; c'est-que suf. ünrassez 
-grand nombré de pages-';en dehors du.:cadre! occupé 
par la: peinture; saint Jean est figuré debout;.regardant 
les visions: ‘par: une: sorte:de. petite fenêtre: On peut 
‘du .reste- observer la: méme-dispositión: dans-plusieurs 
autres manuscrits: dela seconde famille; || «5 505; οἷ 

εὐ Les :peintures ‘des: fol..33:et 40: ἢ 4 manuscritide 
Cambrai ont été reproduites par M. Rohault de: Fleury 
dans le tome VIII de som ouvrage sur Les Saints dela 
messe, planche 54 de la série consacrée à: saint. Jean. 
Le fac-simile d’une page entiére (fol. 42 wo) {és donné 
à la fin-de la présente édition phototypique:duwmanus- 
‘ecrit de Charles V (pl..1V-dél’Appendicekn sus 095 
-opa21i8fü 89 ,eil sberualesb istnisiner esgnseol esb 

baigre 20 OT fi Ju Hop b 19 esjir 

νος ὅν Matiseril de la Hiétiothèque de Mei, 77 


πη δῆ sb end us 19 ut nA .5151i2015 bisbneto nu 
Dans une note insérée aux Jahrbucher des Vereins von 


Mni te niis in Rheinland, de ..l'année;188o, 


uso — .p1 19 c vr (ἂν 85302 89| 7391 1200 ip χῆϑθο. 1512715 
stas τ 9, sant 16, 18:v°, 20, 20:v5*, 22:24, 124 v*; 28,31, 33, 
'δι. et: 61: ρον n 0294 1 isvs do πὸ igyloo sup sIda3bisaos enIq 


22s Fol 14, a6 rss seb 28; 281v*:38:m1ga.é. o1i51n5mume» 
3: N** 25 et 3o:de la Liste générale des, sujets; Ὁ. 0509006 
4. N° 33 de la méme liste. 919 ὧν SE .ο 
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(p. 75); M: le professeur F. X. Krausa signalé comme 
étant à la bibliothèque de Metz, sous le n*.38 de la 
collection de Salis, un petit manuscrit du xin* siecle, 
au commencement duquel se lit le titre : « Ici comence 
le: Apocalipsé en. latin’; » Il contient. soixante-six ta- 
bleaux, dont les sujets sont empruntés à l'Apocalypse. 
Je:me suis procuré la photographie de cette série de 
peintures, et j'ai pu constater qu’elle est. identique:.à 
celle du manuscrit de ut LRU ἑαραὰ ne tUporr 
vts sur.des points secondaires... 55 soo 

- Le manuscrit consiste en 33: μέρη y:compris un 
feuillet. non numéroté, que. j'ai indiqué sous la cote 
27 bis dans la Liste dés peintures placée en tête de ce 
travail. Le volume a malheureusement souffert ; il. y a 
trois lacunes après les feuillets 6, 11.et 17. De plus, le 
reliéur a interverti l'ordre des feuillets : celui qui est 
coté 2 devrait venir aprés. celui qui est coté 6, et ceux 
qui sont numérotés 7-12 auraient dà étre placés entre 
ceux qui portent les cotes 26.6t 27... 16. 90 soos 
- M. Georges F. Warner a constaté qu'il y avait une 
grande analogie. entre les peintures, de ce manuscrit et 
celles du ms. RE 17333, qui vientide-la char- 


Luton emat q 891 3n5mmoo i»ioM. ,Subiad 
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^ Sous la dénilakiatión de. « ρον vendu à Paris 
en 1879 », je désigne un volume dont les destinées 
ecalict ne me sont pas.eongnet Il est desc dans le 
1. obe titre « Atedtiibes en tatin: ».est répéé en d de se 
page. à 
f 
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Catalogue de vente”, avec des détails assez précis pour 
que j'aie pu y reconnaitre, un à un, chacun des tableaux 
qui constituent la série des figures de l'Apocalypse dans 
les'exemplaires dé la séconde famille des manuscrits 
que nous étudioris. Les peintures, au nombre de quatre: 
vingt-cinq, sont accompagnées d'une version francaise 
et d’un commentaire de l'Apocalypse. La hauteur des 
tableaux est de 12 à r9 centimétres sur une largeur de 
13. Le rédacteur du Catalogue de vente indique ainsi 
l’origine qu'il attribue aü^ volume : «Ce: précieux 


Manuscrit du xive siècle sort de la maison des comtes 


de La Tour du Pin; il a été exécuté, sur l'ordre de cette 
illustre famille; par un moine qui appartenait à quelque 
monastère des environs du château de La Tour du Pin; 
près Grenoble. Ea/donatrice agenouillée figure comme 
épouse de l'Agneau dans là 82* miniature. » C'est, bien 
entendu; sous toutes réserves que je reproduis ce ren- 
seignemeht. En tête du volume doit se trouver la 
légende de saint Jean, commençant par la prétendue 
lettre du proconsul d'Éphèse, telle que nous la trouvons 
au fol. 36 du' manuscrit 1378 du Musée Condé et du 
manuscrit R; 16. 2; du collège de la Trinité de Cam- 
bridge. Voici comment les premiéres lignes en sont 
copiées dans le Catalogue de vente : « Cy commence 
l'Apocalipce, mons. saint Jehan. [A] Domicien tres pit 
Cesaire et tÜusjours Auguste, le prochouse d'Éphése, 
salut. Nous faisons savoir a vostre gloire que un homme 
quia nom Jehan, de lalingne des Hebreux, est venu 


1. Catalogue d'une impórtante collection de livres et de manus- 


crits précieux, provenant en grande partie de la bibliothéque de 
M. le comte de N., dont la vente aura lieu le 7 avril 1879 et 
jours suivants.. r Pans, Schlesinger fréres, 1879. — La notice " 
l'Apocalypse occupe les p. 493-504 du Catalogue. 
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en Aise, et presche Jhesu Crist, qui est crucefié. .... » 
Nous aurons l'occasion de citer le texte latin E cette 
lettre à propos d'autres manuscrits des Figures de 


l'Apocalypse dans plusieurs des t, PHOT suivants 
41, 40 et 43. 


nos: il 


mor noig Manusérit du séminaire de Namur: T 
uq 'ia't^? nai ἐνὶ discs 
© MM. les professeurs du séminaire de "ias ont 
“bien voulu m'envoyer en communication un remar- 
lé manuscrit de leur bibliothèque, qui contient le 
e latin de l'Apocalypse, avec 85 xatd dont 
Masini: dénote une main exercée. 
^^ Volume de 45 ‘feuillets, non comptés les feuillets. de 
‘garde! ni trois feuillets qu'on à ajoutés au commence- 
"ment pour recevoir, en 1573, ou environ, les images 
"des possesseurs du livre et de leurs patronnes sainte 
" Catherine et, je crois, sainte Barbe. Les feuillets sont 
"hauts de 260 millimètres et larges de 195. 
“L'écriture et la T datent du commencement 
"duxivesiécle. ^ 
"C'est un bon exemplaire des Figures de etd 
à rapprocher du manuscrit de Cambrai. M. Helbig en 
(a m une notice sommaire dans Le Beffroi, de 
Bruges ". n H Pi a joint le calque du tableau 83 du 
saint, Jean, et qui se rapporte à une scène du dernier 
chapitre de l'Apocalypse. M. Helbig a proposé d'attri- 
buer l'exécution de ce volume à un artiste des bords de 
la Meuse. 


t. T. TII, p. 3312333. 
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9. Manuscrit du Musée britannique, fonds 
additionnel, n° 35166. 


Manuscrit du xime siécle; dont il ne subsiste plus que 
38 feuillets (0,295 X 220). La première moitié: de 
chaque page est occupée par une peinture; la seconde 
par un texte latin. M. George F. Warner a bien voulu 
me communiquer une liste des peintures, et j'ai pu 
constater qu'elles se rattachent au type de la seconde 
famille. Elles ont cependant quelques-uns des traits 
propres à la premiére. C'est ainsi qu'on y trouve, au 
commencement et à la fin, quelques tableaux dont les 
sujets sont empruntés à la légende de saint Jean. Cette 
partie du recueil, qui fait absolument défaut dans les 
-manuscrits de la seconde famille, et qui dans le manus- 
-crit de Charles V comporte seize tableaux (8 au com- 
mencement et 8 à la fin),;a pris d'assez notables déve- 
loppements dans le manuscrit additionnel du Musée 
britannique. Les treize dernières pages de ce volume 
nous offrent treize tableaux dont neuf n'ont pas d'équi- 
valent dans le manuscrit de Charles V. En voici les 
sujets, qui ont tous. διά tirés de l’histoire 4s pseudo- 
Abdias : 4.) 


Fol. 33 ve. Saint Jean donne sa tunique à Aristodème. 

Fol. 34. Saint Jean confie à un évêque un jeune homme 
dont le bon air avait attiré son attention. 

Fol. 34 vo. Ce jeune homme s'affilie à une bande de mal- 
faiteurs. 

Fol. 35. Il commet des vols et des meurtres. 

Fol. 35 v». Saint Jean réclame à l'évéque le dépót qu'il 
lui avait confié, c'est-à-dire le jeune homme. — Apprenant 
ce qu'il était devenu, il prend un cheval pour aller à sa 
recherche. 


MEME … 
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Fol. 36. Saint Jean à cheval pouadt le jeune homme, qui 
était armé d'un arc. 

Fol. 36 ve. Il le ramène repettest à l'évêque. 
- Fol,,37.. Le Christ et les apôtres apparaissent à saint Jean 
et lui annoncent que l’heure de la réunion est arrivée. 

. Fol, 37 v*. Saint Jean adresse aux fidèles ses dernières 
recommandations. 


sil faut aussi remarquer dans le ms. 35166 deux 
tableaux représentant des sujets dont il n'y a point trace 
dans les autres manuscrits, sauf les exceptions indi- 
quées dans la Liste générale des sujets représentés. Je 
les ai compris sous les nos 68 bis et 69 bis de cette liste. 
Ils se rapportent, le premier aux versets 6-7 du cha- 
pitre xvir de l'Apocalypse, et le second aux versets 4-11 
du chapitre xvi. 
. Le ms. 35166 est loin d’être complet. Il manque 
deux feuillets au commencement ; en ont aussi disparu 
les feuillets qui devaient répondre à une notable por- 
tion de l'Apocalypse du verset 8 du chapitre x au ver- 
set 7 du chapitre xvi. 


10. Manuscrit du Collège d'Eton, n° 177. 


. Je ne connais ce manuscrit que par la description de 
M. Montague Rhodes James ', — Volume de 58 feuillets 
(0,270 X 190), exécuté en Angleterre au xu siècle, 
Les 8 premiers feuillets sont couverts de. peintures 
en forme de médaillons, qui ont pour sujet: d'abord 
des scénes de l'ancien et du nouveau Testament, puis 
des représentations de Vertus, la plupart avec des 


1. À Descriptive Catalogue of the manuscripts in the library of. 
Eton College. Cambridge, 1895. In-8°, pages 95-108: Ὁ 


LXXXVI NOTICE DES: SEIZE. MANUSCRITS 


légendes en vers offrant quelque analogie avec celles 
des tableaux qui remplissent le ms.69 de la biblio- 
théque royale de La Haye *. 

Le reste du volume est consacré aux Gbitiule le 
l'Apocalypse. Il y en a 96, dont chacun occupe les deux 
tiers d'une page. Au dessous sont des explications en 
français (in norman-french). La table des sujets qu'a 
dressée M. M. R. James m'a permis de rattacher le 
manuscrit d'Eton à la seconde famille des manuscrits 
que j'avais à étudier. Toutefois, le tableau du massacre 
d'Énoch et d'Élie * est conforme au type des 1 manus- 
crits de la première famille. 


11. Manuscrit de la Bibliothéque aehiquélenl latin 688. 


Volume in-fol. de 48 feuillets PRE Ge sur she Aa 
Belle écriture de forme, du milieu du xiv* siècle. Écri- 
turé à deux colonnes. Je croirais volontiers que le 
manuscrit est d'origine espagnole. I] contient le texte 
latin, parfois abrégé, de l'Apocalypse, avec des com- 
mentaires ou plutót des gloses qui sont copiées en 
lettres rouges et sur lesquelles je donnerai plus loin 
quelques détails. 

Les deux premiéres pages sont occupées par une 
assez courte légende de la vie de saint Jean, commen- 
cant par la prétendue lettre du proconsul d'Éphése : - 
« Piissimo Cesari et semper Augusto Domiciano, pro- 
consul Ephesiorum, salutem. Notificamus glorie vestre 
quoniam quidem (sic) vir nomine Johannes, ex genere 
Hebreorum.. zr. C'est l'original de la — francaise 


τας Delisle, Mélanges de paléographie et de bibliographie, p. 280. 
2. No 33 de la Liste générale des sujets représentés, : 
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indiquée plus haut et que M. Samuel Berger ‘a | signa- 
lée dans le ms. R. 16.2 - Mero de JaWeiuié à Cam- 

Les quatre dernières: pages. sont ee, à. ides 
stipes. dn la.vie de saint Jean, dont le sujet est 
emprunté au pseudo-Abdias, les mémes à peu prés que 
celles dont la représentation se voit à. la fin du manus- 
crit de Charles V *. Ici, se sont. poeti ds de 

Fr à i ITTW Y Hhuurt 5lirv al 
. Fol. 47. Beatus Johannes En n et euvangelista quan- 
dam viduam, nomine Drusianam, precatu populi suscitavit 
eamque populo sanam et vivam restituit. 

.,, Fel. 47 v*. Hujus quidem inter alias virtutes magnitudo 

rum hec fuit. Mutavit in aurum silvestres frondium 
virgas, lutoreaque (sic) saxa in gemmas. Item ietamárum 
fragmina i in propriam reformavit naturam. | 

- Fol.48. Bibens autem sanctusJohannes letiferum haustum, 
non solum evasit periculum, sed eodem irn: X in 
pristinum vite reparavit statum. 

. Fol. 48 ve. Sic autem anno sexagesimo septimo post Pas- 
sionem Domini Salvatoris, sub Trajano principe, longeve 
etatis senio fessus, cum diem transmigrationis sue imminere 
sibi sentiret, jussisse fertur effodere sepulchrum, atque inde 
valedicens fratribus, facta oratione, vivens tumulum introiit ; 
deinde in eo tanquam in lectulo requievit. Unde accidit ut 
quidam nunc eum asserunt, nec mortuum in sepulchro, sed 
dormientem jacere contendunt, maxime pro eo quód illic 
terra, sensim ab inicio scaturiens, ad superficiem sepulchri 
conscendat, et quasi flatu quiescentis deorsum ad superiora 
pulvis ? ebulliat. 


1, La Bible française au moyen âge, p. 95. 
. N** 89, 9o, 94 et 95 de la Liste perse des sujets. - 
B Pullus dans le manuscrit. 
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Ces légendes se retrouvent à peu près textuellement 
dans la Légendé dorée. 

Les tableaux représentant les scènes de l'Apocalypse 
(0, 170 X 0, 115), au nombre de 90, sont du type de la 
seconde famille des manuscrits, à l'exception de la 
peinture du fol. 17 (le massacre d'Énoch et d'Élie), 
qui se rattache au type de la première famille. Il y en a 
deux qui manquent dans la plupart des exemplaires : 
la courtisane enivrée (Apoc. XVII, 6-7) et l'incendie de 
la ville maudite (XVIII, 4-11). Ces deux tableaux ' se 
retrouvent le premier dans le ms. additionnel 35166 
du Musée britannique, et le second dans les mss. addi- 
tionnels 17333 et 35166, ainsi que dans le ms. latin 
14410 de la Bibliothèque nationale. Toutes ces peintu- 
res sont assez grossiéres; il y en a cependant plusieurs 
qui dénotent une main hardie et exercée. 

Certains tableaux sont à peine esquissés, et. le champ 
de plusieurs est en partie resté vide *. Sur un assez 
grand nombre de pages, saint Jean est représenté en 
dehors du cadre, regardant par une ouverture ménagée 
dans le cadre?. — En marge de la première page est 
peinte une bannière pallée d'or et de gueules *, ce qui 
a fait supposer une origine aragonnaise au manuscrit *. 
— Au bas du fol 3; assez bonne peintafe d'une grande 
nef. | 

Je Hat pré loin d'un très beau manuscrit de 
l'Escurial, qui doit. avoir beaucoup d'analogie avec 
notre ASS 688. 


1. N° 68 bis et 69 bis de la Liste générale. 

2. Voir fol. 12 v* et 13. 

3. Voir surtout fol. 4 v?, 5, 12 v*, 17. v*, 18 γ᾽ etc. 
4. Voir aussi fol. 11 y*, 12, 12 v?, 13, 46 v° 47 etc. 
5. P. Meyer, Romania, 1896, t. XXV, p.184. 


"o -—---.-——s————-Pw 
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art € iil , 
12. Manuscrit de la Bibliothèque nationale, 
latin 14410, venu de Saint-Victor. 


EI 
AXI NY “ 


-botud 


- Le ms. latin 14410 de la Bibliothèque nationale, qui 
était à Ὁ abbaye de Saint-Victor avant la Révolution, con- 
siste en 42 feuillets de parchemin (o, 300 X o, 220), et 
peut dater du milieu du xiv* siècle. Il contient le texte 
latin de l'Apocalypse et la série de tableaux qu'on trouve 
dans la seconde famille de nos manuscrits. Certaines 
particularités autorisent à la rapprocher de notre ms. 
latin 688 et des mss. additionnels 17333,et 35166 du 
Musée britannique. 

Les tableaux, au nombre de 83, occupent à peu prés 
la moitié des pages (o, 190 X 150). 

J'ai été frappé de la parfaite similitude du tableau de 
la p. 29 (le massacre d'Énoch et d'Élie)" avec le tableau 
correspondant du fol. 17 du ms. additionnel 17333. 
Dans l'un et dans l'autre, les moindres détails sont 
identiques. 

Le tableau de la p. 61 (les rois à cheval. devant le 
dragon, la béte et le faux prophéte *) n'a son équivalent 
que dans le ms. 17333 (fol. 33). | 

L'un des tableaux les plus remarquables du manus- 
crit de Saint-Victor est celui qui occupe la moitié supé- 
rieure des pp. 66 et 67 et qui représente l'incendie de 
la ville maudite et la fuite des habitants ?. Ces scènes 
de désolation n'ont point été peintes dans les autres 
manuscrits, sinon dans notre ms. latin 688 (fol. 37 v?) 
et dans les manuscrits du Musée britannique, ad- 


1. Apoc., XI, 7. — No 33 de la Liste générale. 
| 2. Apoc., XVI, 14. — N° 65 bis de la Liste générale des sujets. 
3. Apoc., XVIII, 4-11. — N* 69 bis dela Liste générale des sujets. 
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dit. 17333 (fol. 36 v») et 35166 (fol. 21 vo). Mais dans 
ces trois manuscrits le sujet a été traité beaucoup plus 
sommairement que dans le manuscrit de Saint-Victor. 

Il manque, dans le ms. 14410, entre les pages numé- 
rotées 80 et 81, un feuillet qui contenait les tableaux 83 
et 84 de notre Liste générale. — Il y faut aussi noter 
le déplacement du feuillet dont les pages sont cotées 43 
et 44 ; il aurait dà étre relié avant le feuillet dont les 
pages portent les n°s 41 et 42. 

Les peintures des pages 1 et 82 ' ont été re produites 
dans l'ouvrage de M. Rohault dé Fleury, Les saints de 
la messe, t. VIII, planche 55 de la série consacrée à 
saint Jean. 


13. — Manuscrit du Musée britannique, 
fonds additionnel, n° 17333. 


Manuscrit du commencement du xiv* siècle, exécuté 
en France, provenu de la Chartreuse de la Vaudieu, 
située entre Liège et Aix. 47 feuillets, texte latin de 
l'Apocalypse avec version française *, 83 tableaux, dont 
un a ? été reproduit en phototypie dans l'ouvrage de 


1. N* 9 et 86 de la Liste générale des sujets. 

2. Voici comme exemple les versets 7 et 8 du chapitre vin : « Et 
les .vij. anges qui avoient les .vij. buzines s'aparellerent a chan- 
ter o lor buzines. E le premier ange chanta o sa trompe : adonc 
fut fete gresle et feu mellez o sanc, et fut envoié en terre; et la 
tierce partie de la terre est brullée, et la tierce partie-des arbres, et 
tot fein vert est ars et brullé. » — Cette version n'est pas celle 
qu'on trouve ordinairement dans les manuscrits de l'Apocalypse; 
M. Meyer en a fait la femanque dans la Romania, 1896, t. XXV, 
P. 184. 

3. La vendange divine (Apoc., XIV, 18). C'est le n° 58 de notre 
Liste générale des p représéntisi 
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MM. Walter de Gray Birch et Henry Jenner '. Un au- 
tre * vient d’être publié en couleurs par M.G.F. Warne r, 
dans la seconde série de ses Fac similes of illuminated 
manuscripts. Le docteur Waagen ἃ donné quelques 
renseignements sur ces peintures, qui sont d'un excel- 
lent style et d'une remarquable exécution ἡ. 

ΟΜ. Warner ne s'est pas contenté de m' envoyer la 
table des peintures du ms, 17333; il a pris la peine de 
les comparer avec la photographie des miniatures du 
manuscrit. de. Meu, et il a reconnu qu i y avait beau - 


ΤΣ δὲ 


- :.4 
᾿ à 
221 eit 2 TT 


pu dc — - Manuscrit du Musée Condé, n? 1378. 


9 ++ 


| Le ms. 1378 du Musée Condé, qui a figuré sous le 
n° 77 à la vente de la Bibliothèque du marquis de 
Westerloo ἡ, date de la première moitié du xv* siècle. 
Les 121 feuillets de parchemin dont il se compose sont 
hauts de 290 millimètres et larges de 220. Il contient, 
dans la première partie (fol. 1-33), l'histoire de la Bible 
sous la forme qu'affectent beaucoup de grands rouleaux 


i. Early drawings and illuminations (Lond., 1879, in-8*), pl. 2. 
— La phototypie est placée dans le volume entre les p. 21oet 211. 
Le sujet représenté est expliqué dans la Dee of the plates, 
qui est en tête du volume, p. x et xr. 

4. La scène décrite dans les versets 7 et 8 ds chapitre vi; 
voyez plus haut, p. xc, note 2. 

-.9. Treasures of art in Great Britain, t. I, p. 112 et 113. 

. 4. Grâce à l'obligeance de M, Jules Gauthier, j'ai sous les yeux 
la photographie de deux tableaux du ms. add. 17333 (les n°* 69 bis 
et 76 de la Liste des sujets) : l'effarement des habitants de la ville 

 (Apoc., XVIII, 4-13), et l'armée de la bete taillée en piéces 
par le roi des rois (Apoc., XIX, 19). 

5, Bibliotheca... marchionis de Westerloo. (Brus. 1234, petit 
in-89), p. 282, n° 77 de la série des manuscrits in-folio. 
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du xv* siècle, et, dans une seconde (fol. 36-121), une ver- 
sion française de l'Apocalypse, avec quelques gloses. 

L'histoire de la Bible est ornée de vingt-cinq tableaux 
peints dans de grands médaillons. Elle commence par 
ce titre : « Ceste histoire cy a esté estraitte de la Bible 
du latin en françois, pour enseigner comment Dieu 
forma le monde, et si y sont compris en brief matiere les 
princes, les prophetes, les patriarches etles roys qui ont 
gouverné le monde depuis Adam, nostre premier pere, 
jusques a la Nativité Nostre Seigneur Jhesu Crist; et 
si y est demoustré en figures comment les lignées se 
commencent en diverses regions, et par especial la lignée 
de la benoite nativité Nostre Seigneur Jhesu Crist qui 
s'ensuit, selon l'arbre qui le demoustre et enseigne, et 
commence a Adam et Eve. » — Cette histoire se ter- 
mine par un tableau du Calvaire (fol. 33), au-dessous 
duquel sont tracées ces deux notes : « Saint Paul et 
saint Barnabé furent aprés la Passion Nostre Seigneur; 
par le saint Esperit, ou pays d'Anthioce, le xiu* an 
aprés la Passion. Mathias fu esleu apostre ou lieu de 
Judas le traitre, et fu fait entre l'Ascention et la Pen- 
thecouste. » 

Comme préface à l'Apocalypse, on a copié (fol. 36-37) 
une courte légende de la vie de saint Jean, commen- 
cant par la prétendue lettre du proconsul d'Éphése à 
l'empereur Domicien. En téte (fol. 36), tableau du sup- 
plice de saint Jean devant la Porte Latine. 

Je copie les premiers versets de la vraduedóh de 
l'Apocalypse et du commentaire qui les accompagne : 


L'Apocalipce Jhesu Crist, qu vil donna ases seris les. choses 
qu'il convient avenir prouchainement, et le signifia a son 
serf saint Jehan par son angle qu'il lui envoia. Je Jehan, 
vostre frere et personnier en tribulation, regne en pacience 
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en Jhesu Crist, fu en l'isle qui est appellée Pathmos, pour la 
parole Nostre Seigneur et pourle tesmoingnaige Jhesu Crist. 
Je fu en un jour de dimenche, et oy emprés moy une voix 
grant aussi comme de buisine, qui me dist : « Esery en un 
Jlivre.ce.que tu vois et l'envoie a sept eglises, c'est assavoir 
Ephese, Smyrine, Pergame, Thiaire, Sarde, Philadelphe et 
"Thadice, Et escry ce a l'angle de l'eglise d'Ephese; et escry 
a l'angle de l'eglise de Smyrine, et en telle maniere escry a 
l'angle de chascune des autres citez. » ia 
. Apocalipce vault autant comme revelation, laquelle reve- 
lation de Nostre Seigneur le pere donna au filz, selon ce 
que le filz estoit homme, et le filz donna a lui meismes, 
SM PIMhioir δ Pomme Ja, qui, forme prist, la divinité pour 
iis appert a ses serfs les choses .qu'il conyient avenir. en 
Ds. Car ce livre raconte les choses a avenir, et les 
| et trespassées. Aucun demandera pourquoy il dist cy 
ne Nostre Seigneur.  magnifeste- a ses sérfs les choses a 
“avenir seulement. Il respont : « car on congnoist legierem ent 
les choses presentes par veoir, et les trespassées par oir; 
mais les choses a avenir ne puet on congnoistre que par 
t des saintes escriptures ou par revelacion de 
Dieu. Et ce signifia Nostre Seigneur a saint Jehan son serf 
par, son angle, et lui fist assavoir les choses onini gpnrdent 
.ayenir en brief temps.»., .. 
Sa Jehan: «Je ehan, Roue foutue, » » Il appelle 
les disciples ses freres. Car ilz sont tous rachetez par un 
m esu Crist et engendrez en une mere eglise; aprés 
ilse appelle suh: eulx en persecution, car la per- 
on de Domicien avoit troublé toutes les eglises. 
n dist : « Je fu en esperit, etc. » Ce dist il pour ce, 
"ear ilne pouoit veoir les grans misteres qui s'ensuivent cy 
-aprés par yeulx charnelz; mais par espirituelz, car l'omme 
mortel n'appargoit pas les choses qui sont de l'esperit de 
Dieu. Le jour du dimenche de quoy il parle devant signifie 
le temps de l'euvangile. 


Le manuscrit se termine par les derniers versets de 
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l'Apocalypse, er né sont tm mention 4 —À de com- 
— "v TT s" 
ΠΣ τιν ü me jit: « Nes songiez pas. sles shed dela cprapiésn 
de ce livre; car le temps est prés. Cil qui nuit si nuit encore, 
et qui est en ordure se ordoie encore, et le droiturier face 
droiture, et saint soit encore saintifié. Et je vien tost, et mon 
loyer est ensemble moy pour rendre a un chascun selón ses 
euvres, et je sui alpha ét o, premier et dérrain... » — ... Cil 
qui tesmoingnage donne de ces choses dist: » Je vien tost. » 


Amen — le ivre de —— saint ie τῆν b doit 
[3 "(ms en ricyhes nm αἱ ous 


aou Try 


t19 64 


140 millimètres de diamètre, ne sont. L guère AU: dis 
esquisses. tracées avec hardiesse par un artiste qui ne 
s’est pas astreint à suivre dans tous les détails les com- 
positions traditionnelles. En veut-on un exemple? Je 
Temprunte à l'illustration du verset ro du chapitre xv : 
« Et quintus angelus effüdit phialam suam super sedem 
bestiæ, et factum est regnum ejus tenebrosum, et com 
manducaverunt linguas suas pre dolore. » 22: | tableau 
inspiré par cé texte " aux enlumineurs des anciens n "t 
nuscrits représente | le cinquième ange versant. sa coupe 
sur le trône de la Bête et un groupe d'infidéles affolés 
qui se mordent la langue. Dans le tableau correspon- 
dant du manuscrit du Musée Condé, on voit au dessous 
de l'ange un groupe de « Sains pères, qui se sont com- 
-batu encontre les herites »; on y distingue un pape, un 
cardinal, deux évéques et différents ARE PRES 


5 al 
I 21 


Ὁ 1. Ce tableau est le n° 64 (29) de la Liste des sujets. 
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LS SE Y L'etorr εἶ 450 Ὁ Ine q. AC 
son diia tB — Manuscrit du 2 
pt: "73" dtt» y ie 4 te Os suos τί ul : 


'' En 1895, j'ai eu sous les yeaxi pendant ürie journée, 
un trés beau manuscrit des Figures de l'Apocalypse 
ue m'avait envoyé en communication M. le docteur 
ETE ^ retiré en Touraine, áprés avoir longtemps exercé 
la cr à Bordeaux! C’est un volume in-folio 
(6,316 X o, 224), dans lequel la moitié süpérieüre de 
chaque page est óccüpée par un tableau large de 
185 “millimètres et haut. de 155*. Au bas des vo m 
on a copié le texte latin dé l'Apocalypse. Le livre a été 
au xive siècle. J’hésité à me prononcer sür le 

ays auquel il convient de l'attribuer; ^ ^ 5 
Lé manuscrit n'est malheüreüsement pas complet. Il 
$e compose aujourd’hui’ de cinq cahiers formés le pre- 
mier ‘de! neuf feuillets”, les trois suivants chacun de 
huit feuillets ét le dernier de cinq ?, soit en tout trente- 
Huit feuillets de parchemin. La composition des cahiers 
nous est trés nettement indiquée par lés signatures ri, 
in, mi et vr qui sé voient au! bas dü recto des fol. 10, 
18, / 26 et 34, et par les réclames qui ‘se lisent à Ln 
idféeur du verso des fol. δ᾽ 17, 2514332 2 onu Ὁ τ 
^ Entre lés feuillets aujourd’hui cotés 33 ét Ἂμ devait à 
l'origine se Lire un i éibiw de τ hann 


pi honiinoss11 sl ,e$ngm æ5b nots10b4Z | asd 227194 


"54 UM à a poláit dé peintures sur les feuillets 4 ‘et 6, dont i 
iw, supérieure a été coupée, la partie inférieure étant rémplie 
par une portion. du texte de l'Apocalypse qui ne comportait pas 
d'illustration. Grâce a cette disposition, toutes les fois. qu'on 
le livre, on avait sous les yeux deux belles peintures. ^^ 
“2. 1l'a perdu un uw feuillet, qui était Um — 
bldnc 0556 y ! $5 
…,3- Le, feuillet figi p^ «e cahier, qui était peut-être blanc, a 
été coupé. 
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le texte de l'Apocalypse, depuis les mots Et procedunt 
ad reges (XVI, 14), jusqu'aux mots et post hec oportet 
illum solvi modico tempore (XX, 3) inclusivement, et la 
série des tableaux qui répondent aux n° 66-78 de la 
Liste générales sujets FRprA sente dans les manus- 
Bob sl 1 

L'existence di ce DOR] n "est pas 'seulement révélée 
par la, lacune que le. manuscrit, dans l'état actuel, nous 
présente pour le texte aussi bien que pour les tableaux, 
Elle nous est encore attestée. par l'absence de la , signa- 
ture V, et par la réclame Et procedent (sic), qui se lit 
au bas du fol. 33 ve et qui ne correspond pas aux pre- 
miers mots, du. feuillet egt lemens Fat 34, lesquels 
sont Et vidi sedes. | 

.: Le cahier V était. déjà pond au au xvi "dt Due à 
itudin on. crut combler la lacune en copiant à la fin 
du volume, sur. deux feuillets de papier, la, partie du 
texte qui manquait. Le. renvoi à ces deux feuillets fut 
alors marqué sur, le fol. 33 v» par une note ainsi con- 
cue : « Et procedunt ad reges : vide in fine libri.» ..... 
Les quatre, premières pages du manuscrit sont cou- 
vertes par huit tableaux qui semblent avoir formé la 
téte d'une série d'images de la vie de Jésus-Christ. Le 
peintre y a représenté l'Annonciation, la Visitation, la 
Nativité de Notre Seigneur, l'Annonce. de la Nativité 
aux bergers, l'Adoration des mages, la Présentation au 
Temple, le massacre . des Innocents et la fuite en 
Égypte. ai s iusixyqga gini 

Du fol. 3 recto ien fol. 38 recto nous : avons 
67 tableaux de l'Apocalypse, dont les sujets sont indi- 
qués dans la quinziéme colonne de notre Liste générale. 
Sur la dernière page (fol. 38 ve) sont représentés les 
personnages pour lesquels le livre a été peint : un 
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homme et une femme, à genoux aux pieds de Notre- 
Dame et d'un patron (saint à large tonsure, un long 
manipule au bras gauche, un livre dans les mains). 

- Les peintures sont d'une exécution remarquable ; il 
faut surtout signaler les représentations de la cour 
céleste, sur les fol. 5 vo, 7, 11, 25 vo et 29 v°. Les cou- 
leurs sont trés vives et l'emploi de l'or et de l'argent 
donne aux tableaux d'autant plus d'éclat que l'argent 
ne s'est pas oxidé ; on peut en faire l'observation sur la 
Jérusalem céleste, au fol. 36 v», et sur le fleuve sortant 
du tróne de Dieu et de l'agneau au fol. 37. — Sur beau- 
coup de tableaux, saint Jean est représenté en dehors 
du cadre, la téte à une petite fenétre, qui lui permet de 
voir les scénes célestes, notamment sur les fol. 5 vo, 7, 
8 v^, 9, 11, 14 et 14 v». Des figures grotesques et des 
animaux fantastiques ont été dessinés en noir ou en 
bleu sur les espaces qui étaient restés vides au bas des 
pages. 

Ce volume a recu dans la seconde moitié du xvi° sié- 
cle une splendide reliure en peau fauve : semé de petits 
tréfles, sur lequel se détachent, au centre et aux coins, 
de grands ornements azurés, le tout encadré d'une 
large bordure d'entrelacs. 

Des inscriptions tracées sur le feuillet de parchemin 
qui recouvre à l'intérieur le premier plat de la reliure 
nous font connaitre les anciens propriétaires de ce 
beau volume : 


Thomas Darellus, anglus, s. theologi: doctor apostolicus, 
possidet hunc librum, ex dono cognati sui domini Roberti 
Pechami, angli equitis aurati, cujus corpus in templo Divi 
Gregorii Roma in monte Caelio positum honorifice est. 
Anima ejus devota in Domino conquiescat. Jhesus-Ma- 
ria. 1569. 
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Antonius de Lescazes, Agennensis, sacræ theologiæ doc- 
tor, possidet hunc librum ex legato dicti domini Darelli, in 
ecclesia . cathedrali : Sancti . Stephani | Agenni ecclesiastæ 
meritissimi, cujus corpus in sacello Sancti Ægidii in dicta 
ecclesia positum. est. Ejus anima fidelis et devota in pace 
quiescat, 1600. 

Stephanus Cauvy, Burdigalensis, possidet hunc librum. ex 
mercatari (sic) qui ambulabat illum per viam anno Do- 
mini 7:8. 


Une istipibcule de l'hópital de Saint-André: die: pt 
deaux donna ce volume en 1835 au docteur Rey, qui le 
communiqua, en septembre 1861, au Mim iet 
logique réuni à Bordeaux '. en 


16. Manuscrit B. de M. Henry Yates 
Thompson, à Londres. 


"JA. 


Un volume récemment acquis en Italie par M. Yates 
Thompson" est assurément un des plus précieux exem- 
plaires que nous possédions des Figures de l'Apoca- 
lypse. IH se recommande à la fois par la beauté et par le 
nombre des peintures. Il n'y en a pas moins de 153. 


Ce zl qui m'a paru d'origine française ? et de 
tfi 


1. Voir une notice de M. l'abbé Cirot de La Ville, dans le volume 
intitulé Congrès scientifique de France; 28° session tenue à Bor- 
deaux en septembre 1861, t. 11, p. 365-369 et 394. — Suivant 
M. Cirot de La Ville, un manuscrit absolument semblable à celui' 
de M. le docteur Rey aurait Mine à Paris, entre. les mains de 
M. Delessert. 

2. Je désigne ce manüscrit par la lettre B pour le distinguer : 
d'un autre manuscrit des Figures de l'Apocalypse possédé depuis | 
plus longtemps par le méme bibliophile. Cet autre volume sera) 
décrit plus loin 8 27, P- CXVIII 

3. On m'assure que sir Ed. M. Thompson lui attribue une ori- 
gine anglaise. AU 
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la fin du xiu* siècle, était connu par une notice, accom- 
pagnée du fac-simile de cinq pages, qui a été insérée 
dans le catalogue ' d'une vente faite à Rome en 1894. 
M. Thompson m'a trés obligeamment donné le moyen 
de l'étudier à loisir. 

- Il se compose de 76 feuillets de parchemin, hauts de 
268 millimètres et larges de 215. 

Ces 76 feuillets se répartissent en sept cahiers dont 
chacun porte une signature au bas de la derniére page 
(II, fol. 12 vo; III, fol. 24 vo; IIII, fol. 36 vo; V, 
fol. 48 v* ; VI, fol. 60 v° ; VII, fol. 72 vo; VIII, fol. 76 vo). 
Le cahier qui portait la signature [ a disparu depuis 
longtemps ; les cahiers subsistants ont recu pour signa- 
tures, à une date déjà ancienne, les lettres a-g, dont les 
traces sont trés visibles sur beaucoup de feuillets *. 

Le haut de chaque page est occupé par un tableau, 
et le bas par un morceau de texte ou de commentaire. 

. Sur les 153 tableaux ?, 74 se rapportent au texte 
méme de l'Apocalypse; ils sont composés suivant les 
mémes types et disposés dans le méme ordre que les 
tableaux des manuscrits de la seconde famille des 
Figures de l'Apocalypse. 

Le rattachement du manuscrit de M. Thompson à la 
seconde famille des manuscrits des Figures de l'Apoca- 
lypse se justifie par les observations suivantes, qui 


1. Bibliotheca Manzoniana. Catalogo ragionato dei manoscritti 
appartenuti al fu conte Giacomo Manzoni, redatto da Annibale 
Tenneroni. Quarta parte. Città di Castello, 1894, in-8. La notice 
occupe les pages 17-19; les pages reproduites sont les fol. 1, 4, 
13,22. v* et 24 v*. — Le manuscrit, qui n'avait pas appartenu à 
Manzoni, n'a pas trouvé acquéreur lors de la vente de 1894. 

2. J'ai relevé les signatures suivantes : av, fol. 5 ; nv, fol. 17; 
cvi, fol. 30; pt, fol. 37 ; ru, fol. 11; or, fol. 74. 

3. Il y a deux tableaux sur le fol. 73 v*. 
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portent sur seize articles de la Liste générale des sujets 
représentés : 


N° 12 : répond à quatre tableaux du ms. de M. Thompson, 
fol. 3 vo, 4 v*, 5 ve, 6 v*. 

Nos 21 et 22 : réunis sur le méme tableau, fol. 15 vo. 

No: 26 et 27 : également réunis sur un méme tableau, fol. 20. 

No 33 : le meurtre des témoins du Seigneur représenté sur le 
fol. 26 comme dans les manuscrits de la seconde — 

N°: 34 et 35 : omis. 

Nos 38 et 39 : réunis sur un seul tableau, fol. 29. 

Ne 41 : omis. 

N° 52 : divisé en deux tableaux, fol. 41 et 42. 

N* 58 : également divisé en deux sujets, fol. 48 et 49. 

N° 63 : omis. 

Nos 64 et 65: ona réuni sur le méme tableau, fol. 54, la seconde 
scène du n° 64 et la première du n° 65. 


Les sujets des 79 autres tableaux ont été empruntés 
aux commentaires plus ou moins subtils dont la plu- 
part des versets de l'Apocalypse ont fourni là matière. 
Le plan de l'ouvrage est assez simple : entre les tableaux 
représentant les scénes de l'Apocalypse on a intercalé 
des tableaux d'un genre tout à fait différent, dont les 
sujets se rapportent à des explications mystiques et 
morales. En d'autres termes, à chaque tableau inspiré 
par un passage du texte se trouve joint un tableau dont 
l'idée a été suggérée par la glose d'un commentateur. 

Je prends pour exemple le chapitre V de l'Apocalypse, 
qui a fourni la matiére d'un tableau dans les manuscrits 
de la première famille ",'mais auquel répondenttrois ou 
quatre tableaux dans chacun des manuscrits de la 
seconde famille, comme aussi quatre panneaux de la 
Tapisserie d'Angers. Dans le manuscrit de M. Thomp- 
son, qui se rattache étroitement aux manuscrits de la 


1. N? 12 de la Liste des sujets représentés. 
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seconde famille, quatre tableaux sont consacrés aux 
diverses scènes que décrit le chapitre V, et à chacun de 
ces tableaux est joint, comme pour lui servir de pen- 
dant, un tableau allégorique dont le sujet a été indiqué 
par une glose. Je vais essayer de faire comprendre ce 
parallélisme, en désignant par les lettres A-D les quatre 
tableaux répondant au texte de l'Apocalypse, et par les 
lettres A'-D' les tableaux qui correspondent aux com- 

A (fol. 3 ve). Un ange fort demande qui est digne 
d'ouvrir le livre fermé de sept sceaux que tient le Sei- 
gneur. Un vieillard rassure saint Jean, que cette ques- 
tion avait effrayé. 

- A’ (fol. 4). Un groupe de pères de l'Ancien Testa- 
ment, que l'ange fort du tableau précédent a symbo- 
lisés, remet le livre à l'Église, qui est représentée sous 
la forme d'une jeune femme couronnée, assise sous 
une arcade gothique; elle tient dans sa main droite 
l'étendard de la croix, et dans la gauche une coupe d'or 
où est recueilli le sang de l'agneau divin. De l'autre 
cóté, la Synagogue, dans la plus piteuse attitude, un 
bandeau sur les yeux, laisse tomber les tables de la loi 
et tient un trongon de la haste de son étendard brisé '. 

B (fol. 4 v*). Les vingt-quatre vieillards se pros- 
ternent devant le Seigneur et mettent leur couronne 
à terre. 

B' (fol. 5). Les saints accomplissent de bonnes œuvres 
dont ils rapportent le mérite à Dieu : « Dant itaque 
sancti Deo gloriam, quando quicquid boni faciunt eo 
studio faciunt ut glorificetur Deus per ipsos. » 


1. Une partie du commentaire qui accompagne ce tableau sera 
reproduite dans le chapitre relatif aux commentaires des Figures 
de l'Apocalypse, plus loin, p. cLxxt: 
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C (fol. 5 vo). L'agneau à sept cornes et à sept yeux, 
dans une gloire d'or entourée des symboles des quatre. 
évangélistes. Sur les. côtés, quatre compartiments dans 
chacun desquels six vieillards aux couronnes d'or 
chantent ou jouent de divers instruments de musique. : 

C" (fol. 6). Dans un compartiment étroit et allongé, 
l'Église est représentée par un prétre agenouillé sur la 
marche d'un autel; derriére ce prétre, un groupe de 
religieux et de fidéles. A cóté sont disposés sur deux 
registres huit petits compartiments, dans le premier 
desquels est une figure symbolique de la résurrection.: 
Les sept autres sont réservés à la représentation des: 
sept catégories d'élus que désignent les sept cornes de 
l'agneau, savoir : 1° les justes avant le déluge (Adam et 
les patriarches) ; 2» les justes aprés le déluge (Noé dans 
l'arche); 30 les justes sous le régime de la loi (construc- 
tion du Temple); 4° les prophètes; 5° les Juifs qui ont 
cru en Jésus-Christ (Jésus baptisé par saint Jean); 6» le: 
peuple des gentils; 7° ceux qui auront à combattre 
l'Antéchrist : « Agnus non occisus, sed tanquam occi- 
sus, visus est, quia mortem in transitu gustavit, et. 
paulo post resurgens jam non moritur... Per septem. 
cornua omnes electi designantur qui regnum Dei 
vocantur. Quorum omnem multitudinem superius in 
septem partes divisimus. Ad primum igitur cornu, 
electi qui ante diluvium fuerunt pertinent. Ad secun- 
dum vero, hii qui post diluvium usque ad legem fue- 
runt, Ad tercium autem, hii qui sub lege fuerunt. Ad 
quartum, prophete. Ad quintum, qui ex Judeis credide- 
runt in Christum. Ad sextum, populus gentilium. Ad 
septimum vero, hii qui in fine mundi nascituri sunt et 
cum Antichristo pugnaturi. » 

D (fol. 6 v»). L'agneau ouvre le livre que le Seigneur. 
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lui présente; ils sont tous deux dans une gloire autour 
de laquelle sont figurés des anges, les symboles des 
évangélistes et les vieillards avec leurs. courantes et 
leurs instruments de musique. Ὁ | 
— D" (fol. 7). Dieu le père, dans une gloire éntoutée de 
nuages, remet un livre à son fils, qui, debout, tient de 
la main droite l'étendard de lá crdBi, ϑρᾶς hi gauche 
fait. flotter, sous les yeux d'un groupe de disciples; une 
banderole portant ces mots : Ego in patre, et pater in 
me est :'« Superius diximus per' sedentem: in throno: 
Christum designatum fuisse; sed quia dixit: Ego in 
patre, et pater in me est, et qui videt me videt et patrem, 
in- hoc loco:sedens in throno patrem designat. Agnus 
ergo librum de dextera sedentis super thronum accépit, 
quia homo Christus a sua divinitate um ut sacra- 
menta divinarum scripturarum reseraret ' 

Au fol. 12 v» est représenté le veste de terre 
qui suivit l'ouverture dü sixième sceaü *. Des commen: 
tateurs ont considéré ce tremblement de terre comme 
un: signe de l'abaissement des Juifs et de la vocation des 
gentils: De là; sur le fol: r3, une peinture dont la par- 
tie centrale est occupée par un empereur assis sur un 
ue; au dessous d'une arcade; à gauche, une scène de 
la destruction. de J érusalem par les Romains; à droite, 
l'arrivée de deux groupes de gentils, le long d'un mur 
sur lequel est exposée une grande image de la sainte. 
face. Le commentaire explique très clairement le sujet 
du tableau : « Sigilli sexti apertio ad Judeorum dejec- 
cionem et ad nm vocacionem Pers : «GER 

AM “bon | 

1. Ces vm se retrouvent au fol. r du ms. — — du 


Musée britannique. 
2, Apoc. VI, 12, n° 18 de la Lise des sujets. 
- 3, Ces-môts sont inscrits sur une banderole du tableau qui 
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tus] sextum sigillum.aperuit quando doctoribus Eccle-: 
sie ea que per figuras dixit et fecit per inspirationis sue 
gratiam patefecit... Terre motus factus est magnus : per 

terram in hoc loco Judei designantur; terre motus fac- 

tus est magnus quando a Romanis hec gens est devas- 

tata. » 

Je crois avoir fait saisir le caractère général des 
tableaux qui dans le manuscrit de M. Thompson ont 
été juxtaposés aux tableaux des Figures de l'Apoca- 
lypse. Mais j'avoue qu'il est souvent difficile de décou- 
vrir la raison de la place assignée à tel ou tel morceau 
de la série complémentaire. On peut se demander, par 
exemple, pourquoi au tableau qui représente à la fois 
un ange enveloppé d'un léger nuage et mettant un 
livre ouvert dans la main de saint Jean, et le méme 
ange recommandant à saint Jean de ne point enregis- 
trer les signes annoncés par les sept tonnerres *, pour- 
quoi, dis-je, se trouve à cóté de ce tableau, pour lui 
faire pendant, une représentation du massacre des 
Innocents et de la fuite en Égypte ^. Les cinq lignes 
mises au bas du second tableau ? rendent un compte 


“γῇ 


représente l'ouvérture du sixième sceau dans les manuscrits s de 
la Bodléienne, du vicomte Blin de — et du comte de 
να ὙΠ 
. Apoc., X, 1-4. Fol, 23 du manuscrit. Sur ce tableau lange 

didis le livre ouvert est représenté debout, tandis qu'il est assis 
dans les manuscrits de la premiére famille. Saint Jean y est 
figuré deux fois, tandis que les manuscrits de la premiére famille 
ne l'y font voir qu'une seule fois. Conf, la note de l'article 30 de 
la Liste des sujets. 

2. Fol. 23 vo. — Le méme sujet est traité une seconde -— 
mais d'une facon toute différente, sur le fol. 29 v*. 

3. « Angelus enim Christus est, qui est nuntius paterne volent 
tatis. Nube autem apparuit angelus amictus, quia nimirum carne 
indutus inter homines apparuit, de qua Propheta : « Ecce Domi 
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bien insuffisant du motif qui l'a fait rapprocher du pre- 
mier. L'ange, y est-il dit, figure le Christ messager de 
la volonté paternelle; le léger nuage signifie la chair 
dont le Seigneur s'est revétu pour paraitre au milieu 
des hommes, conformément à la parole du Prophéte : 
Ecce Dominus ascendet super nubem levem et ingredie- 
tur. ZEgyptum '. Il est, en effet, monté sur un nuage 
bien léger quand il s'est incarné sans étre alourdi par le 
poids du péché. Rien de plus, pas la moindre allusion 
au massacre des Innocents, qui aura. été introduit à 
cette place parce qu'un commentateur se sera imaginé 
que la recommandation faite à saint Jean de garder le 
silence rappelait l'avis donné en songe aux mages de 
ne point aller parler à Hérode de leur visite à l’enfant 
Jésus *. 

On voit quel genre de problémes les peintures du 
manuscrit de M. Thompson réservent aux archéo- 
logues qui étudient à fond l'iconographie de l'Apoca- 
lypse. 

Dans la composition d'un assez grand nombre de 
tableaux le peintre a ménagé la place de banderoles 
sur lesquelles des légendes sont tracées en lettres noires, 
bleues ou dorées. Ces inscriptions sont assez souvent 
fort incorrectes. Ainsi, sur la peinture du fol. 23, nous 
lisons trés distinctement : E conclamasse locuta, ce 
qui est le commencement horriblement défiguré d'une 
phrase du chapitre X de l'Apocalypse : Et cum clamas- 
set, locuta sunt septem tonitrua... 


nus ascendet super nubem levem et ingredietur Egyptum. » Super 
nubem quippe levem ascendit quando carnem sine gravedine 
peccati assumpsit. » 

1. Is., XIX, 1. 

2; Matth,, II, 12, 
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Le texte du manuscrit commence par ces lignes : -— 

Incipit Prologus Apocalipsis Johannis apostoli. Apoca- 
lypsis Johannis tot habet sacramenta quot verba. Parüm dic- 
tum est, et pro merito Johannis voluminis laus omnis inferior Ὁ 
est. In verbis singulis multiplices latent intelligentie.(Expli- 
cit Prologus. Incipit Apocalypsis Johannis apostoli. ἰὼ 
lypsis Jhesu Christi quam dedit n Deusi.s cn sgùL nai 


‘Quant aux ‘commentaires nous verrons is plus | loin 
22241 m uU 

quelle analogie’ ils présentent avec les commentaires du 
18 M 911: Ὁ 

ms. latin 688 de la Bibliothèque nationale, du manus- 
crit de Metz, du ms. 209 de Lambeth, du ms. 180 du 


2tt a 


fonds Douce à la Bodléienne et du ms. d de. l'Escurial. 
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NOTES SUR. DIVERS MANUSCRITS DES FIGURES DE, L'APO- 
- CALYPSE DONT LE DÉPOUILLEMENT N'A PAS ÉTÉ COM- 
+ PRIS DANS LA LISTE PUBLIÉE AU COMMENCEMENT DE 


"CE NEA 


17: Manuscrit additionnel 1 9896 du Musée 
ΕΣ britannique. 


Des manuscrits qui vont être passés en revue deux 
seulement-m'ont paru pouvoir se rattacher’ à la pre- 
mière famille des Figures. de l'Apocalypse : c'est 
d'abord le n° 19896 du fonds additionnel du Musée 
britannique. 

: D'après le. co wes publié en 1875, il a été exécuté 
en Allemagne au xv* siècle; et il contient « dés dessins 
teintés pour illustrer l'Apocalypse, avec textes en latin, 
précédés de quatre sujets tirés de la vie de saint Jean ». 

M. Jules Gauthier a bien voulu me donner la photo- 
graphie d'une page de ce manuscrit (fol. 9), celle sur 
laquelle sont représentés, dans la partie supérieure, les 
faits de l'Antéchrist assis sur un tróne, et dans la partie 
inférieure la mort de l'Antéchrist et le deuil de ses par- 
tisans. Les légendes explicatives sont les mémes que 
dans les manuscrits de la Bodléienne, de M. le vicomte 


- Catalogue of additions to the manuscripts ‘in the British 
sd in the years 1854-1860, p. 15. 
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Blin de Bourdon et du comte de Crawford : Hic sedet 
Antechristus in Templo... Hic descendit ira Dei... Hic 
dolent sequaces Antechisti... Ces deux tableaux répon- 
dent aux n* 35 et 36 de notre Liste des sujets repré- 
sentés. On a vu que le sujet n» 35 n'est traité que dans 
les manuscrits de la première famille. Cette particula- 
rité, jointe à la présence de dessins de scénes de la vie 
de saint Jean, justifie le classement que je propose 
d'attribuer au ms. 19896. Dans le chapitre où il sera 
question de l'édition xylographique des Figures de 
l'Apocalypse, on verra que le ms. 19896 se rapproche 
moins du manuscrit de Charles V que des trois autres 
exemplaires de la méme famille décrits ci-dessus, sous 
les n°5 2-4, p. LXXVII-LXXXVIII. 


18. Manuscrit 217 du Collége de la Trinité 
à Cambridge. 


L'autre manuscrit qui appartient à la première 
famille des Figures de l'Apocalypse est le n° 217 du 
Collége de la Trinité à Cambridge. Il portait autrefois 
la cote B. 10, 6. Copié au xire siècle, il se compose de 
50 feuillets et renferme le texte latin de l'Apocalypse, 
sans commentaire. Il est orné de 77 tableaux, dont les 
premiers sont admirablement dessinés, suivant l'expres- 
sion de M. Montague Rhodes James. Les autres, exé- 
cutés par différents artistes, sont trés inférieurs. 

On voit encore sur les marges les notes qui avaient 
été tracées pour indiquer aux peintres les scénes qu'ils 
avaient à traiter dans chacun des cadres laissés en blanc 
par le copiste du manuscrit. En voici quelques 
exemples : « Hic jacebit in Pathmos; — Septem eccle- 
sie cum angelis; — Hi(c Dominus] habens gladium in 
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ore et septem candelabra; — Hic equus albus; — 
Equus secundus... .— Hic protractatur draco proiciens 
. flumen post mulierem. — Hic protractatur bestia que 
ascendit de mari similis pardo '. » 

» M. Montague Rhodes James * a sommairement décrit 
chacune de ces peintures. Ce qu'il dit du tableau n° 22 ? 
nous autorise à rattacher le ms. 217 de Cambridge à la 
première famille des Figures de l'Apocalypse: « Enoch 
et Elyas et bellum Antichristi versus eos *. — Above, 
they stand before a throned king with a devil at his ear ; 
he draws his sword. Below they are slain with the 
sword, and their souls taken by angels. » 

Dans les manuscrits de la première famille *, un diable 
est représenté derrière la tête du roi assis sur un trône, 
etles bourreaux chargés de tuer les deux témoins du 
Christ s'y voient armés l'un d'un glaive, l'autre d'une 
hache. 

Dans les manuscrits de la seconde famille * il n'y a 
ni diable, ni roi siégeant sur un tróne, et les deux 
témoins y sont figurés succombant aprés une lutte 
contre deux chevaux monstrueux. 


1. Ces notes se rapportent aux tableaux répondant aux n°* 9, 
10, 11, 13, 14, 43 et 45 de notre Liste générale des sujets repré- 
sentés. 

2. The Western manuscripts in the library of Trinity college 
Cambridge, vol. I, p. 297-300. — 

3. Ce tableau correspond au n° 33 de notre Liste générale des 
sujets traités. 

4. Cette note en latin est l'indication donnée au peintre pour 
exécuter le tableau. 

5. Au fol. 17 v* du manuscrit reproduit par la Société des 
anciens textes, et au fol. 9 du manuscrit d'Oxford reproduit pour 
le Roxburghe-Club. 

6. Au fol. 42 v* du ms. 482 de Cambrai, dont une phototypie 
se trouve à la fin du volume de planches publié par la Société 
des anciens textes. 
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19-30. Manuscrits renfermant l'Apocalypse 
avec la Préface : « Saint Pol l'apostre... » 


A l'exemple de M. Samuel Berger ', je réunis en un 
méme groupe plusieurs manuscrits dans lesquels. la 
version frangaise de l'Apocalypse, accompagnée d'un 
commentaire francais, est précédée d'une préface dont 
les premiers mots sont Saint Pol l'apostre dit ke... *. 


19. Manuscrit francais 9574 de la 
DE oe nationale. U^ 
Ce beau manuscrit, relié aux armes du duc de Bour- 
bon,le ministre de Louis XV, se compose de 66 feuillets 
de parchemin (0,310 X 0,205); il a appartenu à 
Blanche de France, fille du roi Philippe le Long, reli- 
gieuse à l'abbaye de Longchamp, comme l'atteste une 
inscription mise sur le premier feuillet : « Cest livre est 
madame Blanche de France, s[uer] meneur a, Lonc- 
champ. » On y a copié, sur deux colonnes, en trés gros 
caractéres, la version et le commentaire de l'Apoca- 
lypse que renferme le manuscrit de Charles V?.. 
J'ai déjà eu l'occasion de dire que le manuscrit. de. 
Blanche de France ne contient pas les paragraphes 
relatifs aux miracles et à l'intronisation de l'Antéchrist. 
Les soixante-huit miniatures à fond d'or, d'assez 


1. La Bible francaise au moyen âge, p. 82 et suiv. 
2. Aux douze manuscrits rangés ici sous les n°* 19-30 il faut, 
selon toute apparence, ajouter le manuscrit de la bibliothèque de 

Dresde qui sera indiqué sous le no 41. Voir aussi p. CxxIv. 
3. Les variantes dé ce manuscrit sont indiquées au - dés 
pages de l'édition ci-aprés sous la lettre B. 5 eb 
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petites dimensions, qui décorent ce manuscrit, sont 
d'une exécution trés rudimentaire. Elles ne se rat- 
tachent que d'assez loin aux peintures des manuscrits 
dont nous nous occupons spécialement dans cette 
publication. 


Io .1320 


.. 30. Manuscrit 75 du palais de Lambeth, à Londres. 


. Volume de 55 feuillets, écrit en gros caractéres an- 
glais de la fin du xir siècle, contenant la version fran- 
çaise de l'Apocalypse, avec le commentaire dont le pro- 
logue c commence par les mots Saint Pol le apostle... 
Les peintures, au nombre de soixante- dix, en sont 
assez médiocres '. 

M. Paul Meyer a constaté que ce manuscrit est tout 
à fait semblable à celui qui vient d’être décrit et qui a 
appartenu à Blanche de France. 


& E 


21. Manuscrit de la Bibliothèque nationale, n° 6883 
du fonds français des nouvelles acquisitions. 


Volume de 146 feuillets de parchemin (0,288. X 
0,210), acquis en 1899. Belle écriture française du 
xm® siècle, à deux colonnes. Il contient trois ouvrages 
distincts : 

. 1. L'Image du monde en prose (fol. 1). 
IL Les Moralités des philosophes (fol. 68). 
. MI. La version francaise et la glose de l'Apocalypse 
1. Todd, A Catalogue of the archiepiscopal mss. in the library 
at Lambeth palace, p. 9. — Kershaw, The Treasures of the Lam- 


beth library, p. 55. — Berger, La moe ty au Les áge, 
ΡΡ. 84 et 407. ^ — 
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(fol. 88), méme texte que dans le. manuscrit de 
Charles V, avec la préface : « Saint Pol l'apostre dit... » 

IV. Autre copie de la version francaise de l'Apoca- 
lypse, copiée aprés coup et probablement d'une autre 
main que ce qui précède. 

La décoration de ce volume est assez médiocre. Sur 
le fol. 88, on trouve comme frontispice à l'Apocalypse 
une peinture à fond d'or qui représente la Trinité. Les 
espaces réservés pour l'illustration de l'Apocalypse, au 
nombre de soixante-neuf, sont restés en blanc, à 
l'exception d'un seul, au fol. 109. A cet endroit le 
peintre a figuré la béte aux sept tétes et au pelage de 
léopard : « Et je vi une beste monter de la mer qui 
avoit VII testes... » C'est le passage qui se trouve au 
fol. 22 ve du manuscrit de Charles V '. Dans le manus- 
crit qui nous occupe, le sujet a été traité beaucoup plus 
simplement que dans les exemplaires dont le manus- 
crit de Charles V peut étre considéré comme le meil- 
leur type : on n'y voit absolument que la béte au 
pelage de léopard, sans les figures de saint Jean et du 
dragon. 


22. Manuscrit 5214 de la bibliothèque de l'Arsenal. 


Ce manuscrit, assurément d'origine anglaise, est un 
petit volume de 36 feuillets de parchemin, copié sur 
deux colonnes, au xiv* siècle; il contient le méme texte 
que le manuscrit de Charles V. I1 s'ouvre par la pré- 
face Sein Pol li apostole... Saint Paul est figuré dans 
la peinture à fond d'or qui forme la grande initiale de 
cette préface. 


1. Tableau 45 de la Liste des sujets représentés. L8. qq 
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—L'illustration. du volume, qui est assez grossière, 
se distingue bien de celle des manuscrits que nous étu- 
dions spécialement. Les peintures n'y sont pas de 
dimensions uniformes; on ne leur a pas réservé une 
place réguliére au haut des feuillets ; elles se trouvent 
cà et là, encadrées dans le texte, parfois plusieurs 
sur une méme page. Un certain nombre des sujets 
traités dans les autres manuscrits ne s'y rencontrent 
pas. 
+ Par la facon dont la plupart des scènes sont rendues, 
les peintures du manuscrit de l'Arsenal se rattachent, 
évidemment, quoique d'assez loin, aux types primitifs 
dont nous nous occupons. C'est surtout des manuscrits 
de la seconde famille qu'il y a lieu de les rapprocher. 
Comme points de repére, j'indiquerai le sujet des 
miniatures qui accompagnent les premiers chapitres de 
l'Apocalypse. | 

Fol. 1 v». Saint Jean s'adressant à sept personnages 
assis, figurant les sept églises de l'Asie (Apoc. I, 4). Ail- 
leurs, les églises sont figurées par des édifices dans 
lesquels se tiennent des anges. 

Fol. 2. Saint Jean contemple le Seigneur, au milieu 
de sept chandeliers, tenant sur sa bouche un glaive à 
double tranchant (I, 12-16). — Ce tableau et le sui- 
vant, celui du fol. 2 v*, correspondent au n° τὸ de 
notre Liste des sujets, ce qui est aussi le cas du manus- 
crit de Chantilly, du manuscrit du docteur Rey et des 
mss. additionnels 17333 et 35166 du Musée britan- 
nique. 

Fol. 2 vo. Saint Jean tombé à terre est rassuré par le 
Seigneur qui lui tend la main (1, 17). 

Ibid. Le Seigneur ordonne à saint Jean d'écrire à 
l'église d'Éphése (II, 1). 
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-Fol: 4 ve. Un ange fait monter saint Jean au ciel. 
(IV, 1). 

Ibid. Le Seigneur, dads une gloire, éclairé par sept 
lampes, adoré par les vingt-quatre vieillards, assis sur 
deux rangs superposés l'un à l'autre (IV, 2-5). 

^o Fol. 5 v». Le Seigneur glorifié par les quatre figures 
symboliques des évangélistes et par les vingt-quatre 
vieillards agenouillés, tenant leurs couronnes d'or dans 
leurs mains (IV, 6-11.) f 

Fol. 6. Le Seigneur dans sa gloire tenant le livre 
fermé des sept sceaux. Un ange demande qui pourra 
ouvrir le livre. Un vieillard prend saint Jean par la 
main et lui dit d'avoir confiance (V, 1-5.) 

Fol. 6 v». L'agneau ouvre le livre; les vieillards le 
saluent par des chants, en s'accompagnant sur leurs 
harpes et leurs violons (V, 6-10). | 

Fol. 7. Glorification de l'agneau par une troupe 
d'anges auxquels s'associent les figures symboliques 
des évangélistés et les vieillards (V, 11-14.) 

On.remarquera que nous avons là, pour les cha- 
pitres IV et V de l'Apocalypse, six tableaux distincts, 
tandis que nous en trouvons deux seulement dans le 
manuscrit de Charles V et dans les manuscrits simi- 
laires '. IL yen a cinq dans le manuscrit de Cambrai, 
dans celui de Chantilly et dans Padditionnel rob du 
Musée britannique. 

Dans le manuscrit de l'Arsenal (fol. 14 et 14 ^ii les 
scenes du chapitre X et des deux premiers versets du 
chapitre XI ont donné lieu à trois tableaux : — les sept 
tonnerres-et l'ange descendant du ciel avec un livre 
(X, 1-17); — saint Jean dévorant le livre qu'un ange 


1. Tableaux 11 et 12 de notre Liste des sujets. 
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lui a remis (X, 10); — et saint Jean prenant la mesure 
du temple (XI, 1 et 2). La méme distribution se 
retrouve dans les manuscrits de Chantilly, du Dr Rey 
et du Musée britannique (addit. 17333), tandis que dans 
les autres ces différentes scénes sont réunies en un seul 
tableau *. 

. Au fol. 15 v» du ms. 5214 de l'Arsenal, un: seul 
Gen pre trois. représentations. d'Énoch et 
d'Élie : à gauche, ils sont couchés à terre et ranimés 

par l'esprit de vie; au milieu, ils se dressent debout ; 
hd la partie supérieure, ils s'élévent au ciel, envelop- 
pés d'un nuage qui laisse voir leurs pieds et le bas de 
leurs robes; à droite, une ville est bouleversée par un 
tremblement de terre qui en fait périr les habitants 
(XI, 9-13). Cela est assez conforme à la peinture du 
fol. 44 du manuscrit de Cambrai *. 

ies lira avec intérét les lignes que M. Samuel Ber- 
ger * a consacrées au ms. 5214 de l'Arsenal. 

Les variantes de ce manuscrit sont relevées au bas des 
pages de l'édition ci-aprés sous la lettre C. 


23. Manuscrit 5091 de la bibliothèque de l'Arsenal. 


Un second manuscrit de l'Arsenal, n° 5091, de la 
seconde moitié du xv* siècle, nous offre le méme texte 
que le précédent, y compris la préface : Saint Pol 
l'apostre dit que... L'illustration dérive aussi de la 
méme série de tableaux; mais l'artiste qui en a été 
chargé, et qui dessinait avec une grande facilité, s'est 


αν, Ne 36 de la Liste des sujets. 
2. Voyez ce qui est dit du tableau 36 dans la Liste r 4 sujets. 
3. P. 85 et 369. ; 
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souvent écarté des types primitifs; il a traité les per- 
sonnages et les animaux en grisailles et n’a colorié que 
les fonds des tableaux, ciels, eaux et paysages. 

Voici les sujets des premiers tableaux '. 


Fol. 2. Saint Jean dans l'ile de Patmos invité à écrire ses 
visions; — ibid. Le Seigneur au milieu des sept chandeliers; 
— fol. 5 ve, Le Seigneur éclairé par sept lampes et adoré par 
les vieillards; — fol. 7. Remise du livre à l'agneau; un 
vieillard rassure de loin saint Jean ; groupe de vieillards 
tenant des harpes et des fioles de parfums; autre groupe de 
vieillards, leurs couronnes à la main ; — fol. 8. Vision du 
cheval blanc. 


Cette distribution des sujets montre que l'illustration 
du ms. 5091: de l'Arsenal dérive du type des manus- 
crits de la seconde famille. 

On peut voir sur ce manuscrit une note de M. Sa- 


muel Berger, p. 367. 


24. Manuscrit du Musée britannique, fonds 
royal, 15. D. II. 


Manuscrit d'origine anglaise, en grands caractéres du 
xiv* siécle, dans lequel l'Apocalypse, précédée de la 
préface Seint Pol le apostel, a été copiée à la suite du 
Lucidaire ou la Lumière as lais *, comme nous en ver- 
rons tout à l'heure un autre exemple dans un manuscrit 
de Bruxelles. 

Il y a 64 miniatures à fond quadrillé. 

Nous ne connaissons ce manuscrit que par les notes 
de M. Samuel Berger *. 

1. Ces tableaux répondent aux n*$ 9-13 de notre Liste dés sujets. 


2. Voir sur ce poème, Romania, VIII, 325. 
3. P. 85 et 386. 
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35. Manuscrit du Musée britannique, Sar ἐὰν der 
DT HM EE WEN. ctm 


Ce volume, exécuté par une main anglaise, dans le 
premier tiers du xiv* siécle, est, au dire de M. Samuel 
Berger *, le plus bel exemplaire de l'importante famille 
des Apocalypses frangaises commengant par les mots 
Seint Poul li-apostle. 11 est orné de soixante-douze 
peintures la plupart à fond bleu clair. 

Nous connaissons ce manuscrit non seulement par 
ce qu'en a dit M. Samuel Berger, mais encore par les 
notices accompagnées de planches que Sir Edward 
M. Thompson lui a consacrées dans le recueil de la 
Société paléographique * et dans l'élégant volume inti- 
tulé English illuminated manuscripts. La page repro- 
duite pour la Société paléographique nous offre l'Ado- 
ration du Seigneur et de l'agneau par les anges et par 
une troupe d'élus ?, avec un morceau du texte qui se 
lit au bas du fol. 10, col. 2, dans le manuscrit de 
Charles V. Les deux autres peintures que sir Edward 
Thompson a publiées représentent l'une l'ange qui jette 
une meule dans la mer, l'autre les fidéles qui adorent 
le Seigneur *. J'ai aussi sous les yeux la photographie 
des tableaux des fol. 169 et 193 que M. Jules Gauthier 
a rapportées de Londres: le premier représente sept 
anges pinçant de la harpe et chantant le cantique de 


1. P. 86. 

2. N? 223 de la premiére série; dans les exemplaires classés 
méthodiquement cette planche est placée dans le tome III, sous 
le n* 72. 

3. Apoc. VII, 9-17. — C'est le n* 20 de la Liste générale des 
sujets. 

4. N** 70 et 71 de la Liste générale des sujets: 
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l'agneau ' ; sur le second on voit la défaite des adora- 
teurs de la bête *; ici les combattants sont tous à pied; 
il n’y a point de cavaliers comme sur les peintures cor- 
respondantes des autres manuscrits. 
26. Manuscrit du Musée britannique, n° 4972 
du fonds harléien. | i 
Volume de 47 feuillets, copié au xiv? siècle et d'ori- 
gine messine, comme l'a reconnu M. Meyer! Le texte 
est disposé sur deux colonnes et les nombreuses pein- 
tures dont il est orné sont intercalées cà et là dans l'in-. 
térieur du texte et n'occupent que la largeur de la 
colonne. M.Jules Gauthier a bien voulu roe 
pour moi le fol. 28. 


2. Manuscrit 36 de la collection de M. H. Yates 
Thompson, à Londres. 


Ce volume, que le possesseur m'a trés gracieusement 
envoyé en communication à la Bibliothèque nationale, 
avait jadis appartenu au marquis de Westerloo *, et plus 
récemment au duc de Sussex *; il consiste en trente- 
neuf feuillets de parchemin, hauts de 265 millimètres 
et larges de 180. On y a copié à longues lignes, au 
xive siècle, la traduction de l'Apocalypse, avec le com- 


1. Apoc. XV, 2-3. C'est la seconde partie du n° 59 de la Liste 
générale des sujets. Cette partie a été ici traitée à part, comme 
dans les manuscrits de la Bodléienne, du vicomte Biin de Bour- 
don, du comte de Crawford et du collège d'Eton. .... d 

2. Apoc. XIX, 19. — No 76 de la Liste générale des sujets. ᾿ 

3. Bibliotheca... marchionis de Westerloo (Brux., 1734,. ps 
p. 280, n° 51 de la série des manuscrits in-folio. : 

4. Pettigrew, Bibliotheca Sussexiana, vol. I, part. I, p. com. , 
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mentaire français précfde de la P'ÉUER Saint Pol 
l'apostre... s bv el iren. .? 
Les cit ra pra dont, Xs est décoré sont 
irrégulièrement placées, soit au haut ou au bas des 
es, : soit au milieu du texte ; les unes occupent toute 
la argeur de la justification, les autres ὯΝ moitié ΠΝ ed 


14 302948 


Dr 


autres ornements. en or ou en à noir, inscrits dans. des. 
compartiments carrés ou, “hexagones; , plusieurs. sont. 
échiquetés d'or, d'azur. et de gueules. . La. peinture. du 
fol 32 est sur fond. rouge avec. semé, de fleurs de. lis. 
d' l'or e enfermées dans des losanges ; ἢ celle du fol. 39. est. 
sur | un semé de fleurs de lis blanches qui se détachent 
sur | ' des bandes. de losanges alternativement rouges et. 
bleus. | ! 

"Less sujets représentés ont Reutconn, d'analogie a avec 
ceux du ms. 5214 de l'Arsenal. | ἡ 

Le fac-similé d'une des miniatures se trouve 4408 
l'ouvrage de Westwood ', Palæographia sacra pictoria. | 
C'est le tableau qui répond au n° 29 de la Liste générale 
des sujets. — Une description sommaire des soixante- 
dix miniatures a été donnée par M. Montague Rhodes 
James dans le volume intitulé A descriptive catalogue. 
of ff manuscripts from. the collection of Henry 
Yates Thompson (Cambridge, 1898, in-8°), pp. 211- 
216.. 


ἃν Fig. 4 de:la planche. intitulée « French Mss. », qui est. le. 
n° 47 de la liste de placement. 
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28. Manuscrit de la bibliothéque Bodléienne, n^ 180 
du 5 pe Douce. 


Sous ce numéro sont reliés en un volume deux ma-. 
nuscrits, bien distincts. ὦ 

Le premier en écriture anglo-normande du χα siè- 
clé, consiste en douze feuillets qui contiennent le com- 
mencement de l'Apocalypse en francais, jusqu'au verset. 
8du chapitre XVII, avec la glose Seint Pol l'apostle . 

"Le second morceau du manuscrit Douce 180, com- 
posé de 62 feuillets, est une copie du texte latin de 
l'Apocalypse, avec une glose dont les premiers mots. 
sont : « Apocalipsis Revelatio interpretatur. Quod reve- 
lationis donum..... » C'est la glose que nous avons à la 
Bibliothèque nationale dans le ms. latin 688 et qui est 
un extrait de l'ouvrage de Berengaudus. : 

L'illustration de ce manuscrit comporte quatre-vingt- 
dix-sept tableaux placés au haut des pages et dont 
l'exécution est remarquable. Nous en pouvons juger 
par la reproduction de deux pages que nous devons 
l'une à J. Henry Shaw, l'autre aux éditeurs du recueil 
de la Société pileo Bait qué * Sur la premiére le 
peintre a représenté saint Jean s'apprétant à écrire les 
paroles du Seigneur : Ego Jesus misi Angelum meum *. 
La miniature reproduite par la Société paléographique 
correspond au n* 60 de la Liste générale des sujets : 
Remise aux sept anges des fioles remplies de la colère 
divine. Ici, comme dans notre ms. latin 688, la distri- 


1. The art of illumination (Londres, 1870, in-4*), p. 19. 
2. 2* série, pl. 77. 
8. Apoc, XXII, 16. — N° 87 de la Liste générale des sujets; 
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bution des fioles est faite par l'aigle, figure symbolique 
d'un des évangélistes. 

'Ce manuscrit paraît dater de la fin du xir? siècle. Il a 
été fait en Angleterre, comme le prouvent les légendes 
de usieurs miniatures qui sont en anglo-normand, 
par exemple celle qui se rapporte aux versets 4-11 du 
chapitre XVIII": « Allas! Allas! Icele grant cité ke fu 
environé de bise, pourpre et de escarlete et de or et 
de pere precieuses et de margeries... » 

. Une obligeante communication de M. Paul Meyer a 
suppléé à l'insuffisance de la notice de ce manuscrit 
insérée dans le Catalogue du fonds Douce *. 


“Ἢ o Manuscrit B. 282 de la Bibliothèque royale 

one à Bruxelles. 

 Manuscrit du commencement du xiv* siècle, qui, à 
la fin du xv°, faisait partie de la bibliothèque de Charles 
de Croy, comte de Chimay, et qui, avant d'entrer à la 
Bibliothèque royale de Belgique, avait appartenu à 
M. de Coussemaker. 

Une note du docteur Le Glay annonce en ces termes 
l'Apocalypse qui forme la première partie du volume ἡ. 


Traduction romane de l'Apocalypse, avec commentaire 
et Soixante-treize miniatures, Cette version est la méme 
qui se trouve dans les mss. 6987 et 7013 de la Bibliothéque 
du roi (aujourd'hui mss. frangais 375 et 403); mais le dialecte 


1. Ne 69 bis de la Liste générale des sujets. 

2. Catalogue of the printed books and manuscripts bequeathed by 
Francis Douce to the Bodleian library, part II, p. 3o. 

3. Catalogue des livres de M. de Coussemaker, publié pour la 
vente qui a eu lieu à Bruxelles, en avril 1877, p. 163, n° 1173. 
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est anglo-normand plus franchement encore que dans le. 
ms. 7013. Voici les premières paroles du préambule : « Seint 
« Polle apostle dit ke touz iceus que voillent piement vivere 
«en Jhesu Crist sufferront persecution..... » Début du texte: 
« Jeo Johan, vostre frére e partener en tribulation et regne. 
et patience en Jhesu Crist, fu en une isle qe est apelé Pathmos. 
por la parole Deu, et tesmoigne Jhesu Crist..... » | 

Ce morceau très intéressant pour les miniatures qui y^ 
foisonnent (il y en a vingt-six grandes occupant au moins 
la moitié de la page, quarante moyennes et sept petites, s sur 
cinquante-quatre feuillets), est écrit en lignes longues. Le 
style des dessins, le choix des couleurs, l'agencement des - 
costumes, le caractère des figures, la forme des édifices 
nous reportent au delà du xmr siècle, et, joint le dialecte 
normand-anglais du texte, nous ne pouvons douter que le 
manuscrit n'ait été exécuté en Angleterre ou plutôten Nor- 
mandie. Les fonds sont en général mi-partis de bleu et de 
rouge, une de ces couleurs est parfois P par l'or. 


A la suite de l'Apocalypse se trouvent copiés le 
poème religieux connu sous le titre de Lucidaire, ou 
de Lumiere as lais, et la légende en prose du Mer de la 
Croix. 

M. Samuel Berger ‘attribue à ce manuscrit une ori- 
gine anglo-normande. Suivant lui, les peintures. dont il 
est orné, et dont les fonds sont bleus et rouges, appar- 
tiennent au méme type que celles du manuscrit de 
Blanche de France et du manuscrit 9: B. XV du Musée 
britannique. U91f 9e 

Une page en a été reproduite dans la collection de 
fac-similés de l'École des chartes, n° 385 de la série tes 
héliogravures. 


1. P. 86 et 424. 
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3o. ta ayant ponton à M. Didot. 
ub uS 

1l y avait dans la bibliothèque de M. Didot un exem- 
plaire incomplet de la version francaise de l'Apocalypse 
commençant par la préface Sains Pols li apostres, orné. 
de cinquante-sept miniatures, que le catalogue de la 
vente de l'année 1884 annonce comme exécuté en 
France à la fin du xme ou au commencement du 
xiv* siècle ‘. J'ignore ce qu'ilest devenu. DT 


«i 31-37. Manuscrits renfermant une traduction 
8 s de TApecabree en vers francais. 
9VIIO1G ὁ 
- Je n'ai x qu'à mentionner ici un autre groupe de 
manuscrits que M. Paul Meyer a spécialement étudié 
et qui est caractérisé par l'insertion d'une traduction en 
vers de l'Apocalypse. Ils sont au nombre de sept : 
81. Collège de la Madeleine à Cambridge, n° 1803. 
Milieu du xiv* siécle. (Romania, 1896, t. XXV, p. 177.) 
732. Musée britannique, fonds royal, 2. D. XIII. 
Commencement du xiv* siècle. (Zbid., p. 178.) 
.33. Bibliothèque royale de Copenhague, fonds de 
Thott, n° $9. Première moitié du xiv* siècle, 96 mi- 
niatures. On y a intercalé, au xv* siècle, des feuillets 
qui ont recu un commentaire latin commengant par les 
mots Vidit Jacob in sompnis. (Jbid., p. 178. ) 

34. Bibliotheque de M. Mac Lean. Écrit vers l'an 
1300. (Ibid. p. 180.) 


1» Câtalogue illustré des livres précieux de la bibliothèque. de 
M. A. Firmin-Didot, vente de juin 1884, p. 9, n* 5. 
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35. Collége de Corpus Christi à Cambridge, n* 20. 
xiv? siècle '. (Zbid., p. 175.) 

36. Bibliothéque de Toulouse, n* 815. Milieu du 
xive siècle, 106 miniatures. (Ibid., p. 180.) Le fol. 49 v? 
de ce manuscrit, sur lequel est représenté le siége de la 
« sainte cité » a été reproduit en phototypie dans la 
Romania. Quelques lignes plus loin, je parlerai de 
deux autres pages du méme manuscrit (fol. 10 r° et v9) 
dont le fac-similé se trouve dans la collection d'hélio- 
gravures de l'École des chartes, nes 391 Aet Β΄. 

37. Musée britannique, ms. additionnel 18633. 
Milieu du xiv* siècle. (Zbid., p. 178). — M. Meyer en 
a inséré dans la Romania une reproduction phototy- 
pique du fol. 44, où se trouve figuré le siège de la 
« sainte cité ». Le rapprochement des fac-similés prouve 
que le ms. additionnel 18633 et le manuscrit de Tou- 
louse dérivent directement du même exemplaire. 

Dans les quatre premiers de ces manuscrits, chacun 
des tableaux occupe la partie supérieure d'une page. 
Dans les trois derniers les tableaux sont intercalés dans 
le texté à une hauteur quelconque de la justification. 
Ces trois derniers manuscrits contiennent, outre la tra- 
duction en vers, le commentaire qui d'ordinaire débute 
par le prologue Saint Pol l'apostre, mais les scribes ont 
négligé d'y copier ce prologue. | 

Ce que je sais de l'illustration des manuscrits étudiés 
par M. Meyer dans le tome XXVI de la Romania est 


1. Apoc. XX, 8. — C'est le n° 8o de la Liste générale des sujets. 
— Le méme manuscrit de Toulouse contient une traduction en 
vers de la Vision de saint Paul, avec des peintures exécutées dans 
le méme style que celles de l'Apocalypse. Voir les pages qui en 
ont été reproduites, par les soins de M. Paul Meyer, dans la 
Romania (1895, t. XXIV, entre les p. 368 et 369) et dans la col- 
lection d'héliogravures de l'École des Chartes, n° 392 A. B. 
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fort insuffisant et se réduit aux données qu'on peut 
tirer du fac-similé de quelques pages du manuscrit de 
Toulouse et du manuscrit additionnel 18633 du Musée 
britannique. 
- Nous avons, dans la collection d'héliogravures de 
l'École des Chartes ', le fac-similé de deux tableaux du 
manuscrit de Toulouse : l'un représente l'ouverture par 
l'Agneau du livre aux sept sceaux : l'Agneau est au 
milieu d'une gloire quadrilobée, autour de laquelle 
sont les symboles des évangélistes et quatre comparti- 
ments remplis chacun par un groupe de six vieillards. 
Sur l'autre tableau, le Seigneur, dans une gloire allon- 
gée et pointue, présente à l'Agneau le livre aux sept 
sceaux; de chaque cóté sont agenouillés les anges et les 
saints de la cour céleste. Ces deux tableaux se rap- 
portent au chapitre V de l'Apocalypse, chapitre qui a 
fourni la matiére d'un seul tableau aux manuscrits de 
la première famille *, tandis qu'il est illustré par plu- 
sieurs tableaux dans les manuscrits de la seconde. Il 
semble donc que le manuscrit de Toulouse puisse étre 
rattaché à la seconde famille, et l'équivalent des deux 
tableaux qu'il nous offre au fol. 10 recto et verso se 
retrouve trés exactement dans le manuscrit de Cambrai 
(fol. 16 v* et 18), dans celui de Metz (fol. 3 v* et 4), 
dans le ms. de la Bibliothèque nationale 688 (fol. 5 
r? et v?) et dans le manuscrit B de M. Thompson (fol. 5 
v? et 6 v9). 

Voilà pour le manuscrit de Toulouse. 

Quant au ms. additionnel 18633 du Musée britan- 
nique, que, d'aprés quelques indices, on pouvait con- 


1. Nes 391 A et 391 B. 
2. N° 12 de la Table des sujets. 
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sidérer comme un frère du manuscrit de Toulouse, 
nous arrivons à un résultat tout différent. 

Outre le fac-similé que M. Meyer a publié du siège 
de la sainte cité, tel qu'il est au fol. 44 du ms. 18633, 
jai sous les yeux la photographie que M. Jules Gau- 
thier a prise de deux pages du méme manuscrit. Sur la 
premiére (fol. 24) sont figurées la défaite du dragon et 
la proclamation du régne de Dieu '. Sur la seconde 
(fol.:29) on a représenté l'annonce par un ange de la 
chute de Babylone *. Il n'y a rien à tirer du tableau du 
siège de la sainte cité, ni du tableau de la chute de 
Babylone ; mais la double scéne peinte sur le fol. 24 
mérite de fixer l'attention. La défaite du dragon et la 
proclamation du régne de Dieu n'ont pas été traitées 
dans les manuscrits de la seconde famille. Dans un 
manuscrit de la première, celui de Charles V (fol. 20 vo), 
ce double sujet remplit un seul cadre; dans les trois 
autres manuscrits *, chacune des deux parties de ce 
sujet occupe un cadre distinct. Il y a pareillement dans 
le ms. additionnel 18633, sur le fol. 24, un premier 
tableau pour la défaite du dragon et un second tableau 
pour la proclamation du régne de Dieu. Il semble donc 
que le ms. 18633 ne se classe pas dans la seconde 
famille, et que, dans la première, il doit être rapproché 
des manuscrits de la Bodléienne, du vicomte Blin de 
. Bourdon et du comte de Crawford plutót que du 
manuscrit de Charles V. 


1. Apoc. XII, 9-12. — N° 41 de la Liste générale des sujets. 

2. Apoc. XVIII, 1. — N° 69 de la Liste des sujets. 

3. Manuscrit de la Bodléienne, fol. r1. — Manuscrit de M. Blin 
de Bourdon, fol. 34. — Manuscrit du comte de Crawford, tableaux 


41 et 42. 
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mI pit: ^t ^e «^ , "irre ' 
soo s 438. Manuscrit. français 1768 de la 
css oss -Bibliothèque nationale. 


.. La, première. partie du ms. français 1768 (fol. 1-45 
v°), qui date du commencement du xiv* siècle et qui 
est d'origine française, contient une version française 
glosée de l'Apocalypse. En téte une légende de saint 
Jean, commencant par la prétendue épitre du proconsul 
d'Éphése; M. Samuel Berger ' a fait connaitre la source 
de cette légende : texte interpolé de Méliton et préface 
anonyme du quatrième évangile, attribuée à saint 

"Jérôme; il l'a publiée à peu prés en entier. Il a aussi 

"donné quelques extraits dela traduction et de la glose 

de l'Apocalypse. Cette glose est une version de l'abrégé 
du commentaire de Berengaudus, qui sera indiqué plus 

-loin, p. ezxvur. En voici les premiers mots : 


—Apochalyse vaut autant com revelacions, laquex revela- 
.cions de Nostre Seignour li peres dona au fil selonc ce que li 
fiz estoit homs, et li fiz dona a lui meismes, c'est a savoir a 
home, la cui forme prist la divinitez por faire apert a ses 
sers les choses qu'il covient avenir en bref temps, car cist 
livres raconte les choses a avenir et les presenz et les tres- 
passées. Aucuns demendera por quoi il dit ci que nostre 
sires manifeste a ses sers les choses a avenir soulement : il 
respont: car l'on conoit ligierement les choses presenz por 
voir, et les tréspassées por oir; mais les choses a avenir ne 
puet on coignoistre fors que por Meer des saintes 
'éscriptures ou por la revelacion de Deu.. 


L'illustration se réduit à cinquante-huit petits 
Tableaux, dont chacun couvre une bande longue de 


E 


1. La Bible française au moyen dge, p. 94-97. — L'original 
latin de cette légende est dans le ms. latin 688 de la Bibl. nat. 
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110 millimètres et haute de 50. Ce sont de très faibles 
et lointaines imitations d'une partie des peintures con- 
tenues dans les manuscrits que nous avons spéciale- 
ment étudiés. 

Sur ce manuscrit il faut consulter le livre de M. Sa- 


muel Berger, pp. 94-98 et 347. 


39. Manuscrit R. 16. 2 du Collège de la Trinité 
à Cambridge. 


Ce manuscrit, exécuté en Angleterre, vers le com- 
mencement du xir siècle, se place, pour le texte, à 
cóté du manuscrit précédent. Mais l'illustration en est 
toute différente. Les quatre-vingt-neuf miniatures dont 
il est orné sont des œuvres d'art de premier ordre '. Les 
sujets doivent étre ceux dont nous avons dressé la liste 
au commencement de ce mémoire. Les huit premiéres 
miniatures et celles des quatre derniers feuillets repré- 
sentent des scénes de la vie de saint Jean, comme on 
les trouve en tête et à la fin des manuscrits de la pre- 
mière famille. Une notable particularité, c'est que les 
légendes ou les explications qui accompagnent les 
peintures sont, non pas en latin, comme dans les autres 
manuscrits, mais en français. M. Samuel Berger, à qui 
tous ces renseignements sont empruntés *, cite plu- 
sieurs des légendes du manuscrit de Cambridge. 


Ci cum sein Johan le ewangeliste preche la parole Deu as 


1. Voir Waagen, Treasures of art in Great Britain, t. ΠῚ, 
p. 453, et Galleries and cabinets of art in Great Britain, p. 524. 

2. La Bible française au moyen áge, pp. 93-94, 97-99 et 408- 
409. — Je dois aussi à la complaisance de M. S. C. Cockerel 
d'utiles renseignements sur ce beau manuscrit de Cambridge. 
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mescreaunz. — Nus refusoms les ydles ecreum en le Deu 
ki sein Johan preche. 
..Si cum sein Johan baptize Drusieine. Dunt les , paens 
curecés felenessement le espièrent. 

Ci le aménent devaunt le provost de Ephése, ki cu- 
maunda ke il fust mené a Domicien le ampereur. 

Ci coment les Romeins oscient le empereur, e ren ne 
volerent aver estable de kaunt ke il establi. 


+ Les trois premières de ces légendes s'appliquent à des 
tableaux qui répondent exactement aux trois premiers 
articles de la Liste générale des sujets représentés. La 
quatrième légende, qui appartient à la série de la fin du 
manuscrit, se rapporte à la mort de Domitien, sujet 
qui n'a pas été traité dans les autres manuscrits. 


— 40. Manuscrit 213 du Collège de la Trinité de 
Cambridge. ᾿ 


- Ce manuscrit, qui portait jadis la cote B. 10. 2, pa- 
rait étre venu de Westminster. Il a dû être copié au 
commencement du xiv* siècle. I1 consiste en quarante- 
quatre feuillets écrits sur deux colonnes. On y trouve 
le texte latin de l'Apocalypse, avec une glose commen- 
cant par les mots :.« Tempus videlicet judicii. Nam si 
tempus ab adventu Domini... » En téte de l'Apoca- 
lypse se lit l'abrégé de la vie de saint Jean, qui débute 
par la lettre du proconsul d’Éphèse. 

D'après la liste que M. Montague Rhodes James a 
dressée des soixante-seize tableaux de ce manuscrit ", il 
est certain qu'il appartient à la seconde famille des 


1. The Western manuscripts in the library of Trinity College 
Cambridge, t. 1, p. 284. 
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Figures de l'Apocalypse. Il y a, au commencement, des 
peintures qui représentent saint Jean devant Domitien, 
saint Jean dans la chaudière d'huile, saint Jean sur un 
bateau, saint Jean débarquant à Patmos. 


41 et 42. Manuscrits de la Bibliothèque de Dresde. 


A la Bibliothéque royale de Dresde, dans la série 
des anciens manuscrits frangais, on remarque un vo- 
lume in-folio, de. 56 feuillets, copié au xiv* siècle, qui, 
dans la seconde moitié du siécle suivant, a fait partie de 
la librairie du grand bâtard de Bourgogne, comme 
l'attestent les inscriptions tracées au verso du fol, 53 : 
« Nul ne s'y frote. Ob. de Bourgogne ». Au commen- 
cement du xvure siècle il a appartenu à Foucault, qui 
le tenait de Claude Chastelain, chanoine de Notre- 
Dame de Paris. 

Il contient : 1° une version française de l'Apoca- 
lypse ; 2* à partir du fol. 36 un commentaire français 
de ce méme livre. Il est orné de soixante-dix minia- 
turés à fond d'or. 

Le commentaire paraît être celui que contient le 
manuscrit reproduit pat les soins de la Société des 
anciens textes. C'est ce qu'on ^o conclure d'une. cita- 
tion faite par J. Chr. Gœtze * 


Le businer au premerain ange senefie la predication qui 
fu fete premierement aus Juis, qui furent donné à l'amor 
des terriennes choses. Ce que li grele et li feu, qui fu 
mellé de sanc, senefie les males paroles etla grant vie aus 
Juis, par quoi il firent espandre le sanc Jhesu Crist. | 


1. Die Merckwürdigkeiten der. kóniglichen Bibliothek zu Dres- 
den (Dresde, 1743), t. I, p. 177. 


Γ QUT MEN Ὁ... 
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noe sont exactement les paroles qu'on lit dans le ma- 
nuscrit de Charles V, à la col. 2 du fol. 12 v° (p. 38 de 
l'édition). 

εὐ Outre la notice de Geetze, on peut consulter celle de 
Fr. Ad. Ebert ' et celle de K. Falkenstein *. 

- La méme bibliothèque possède un second manuscrit 


de la version et du commentaire en français de l'Apo- 
-calypse. Vólume in-4*, de 59 feuillets, copié au 
.Xiv* siécle et orné de soixante-douze miniatures. Il a été 


Vent décrit p Ebert etpar Falkenstein *. 
I nerve de l'Escurial.- 

IS TONTt ἸΟἽ oth ' 

- ‘On conserve ἃ PEscurial un trés bel exemplaire des 
Figures de l'Apocalypse, exécuté au xv* siècle. Les pein- 


tures qui en décorent les quarante-neuf feuillets sont 


l'œuvre de deux artistes qui ont travaillé à des époques 
assez éloignées l'une de l'autre. Ce luxueux manuscrit 


parait avoir été fait pour un membre de la maison de 
Savoie | et avoir appartenu à Marguerite d'Autriche, la 
gouvernante des Pays-Bas. Je dois renvoyer à ce quien 
a été dit dans la: ‘Bibliothèque de l'École des chartes *, : 
par M. Paul Durrieu,. et surtout à la longue notice que 
don José Fernandez Montaña lui a consacrée dans le 
Museo 'Espafiol de Antiguedades *. A cette notice est 
jointe une bonne chromolithographie du feuillet 24 
τὰς Geschichte und Beschreibung der kôniglichen óffentlichen 
Bibliothek zu Dresden (Leipzig, 1822), p. 309. 

2. Beschreibung der kón. 6f. Bibliothek zu Dresden (Dresde, 


1839), pp. 418 et 419. 
‘3,P. 31oet p. 49 des deux ouvrages cités dans les deux notes 


4. Année 1893, t. LIV, pP: 270-274. 
5. ΤΟΙ͂Ν, pp. 443-483. 
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verso, sur lequel est représentée l'adoration du "ot 
à sept têtes ἡ". i 

La lecture de la notice de D. J. Fernandez Mon- 
taha m'a conduit à supposer que la composition du 
manuscrit de l'Escurial est la méme que celle du ms. 
latin 688 de la Bibliothéque nationale. Tous les deux 
commencent par la même légende de la vie de saint 
Jean et se terminent par quatre tableaux représentant 
les mémes scénes de la vie du saint apótre. Dans l'un et 
dans l'autre, le commentaire qui accompagne les versets 
de l'Apocalypse est écrit en lettres rouges, et le seul 
passage de ce. commentaire qui ait été tiré du manuscrit 
de l'Escurial (fol. 24 ve), se retrouve mot pour mot au 
feuillet 24 du ms. 688, comme on le verra au chapitre 
suivant (p. czxxiu) quand il sera question du. commen- 
taire copié dans ce dernier manuscrit... . 


44. Manuscrit 209 du palais de Lambeth à Londres. 


La bibliothèque du palais de Lambeth à à Londres 
renferme deux manuscrits de l'Apocalypse, outre celui 
qui a été indiqué plus haut comme contenant le. com- 
mentaire français caractérisé par le prologue TS UR 
l'apótre. 

Le premier de ces manuscrits porte le n° 209. LA b 


τίει 


latin de l'Apocalypse, avec un assez court commentaire. 
! » «ai T4 t4 


1. N° 46 de la Liste générale des sujets. 

2. Je parle de ce manuscrit d’après le recueil de la Société did 
graphique de Londres (série II, n° 195); d’après le Catalogue des 
manuscrits de Lambeth, p. 26, col. r, et d’après l'ouvrage de 
Kershaw, The Treasures of the Lambeth library, p. 47-54: . 
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Il est d'origine anglaise et ἃ été exécuté vers la fin du 
xmi* siècle, peut-être à Saint-Augustin de Cantor- 
béry. 

Les peintures sont d'une bonne facture. Deux d'entre 
elles, celles des feuillets 8 et 39 ' ont été lithographiées 
dans l'ouvrage de Kershaw, The Treasures of the Lam- 
beth library, planches II et III. Une troisième, se rap- 
portant aux premiers versets du chapitre XIV, a été re- 
produite dans le recueil de la Société paléographique de 
Londres ; d'aprés cette reproduction, on peut constater 
qu'elle correspond à la moitié de la double scène * 
figurée sur le feuillet 56 du manuscrit de Charles V, sur 
le bas du feuillet 14 du manuscrit de la Bodléienne, 
sur le bas du feuillet 44 du manuscrit de M. Blin de 
Bourdon, et sur le tableau 54 du manuscrit du comte 
de Crawford. Elle est, trait pour trait, identique à la 
peinture du feuillet 58 du manuscrit de Cambrai, à 
celle.du feuillet 23 du manuscrit de Metz, et à celle 
du feuillet 24 verso du ms. additionnel 17333 du Musée 
britannique, etc. Cette concordance prouve surabon- 
damment que le n° 209 du palais de Lambeth doit 
étre classé dans la seconde famille de nos manuscrits 
des Figures de l'Apocalypse. Il est toutefois caractérisé 
par une particularité que ne nous offrent guère les ma- 
nuscrits de cette famille. I1 contient, outre les Figures 
del'Apocalypse, des peintures qui représentent diffé- 
rentes scènes de la vie de saint Jean et quelques mira- 
cles de Notre-Dame. 

-Le commentaire copié dans le ms. 209 de Lambeth 
doit étre celui que contient Ie manuscrit de Metz. On 


τς "Ne 20 et 86 de notre Liste générale des sujets. | 
2. Cette double scène est inscrite sous le n° 52 dans la Liste 
générale des sujets. - : 
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verra dans le chapitre suivant (p. eLxxmi) la raison pm 
parait justifier cette identification . 


45. Manuscrit 434 du palais de Lambeth à Londres. 


L’autre manuscrit du palais de Lambeth est enregistré. 
sous le n° 434 dans le Catalogue de Todd’, Il est de la 
fin du xinre siècle, a été exécuté en Angleterre et con- 
tient la version de l'Apocalypse en prose française. IL 
est orné de 9o peintures, qui, au dire de M. R. James? À 
ont beaucoup d'analogie avec celles du manuscrit 177 
du collège d'Eton. On peut, d’après cet indice, supposer. 
qu'il appartient, lui aussi, à la seconde famille de nos 
manuscrits, quoiqu'il renferme des tableaux de la lé- 
gende de Saint Jean. 


46. Manuscrit du fonds Canonici à la Bodléienne. 


A la Bodléienne, dans le fonds Canonici (n° 62 de la 
série biblique), se trouve une Apocalypse avec une glose. 
tirée, dit-on, des commentaires de Berengaudus. Le 
manuscrit se compose de 50 feuillets et paraît dater du 
commencement du xiv°siècle. Les tableaux qui occupent 
la partie supérieure des pages sont d'une assez mé- 
diocre exécution; plusieurs ne sont que des dessins à 
la plume *. 


1. P. 56, col. 1. — Cf. uneinote de M. Paul Meyer, dans Roma- 
nia, 1896, t. XXV, p. 184. Voir aussi le livre de Kershaw, The 
Treasures of the Lambeth library, p. 54. 

2. A descriptive catalogue of the n mss. in n the library of Eton Col- 
lege, p. 104. ὉΠ 9}: 

3. Coxe, Catalogi odium mss. bibl. Bodleiane pars ἐν 
col. 269. — Waagen, Z'reasures of art in Great Britain, lll, 70. 
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p Manuscrit du collège Hunter à Glasgow. 


La collection du collège Hunter à Glasgow comprend 
un manuscrit de l'Apocalypse, du xv* siècle, orné d'as- 
sez médiocres miniatures, au commencement duquel 
sont des armes et la devise Sans nombre. 1l est d'ori- 
gine française, suivant une remarque du Dr Waa- 
gen”. 

La devise Sans nombre nous autorise à attribuer ce 
manuscrit à un membre de la famille de Poitiers *. 


48. Manuscrit de la bibliothéque de M. Huth, 
| à Londres. 


Le Catalogue des manuscrits du collège de Cler- 
mont ?, publié en 1764, mentionne ainsi ce volume, 
sous le n? 773 : « L'Apocalypse de saint Jean, ou Révé- 
lation à l'Ange, traduite en francois, avec des applica- 
tions morales, par un auteur inconnu. Volume petit 
in-folio, de 44 feuillets, sur vélin, orné de miniatures et 
de lettres capitales en or bruni, bien conservé ; écriture 
du xiv* siècle. Cette traduction étoit connue du P. Le 
Long, qui en parle dans sa Bibliothèque sacrée, t. T, 
p- 324, col. 2. » — Le manuscrit dont il s'agit se trouva 
en 1856 dans la bibliothèque du chevalier de Coninck 
de Merckem; le catalogue rédigé pour la vente l'an- 
nonce comme remontant au xir siècle et contenant 


1. Treasures of art in Great Britain, t. IIT, p. 286-288. 

2. Sur cette devise, voir la publication de M. de Villeneuve inti- 
tulée Les Heures du maréchal de Boucicaut, p. 11, et la planche 
faisant face à la page 57. 

3. P. 294, n* 773. 
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soixante-dix miniatures à fond d'or '. — Il fait aujour- 
d'hui partie de la bibliothèque de M. Huth à Londres *. 


49. Autre manuscrit de la méme bibliothéque. 


Je ne le connais que parla notice suivante ? : 


« L'Apocalipse, lequel livre traitte et remonstre les vices 
de ce monde, et en ramenant fort a memoire et par figures 
et signifficacions la venue et le régne de Antecrist et sa fin, 
parle aussi fort de la fin du monde et du jour du grant. 
jugement. » Parchemin. In-folio, 78 grandes miniatures, 
xv* siécle. Volume exécuté pour Marguerite d'York, 
femme de Charles le Téméraire. A la fin, deux chapitres 
relatifs à saint Edmond. Ce manuscrit a appartenu au prince 
Golownin et à M. Johnson, de l'observatoire d'Oxford. » 


Le docteur Waagen * en avait admiré les grisailles 
en 185o, dans le cabinet de M. Johnson. 


50. Manuscrit latin 10474 de la Bibliothéque nationale. 


Ce manuscrit, qui date du xin? siècle, est venu du 
Collége des jésuites de Lyon ; il contient une suite de 
quatre-vingt-douze tableaux des scènes de l'Apoca- 
lypse, accompagnés du texte latin et d'un commen- 
taire également latin. La plupart des tableaux ne sont 
qu'esquissés au trait; mais le dessin en est d'une 
pureté remarquable et dénote une main trés exercée. 
L;auteur de ces tableaux a dû connaitre un exemplaire. 


1. Bibliothéque de l'École des chartes, 4° série, t. II, p. 614. 
2. The Huth Library, t. 1, p. 40. 

3. The Huth Library, t. 1, p. 40. 

4. Treasures of art in Great Britain, t. III, p. 113 et 114. 
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du recueil que nous étudions, il a pu s'en inspirer dans 
plus d'une circonstance; mais les différences sont trop 
nombreuses et portent sur des points trop essentiels 
pour qu'on puisse décider à laquelle des deux familles 
qui sont l'objet de notre mémoire doit étre rattaché le 


ms. 10474. 


51. Fragment n» 22493 du fonds additionnel du Musée 
britannique. 


Sous ce numéro sont conservés quatre feuillets d'un 
exemplaire des Figures de l'Apocalypse exécuté au com- 
mencement du xiv? siécle. Le haut de chaque page est 
occupé par une peinture, sous laquelle est copié le texte 
latin de l'Apocalypse, avec un commentaire assez déve- 
loppé. M. Jules Gauthier m'a donné la photographie 
de deux des huit tableaux contenus dans ces fragments : 
l'un représente le Seigneur ouvrant le livre à l'Agneau ; 
l'autre, le cheval blanc monté par un cavalier armé 
d'un arc '. Dans le commentaire qui accompagne ce 
dernier tableau, j'ai remarqué une glose ainsi congue : 


Apertio primi signaculi ad ea que ante diluvium facta 
sunt pertinet. Agnus igitur primum sigillum aperuit quando 
ea que ante diluvium gesta sunt doctoribus Ecclesie, qualiter 
spiritaliter intelligerentur, Spiritus Sancti gratia patefecit. 


La méme glose se retrouve textuellement au fol. 8 
du manuscrit de M. Thompson. En décrivant ce ma- 
nuscrit j'ai déjà cité (p. cir) une glose qui est également 
sur un des feuillets du ms. additionnel 22493. 


1. N°s 12 et 13 de la Liste générale des sujets. 


CXXXVIII NOTES SUR DIVERS MANUSCRITS 


Le ms. 22493 est simplement indiqué dans le cata- 
logue du Musée britannique ' et dans la Romania *. 


52. Manuscrit additionnel 15243 du Musée britannique. 


Apocalypse avec glose en allemand, xrve siècle, qua- 
torze peintures. Voir Th. J. Pettigrew, Bibliotheca 
Sussexiana, vol. I, part. I, p. cexLu, et List of additions 
to the department of manuscripts, 1844, p. 118. . 


53. Manuscrit additionnel 17399 du Musée britannique. 


Apocalypse avec commentaire frangais. xv* siécle. 
Peintures grossières. (Catalogue of additions to the ma- 
nuscripts in the British Museum, 1848-1853, p. 13.) 


54. Manuscrit néerlandais 3 de la Bibliothèque 
nationale. 


Ce manuscrit est un exemple du parti que d’habiles 
artistes du xv* siècle ont su tirer des peintures de 
l'Apocalypse qu'ils avaient vues dans les manuscrits 
des époques antérieures, Les vingt-trois tableaux qu'il 
renferme et dont l'exécution est vraiment remarquable, 
se rattachent si étroitement à la série des miniatures 
contenues dans le ms. 403 de la Bibliothéque natio- 
nale et dans les deux manuscrits similaires qu'on peut 
établir une concordance entreles deux séries de pein- 
tures. Le tableau suivant indique à quels numéros de 


1. Catalogue of additions in the years 1854-1860, p. 651. 
2. Année 1896, t. XXV, p. 184. 
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la Liste: des peintures spécialement étudiées dans ce 
mémoire se rapporte chacune des pages peintes du 
manuscrit néerlandais : 


Ms. néerlandais Ne delaliste — Ms. néerlandais Nes de la liste. 


NOl1...,... Ne 1-8. FOE Lt 39-43, 
- — 2,3et4. 9-10. —14..... 45-51. 
noti $2... II — 15..... 52-58. 
—6....... 12 —16..... 59-60. 
= Tito 13-16. - τη.-.... 61-66. 
— 8....... 17-20. — 18..... 76-80. 

m Queer e 21-25. . — 19.,... 71. 

+ 10...... 26-29. ᾿ — 20..... , 68. 

— M... 30-31. —21..... 69-70. 

— 1254... 31-36. — 22..... 72-77. 
— 23..... 85. 


La peinture du feuillet 11 a été reproduite dans la 
Paléographie universelle de Silvestre '. 

Le peintre du manuscrit néerlandais était doué d'une 
si riche imagination et maniait le pinceau avec tant 
d'habileté qu'il a fait subir une merveilleuse transfor- 
mation aux anciens modéles. Le plus souvent, il a 
réuni dans un tableau unique différentes scénes que 
ses devanciers avaient traitées isolément dans des 
cadres distincts. Ainsi, pour ne citer qu'un exemple, 
les détails de la vie de saint Jean, pour la période anté- 
rieure à la relégation dans l'ile de Patmos, font le sujet 
de huit tableaux dans le manuscrit de la Bibliothéque 
nationale et dans les manuscrits de la Bodléienne et de 
lord Crawford ; ils se trouvent groupés au frontispice 
du manuscrit néerlandais en un seul tableau, oü l'on 
voit se succéder, sur des plans différents, la prédica- 
tion de saint Jean, le baptéme de Drusiana à l'entrée 


1. Planche CCXXXIX du classement de l'édition anglaise. - 


CXL NOTES SUR DIVERS MANUSCRITS 


d'une riche église gothique, la comparution devant le 
proconsul, le renvoi de l'apótre devant Domitien, le 
supplice de l'huile bouillante et la traversée de Rome 
à Patmos. Le tout forme un ensemble harmonieux qui 
plaît à l'oeil autant par la perfection du dessin que par 
l'éclat du coloris. La multiplicité et la complication des 
détails n'empéchent pas de bien saisir la succession et 
l'enchainement des différentes scènes. 

Parfois, au contraire, le peintre flamand a trouvé bon 
de largement développer les compositions de la série 
primitive. C'est le cas de la vision des sept églises, qui 
est représentée par un seul tableau dans le manus- 
crit 403 de la Bibliothéque nationale et dans les ma- 
nuscrits similaires, tandis qu'à cette méme vision sont 
affectées trois grandes pages du manuscrit néerlandais : 
la premiére nous fait voir le Seigneur au milieu des 
sept églises et saint Jean invité à écrire à ces sept 
églises ; dans un deuxiéme tableau, l'artiste a figuré les. 
recommandations que l'apótre devait transmettre aux 
églises d'Éphése, de Smyrne, de Pergame et de Thya- 
tira; dans un troisième, les recommandations. aux 
églises de Sardes, de Philadelphie et de Laodicée. A 
cóté de chaque église est placé un épisode qui fait 
allusion à quelques mots du texte de l'Apocalypse : 
prés de l'église de Pergame, une belle maison dont les 
habitants, à leur fenétre, écoutent un discours de 
Satan : ubi sedes est Satanæ (11, 13); près de l'église 
de Thyatira, les désordres de Jézabel : quia permittis 
mulierem Jezabel... fornicari (Il, 20); près de l'église 
de Laodicée, des malheureux privés de vétements : 
quia tu es miser et miserabilis et pauper et cecus et 
nudus (111, 17). 

Dans tous ces détails le peintre a donné un libre 
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cours à son imagination. Il a manifesté en plus d'un 
endroit l'esprit satyrique dont il était animé. Ainsi, il a 
affublé d'un habit de moine la bête hideuse, à deux 
cornes, qui figure le pseudo-prophéte dans les chapi- 
tres XIII-XVI de lApocalypse. On la retrouve jus- 
qu'à quatre fois sous ce grotesque accoutrement aux 
feuillets 14 et 17 du manuscrit. Nous devions en faire la 
remarque, parce que la béte est pareillement habillée en 
moine dans les tableaux42, 43 et 47 du manuscrit vendu 
en 1879 par lelibraire Schlesinger. Nous avons déjà eu 
l'occasion [p. xxxii: de signaler cette particularité dans 
le manuscrit 1378 du Musée Condé. 

55. Manuscrit du Musée Plantin, à Anvers. 
Bi 9105223027 | | a ! I 
. Je manque de renseignements sur un manuscrit de 
l'Apocalypse (néerlandais, dit-on), qui fait partie du 
Musée Plantin, à Anvers ἡ. Il est, paraît-il, du xv° siècle 
et orné de dessins à la mm en partie coloriés de jaune 
et Wi eor qa 


tnie? ! | 1 
f fr» Manuscrit du fonds Libri à Florence 


Je regrette aussi de n'avoir pas étudié un manuscrit 
italien que Libri avait acquis avec la collection du mar- 
quis Pucci et qu’on m’a dit renfermer des miniatures de 
style flamand. Il est ainsi mentionné dans le Catalogue 
publié par le comte d'Ashburnham : 


411. Apocalisse con miniature. 


1. Catalogue du Musée Plantin- Moretus, par Max Rooses, édi- 
tion de 1881, p. 36; édition de 1883, p. 38. 
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Manuscrit sur vélin, in-quarto, du xmr siècle. Grandes 
et belles miniatures. Manuscrit trés important. ὁ 


57. Manuscrit de l'ancienne collection T. O. Weigel. 


due ut 

La Collection de T. Ο. Weigel, dispersée en 1872, 
renfermait cinq feuillets d'un trés grand. manuscrit du 
xim ou du commencement du xiv* siècle, contenant les 
Figures de l'Apocalypse, dont la description 8. été 
publiée en 1866 par T. O.. Weigel et le Ld Ad.. Ft 
termann '. ΤΥ 

Les dix tableaux peints sur ces feuillets pátáissent 
correspondre aux articles 10-13, 40, 42, 57, 68, 78 et 
82 denotre Liste générale des sujets. ^^ ^ te 

Le quatriéme de ces tableaux, celui qui représente la 
vision du cheval blanc monté par un archer couronné”, 
nous offre une explication du sujet tout à fait différente 
de celle qui se trouve sur le feuillet7 verso du mànuscrit 
de Charles V. Suivantle texte de ce dernier manuscrit, 
le cheval blanc désignerait l'Église; le cavalier serait le 
fils de Dieu; l'arc serait le symbole de l'Écriture Sainte, 
et la couronne celui de la conversion des Paiens. Voici 
les explications de la méme figure, telles que nous les 
lisons sur la peinture dela collection Weigel: ^. 


Equum album intelligimus prophetas et apostolos. — 
Equitantem coronatum habentem arcum, Christum vel Spi- 
. tum Sanctum.— Sagitte, predicatores missi ad cor homi- 
num. — Augustinus :: Corona iü capite, promissio vite 


eterne. r 


1. Die Anfánge der Druckerkunst in Bild und Schrift. De gr 


1866, grand in-4», t. II, p. 68-82, n° 252. 
2. N* 13 de la Liste générale des sujets. 
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..Comme exemple de la variété des explications sym- 
boliques dans lesquelles se plaisaient les commentateurs 
de l'Apocalypse, je citerai ce qui est dit de la méme 
visiondu cheval blanc dans le manuscrit de vs» 


14 ΗΟ equus albus, scilicet prior electorum numerus, in 
baptismo super nivem dealbatus. (Ysaias, I : « sicut nix 
dealbabuntur » *.) 

Etqui sedebat super eum, scilicet Chu habebat. arcum, 
id est sanctam Scripturam, que bonos deffendit, ostes occi- 
dit, cujus lignum duricia Veteris Testamenti, corda miseri- 
cordia Novi. De hoc arcu, Genesis IX : « Ponam arcum 
meum in nubibus celi, et erit signum » *, etc. Ab hoc arcu 
quedam sagitte vulnerant ad mortem (Deut., XXXII) : « Sa- 
gittas meas complebo in eis »*, quedam ad medelam (IIII 
Reg., XIII) : « Sagitta salütis contra disk » * (Job, V), 
ipse vulnerat et medetur » 5. 

- Et data est ei corona, scilicet eterna simibnsion que sequi- 
tur arcum predicationis; et secundum hoc iste daturus ei 
refertur ad aliud quod vidit et audivit; et secundum hoc 
sic exponitur data est ei corona, id est cetus predicatorum 
illius temporis, qui jam coronati sunt una stola (infra eodem : 
« date sunt ei singule stole albe»). Vel potest exponi aliter, 
secundum quod daturus ei refertur equo, et tunc est sen- 
sus : data ei corona, scilicet numero electorum post deal- 
bationem baptismi datur corona virtutum in presenti, et in 
futuro corona gaudiorum (Psalm.: « gratiam et gloriam dabit 
Dominus » *. Vel aliter exponi potest secundum quod li ei 


ας Fol. 18 verso et 19. 
2. Is., I, 18. 

3. Gen., IX, 13. 

4. Deut., XXXII, 23. 
5. Reg. IV, XIII, 17. 
6. Job, V, 18. 

7. Apoc., VI, 11. 

8. Ps., LXXXIII, 12. 
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refertur ad sessorem equi, ut sit sensus : data est ei, scilicet 
qui sedebat super equum, scilicet Christo, corona secundum 
naturam humanitatis (Psalm. : « Gloria et honore coro- 
nasti eum, Domine » ‘). Vel corona dicuntur fideles ei adhe- 
rentes (Psalm.:«Synagoga populorum circumdabit te », dici- 
tur Christo *); vel corona data est ei quando circumdatus est 
carne (Cant. III : «Videte regem Salomonem n»?), scilicet Chris- 
tum pacificum in dyademate, quo coronavit eum mater sua 
in die desponsationis * illius, scilicet quando sibi humanam 
naturam desponsavit. 


: D'autres significations symboliques sont proposées 
dans la glose du ms. ws de la ges natio- 
nale *. 


Equus albus justos qui ante diluvium * fuerunt designat, 
qui propter innocentiam albi dicuntur. — Sessor vero equi 
Dominus est, qui suis sanctis eternaliter presidet 7. — Per 
archum autem qui procul sagittas a se mittit et vulnerat, vin- 
dicta Domini potest designari, qua et primos homines prop- 
ter inobedientie culpam dampnavit, et Cayn propter fratri- 
cidii reatum septuplum punivit. Per coronam vero nichilo- 
minus, sicut et per equum oy justi qui ante diluvium 
fuerunt designantur. T 


ΡΟ VIII, 6. 
; Ps., VII, 8; t; nm ὃ 1109 
3, Cant., IH, 11. 

4. Le manuscrit de Cambrai porte desponsavit. 

5. Fol. 6. 

6. Une des légendes qui sont inscrites sur ce tableau dans le 
manuscrit de la Bodléienne avertit qu'il faut y voir une allé- 
gorie des temps antérieurs au déluge : « Veni et vide, id est spi- 
ritualiter intellige que ante diluvium facta legisti. » ' 

7. La phrase Sessor — presidet sert de légende au | cavalier dans 
le manuscrit de la Bodléienne. 


us 
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58 et 59. Manuscrits cités dans de vieux inventaires. 


D'anciens catalogues de librairies princiéres men- 
tionnent de riches exemplaires des Figures de l'Apoca- 
lypse qui ont probablement disparu depuis longtemps. 

Tel est celui qui faisait partie de la librairie des ducs 
de Bourgogne et qui figure en ces termes sur un des 
inventaires publiés par Barrois ' 


Ung autre livre couvert d'un baldequin violet, a deux 
cloans d'argent, historié richement et intitulé : l'Apocalipse, 
-quemenchant ou second feuillet par une histoire de saint 
Jehan qui dort, et finissant ou derrenier Jhesus Christ ele soit 


ensemble toy. Amen. 


Tel est encore celui du roi René d'Anjou, ainsi men- 
tionné dans un inventaire ayant pour titre : « Sequun- 
tur libri reperti in secunda et nova bibliotheca que 
appellatur seu intitulatur regis Renati et Karoli de 
Andegavia, presentis patrie Provincie. » 


"Liber Apocalipsis, pulcherrime historiatus auro et de 
hesur, in pego et mediocri volumine, pet vel- 
luto persiquo *. 


1. Bibliothéque protypographique, p. 294, n* 2073. 
2. Revue des Sociétés savantes, 1874, 5"* série, t. VIII, p. 304. 


ΙΝ. 


COMMENTAIRES DE L'APOCALYPSE 


1. Commentaire joint à l'ancienne version. 


Le commentaire de l'Apocalypse publié dans ce 
volume, semble étrela traduction partielle d'un com- 
mentaire latin dont un texte abrégé, accompagné d'une 
version castillane, se trouve dans un manuscrit de la 
collection d'Osuna. Le trés regretté Samuel Berger, 
dont le nom est si souvent venu sous ma plume au cours 
.de ce mémoire, a bien voulu m'en signaler trois courts 
fragments que Don José. Maria de Eguren a insérés 
dans le mémoire intitulé : Memoria descriptiva de los 
codices notables conservados en los archivos eccle- 
siasticos de España”. Je mets ces fragments en regard 
de notre version frangaise : ' 


Ms. d'Osuna. 


Per Johanem significantur 
prelati qui audiunt verbum 
Dei et intelligunt et opere 
conplent, et per eorum exem- 

plum subditi sui convertun- 
tur ad simile faciendum. 


Ms. de Charles V. 


Par seint Johan sunt si- 
gnifié li bon prelat de seinte 
Glise qui unt la voiz del eu- 
vangile, et entendent que la 
manace del jugement, qui 
est signefiée par la busine, 
les semunt qu’il mettent en 


1. Madrid, 1859, in-8°, p. 39 et 40. 
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Per septem candelabra est 
sancta Ecclesia figurata, que 
septem gratiis Spiritus Sancti 
accensa est et illuminata. 
Similitudo filii hominis fidem 
resurrectionis significat. Per 
vestimentum, castitas carnis; 
per zonam que mamillas cin- 
gebat cordis castitas desi- 


gnatur. 


TO 


"Per caput significantur 
prelati; per oculos, sancte 
Ecclesie sapientes clerici; 
per pedes, in Ecclesia mi- 
nores qui sunt in fornace 
fidelis laboris, et in ea pur- 
gantur a peccatis. 


var 


CXLVI 


eovre ceo qu'il voient en 
escripture, et par esample 
enseingnent les autres de 
bien fere. 

Par les set -candelabres 
que seint Johan vit est si- 
gnifié seinte Eglise, que est 
enluminée de set graces del 
Seint Espirit. 

Ceo qu'il vit un qui resem- 
bleit le fiz dela Virge signefie 
[la fei] de la resurrectiun. Kar 
tot soit la char Jhesu: Crist 
meemes ceo que ele fu avant 
la resurrectiun, ele est ore 
d'autre maniere, car ele est 
glorefiée. Et par l'aube dont 
il estoit vestu deske a terre 
est signifié chasteté [de char. 
Par la ceinture que ceint as 
mameles est signifié chas- 
teté] de quer. 

Par sun chief sunt signi- 
fiés li bon prelat de seinte 
Glise. Par les cheveus, la 
sage gent de religiun : cil 
sunt blanc par seinteté de 
nette bone vie, come laine 
blanche, kar il eschaufent 
les autres a bien fere par 
bone esample, et comme neif, 
kar il esteignent les ardurs 
de vices e de pecchiez, par 
vertu et par penance. Par 
ses oilz sunt signefié'li sage 
clerc en seinte Glise, qui 


CXLVIII 


Per. vocem. illius. sancta 
predicatio designatur; per 
stellas prelati; per os pre- 
dicatores; per gladium, ver- 
bum Dei, quod ex una parte 
separat spiritum a suis desi- 
deriis, et ex altera parte.car- 
nem a curiositate delitiarum. 


Li 


Hocquod Johannes cecidit 
ad pedes Domini significat 
quod prelati debent intente 
populum Dei in confessione 
de peccatis consulere. Quod 
Dominus apposuit.dexteram 
super. eum, significat quod 
dat prelatis vigorem et pa- 
cienciam persecutionum con- 
tra diabolum. .: 
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les autres enluminent par 
doctrine et eschaufent par 
essample de bone eovre. Par 
ses piez sunt signefiez les 
menues genz en seinte Yglise 
qui sunt en la forneise de 
leau labour, et par ceo se 
mundent de pecché. [Par sa 
voiz est signefié la predica- 
cion de seinte Eglise, que 
est nette de pecché] comme 
ewe de f[r]et beüe. 

Par les set esteilles sunt 
signefié li prelat qui deivent 
enluminer les laies ki sunt 
en teniebres de ignorance. 
Ceo qu'il sunt en la destre 
signefie qu'il deivent estre 
en eovres espiritels. Par sa 
bouche sunt segnefié li bon 
preeschur. Par l'espée que 
trenche de deus parz, est 
signefié la parolle Deu, que - 
de une part seivre le espirit 
de ses desirs, et de autre 
part la char de ses deliz..... 

Ceo ke seint Johan, quant 
il ot veü la visiun, chei as 
piez au Seignur, signefie ke 
li bon prelat, quia droite foi, 
se encline et entent au pople 
Deu confesser et conseiller. 
Ceo qu'il est ausi comme 
morz signefie ke il guerpit 
la gloire del munde. Ceo 
ke li Sires met sa destre sur 
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ALATEST 


-:Hoc quod scribitur epi- 
scopo Ecclesie pro peccatis 
populi, significat quod Deus 
petet a prelatis suis animas 
subditorum. Hoc quod eos 
commendat de suo labore et 
paciencia. incitat nos ut inde 
bonumexemplum habeamus. 
Hoc quod eos reprehendit 
de amissione caritatis quam 
primiter habebant, significat 
quod Apostolus dicit : « Si 
habuero tantam fidem ut 
montes transferam, carita- 
tem autem non habeam, ni- 
chil michi prodest. » Hoc 
quod. minatur ei removere 


candelabrum nisi peniten- 


ciam egerit, significat quod, 
nisi se correxerit, suam gra- 
tiam ab eo removebit. Hoc 
quod promittit eis comedere 
de arbore vite, significat 
quod eis dabit fructum cru- 


cis Jhesu Christi in gloria 
patris sui. 


CXLIX 


lui, signefie ke Nostre Sire 
done a toi prelat force. et 
vigur a suffrir persecution. 

Ceo ke Nostre Sire com- 
manda qu'il escreit al eves- 
que del iglise pur les pec- 
chiez au pople signefie que 
Nostre Sire demandera des 
prelaz les ames as suggez. 
Par ce qu'il les loe de lur 
labour et de lur pacience, 
nus. sumunt il que nus 
prengnum esample. Ceo qu'il 
les reprent qu'il untperdu lur 
charité qu'il avaient avant, 
signefie ceo ke l'apostle dist 
seint Pol : « Si ge aie tant 
de foi ke ge remue les mun- 
taignes de liu en autre, et 
livre mun cors a arder, sanz 
ceo ke ge ne aie charité, 
rien ne vaut. » Ce qu'il le 
manace de mouver le càn- 
delabre, s'il ne facent pe- 
nance, signefie ke, s'il ne 
s'amendent, il lur toudra les 
graces qu'il unt. Ceo qu'il 
dit: « Qui a oreilles a oir» 
signefie ceo ke Nostre Sei- 
gnur dit en l’euyangile : 
« Ceo ke ge die a un, ge dia 
tuz. » Ceo qu'il lur pormet 
de manger del arbre de vie, 
signifie qu'il lur dorra le fruit 
de la croiz, ceo est Jesu 
Crist en la gloire sun pére. 


CL COMMENTAIRES 


C'est par des extraits du même commentaire que 
l'Apocalypse est représentée dans la Bible moralisée '. 
Je vais en donner la preuve en insérant ici le texte 
latin et la version frangaise des passages de la Bible 
moralisée qui correspondent aux paragraphes qu'on 
vient de lire. 

L'Apocalypse de la Bible moralisée se trouve en 
latin : 

1° dans le ms. harléien 1527 du Musée britannique 
(fol. 116 v°); 2° dans le ms. français 167 de la Biblio- 
thèque nationale (fol. 302); 3° pour une partie dans le 
ms. additionnel 18719 du Musée britannique; 4° pour 
uné autre partie dans des cahiers appartenant à M. le 
vicomte de Hillerin. VI 

La version francaise de l'Apocalypse comprise dans 
la Bible moralisée ne nous est connue que par le ms. 
francais 167 de la Bibliothéque nationale (fol. 302). 

Voici, d'aprés ce dernier manuscrit, les articles de la 
Bible moralisée, en latin et en français, qui corres- 
pondent aux passages ci-dessus reproduits du manus- 
crit d'Osuna et du manuscrit de Charles V : (s 


Texte latin de la Bible 
moralisée. 


Per Johannem significan- 
tur prelati qui audiunt ver- 
bum Dei et intelligunt minas 
judicii quod movit eos, ita ut 
compleant opere quod au- 
diunt in Scripturis aure, [et] 
per eorum exemplum alios 


Texte français de la Bible 
moralisée. 


Par saint Jehan sont segne- 
fiés les prelas qui oïent et 
entendent la parole de Dieu 
et si doutent les menaces du 
jour du jugement, qui les 
amonnestent et contraint a 
faire par euvre ce que il 


1. Sur la Bible moralisée, voir l'Histoire littéraire de la France, 


t, XXXI, p. 218-246. 
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as septem candelabra si- 
gnificatur sancta Ecclesia, 
que est septem graciis Spiri- 
tus Sancti accensa et illumi- 
nata. 

. Hoc quod vidit virum qui 
assimilatur filio Virginis, si- 
gnificat fidem resurrectionis 
in carne glorificata. Per ves- 
timentum, castitascarnis.Per 
zonam que mamillas cinge- 
bat, significatur castitas cor- 
Mibotiaieiob-nizin οἱ 1:52 
ναί σις omui | 

COUR OL 220 ἫΝ 

Per eaput Veg maet 
boni prelati sancte Ecclesie. 
Per oculos, doctores qui per 
exemplum. bone doctrine 
alios inflammant et cor ac- 
cendunt fervore caritatis.Per 
capillos, religiosi qui ut lana 
per sanctam vitam sunt albi, 
qui per bonum. exemplum 
alios incitant ad. bene ope- 
randum. Per pedes signifi- 
cantur.in Ecclesia minores, 
qui sunt. in fornace fidelis 
laboris, et in ea purgantur a 
peccatis. 


CLI 


oient de leur oreilles es Es- 
criptures, et que par leur 
exemple leur subgies facent 
aussi bonnes euvres comme 
il font. 

Par les sept chandeliers est 
segnefiée sainte Eglise, qui 
est embrasée et enluminée 
de grace et des sept dons du 
Saint Esperit. 

Par ce que il vit la sem- 
blance du filz de l'omme est 
signefiée la char glorefiée en 
la resurrection Jhesu Crist. 
Parla vesteure de poupre est 
entendue chasté de char. Et 
la courroie de qui il estoit 
ceint es mammelles est en- 
tendue de chasté de cuer et 
de pensée. : ::: 

Par le chief: conne 
les prelas. Par les iex, les 
docteurs de sainte Eglise, qui 
enluminent les autres par 
exemple de bonne doctrine, 
etembrasentles cuers en cha- 
rité. Parles cheveus sont en- 
tenduz les religieus qui sont 
blans comme laine et comme 
nef par bonnes euvres et 
donnent bon exemple au 
pueple. Par les piez sont 
enténduz les meneurs, qui 
sont en la fornaise du feu 
de labeur, en laquele leur 
pechiez sont nestoiez. ': 


CLII 


Per vocem illius significa- 
tur sancta predicatio. Per 
septem stellas significantur 
prelati qui in laicis tenebras 
ignorancie debent illumi- 
nare, Per hoc quod sunt 
ad dexteram, significatur 
quod debent in curis spi- 
ritualibus permanere. Per os 
significantur boni predica- 
tores," Per gladium ancipi- 
tem, verbum Dei, quod ex 
una parte separat spiritum a 
suis desideriis, et ex altera 
parte carnem a curiositate 
diviciarum. |... 05s 

Hoc quod Dominus appo- 
nit manum dexteram, signi- 
ficat quod Dominus dat pre- 
latis vigorem et pacienciam 
contra persecuciones. . ! 

Hoc quod Dominus repre- 
henditepiscopum Ephesi de 
amissione caritatis, significat 
illud. quod dicit Apostolus: 
« Si habuerotantam fidem ita 
ut montes transferam, carita- 
tem autem non habeam, ni- 
chil michi prodest, » precipue 
pertinet ad prelatos qui cari- 
tatem. debent. habere -erga 
omnes tam parvulos quam 
adultos. 
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"La voiz signefie la predi- 
cation sainte. Les sept estoi- 
les segnefient les prelas qui 
doivent le pueple enluminer. 
Par ce que il les avoit a sa 
destre, sont segnefiéslesbons 
qui tousjours sont en con- 
templacion. Sa bouche si- 
gnefie le prescheur. Et le 
gleive, la parole de Dieu, la- 
quele d'une partie devise 
lesperit de ses desirs, et 
l’autre partie devise la char 
des richesses de cest monde. 


Ce que Nostre Seigneur 
mist sa main destre, signefie 
que Dieu donne aus prelas 
force et pacience contre les 
mauvés persecuteurs. ^. 
Ceci signefie que | Dieu 
reprant l’evesque d’Ephesi 
de ce que il avoit perdue 
charité, et si segnefie ce que 
saint Pol dit : « Se j'avoie 
aussi grant foi que je tres- 
passasse les montaignes, ce 
ne me proufiteroit nient, se 
je n'ay charité. » Et mesme- 
ment ceci appartient aus 
prelas qui doivent avoir cha- 
rité envers les grans et les 
petis. [αἱ 


Parles exemples qui viennent d’être rapportés, et qui 
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tous appartiennent aux deux premiers chapitres de 
l'Apocalypse, on voit dans quelle mesure la glose du 
manuscrit de Charles V tantót se rapproche et tantót 
s'éloigne ‘des passages correspondants de la Bible mo- 


Pour montrer que ce e parallélisme entre la glose et 
la Bible moralisée se poursuit plus ou moins exacte- 
ment jusqu'à la fin de l'Apocalypse, je mets en regard 
l'un de l'autre les derniers paragraphes de chacun de 
ces deux textes; ils se rapportent aux versets 10 et sui- 


Lee: ar ehapie XXII. 


Texte. ipe de la Bible 
o s moralisée. 
" Ceque il me dist : « N'ou- 
blie pas les paroles de ceste 
prophecie » segnefie que les 
prescheurs ne doivent point 
lessier apreschier veritépour 
les pechiés et les paroles des 
mauvés, a l'exemple de saint 
Pol, qui voult mourir rat 
Jhesu Crist. —' 
| Ceus qui lavent leur es- 
tolles" ou sanc del aignel 
segnefie ceus qui font peni- 
tance en la foi Jhesu Crist, 
et n'ont point de fiance en 
leur bonnes euvres, més en 
la passion que Jhesu Crist 
souffri pour nous delivrer 
des peinnes d'enfer. 


Ms. de Charles V. 


Ceo que l'angele desfendi 
enseeler le livre signefie que 
len ne doit pas lesser a 
preescher verité pur le enpi- 
rement des malveis. Et si 
les bons en sunt damagez 
temporeument par ceo que 
les malveis sunt esmeüz, il 
lur torne a preu de espirite. 

Cil lavent lur estoles ou 
sanc al agniel qui funt pe- 
nance en la foi Jhesu Crist, 
lur poesté est ou fruit del 
arbre de vie, qui mestent 
lur fiance ne mie en lor 
penance ne en lur eovres, 
més en la passiun Jhesu 
Crist. Cil entrent en la cité 
par les portes qui, par la 
doctrine as apostles et par 
les sacremenz de seinte Glise 


CLIV 


Hors de la cité... Ceci se- 
gnefie que ceus qui meurent 
en pechié mortel seront hors 
des sains et de la compai- 
gnie de Jhesu Crist, et les” 
ames d'euls seront bailliées 
aus diables pour tourmenter. 


Ce que l'espous et l'es- - 
q P 


pouse dient « Vien », signefie 
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trespassent de ceu siecle de 
droite creance et veraie re- 
pentance. 

Més forsclos sunt de. la 
gloire de seinte Glise ceus 
qui trespassent de ceu siecle 


en mescreantise ou en male 


eovre. Et ceo est ceo qu'il 
dit : « Hors seront li chaitif 
chien et cil qui enpoesunnent 
les autres, » et ceo que suit 
aprés, ke avant est espunt, 
fors tant comme il dit ici 
plus: « chascun qui aime 
mengonges a oir et fet men- 
çonge par igontralipecon 
dist ou en eovre». ,.. 
Ceo que Jhesus a om 
sun angele pur tesmonier ces 
choses as eglises signefie que 
Nostre Sire a enveé seinte 
Scripture por tesmonier 8 sun 
people ses segrez. Ceo que 
il dist ke il est racine signefie 
qu'il. sustient totes choses 
quant a sa deité. Cil est del 
lignage Davi quanta la char, 
esteille clere que enlumine 
le munde par sa doctrine, et 
jurnale, kar par sa resurrec- 
tiun, que fu fete au matin, 
nuncia il la nostre, et lui- 
sante, kar il dona bone es- 
sample a tut le munde. Ceo 
que li espirit et le espouse 
dient : « Venez, » signefie 
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que toute la Trinité et sainte 
Eglise nous amonneste que 
nous aion memoire de la 
resurreccion Jhesu Crist, et 
que nous entendons la sainte 


CLV 


que la Trinité et seinte Glise 
nos semunnent a entendre 
ceste escripture et mettre la 
en eovre, et que cil qui 
la entendent semunnent les 


Escripture selonc ce qu’il 
le dit, laquele chose nous 
ottroit celi qui est benoit 
perdurablement. Amen. 


autres. Ceo qu'il dist : « Cil 
qui a seif vienge, » signefie 
que cil qui desire la gloire 
du ciel par veraie foi la doit 
metre en eovre, et ne se afie 
pas en ces merites, més en 
grace. Et ceo est ceo que il 
dit : « Recéve le eve vive de 
pure grace '. » 


|. 2. Commentaire du manuscrit de M. le vicomte Blin 
mom de Bourdon. 


Vers le commencement du xiv* siècle, le propriétaire 
des Figures de l'Apocalypse qui forment le noyau pri- 
mitif du manuscrit de M. le vicomte Blin de Bourdon 
trouva que les légendes tracées sur ces tableaux ne 
suffisaient pas pour faire comprendre le sens du livre 
et pour en dégager un enseignement moral. Afin de 
combler cette lacune, il rédigea ou fit rédiger de longues 
explications en francais, au milieu desquelles est insé- 
rée la traduction de chaque groupe de versets expliqués. 
L'auteur inconnu de ces. explications les appelait des 
« moralités ». 


‘1. Suit un assez long développement sur les versets 18-22 du 
dernier chapitre de l'Apocalypse, dont l'équivalent n'existe pas 
dans la Bible moralisée. 
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De ceste matere porrés trouver plus diffusementes quahiers 
des moralités, s'aucunes en soient faites. (Fol. 2, col. 2.) 

Contre ceste doctrine plus que nul autre ont resisté li 
herites, tous quanques li Decret nomme, et ensi que les 
orras nommer ens quahiers de moralitez. (Fol. 10, col. 2.) 


La copie de l'ouvrage, traduction et moralités; fut 
disposée de telle facon qu'on put y intercaler, tant bien 
que mal, les feuillets de peintures pour avoir les images 
dans le voisinage immédiat du texte correspondant. 

Le commentaire n'a, d'ailleurs, été rédigé que pour 
accompagner les tableaux ; il n'en pouvait être séparé et 
l'auteur renvoie souvent aux tableaux, en les désignant 
par le nom de « parquets ». 


Ce est la seconde partie du capitle qui sert au secont 
parket. (Fol. 8, col. 1. — Allusion au second tableau du 
fol. 9.) : 

C’est le quinte partie du capitle qui se raporte au premier 
des parkés suians... (Fol. 11, col. r. — Allusion au premier 
tableau du fol. 13.) Tus 

Cou est le sixieme partie du capitle qui se raporte au 
secont parket aprez.. (Fol. 11, col. 2. — Alinsbe au 
second tableau du fol. 13.) 

Ceci a je mis pour mielx comprendre le à de 
cestui viue capitle et des ir suians jusquez au xme. Et sont 
conpris par figures en ces m parkés ci present et en les 
vir suians. (Fol. 18, col. 2. — Allusion aux tableaux des 
fol. 17 v* et suivants.) 

Mais li parc qui suit aprez n'est mie en son droit lieu, 
ains deust estre aprez l'image tenant l'arc sur le cief. — 
(Allusion au premier tableau du fol. 24 v?.) 

Ce peert à la lettre qui ensi commence : Et vidi angelum 
fortem, etc., ou commenche le x* capitle, ou saint Jehan 
commence a traitier de la consolation que Diex fait a ses 
loials el tanps d'Anticrist... (Fol. 23, col. 2.) 
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Antecrist fera ses miracles. Ceste lettre, et son parket a 

l'avenant, n'est pas du livre d'Apocalipse, quant a ses 
miracles, ne li autrez τὶ de l'autre parge (sic), ains sont chi 
ajoustés de l'epistele saint Pol le seconde ad Thessaloni- 
censes. (Fol. 26 v*, col. 1. — Allusion au second tableau 
du fol. 27 et aux deux tableaux du fol. 27 v°.) 
.. Cheste victore ' pert en l’ymagure du secont parket sivant, 
ou ilz sont estant tenans la persecucion desoubs leurs piés 
en signe de victore... (Fol. 5o, col. 2. — Allusion au 
second tableau du fol. 51.) 

Du secont parket qui fait menciion de che que saint Jehan 
vaut aorer angele, et li angele ni li vaut souffrir... (Fol. 73 v», 


col. 1. — Allusion au second tableau du fol. 74.) 
͵ 


Les premiers feuillets du manuscrit ont disparu 
depuis longtemps. Ils contenaient, probablement, à la 
suite d’un prologue, le commentaire des trois premiers 
versets de l'Apocalypse. La lacune est ancienne, puis- 
qu’elle est antérieure à la numérotation des feuillets, 
qui date de la fin du xv* siècle. Les premiers mots 
conservés sont : 


Johannes septem ecclesiis que sunt in Asia, etc. C'est la 
seconde partie du premier capitle, ou il envoie salutacion 
par escript a vu evesquez d'Aise, demonstrant cellui qui 
salue, et ceulz que il salue, et de qui est le salut, c'est de 
Jhesu Crist, lequel il recommande de misericorde, et aprez 
de justiche, en regal de sa double venue, [dont la] premiere 
fu en humble assumption d'humanité piteusement, et la 
seconde sera en noble execucion d'equité riguereusement. 
Dont, en poursuiant la lettre, il dit : « Jehans as vu eglises 
qui sont en Aise » especialment, et en elles a toutes les 
autres du monde generalment, pour ce que sains Pol dist 
que quelconques coses sont escriptes de Dieu a nostre 


1. La victoire remportée par les élus sur la béte, Apoc. XV, 2. 
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ensengnement sont escriptes afin que par la consolation 
des Escriptures aions espoir permanablement... 


A défaut d'un prologue qui nous aurait peut-étre ren- 
seignés sur le nom et la condition de l'auteur, sur le 
but qu'il se proposait et sur l'époque à laquelle il écri- 
vait, nous devons rechercher dans le contexte de l'ou- 
vrage les allusions qui peuvent suppléer à l'absence de 
ces indications. à) 

Lalangue du commentaire permet de supposer que 
l'auteur écrivait dans le nord de la France et qu'il tra- 
vaillait pour les laiques. Ce dernier point nous semble 
péremptoirement établi par le passage où sont critiqués 
les docteurs qui interdisent à la « simple gent » d'avoir 
en francais « les evangiles, ne la bible, ne l'Escripture 
sainte en frangois ». C'est à propos du verset ro du 
dernier chapitre de l'Apocalypse : Ne Nisus verba 
prophetiæ libri hujus : 


. Combien que ilz en murmurent, est ce toutesvoies la 
pasci de Dieu ; pour che dont contre ceulz qui dient que 
simple gent comme lais ne doivent point avoir les evangiles 
ne la bible ne l'Escripture sainte en francois, j'esmouve ceste 
question : « Se il loist a ve nri E » Et al } 
tur ad partes. 

Pour leur partie ont mouvement tel : On ne doit ne il ne 
loist preschier chose qui est ocoison d'erreur et de damp- 
nacion. Mainte escripture sainte preschie ettranslatée preste 
ocoison d'erreur, etc. Ergo il ne loist pas de l'annoncier. 
Confirmatur par la verité de dde A ABE Nolite sanctum 
dare canibus. 

' Al'opposite partie est la presente lettre, qui nous monstre 
que li ange Christ deffendi a saint Jehan que les parollez 
de cest livre que on appelle prophetie ne ne celaist : Ne 
signaveris verba prophetie hujus! Pour leur prouver dont 
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que ilz aient tort, je leur suppose aucunes proposicions fun- 
datives : Primo che que Dieu a revelé as sains prophetes a 
escrire est pour le salut de tous. Ceste se fonde par l'apos- 
tole, qui dist : Quecunque scripta sunt, ad nostram doctri- 
nam scripta sunt, ut per consolacionem Scripturarum spem 
habeamus, c'est que sainte Escripture nous console par 
espoir. La seconde secundum logicam : pour l'entendement 
humain sont m: proposicions, ce sont rr conchoitemens, 
est a savoir un qui entre par les oreilles propositio vocalis, 
l'autre par les ieux proposicio scripta, le tiers en l'enten- 
dement que on appele mentalis; le premier presche, le 
secont paint ou escript, pour mieuls retenir s'en sieut li 
tiers. A ceste je fonde la tierche que : Ce que les pro- 
phetes me preschent par vois ou par escript, et le Decret 
le commande a prescher et a escrire, je le doi ouir et je le 
puis ouyr, et se je [le] puis ouir je le puis retenir,et se je le puis 
retenir, pourtant que memore est labile et gliant, je le puis 
escrire en thees, en roumant, en grec, en toute langue, pour 
conferer as autres; a che, tant que pour moi tan[t] que 
pour mon prosme, je, qui sui tel a cui Dex fait celle grace, 
sui obligies par le precept de carité de Dieu : Dilige proxi- 
mum tuum sicut te ipsum. (Fol. 75, col. 2.) 


- La date de la composition n’est guère difficile à fixer. 
A deux reprises, l'auteur s'est fait l'écho des plaintes 
qui s'élevaient au xiv* et au xv* siécle dans l'église de 
France contre l'abandon de la sage politique de saint 
Louis. Voici ce qu'il dit sur ce verset de l'Apocalypse 
(XII, 15) : Et misit serpens ex ore suo post mulierem 
aquam tanquam flumen : 


| Et a ce li sains peres ordenerent que li bien de l'Eglise 
fussent communs as povres de Dieu. Ore sont capelles et 
eglises faites piecha pour Dieu loer et aorer, et l'entencion 
du saint Esprit a esté poursivie dusquez au tanps du bon roy 
saint Loys. Més depuis a li deable sen entention de che que 
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il a procuré tant d’affluences de bienstemporelz pour sachier 
l'Eglise el parfont abysme d'infer... (Fol. 35 v», col. 2.) 

Et pour tant que le temporel qui fu donné a l'Eglise n'est 
mie appliquiet a ce que Constantin, Dagobert et saint Loys 
et maint autre noble roys chrestiens l'avoient offert... 
(Fol. 36, col. 2.) 


Le passage relatif aux quarante-deux mois du régne 
de l'Antéchrist (Apoc. XIII, 5) parait avoir été écrit ind 
environs de l'année 1400 : 


Et ceste regnison ne durra que xim mois, ce seront ni 
ans et demi, comme celle de Jhesu Crist; més difference i 
ara, que celle regnison d'Antecrist n'iert pas aprés sa mort 
reprinse, comme celle de Jhesu Crist, qui aprez sa mort a 
duré M et cccc ans, et encore est a durer jusques au fin du 
siecle, tant que il li plaira. (Fol. 40 v*, col. 1.) 


C'est aussi vers la fin du xiv? siècle ou le, commen- 
cement du xv* que nous reporte la mention d'un déluge 
de sang récemment arrivé dans les états de l'empereur 
ottoman Amurath Ier: 


.. Et puis grant tans après, quant les enfant d'Israel 
fisrent fornication avec les filles de la terre Balaach Madia- 
nites, en vint sur eulz le grant deluve de sanc, tant que 
xLnumm en furent ocis. Et n'a gueres qu'en la terre de La- 
morre, rois des Turs, en est faite deluvre (sic) de sang. 
(Fol. 53 vo.) 


J'ignore à quelle époque vivait ce prétendu « dan 
Filebert, evesque de Carpentras », auquel, suivant le 
commentateur, s'adressaientles remontrances des domi- 
nicains au sujet des convoitises temporelles : ilg 


Encore en est la tierche exposicion de ce que Ν, terre 
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englouti.a le floevé ', c'est a dire la verité Jhesus, qui, 
selonc David, nasqui de la terre, pourtant par humaine 
assumpcion il est prinche de terre; il ouvry sa bouche, c'est 
l'ordre des Precheurs, qui blament terriene con voitise, et 
ensegnent a dan Filebeert, evesque de Carpentra, que Jhesu 
Crist alant sur terre n'avoit lieu propre ou il reclinaist son 
chief; ἢ mais c'est evangille de quoy ilz n'ont cure... (Fol. 36 v*, 
col. 2 "Y | : 


Mais cela convient bien au xrv* ét au xv* siècle, comme 
aussi de violentes sorties contre la cour romaine, 
assimilée à « la ribaude Babylone » ELI. 


a" dnd tres amere es meurs de clergies, c'est tout entendu 
'de la mauvaise multitude qui resourt el chief de la monar- 
chie roumaine, qui est le chief dés autres, ou tout paiis 
apent et tout mal y aprent, et est figurée par ceste ribaude 
Babylone, de qui prent si grant vengnance, comme li pre- 
ser pariet * — L 62 col. 1 1) 4 


ef δόλοις énisei les Modi dine dan symonie et de né- 
potisme dans la collation des bénéfices : ^ οἵ 


L'Eglise est devenue toute charnelle, boite en sang, ne 
mie sur le sang des apostoles, mais sur le sanc de cosin et 
cosine. Car par tout le voit on que benefices sont a succes- 
sion de neveu et de cosine et.de koes et de quisine, au re- 
queste de dan Symon... 

+ En vileté de nature femenine trouveront il l'Eglise, c'est 
-que bastars fils de prestre aront et ont les benefisces de 
sainte Eglise. (Fol. 12.) . 


.. Ce qui paraît avoir le plus vivement scandalisé l'au- 
teur, c'est la fortune des prélats dé son temps, c'est la 


1. Apoc. XII, 16. 
2. Le premier tableau du fol. 61 v*. -. gab. 
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brillante carrière des-clercs qui s'occupaient moins de 
théologie que de droit et de philosophie. Il ne se lasse 
pas de poursuivre de se invectives les disciples d'Aris- 
tote, et de J ustinien : à 


3d. 1 ) 21091415514 ΠΥ ΤΥ 
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Et l lobstes. qui en | issirent sont li molti liance des fauls 
prescheurs, desquels en dist Salvatór in evangelio (Ma- 
thei, XXIIII) que ilz venront. Et que leur poissance est 
comparée as escorpions en terre' senefie que ilz juexont de 
l'art d'escorpion, est a savoir a face riant, au cuer traiant 
et traiteus, dont li aucun. seront de fait et, ja gont.aucun 
des princes terriens, et autun des fauls precheurs, qui ja 
commencent :a preschier-la doctrine d'Aristote, que :on 
aprent en la rue de Feure, que Diex n'a. mie commandé a 
preschier a ses 'apostóles, rhais l'evangille commanda a 
preschier. Encore est deffendu par determinacion de sainte 
Eglise as xv vins et. as menteurs de: Sairit Bernard * et de 
Saint Jehan d'outre: mer et’ as dutres-cábuseurs ; toutes- : 
voies s'escusent ilz bien et bel de la clef de l'official, qui se 
-dist descendre du ciel, mais non fait, carr franc ou deux le 
font celle clef monter en l'escafaut, c'est du puis d'abisme.;. 
(Fol. 20 v*, col. 1.) 

-4 Aprés demonstre il a quel fin lui sont elles données ut 

volaret in desertum etc. *. Afin: que elle volaist el desert, 
C'est el secret de sa conscience, ou el desert de penitence, 
en són propre lieu, ou ilest argument que li propre lieu de 
l'Eglise ne doit pas estre une plaidetie'si grande causerie 
que elle est maintenant, dont vient ilz qué advocas de l'es- 
“collé Justinien, qui né 'scevent pas léur credo, sont eves- 
quez, et celz de l'escolle de Jhesu Crist. sont ens el desert. 


Mr {12H19 
d 23 fit 41) 


1. « Et δὲ fumo putei iMoréah das in idR n et T e 
potestas, sicut habent potestatem scorpiones terra ». Apoc 

2. Le collége des Bernardins à Paris. 

3. « Et date sunt mulieri ale due aquilæ magn, ut $olaret 
in desertum in — suum...» Apoc, Xl, 14; ^ - | 
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Dontc'est argument que si fais advocas qui desertent veeves 
et orphelins et wastent les boines villes et les transportent 
'as fortresces, dont les eglises en sont destruites, si fait li 
faus homicides qui s'assient en la plaiderie seculiere. Argu- 
(mentum est que il ne sont pas menbre de sainte Glise, 
'comme li povre religieus qui volent el desert de contem- 
placion. (Fol. 35, col. 2.) ks À nábso 
..La Constantinense prosperité vous a esté cause de 
ruine, par vos fausses ribauldises ; car ou li sains evesques 
'en leur sales faisoient preeschier, vous faites dansser ; pour 
tant, nous prinches terriens, enfans d'icels qui vous fon- 
derent en chelle prosperité, d'enhortement du saint Esperit, 
mous vous desmeterons en l'adversité, que li saint Esperit 
"Vous a poutveu, c'est a dire que noüs vous dechaussérons 
‘de vos mules, et nous vous envoierons deschauls comme 
apostoles, demandant vostre pain de huis en huis, que 
vous avés mal apris. Car vous ne fustes onquez aux autres 
:escolles qu'aux celles de Justinien, desquelles la premiere 
lechon est Imperatoriam majestatem etc., qui fait mention 
de gens d'armes et d'avocas. E, Diex de glore, pourquoy 
soeffrés que si faite gent, si fais leus, soient commis a pais- 
tre brebis, c'est avoir cure des ames? Che sont leus ravissans, 
qui font combattre les princes, homicides, juges de sanc, 
symoniakles, je dis demoniakles, de l'escole Justinien, qui 
ne saroient mie exposer la premiere proposicion de la 
Bible : In principio creavit Deus celum et terram. Ergo, 
selonc le Decret, c'est contre l'entencion du saint Esperit 
que si fais advocas soient evesques. Probacio consequencie : 
il ne scevent mie nostre Credo, implicite. (Fol. 36 v», 
sels 1:3]505055:1 51 i| 22151 m019b esl 
.. Ce sont les menteurs, menistres de tous ceuls qui per- 
secutent l'Eglise, hommes de m[auvJaise vie, houliers et 
ribals, flateres et jueurs de dès, qui point ne se faignent de 
blasphemer Dieu et ses sains... (Fol. 37 v*,col. 2.) 011%: 
Dont c'esta douter que ce seront ceuls faus avocas, qui 
sont de l'escolle Justinien, qui autres lettres en ont, lesquels 


CLXIV COMMENTAIRES 


persecuteront sainte Eglise, car des ja le font ilz. (Fol. 42, 
col. 2.) 

Dont as orguillex lollars, as convoiteus symoniacles de 
l'escolle Justinien, as luxurieus canoines et orguillex et 
enflés avocas et philosophes vaut celer Jhesu Crist ses 
secrès disant : Confiteor tibi, pater celi et terre, quoniam 
abscondisti hec a sapientibus mundi et revelasti ea parvulis '. 
(Fol. 75 v*, col. 2.) 


On voit que les attaques de notre moraliste sont prin- 
cipalement dirigées contre les prélats mondains et les 
juristes. Il n'adresse guère de reproches particuliers 
aux autres classes de la société. Il applique cependant 
spécialement aux jongleurs et aux ménestrels la con- 
damnation contenue dans ce verset: de l'Apocalypse 
(XXII, 15) : 


Foris canes et venefici et impudici et homicide, et idolis 
servientes et omnis qui amat et facit mendacium. 

Ciulz qui fait menchonge, c'est ciulz qui le controeve, et 
se d'autre est controuvés, volentiers le recite, comme sont 
les menestrelz et les jouguleurs. (Fol. 76 vo, col. 1.) 


3. Commentaire du manuscrit de Cambrai. ἴὰ 


Le long commentaire de l'Apocalypse copié dans le 
manuscrit de Cambrai ne m'a pas semblé présenter 
d'intérét. Je me borne à en transcrire les premiéres et 
les derniéres lignes, ce qui permettra de l'identifier avec 
les autres exemplaires qui peuvent en exister. 


Fol. 7. Johannes, apostolus et euvangelista, qui amoris 
privilegio in cena supra pectus Domini recumbere meruit, 


1. Luc, X; 2t. 
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cui etiam Christus in cruce pendens matrem virginem vir- 
gini commendavit, non solum velud aquila volans archanum 
trinitatis misterium pre ceteris euvangelistis Christi Eccle- 
sie altius reseravit in euvangelio, cum dixit: « In principio 
erat Verbum, et Verbum erat apud Deum et Deus erat Ver- 
bum», verum etiam ipsi Ecclesie tribulationes et adversitates, 
sibi a Christo in Pathmos insula reseratas, ut propheta exi- 
mius edidit et etiam revelavit, ut fideles de Ecclesia ad se 
preparandum contra has instrueret et ad resistendum hiis 
viriliter animaret. Unde et Apocalipsym scripsit, id est 
librum revelationum... 

Fol. 107 v*..... Venio cito. Quasi: Timete omnes addere 
vel diminuere ad hec, quia hec dicit Christus : Venio cito, 
quia tempore insperato et incerto, Matth. XXIIII : « Vigilate 
quia nescitis qua hora Dominus vester veniet ». Amen, Ver- 
bum est apostoli, Christi sentenciam confirmantis et appro- 
bantis ejusque adventum desiderantis, unde dicit : Veni, : 
Domine, nunc scilicet per graciam, et tempore aput te diffi- 
nito ad judicandum bonos et malos. Gracia Domini etc. Hic 
ultimo optat graciam beatus Johannes eis quibus scribit, ut 
hec que scripta sunt hic audiant, audita retineant in corde 
et opere impleant. Unde dicit : Gracia etc. Quasi dicat : ita 
dicit ille qui huic prophetie testimonium perhibet Christus, 
scilicet Venio, scilicet cito, et ut vos, Asiani, securi adven- 
tum ejus possitis expectare. Gracia Domini nostri Jhesu 
Christi, qui (suple : predictis omnibus) perhibet testimo- 
nium, sit cum omnibus vobis, scilicet usque in finem. 
Amen, quasi dicat : sic vera sunt hec omnia sicut predicta 
sunt, et non defficient sicut nec veritas defficit, sicut dicitur 
Est. (sic) IX»: « Veritas manet et invalescit in eternum. » 
Unde benedictus Deus veritatis, id est qui est veritas in 
secula seculorum. Explicit liber Appocalipsis cum glosa. 


L'auteur de ce commentaire a divisé l'Apocalypse en 
quatre-vingts sections, dont chacune, sauf de rares 
exceptions, se rapporte à un tableau. Ces divisions cor- 
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respondent assez exactement à celles qui sont marquées 
dansle commentaire de M. le vicomte Blin de Bourdon 
par de doubles lettres, comme on le voit par le relevé 
suivant des douze premières divisions : 


AB. Ego Johannes frater vester. 
Chi est la tierce partie. 

AC. Et conversus vidi septem, 
etc. Yci explane sa vision par 
ordere... . 

AD. Et habebat in dextra sua 
vi stellas. Glo. Li vm es- 
toiles sont des vn eglises... 

AE. Ainssi estant etc. S. Jehan 

. dist en cest nue capitle que 
il vist 1 angele qui li monstra 
l'iris du ciel. 

AF. Et vidi in dextera seden- 
tis. Ci est le ve capitle, ou a 
S. Jehan fu revelé le sacra- 
ment d'humaine redemption. 


AG. Et vidi quod aperuisset etc. 
“Et je. vi.que: quant l'aignel 
ouvri l'un des fremals... 

AH. Et cum aperuisset secun- 
dum. Et quant il ouvri le 
secont des fremals... 

AI. Et cum aperuisset sigillum 
tertium. Et quant il ouvri le 
;tierch... 


AK, Et cum aperuisset sigillum 


CAMBRAI 
d τη rari  τάμη 
5 |L- 8v |o 
5 (2) | II 9v? | gv° 
5 (4) | HI. |11 vo | 14 
5 | 
5 (3) | HI. [11 vo | 14. ᾿ 
I4. ν᾽ 
(iv. [14 νὸ [zt 16 
5 (4) V 16 vo. [16 vo 
VI. [17 v? | 180 
9 VII. [18 v*. [18 vo 
9(2) | VHI τὸ ve | 20 
.9(3) | IX. {20 vo |20;v*: 
i 
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"quartum etc. Et GUI ἘΠ’ 01264 292909 στοῖς 
᾿ ouvrile quart... ΤΠ 6 tx larve [22 
AL. Et cum aperuisset quintum| ΄ 7! 
sigillum. C'est le quinte par- | | 
: "tie du capitle... Up13 ἜΧΕ 22 v9.22 ve 
AM. Et vidi cum aperuisetsi-| "| '- tob : 
' gillum septimum (dor. sex-| ^" 
rum]. Cou est le δεν partie d du} 5 Ὁ 

“τ | 13 " XII [23 vo |24 
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" gi r donner une idée du commentaire, j je copie le 
passage qui se rapporte aux versets 7 et 8 du cha- 
pitre ΧΙ de l'Apocalypse. Il est au fol. 42 v? du 


JT finierint testimonium. Hic tractat de morte ipso- 
| Testimonium dicitur predicatio sua. Bestia, id est 
Minus de quo infra XVI. Que ascendit ad apicem 
regni. De abysso, de vilitate tribus et generis, Judeis, scilicet 
excecatis ', scilicet de Dan, et de peccato de fornicatione 
nascetur ; ;;vel de abysso, id est de profunda €t obscura tene- 
brositate malicie qua erit plenus; et si in principio videatur 
bonus, antequam scilicet sublimetur per ypocritas et tyran- 
nos, qui etiam, sunt abyssus. Faciet adversus eos bellum, 
'scilicet multis. disputationibus ét miraculorum operationi- 
bus. Et vincet eos et occidet, corporaliter, scilicet in plateis, 
quia in diversis plateis separatim occidentur, vel simul 
occisi portabuntur de una platea ad aliam, ut videant 
homines et timeant eis conformari. Et corpora eorum |jace- 


1. Les mots judeis s. excecatis et scilicet de Dam semblent 
avoir été des gloses superposées aux mots generis et tribus; 
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bunt in plateis civitatis magne Jerusalem, et bene dicitur 
magne,quia semper pro magna est habita (Jer. VIe) : Hec est 
civitas visitationis omnis, columpna in medio ejus; vel 
magne dicit propter vicia in quibus tunc habundabat, sicut 
olim in virtutibus. Que vocatur spiritualiter Sodoma, id est 
muta a laude Dei (Ysa. I) : « Audite verbum Domini, prin- 
cipes Sodomorum»; (Tren. IIII*) « Major effecta est iniquitas 
filie populi mei peccato Sodomorum, que in momento sub- 
versa est». Et Egyptus, quia tenebrosa sine cognitione Dei, 
etflebilis quia ibit in tenebras exteriores ubi erit fletus et 
stridor dentium (Matth. XXII). Ubi et Deus eorum, scilicet 
Christus, cui ipsi aliquando servierunt. Crucifixus est cor- 
poraliter et spiritualiter in membris suis, secundum quod 
ipse Petro dixit : « Venio Romam iterum crucifigi, scilicet in 
te ». Et Matth. XXV : « Quod uni ex minimis meis fecistis, 
michi fecistis ». Et Act. II : « Quid me persequimini. » | 


J'ai choisi ce passage parce qu'il servira en méme 
temps de terme de comparaison pour montrer que le 
manuscrit de Metz, dont les peintures sont identiques 
à celles du manuscrit de Cambrai, contient un com- 
mentaire tout différent. 


4. Commentaires du ms. latin 688 de la Bibliothèque 
nationale et de cinq autres manuscrits. " 


Le commentaire latin qui, dans le ms. latin 688 de la 
Bibliothéque nationale, accompagne le texte, parfois 
abrégé, de l'Apocalypse, consiste en gloses assez brèves, 
un peu plus étendues que les portions de texte aux- 
quelles elles se rapportent. Ce commentaire est écrit en 
lettres rouges. En voici le premier paragraphe, qui cor- 
respond à un texte fort abrégé du chapitre Ier de l'Apo- 
calypse : 
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. Apocalipsis, Revelatio interpretatur. Quod revelationis 
donum ' Pater Filio dedit, secundum quod homo erat et 
ipse Filius sibimetipsi, divinitas scilicet homini quem 
assumpsit. Palam facere servis suis que oportet fieri cito, cum 
hic liber non solum futura, sed presencia et preterita nar- 
ret. Cur hic sola futura Dominum Nostrum Jhesum Chris- 
tum servis suis manifestare dixit? Quia videlicet presencia 
visu, preterita auditu facile cognoscuntur ; futura autem non 
nisi aut per doctrinam divinarum Scripturarum, aut per. 
revelacionem Dei, agnosci queunt. Et significavit mittens 
per angelum suum servo suo Johanni. Dominus Jhesus ange- 
lum suum misit, et per eundem angelum servo suo Johanni 
manifestavit que oportet fieri cito. Ego Johannes, etc. Disci- 
pulos fratres vocat, quia uno Christi sanguine redempti et 
una matre Ecclesia generati erant. Socium se eorum in per- 
secucione secundo dixit, quia omnes ecclesias Domiciani 
persecucio turbaverat. Fui autem in spiritu, etc. In spiritu 
fuisse dicit, quia tanta misteria que secuntur non carnali- 
bus sed spiritualibus occulis videre poterat. Animalis enim 
homo non percepit ea que sunt spiritus Dei. Dominica 
autem dies tempus evangelii designat *. 


Ce. commentaire est tout à fait différent de celui que 
contient le manuscrit de Cambrai. Pour le prouver, je 
copierai le passage qui se rapporte aux versets 7 et 8 
du chapitre XI ?. On n'aura qu'à le comparer avec le 
passage correspondant du manuscrit de — qui 
est imprimé ci-dessus, p. CLxvII. 


1. Le manuscrit porte par erreur dm ou dni, avec un signe 
d'abréviation. La lecon donum est fournie par le ms. 180 du fonds 
Douce à Oxford. J'ai omis la conjonction et qui dans le ms. pré- 
céde le mot Pater. 

2. Fol. 2 du ms. 688. Cf. Berengaudus, col. 765 a et 769 a. 

3. Fol. 17 du ms. latin 688. — Collationné sur le manuscrit de 
Metz, fol. 17 vo, et sur le second manuscrit de M. Thompson, 
fol. 26. — Cf. Berengaudus, col. 870 a. 
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Expositio quarte visionis. — Et cum attt p 
suum (Apoc. XI, 7). 1 δ σ 60] 
Bestia hec Antichristum significat. Faciet adversus eos bel- 
lum quando eos persequetur; vincet vero illos non supe- 
rando verbis, sed interficiendo. Unde et sequitur : Et 
occidet eos *, et jacebunt corpora eorum in platea civitatis 
magne, que vocatur spiritualiter Sodoma et Egyptus, ubi 
dominus eorum crucifixus est : si per civitatem magnam 
Jerusalem terrestrem voluerimus intelligere, propter hoc 
quod dicitur ubi et Dominus eorum crucifixus est, a veritate 
oberrabimus, eo quod illa Jherusalem usque ad solum des- 
tructa sit, et ista que pro ea edificata est non in eo loco sed 
in alio sita esse dicatur; neque * Sodoma et Egyptus dicenda 
est eo quod a Christianis incolatur; — simulque consideran- 
dum quia, ubicumque in hoc libro civitas magna ponitur, 
Babilonem, que est civitas diaboli, et ex omnibus constat 
reprobis, significat. Quod autem im platea civitatis magne 
corpora sanctorum proicienda esse dicuntur, possumus. 'sim- 
pliciter intelligere, ut in quacunque platea que ad j jus alicu- 
jus reprobi pertineat jaceant, set melius michi videtur ut, 
sicut per civitatem magnam omnes reprobos intelligendos 
esse diximus ὃ, ita et per p corda intprotm intelli- 
gamus*. . 9! no3 9. 
Le commentaire du ms. latin 688 est donc bien dis- 
tinct de celui du. manuscrit de Cambrai. : : asdó οἱ 
Beaucoup de. passages du commentaire du ms. 688 
se retrouvent littéralement dans le manuscrit de 
M. Thompson. Tel est le morceau relatif aux versets 7 


? 
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1. La suite dela citation est remplacée par etc. dans le ms, 688. 

2. Les mots neque Sodoma—incolatur sont omis dans le manus- 
crit de Metz et dans celui de M. Thompson. 

3. À ce mot s'arréte la photographie que nous avons: sdi fol. 
17 v° du manuscrit de Metz. " 

4. Les mots ita et — intelligamus n'ont 2 été copiés dans x 
manuscrit de M. de dr 95 »"" 
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et 8 du chapitre XI que je viens de rapporter tout au 
long *. Je citerai encore cinq autres exemples pris un 
peu au hasard, au commencement et à la fin du livre : : 


31 iius 


Apoc. V, 2. — Et vidi angelum fortem ee rte À voce 
magna. Angelus fortis Patres Veteris Testamenti significat. 
Voce magna predicaverunt, quia Christum ad redemptionem 
generis humani venturum esse predixerunt. Quis est. dignus 
aperire librum et solvere signacula ejus ? Interrogatio angeli 
desiderium. sanctorum significat. Desiderabant enim sancti 
videre Christum in carne et audire sermones ejus, eo quod 
scirent omnia misteria Veteris Testamenti ab eo esse reve- 
landa, (Ms. Thompson, fol. 4. — Cf. ms. 688, fol. 4 et Be- 
rengaudus, col. 807 d.) 

spei VI, 12. Sigilli sexti apertio ad tie dejeccio- 
nem * et ad gencium vocacionem pertinet., Et terre motus 
factus est magnus. Per terram in hoc loco Judei designantur. 
Terre motus factus est magnus quando a Romanis hec gens 
est devastata. — (Fol. 13.— Cf. ms. 688, fol. 8 ve, et Beren- 
gaudus, col. 840 c.) 

. Apoc. IX, 17. — In hoc loco per queni insani populi, 
per sessores autem equorum principes terre designantur. 
Per loricas vero, que ictus gladiorum a se repellunt, duricia 
cordium reproborum designatur, que ad corda eorum gla- 
dium Spiritus, quod est verbum Dei, accedere non sinit.Que 
lorice .ignee, jacinctine et sulphuree esse dicuntur. Per 
ignem plane crudelitas mentis persecutorum; per jacinc- 
tum, qui celi figuram habet, honor deitatis quem diis suis 
deferebant. — (Ms. Thompson, fol. 22 vo. — Conf. ms. 688, 
fol. 14 v*, et Berengaudus, col. 861 c.) 

eh Apoc. XI, 1, — Per calamum quo antiqui ccribere sdia- 
bant, evangelium quod ei a Domino datum est, et quod pos- 


ταν D'autres gloses du manüscrit de M. Thompson sont citées 
P. civ et suiv. dans la description de ce manuscrit et p. cxxxvii 


dans la note relative au ms. addit. 22493 du Musée britannique. 
2. Deleccionem. Ms. 688, 
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tea scripsit, designatur. Per virgam vero sepe disciplina 
accipitur. Calamus igitur qui Johanni datus est similitudi- 
nem virge habuit [quia disciplina christianorum est evange- 
lium ']. — (Ms. Thompson, fol. 24 v». — Cf. ms. 688; fol. 16, 
et Berengaudus, col. 867 a.) 

Apoc. XVI, 17. — Per septimum istum angelum predica- 
tores sancti qui temporibus Antichristi futuri sunt designan- 
tur. Angelus igitur phialam suam in aerem effudit, quia pre- 
dicatores sancti vanis et impiis hominibus quod perpetua 
pena sint dampnandi denunciabunt. Et exivit yox magna. 
Vox magna vox est predicatorum sanctorum. Per Templum 
Ecclesia intelligitur. A templo ergo vox exivit, quia ab 
Ecclesia vox sancte predicationis procedit. Que etiam et a 
throno exisse dicitur, quia Ecclesia thronus est Dei, et in illa 
sedens requiescit. — (Ms. Thompson, fol. 57 v». Cf. ms. 688, 
fol. 35, et Berengaudus, col. 908 d et 909 a.) 

Apoc. XVIII, 21. — Et sustulit unus angelus, etc. Iste 
angelus Christum significat, qui fortis esse dicitur, quia for- 
titudinem Christi quanta sit humana mens comprehendere 
non potest. Per lapidem vero molarem magnum omnis mul- 
titudo impiorum designatur. Mare autem infernum designat, 
in quo omnes * impii demergentur. Angelus igitur molarem 
lapidem in mare misit, quia Dominus noster Jhesus Christus 
in die judicii omnem impiorum multitudinem suo justo 
judicio in infernum demerget — (Ms. Thompson, fol. 60 
vo. — Cf. ms. 688, fol. 38, et Berengaudus, col. 921 b.) 


Beaucoup des passages des commentaires copiés 
dans le manuscrit latin 688 et dans le second manuscrit 
de M. Thompson se retrouvent dans le manuscrit de 
Metz, dans celui de Lambeth, dans celui du fonds 


1. Les mots quia—evangelium sont remplacés par etc. dans le 
manuscrit de M. Thompson. 

2. Les mots in quo omnes sont omis dans le manuscrit de 
M. Thompson. 
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Douce et dans celui de l'Escurial. On en jugera par les 
exemples suivants. p 
 Vemprunte au ms. latin 688 (fol 24) le com- 
mentaire du verset 4 du chapitre XIII, pour les rap- 
procher du passage correspondant du manuscrit de 
M. Thompson (fol. 35 ve), du manuscrit de Metz 
(fol. 20) et du manuscrit de l'Escurial (fol. 24 v?) ' : 


Et adoraverunt draconem quia dedit potestatem bestie. 
— Quomodo draconem, id est diabolum, adorabunt quem 
non videbunt? Sed adorabunt Antichristum illi qui per ter- 
ram designantur, et in Antichristo diabolum, dicentes 
nullum esse Antichristo similem nec esse qui ejus fortitu- 
dini dm coequari. 

" as a idemtiré entre les quatre textes, 
Si nous prenons le passage relatif au commencement 
du chapitre XIV, nous: constaterons pareille identité 
entré les textes du ms. latin 688 (fol. 26), du manus- 
crit de M. Thompson (fol. 41 ve), du ms. 209 de 
Lambeth * et du manuscrit de Metz (fol. 23) ὃ. 


Si diligenter lectionis sequentis * textum inspiciamus, 
hec que de centum quadraginta quatuor milibus dicuntur 
ad electos pocius quorum anime in celesti beatitudine cum 
Bétiiso exultant canis ad eos* qui in hac vita laborant 

FORTS 


"Pc 'Berengaudus, col. ies d et 884 a. 

2. Ce passage du manuscrit de Lambeth est donné en fac- 
similé sur la planche 195 de.la seconde série du recueil de la 
Société paléographique. ; 

3. Cf. Berengaudus, col. 888 a. 

4. Ace mot sequentis s'arréte la portion du fol. 23 du manus- 
crit de Metz dont j'ai la photographie sous les yeux. —. Prece- 
dentis, manuscrit de M. Thompson. 

5. Ad nos, manuscrits de Lambeth et de M. Thompson. 
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vidimus ' pertinere. Agnus itaque Christum |. demonstrat. 
Syon autem speculatio interpretatur. Per. montem vero 
Syon celestem patriam intelligere debemus, In montem vero 
Syon agnus visus est, quia in celesti beatitudine cum sanc- 
tis suis Christus. consistit. un dila i die 
Un troisième passage, se rapportant au vérset 7 du 
chapitre XV, peut être cité pour établir l'identité du 
commentaire de la seconde partie du ms. 180 du fonds 
Douce avec celui de notre ms. 688 (fol; 31) eese, ΤᾺ 


ont omo qo cms 


Quatuor ali, quamvis quatuor buvacgélistia sigma 
cent, tamen et simul' et singillatim Christum' significant, 
sed quia? brevitas non pérniittit üt dicamus quemadmodurm 
unumquodque Christum significat, per istud unüm' animal 
Christum intelligimus. Phiale vero corda sunt sanctorum, 
qui propter sapientiam auréa recte vocantur. Uhus 'ergo ex 
quatuor animalibus dedit septem angelis vir phialas aureas, 
quia Christus-corda 'sanctorum- suorum. sapientia-replevit. 
Verumsi $apientiá repléta sunt, quomodo iracundia Dei 
plena. esse.dicuntur? Dominus dicit in evangelio de impiis 
Judeis : « Si non venissem:et locutus eis fuissem, peccatum. 
non haberent ‘. » 


.. Quoique. nos. comparaisons. n aient porté que s sur un 
nombre assez restreint de passages, et malgré les diver- 
gences que nous avons constatées, il est. évident, il y 
a des liens de parenté qui autorisent à grouper en- 
semble les commentaires contenus Sana I8 six | ,ma- 

ἢ yusob es Micdmst ob rioscdse: ub sénat 30 ὁ 

2 vins Seche dé Lambeth. — Labor: videbi- 
mus, manuscrit de M. Thompson. ; : cg 

2. Cf. Berengaudus, col. 902 a; 6" sga5151f 10 

3. Le membre de phrase sed quia — pen significat, 
omis dans le mis. 688, se trouve dàns le manuscrit — -- 


je cite d'aprés le fac-similé de " pm OMM 
4.Joan.,XVj 42. ^^ 10 ἢ 
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nuscrits suivants : ms. latin 688 de la Bibliothéque 
nationale, manuscrit de Metz, ms. 209 de Lambeth, 
ms. 180 du fonds Douce, second manuscrit de M.Thomp- 
son, manuscrit de l'Escurial. Un autre point me sem- 
ble aussi trés solidement établi : c'est que ces commen- 
taires sont textuellement tirés de l'ouvrage de qne 
gaudus, publié au tome XVII de la Patrologie. ^ 

— Ajoutons. qu'une traduction française du: ricis À 
taire dont je viens de m'occuper se trouve dans le ms. 
français 1768 de la Bibliothèque nationale et dans le 
ms. R. 16. 2 du collége de la Trinité à Cambridge. 


us 319H0Jon sbn£iy 560 giav s iup s5nktertóssi» sn 

me s»seBq 5115] itidmsry tgp £ri19enmnarm esb wii 
581 ivise insYs 91Π|πῸ5 $i5bienos 51 ΠΟ up 1259 ou 
"gs1dólos eUlq zsb 90 i00551no5 sl 1W04 slóbo! 
pensi 9h55 5b Tea H :s2$ nevom ὧδ strate 
notivas'b SIUBA 1» 25173m OÙ 1 nosivmns'b sugnol ,sTOTP: 
"OVISenOS 92 ,enobslitunr 23ldv ἰσϑ »b Stslom ip 
ispn A'b 5lg1b5ilsB5 si ΠΕΡ 35h55 no τα D9q ὃ 91051 
onu 19 109118 onu 59%8 511012UT 1 Tint p ri9 vsThiuD .M 


pds tu 
" 19*125b f$ ΠΟΤῚ 11052cinl on dup rofzisÿrq 


“ΝΕ TNAM C: rn ΔΉ arr! »4 ' ' ) 
-)35751 BIO «ΠΟΙΠᾺ D σὺ», “4. SUD id 1249 11 


ABIOSIM ,2i184 5b ὉΠ mU $ Sfrozetqet $199 35 n 


SNA pe d» l'art Φὐ e] r + 9 ^ " | 
104 2 eNOTR2 891 90p 79 , vx 61 1 "153 — ΠῸ ΠΤ 
HO ns5l id 257035x5 T5111 na novpq 79 a910115 05 


T. 1: T£. £ Li Ξ e τῷ " 
590 Spp $5 -4tio 7*T61 ub $11nioq ,zogu18 sb Πρό ΠΠΡῊ 
.310ob 4b 216d I imulozdi 210 11 ον 7 Ὁ 291351 


Sb 3661155 26! p 1ngbasiyty mno ,nio] 876 ἘΠῈῸ tes aO 


ub estuiainim 291 ne 251905 5j (21nvi ii9z2tgbE T nl 
5 » 

ΝῊ be: q996i2 ^vix wb sack s rà 2 giu enis! : 

M, "Ani een sabia) *ram b. (soon k. L 

Seven κεὶν 5191507, t οἱ Gomot asb girbxw 2(.q 


V 


RAPPORT DE LA TAPISSERIE DE LA CATHÉDRALE D'AN- 
GERS . AVEC | LES  MANUSCRITS . DE LA. SECONDE 
FAMILLE DES FIGURES DE L'APOCALYPSE. ^^ 


Une circonstance qui a valu une grande notoriété au 
premier des manuscrits qui viennent d'étre passés en 
revue, c'est qu'on l'a considéré comme ayant servi de 
modéle pour la confection d'une des plus célébres 
tapisseries du moyen áge : il s'agit de cette immense 
tenture, longue d'environ 150 métres et haute d'environ 
5, qui, malgré de déplorables mutilations, se conserve 
encore à peu prés en entier dans la cathédrale d'Angers. 
M. Guiffrey en a fait l'histoire avec une ampleur et une 
précision qui ne laissent rien à désirer '. 

Il est établi que Louis, duc d'Anjou, confia l'exééo: 
tion de cette tapisserie à un artiste de Paris, Nicolas 
Bataille, au plus tard en 1377, et que les cartons (« por- 
traitures et patrons ») en furent exécutés par Jean ou 
Hennequin de Bruges, peintre du roi. Voilà ce que des 
textes d'archives ont mis absolument hors de doute. 
On est allé plus loin, en prétendant que les cartons de 
la Tapisserie avaient été copiés sur les miniatures du 


1. Nicolas Bataille tapissier parisien du xiv* siècle, auteur de 
la Tapisserie de l'Apocalypse d'Angers (Paris, 1877, in-8* de 
27 p.); extrait des Mémoires de la Société des antiquaires de 
France, t. XXXVII. 
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ms. 403 de la Bibliothèque nationale; on avait été 
amené à cette conjecture par un article du plus ancien 
inventaire de la librairie du Louvre ainsi concu : 
« L'Appocalipse en francois, toute figurée et ystoriée et 
en prose », article en regard duquel un officier de la 
maison du roi a consigné cette observation : « Le roy 
l'a baillé a monss. d'Anjou pour faire faire son beau 
tapis '. » Je ne conteste pas que notre manuscrit ait 
été prété au duc d'Anjou; mais il me semble impossible 
d'admettre qu'il ait été pris pour modèle par le peintre 
qui a composé les cartons de la Tapisserie. Les diffé- 
rences entre le manuscrit et la Tapisserie sont telles 
qu'on ne saurait les expliquer sans supposer que les 
artistes du duc d'Anjou se seraient sur beaucoup de 
points systématiquement écartés de leur modèle. 

- On est allé jusqu'à considérer comme des « composi- 
tions originales de Jean de Bruges » plusieurs tableaux 
de la Tapisserie tout à fait différents des pages corres- 
pondantes du ms. 403. Mais si on avait consulté les 
manuscrits de la seconde famille des Figures de l'Apo- 
calypse, on y aurait reconnu le prototype de ces préten- 
dues compositions originales. Je prends pour exemple 
la mort d'Énoch et d'Élie représentée sur le panneau 34 
de la Tapisserie*. M: Maxence Petit? y a vu une « com- 
position originale de Jean” de Bruges », parce que la 
méme scène est figurée d'une tout autre façon au fol. 
17 ve du ms. 403. Mais il suffit d'ouvrir le manuscrit 
de D. au fol. 42 vo, celui de Metz au fol. 17 


,* Voyez plus haut, p. Lxv. 
2. No 29 des planches de M. de Joannis. — C'est le n° 33 de la: 
Liste générale des sujets. 
3. Les Apocalypses manuscrites du moyen áge, dans Le Moyen- 
âge, mars 1896, p. 58. 
i 
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v*, etc., pour y voir le supplice des! deux prophètes 
représenté absolument de la méme façon que sur la 
Tapisserie. Pour mettre hors de doute l'origine de ce 
panneau de la Tapisserie, la Société des Anciens textes 
a fait reproduire à la fin de l'édition phototypique. 
de l’Apocalypse de Charles V le. fol. 42. du. ma- 
nuscrit de Cambrai et le panneau. 34 de la Tapis- 
serie d'Angers, sur lesquels se voit le supplice d'Énoch 
et d'Élie. Du premier coup d’œil, on reconnaîtra que 
les deux représentations sont identiques. Il est donc de. 
toute évidence que, pour ce tableau, l'auteur des car- 
tons de la Tapisserie a servilement copié un: aype - 
était adopté depuis un siécle. 

Voici, à n'en pas douter, comment s'est trouvé indi 
le dessin des différentes piéces de la Tapisserie. Le duc 
d'Anjou a dà rencontrer dans les librairies princiéres 
de son temps plusieurs exemplaires de l'Apocalypse en 
images. Il les a fait voir au peintre chargé par lui d'exé- 
cuter des cartons, et celui-ci les a co mparés pour choi- 
sir les types qui devaient le mieux se préter à l'art du 
tapissier. Il ne s'est peut-être pas même  astreint à 
demander des inspirations à un seul manuscrit. . 

Je ne prétends pas déterminer quel exemplaire Hen- 
nequin de Bruges avait sous les yéhx quand il peignait 
ses cartons; mais il est certain que ce n'était ni le 
ms. 403 de la Bibliothèque nationale, ni aucun des 
manuscrits similaires, comme ceux d'Oxford, de 
M. Blin de Bourdon et de Lord Crawford (manuscrits 
de la première famille). C'était, à coup sûr, un manus- 
crit qui présenterait beaucoup d'analogie avec ceux de 
la seconde famille, tels que ceux qui sont conservés 
dans les bibliothéques de Cambrai et de Metz, dans le 
cabinet de M. le docteur Rey, et dans la collection, de 
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moi inconnue, qui a recueilli l'exemplaire vendu à 
Paris en 1879. 

L'opinion que j'avance repose sur une comparaison 
minutieuse des peintures des différents manuscrits avec 
les sujets correspondants de la Tapisserie. J'ai pu faire 
cette comparaison à loisir, en rapprochant de plusieurs 
de ces manuscrits la belle reproduction de tous les 
panneaux de la Tapisserie que M. de Joannis a publiée 
en 1864'. .— : 

Il serait fastidieux et superflu de dresser un état de 
toutes les analogies et de toutes les différences que j'ai 
notées. Je me bornerai à résumer les observations que 
 m'asuggérées l'examen d'une dizaine de tableaux. Ces 
observations montreront surabondamment que, pour 
ces tableaux, la disposition générale des sujets et l'agen- 
cement des détails ont été empruntés, non pas au ms. 403 
ou à un manuscrit similaire, mais à un manuscrit 
d'une autre famille, tel que ceux de Cambrai, de Metz, 
du cabinet de M. le docteur Rey, et de la collection 
vendue à Paris en 1879. 

I. Le chapitre V de l'Apocalypse a fourni la matière 
d'un seul tableau aux artistes dont les compositions 
nous sont connues par le ms. 403 de la Bibliothéque na- 
tionale et par les trois autres manuscrits de la première 
famille *. L'ordonnance de ce tableau est assez simple. 

Dans un petit compartiment latéral, saint Jean pleu- 


1. Les Tapisseries de l'Apocalypse de la cathédrale d'Angers, 
dites Tapisseries du roi René, réduites au dixième et reproduites 
au trait, avec texte explicatif par M. Léon de Joannis. Angers et 
Paris, 1864. In folio. 

.2. N° 12 de la Liste générale des sujets. — Je reproduirai au 
bas de la page la partie essentielle des légendes explicatives 
telles qu'elles sont dans le manuscrit d'Oxford, dans celui de 
M. le vicomte Blin de Bourdon et dans celui de-lord Crawford ; 
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rant ἃ, consolé par un vieillard ^, qui lui dit Ne fleveris, 
ecce vicit leo..., la partie principale du tableau con- 
siste en deux cercles superposés : celui du haut nous 
montre le Seigneur tenant un sceptre * de la main 
gauche, et remettant de la droite un livre.fermé à 
l'agneau; devant lui est ouvert un livre sur les deux 
pages duquel sont tracés les mots: Ante me non est for- 
matus — et : Deus poste (sic) non erit. A gauche du 
cercle, l'ange fort d tient un phylactére sur lequel on 
lit : Quis est dignus aperire librum et solvere signacula 
ejus? Dans le cercle inférieur nous voyons l'agneau 
sanglant, aux sept cornes et aux sept yeux, avec l'éten- 
dard à la croix rouge sur fond blanc; à térre, devant 
lui, un livre ouvert renfermant l'Ancien et le Nouveau 
Testament. L'espace resté libre en dehors des deux 
cercles est partagé en trois registres, dans lesquels sont 
groupés les figures symboliques des évangélistes, les 
anges en adoration * et les vieillards prosternés avec 


elles sont indispensables pour l'intelligence du tableau du manus- 
crit de la Bibliothéque nationale et de celle de nos planches qui 
reproduit le tableau. La place de chaque légende est —— 
ci-dessous par les lettres a-f. 

a. «Sanctus Johannes flebat multum, quia nemo dignus i inven- 
tus est aperire librum. » (Apoc. V, 4). 

b. « Unus de senioribus prophetas designat qui qualitatem 
adventus Christi predixerunt. » 

c. « Virga justitie inflexibile (sic) ». 

d. « Angelus fortis antiquos partes desiderantes significat. » 
La lecon fautive partes, pour patres, est à la fois dans le manus- 
crit d'Oxford, dans celui de M. le vicomte Blin de Bourdon et 
dans celui de lord Crawford. 

e. « Omnes angeli stabant in circuitu troni, animalium et senio- 
rum. » (Les anges font retentir les airs du chant : « Dignus est 
agnus qui occisus est accipere virtutem et divinitatem et sapien- 
ciam et fortitudinem et gun et benedictionem. (Apoc. V, 11 
et I2. ) i JE D 


lande d 
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leurs fioles et leurs instruments de musique‘, chan- 
tant en chœur : Dignus es, Domine, Deus noster, acci- 
pere librum et aperire signacula ejus, Dona occisus 
es et redemisti nos in sanguine tuo. 

Le manuscrit de Cambrai, que je choisis comme l'un 
des meilleurs et des plus complets des exemplaires de 
Ja-seconde famille, consacre quatre tableaux ' à l'illus- 
‘ration du méme abuse V, les scènes y sont ainsi 
décomposées. 

- Premier tableau *. A. mt. un n. ange, o Faso pas 

tis.du deuxiéme verset, tenant un long phylactére sur 
lequel devaient étre tracés les mots Quis est dignus 
aperire librum? Au milieu, saint Jean pleurant. A droite, 
un vieillard prenant saint Jean par un pan de son véte- 
ment: : Et ego flebam multum... ; et unus de senioribus 
vitii: :« Ne lesetis is » 
Deuxième tableau ἡ. Le Seigneur vet une eid 
bénissant de la main. dois et tenant de la gauche le 
livre aux sept sceaux; au haut, six anges en adoration; 
;dans la partie inférieure, les vieillards enlevant les cou- 
xonnes de leurs têtes pour les poser à terre aux pieds 
du; Seigneur; l'une des couronnes est déjà à terre, à 
dd d'une harpe. Le mouvement des rieillands n'est 
IAN 422, = , 57089 LU ὃ δὴ ] 2J4 


mé: « im seniorum, 6 PE sánctorum ; rein car- 
ais mortificationem; fiale auree, corda sapiencia; odoramenta, 
orationes sanctorum. » Les fioles d'or ne sont guére visibles sur 
‘les peintures des trois manuscrits que nous avons sous les yeux. 

1. Ces quatre tableaux se retrouvent dans le manuscrit de la 
vente de 1879. Il n'y en a que trois dans le manuscrit de Metz, 
.etun seul dans celui, du docteur Rey. 
ni ME ol. 14v* du manuscrit de Cambrai, tableau 6 du manuscrit 

u en 1879. Tableau 5 du manuscrit de Namur, 
3. Fol. 16 du manuscrit de Cambrai. Fol. 3 du manuscrit de 


Metz. Tableau 7 du manuscrit vendu en 1879. Tableau 4 du 
manuscrit de Namur. 
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point mentionné dans le chapitre V de l'Apocalypse; 
le peintre est allé en chercher l'indication au verset 10 
du chapitre précédent : Procidebant viginti quatuor 
seniores ante sedentem in Amo; et eate coronas 
suas ante thronum. : 

Le troisième tableau" est divisé en trois comparti- 
ments. Au milieu, sur un champ quadrilobé, l'agneau 
sanglant, aux sept cornes et aux sept yeux, tient un 
étendard rouge à la croix d'or; aux quatre coins de ce 
champ les figures symboliques des évangélistes. Dans 
les deux compartiments latéraux, divisés en deux étages, 
siègent les vingt-quatre vieillards, des couronnes d'or 
sur la téte; plusieurs des vieillards de l'étage inférieur 
pincent de là harpe ou dela viole. Sur la gauche, en 
dehors du cadre, saint Jean considére ce spectacle par 
une petite fenétre : Et vidi ecce in medio throni et 
quatuor animalium et seniorum agnum iii Vans 
occisum, habentem cornua septem. ἢ ! ; 

Quatrième tableau?. Au centre de la scène, dans une 
grande gloire allongée, le Seigneur remet le livre/à 
l'agneau. Tout autour de la gloire, les figures sym- 
boliques des évangélistes, les anges en adoration, 
les vieillards avec leurs instruments de musique: Saint 
Jean se tient à droite, en dehors du cadre. — Et venit 
et accepit librum de dextra sedentis in throno, et cum 
aperuisset librum, quatuor animalia et viginti quatuor 
seniores ceciderunt coram agno, habentes mi 
cytharas. 


1. Fol. 16 v° du manuscrit de Cambrai. Fol. 3 v» du manuscrit 
de Metz. Tableau 8 du manuscrit vendu en 1789. Tableau 6 du 
manuscrit de Namur. 

2. Fol. 18 du manuscrit de Cambrai. Fol. 4 du hubbdrié de 
Metz. Tableau 9 du manuscrit vendu en 1879. Tableau yi du 
manuscrit de ve 
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- Trois: cadres de la tapisserie (pl. V, VI et VII) ren- 
ferment la copie rigoureusement fidèle des trois. pre- 
 miers de ces tableaux. Au quatriéme tableau correspon- 
dait un quatrième cadre, qui a disparu, mais. dont 
Texistence a été reconnue par Monseigneur Barbier de 
Montault δον dn« i ; | 

- Lartiste qui a fourni les cartons de ces quatre sujets 
au tapissier du duc d'Anjou avait assurément sous les 
yeux, non pas un tableau unique, comme celui du 
manuscrit de la Bibliothéque nationale et des autres 
manuscrits de la premiére famille, mais quatre tableaux 
disposés comme ceux des manuscrits de la seconde, et 
notamment du meilleur d'entre eux, celui de Cambrai. 
Le hasard ne lui aurait pas suggéré la méme décompo- 
sition des scènes du chapitre V. de l'Apocalypse ; le 
"hasard surtout ne lui aurait pas inspiré l'idée d'aller en 
arrière emprunter au verset τὸ du chapitre IV un détail 
tel que le dépôt des couronnes des vieillards aux pieds 
du trône du Seigneur, pour le combiner avec ce qui est 
dit au verset 8 du chapitre V. 


II. Les versets 1-12 du chapitre IX sont ainsi traités 


1. Notices archéologiques sur les tentures et les tapisseries de 
la cathédrale d'Angers, par M. L. de Farcy (Angers, 1875, in-89), 
Pr, 29. — Le second des tableaux de la Tapisserie (n° 6 des 
planches de M. de Joannis) est reproduit en couleurs dans 
l'ouvrage de M. Guiffrey, Hist. de la tapisserie (Tours, 1886, gr. 
in-8*), pl. II. Voir aussi l'Histoire générale de la tapisserie; de 
.MM. Guiffrey et Müntz, vol. France, p. 12 et 13. Les deux pan- 
neaux répondant aux planches VI et VII de la publication deM. de 
Joannis, et qui représentent : l'un, les vieillards déposant leurs 
couronnes aux pieds du Seigneur, l'autre, l'agneau sanglant, les 
figures symboliques des évangélistes et les vingt-quatre vieillards, 


ont été exposés à Paris en 1900 dans une galerie du pu palais 
des Beaux-Arts, 
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dans le manuscrit de la Bibliothèque nationale ᾿. Un 
premier tableau (fol. 14) nous fait voir le cinquième 
ange faisant tomber une étoile sur le puits de l'abime, 
qui s'ouvre .en laissant échapper une épaisse fumée ; les 
« locustes », monstres ailés, à corps de cheval, à face 
humaine, la téte couronnée, s'élancent hors du puits. 
Sur le second tableau (fol. 14 v9) nous voyons les « lo- 
custes » s’avançant à la suite de leur chef Abaddon, 
monté sur une locuste et tenant à la main droite une 
‘sorte de fleur de lis qu'il lève en air; Abaddon n'est 
point couronné: — Même disposition dans les manus- 
crits d'Oxford, de M. Blin de Bourdon et de Lord 
Crawford. 0055 s 

‘Au lieu de ces deux tableaux, le manuscrit de M. le 
docteur Rey. n'en.a qu'un seul. Le cinquième ange y 
'sonne de la trompette et fait tomber une étoile; il tient 
à là main une grosse clé dorée. Du puits de l'abime 
sort un gros nuage de fumée et s'élancent les « locustes », 
dont l’avant-train seul apparait; ces monstres. s'ap- 
prétent à suivre leur chef, monté sur un coursier à téte 
humaine, couvert d'une housse de mailles. Le chef 
déploie ses ailes noires et porte une couronne d'or sur 
la téte et un sceptre à la main droite. Sur le cóté, en 
dehors du cadre, saint Jean regarde ce spectacle par 
une petite fenétre ménagée dans la bordure du tableau. 
Le manuscrit de Namur nous offre la méme composi- 
tion; toutefois saint Jean n'y est pas représenté, et la 
housse du coursier est en étoffe. 

La peinture correspondante des manuscrits de Cam- 
brai, de Metz et de la vente de 1879 ne diffère que par 
un détail de celle qui vient d’être décrite. L'ange n'y 


1. N** 26 et 27 de la Liste générale des sujets. 
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paraît pas; il est sans doute dissimulé par un nuage, 
d'où il a laissé tomber la grosse clé ὍΝ a ouvert le 
ὍΝ l'abime. 

^La pièce de tapisserie (n° 26) qui repséinehte cette 
adiit évidemment imitée de la composition dont 
p du rt Rey nous offre ub exemple. 


Bun Les versets D du chapitre X et les deux pre- 
miers versets du chapitre XI sont représentés par un 
seul tableau dans les manuscrits de la première famille, 
et par deux dans les manuscrits de la seconde, sauf ceux 
de Gambrai ( et de Metz '. Les différentes scènes y sont 
ainsi distribuées : 1° sur un tableau, saint Jean dévore 
le livre. à lui remis par l'ange ; 2° sur l'autre, saint Jean 
est invité à mesurer le temple. Les scénes sont distri- 
buées de la méme manière sur deux pièces de la Tapis- 
Mo. (panneaux 3o et 32). 


dV. Il faut aussi remarquer que l'ange à Paccen-ciel des 
chapitres 1 X et XI de l'Apocalypse est représenté debout 
sur les j | panneaux 29), 30 et 32 de la Tapisserie, et qu'il a 
cette - “attitude dans les. manuscrits, de Ja seconde 
famille, tandis qu'il est. assis dans ceux de Ja première. 


- Les artistes qui ont illustré T Apocalypse | avaient 
à choisir entre deux types bien en pour représen- 
τοῦ le massacre d'Énoch'et d'Élie * : tantôt, on les fai- 
‘sait mettre À mort par deux SAR armés l'un d'un 
glaive, l'autre d’une hache; tantót, ils expiraient à la 
suite d'une lutte contre deux chevaux monstrueux : 
l'un d'eux, ayant déjà succombé à ses blessures, gisait 


1. Ne 31 de la Liste générale des sujets. 
2. N* 33 de la Liste générale des sujets. Voir aussi p. cix la 
description du ms. 217 du collége de la Trinité à Cambridge. 
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ensanglanté à terre; l’autre luttait encore contre le 
monstre, qu'il avait blessé à la téte et sur lequel il avait 
brisé sa lance. Au premier type appartiennent les pein- 
tures des manuscrits de la premiére famille, et du 
manuscrit du collège d'Eton ; au second, les peintures 
des manuscrits de la seconde famille. C’est le second type 
qui a été adopté pour la confection de la Tapisserie : les 
deux prophètes ne s’y voient pas décapités par les deux 
bourreaux ; ils ont eu à combattre un cavalier à ailes de 
chauve-souris, monté sur un cheval monstrueux à tête 
humainé et à couronne d'or; l'un d'eux est renversé 
inanimé à tèrre; l'autre, avant de tomber, a enfoncé sa 
lance dans lé poitrail du monstre. Il est de toute évi- 
dence qu'ici le carton de la Tapisserie a été copié sur 
un manuscrit de la seconde — iie 


VI. L'artiste Fin d'illustrer VAvbadspeew avait cru 
devoir placer aprés le massacre des deux prophétes 
trois tableaux " dont les sujets n'étaient point tirés de 
l'Apocalypse : les miracles de l'Antéchrist, la gloire et 
la puissance de l'Antéchrist installé dans le temple, c et ‘la 
mort de l'Antéchrist, rapprochée de la résurrection des 
deux propheétes. Nous avons la série complété. de ces 
trois tableaux dans les manuscrits d'Oxford, de M. Blin 
de Bourdon, de lord Crawford ; elle a existé. pareille- 
ment dans le manuscrit de la Bibliothèque nationale *, s 
mais l'enlévement d'un feuillet en a fait disparaitre les 
deux premiers tableaux. Le dernier, le seul qui subsiste 
(fol. 18), est celui qu'il importe d'étudier ici. 

Le tableau est divisé en trois compartiments. Dans le 
compartiment central, l'Antéchrist, accablé sous une 


1, N** 34, 35 et 36 de la Liste générale des sujets, 
2. Voir plus haut, p. Lxix 
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‘pluie de feu ou de sang que le Seigneur fait tomber du 
ciel, est renversé de son trône par un diable qui lui 
‘enfonce une fourche dans la tête, pendant qu'un autre 
diable-l'atire dans l'abime. Les légendes des manus- 
crits d'Oxford et de M. Blin de Bourdon nous 
expliquent le sujet : Hic descendit ΜΌΝ de celo et 
interficit Antichristum. 
. Dans le compartiment de gauche, les sectatéurs de 
l'Antéchrist sont atterrés par la punition 'deleur chef. A 
leurs pieds se voient les tétes de plusieurs de leurs vic- 
times. L'un de ces infideles regardé la catastrophe par 
une petite fenêtre pratiquée dans la cloison qui sépare 
le compartiment de celui qui lui est juxtaposé. Légende 
-explicative : Sic dolent sequaces Antichristi pro vindicta 
in ipsum facta et pro occisione christianorum.  - 
"Le compartiment de droite a été réservé à la glorifica- 
'tion'd'Énoch et d'Élie; qu'on y voit s’élévant dans un 
nuage, attirés par la main divine; au premier plan la 
terre tremble. ; E 
τ Ἐξ peintres des manuscrits d'Oxford, de M. Blin de 
"Bourdon et de Lord Crawford ont laissé de cóté la scène 
'de'la résurection des deux prophétes. Celui der exem- 
plaire du docteur Rey n'a au contraire tenu compte que 
'de'cette' résurrection, à laquelle il a consacré deux 
tableáux : sûr le DURE les deux cadavres sont éten- 
"dus à terre, hors de la ville ; le peuple les regarde avec 
‘une curiosité joyeuse ; mais T'ésprit de vie, sous la forme 
d'un oiseau, entre dans la boüche des prophétes, qui. se 
"dressent à la stupéfaction des spectateurs. Un ange Teur 
'erie : Ascendite huc. A la page suivante, les deux. pro- 
phétes s'éléventauciel,enveloppés d'un grand nuage bleu 
qui cache leurs tétes. En méme temps la terre se met à 
trembler, et la ville s'écroule engloutissant les habitants 
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sous les ruines. Ces différentes scènes sont distribuées 
à peu prés de la méme facon dans les manuscrits de la 
vente de 1879, de Chantilly, de Saint-Victor, de la 
Bibliothéque. nationale n° 688, du Musée britannique 
(add. 17333) et de Namur. Les enlumineurs des manus- 
crits de Cambrai et de Metz ont réuni dans un seul et 
méme tableau la résurrection des deux prophétes et 
leur enlévement au ciel. 

Aux deux tableaux du manuscrit du docteur Rey cor- 
respondent deux cadres de la Tapisserie ; sur le premier, 
le peuple se réjouit à la vue des deux cadavres; «sur 
l'autre, il est stupéfait de voir les cadavres ranimés par 
l'esprit de vie; il est surpris par un tremblement de 
terre, au moment où les prophètes enlevés au ciel dis- 
paraissent dans les nuages. i 

Ici encore nous nous retrouvons en présence d'une 
imitation, non du type de la premiere famille, mais du 
type de la seconde. 


VII. Arrivés à la fin du chapitre XI et au commence- 
ment du chapitre XII, les enlumineurs des manuscrits 
de la premiére famille ont trouvé bon de représenter 
sur un premier tableau l'ouverture du temple où était 
exposée l'arche du Testament, et sur un second tableau 
l'enfantement de la femme poursuivie par le dragon :. 

Le exposition de l'arche dans le temple et l'enfante- 
ment de la femme ne forment qu'un tableau dans cinq 
manuscrits de la seconde famille. (Cambrai, Namur, 
Chantilly, Rey, Saint-Victor, add. 17333 du Musée 
britannique). Ces deux scènes sont également réunies 
dans un même cadre de la Tapisserie (panneau 38). 


1. N°: 38 et 39 de la Liste générale des sujets. 


Ἂς 
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VIII. La béatitude des fidèles a été rendue de deux 
manières bien distinctes par les peintres qui ont illustré 
l'Apocalypse *. Les uns ont représenté un groupe de 
fidéles morts, étendus à terre dans différentes attitudes, 
de la bouche desquels sortent des enfants nus, symboles 
des âmes ; au-dessus de ce groupe, un ange planant 
dans les nuages enléve les enfants au ciel. Tel est le 
programme suivi dans les quatre manuscrits de la pre- 
miére famille. Tout autre est le théme sur lequel ont 
travaillé les enlumineurs des manuscrits de la seconde 
famille : on y voit les morts couchés sur un grand lit, 
entrecroisés, la téte des uns du méme cóté que les pieds 
des autres; leurs âmes ne s'échappent pas de leurs 
lèvres: au-dessus de ce lit, deux anges enlèvent dans 
les nuages une grande draperie où sont les âmes des 
fidèles figurées par des enfants. 

"Le panneau correspondant de la Tapisserie (n° 56) 
reproduit exactement cette disposition du lit funébre et 
de l'enlévement des enfants par deux anges. 


IX. Dans les manuscrits de la premiére famille, 
la vendange du chapitre XIV de l'Apocalypse * est 
représentée par un seul tableau, et dans l'autre par 
deux. 

— Les peintres des manuscrits de la Bibliothèque natio- 
nale, d'Oxford, de M.Blin de Bourdon et de Lord Craw- 
ford ont divisé leur tableau en deux compartiments. 
Dans celui de gauche, on voit deux anges debout sur le 
méme plan, l'un sortant d'un édifice adossé à un nuage, 
l'autre sur la marche d'un autel; le premier remet une 
serpe à son compagnon. Dans le second compartiment, 


r. N* 56 de la Liste générale des sujets. 
2. N* 58 de la Liste générale des sujets. 
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l'ange vient de couper une grappe qu'il laisse tomber 
dans une cuve, oü trois petits diables foulent le raisin ; 
de cette cuve sortent des flots de sang qui montent jus- 
qu'à la téte de deux chevaux, sous la porte d'une ville. 

Voici le plan de deux tableaux correspondants que 
nous offrent six des manuscrits de la seconde famille 
(Cambrai, Chantilly, Rey, Saint-Victor, add. 17333 
du Musée brit.) *. Premier tableau : Un ange sort d'un 
édifice, enveloppé de nuages; il remet à un ange 
debout prés d'un autel une grande serpe, pour: couper 
le raisin d'une vigne palissée en. berceau. Second. ta- 
bleau : L'ange, aprés avoir coupé une grappe, la remet 
àun diable assis sur un pressoir; du pressoir s'échap- 
pent des flots de sang qui montent au poitrail de deux 
chevaux, à la sortie d'une enceinte crénelée. 

C'est exactement d’après ce dernier modèle que da 
vendange est figurée dans deux cadres de la Tapisserie 
(58 et 59). 

X. L'illustration des versets 8-13 du chapitre XVI 
est disposée d'une facon tout à fait différente oue les 
manuscrits des deux familles *. À 
- Les peintres du premier groupe de manuscrits ont 
ainsi coupé les scénes auxquelles se rapportent ces 
versets: — d'une part, le contenu des versets 8-10 : effu- 
sion de la quatrième et de la cinquième fiole ; — d'autre 
part, le contenu des versets 12 et 13 : effusion de la 
sixiéme fiole et émission des esprits impurs. 

Dans le second groupe de manuscrits les mémes 
scènes ont été combinées autrement : d'abord l'effusion: 
de la quatriéme fiole (versets 8-9), puis l'effusion de la 


t. Il doit manquer dans le manuscrit de Metz un feuillet qui 
devait contenir au recto l'équivalent. du second de ces tableaux. 
2. N** 64 et 65 de la Liste générale des sujets. 
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sixième (versets 10 et 12), et enfin, tout à fait à part, 
l'émission des esprits impurs (verset 13). 

La coupure adoptée pour les manuscrits de la seconde 
famille se retrouve exactement sur la Tapisserie, dont 
le panneau 65 répond aux versets 8 et 9, le panneau 66 
aux versets 10 et 12, et le panneau 67 au verset 13. 

Ἢ faut donc regarder comme absolument démontré 
que les cartons de la Tapisserie d'Angers ont été copiés 
sur un exemplaire appartenant à la seconde famille des 
manuscrits des Figures de l'Apocalypse auxquels a été 
consacrée la présente étude". 


1. Le tome III d'une Monographie de la cathédrale d'Angers 
par M. L. de Farcy, qui va prochainement paraitre, contiendra 
un nouveau mémoire sur la Tapisserie, avec la reproduction 
phototypique des différents panneaux de ce précieux monument. 


VI 


RAPPORT DES ÉDITIONS XYLOGRAPHIQUES AVEC LES MANUS- 
CRITS DE LA PREMIÈRE FAMILLE DES FIGURES DE L'APO- 
CALYPSE. j 


», 


Il vient d’être parfaitement établi que les sujets de la 
Tapisserie ontété empruntés aux manuscrits des Figures 
de l'Apocalypse que nous avons étudiés, et qu'ils dé- 
rivent des types représentés dans les manuscrits de la 
seconde famille. 

L'origine des éditions xylographiques des Figures 
de l'Apocalypse n'est guére plus difficile à déterminer. 
La question a d'ailleurs été à peu prés définitivement 
résolue par l'examen que M. Didot a fait subir à un xylo- 
graphe en le rapprochant d'un manuscrit de sa biblio- 
théque, aujourd'hui propriété du comte de Crawford. 
La similitude des sujets représentés et des légendes qui 
les accompagnent dans le manuscrit et dans le xylogra- 
phe a été mise en pleine lumiére par les observations de 
M. Didot. Il ne reste plus qu'à préciser et à rt 
les résultats obtenus par M. Didot. 

Ce n'est pas ici le lieu de passer en revue les diffé- 
rentes éditions xylographiques des Figures de l'Apoca- 
lypse. Il suffira de s'en tenir à celle qu'il est le plus 
commode d'examiner, gráce au fac simile qu'en a donné 
Pilinski '. C'est elle qui est considérée comme la 


1. Pilinski a dû prendre pour modèle un exemplaire dans 
lequel l'ordre des premiers feuillets était interverti. Pour rétablir 
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première par 
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ir le baron de Heinecken et la cinquième 


par Sotheby. Il y en a un exemplaire à la Bibliothèque 
nationale, n» 6 des imprimés exposés dans la Galerie 


Voici une concordance, page par page, des sujets 
représentés sur les 24 doubles planches (A. B. C...) du 


] 


o srl 
A=1 et I vo, 
B=3v, veré vo, 


ἌΣ vor 


eua) v? et 8. 

Ξε ὃ v°, 9, 9 v? et 10. 
E = 10 v5, 11, 11 v°et 12. 
ἘΞΞ 12 vo, 13, 13 vo et 14. 


G — 14 vo, 15, 15 vo et 16. 


H'= 16 v9, 17, 17 vo et 
^^ recto du feuillet enlevé. 
1 = Verso du feuillet en- 
- levé, 18, 18 vo et 19. 

K = 19 ve, 20 et 20 ve. 
Lx 21, 21 v°, 22 et partie 
"ἂν 22 Mc 


xylográphe avec les feuillets pode cine di manus- 


.M = Partie de 22 vo, 23, 


23 v? et 24. 

N = 24 vo, 25, 25 v? et 26. 
O —26 vo, 27, 27 v* et 28. 
P — 28 vo, 29 et 29 vo. 

Q = 3o, 3o v* et 31. 
R=—37r v° et 32. 

S = 32 vo, 33 et 33 vo. 

T = 34, 34 vo, 35 et 35 v», 
V — 36, 36 ve, 37 et 37 ve. 
X — 38, 38 v*, 39 et 39 v*. 
Y — 40, 40 v°, 40 et 41 vo. 
Z — 42, 42 vo, 43 et 43 v*. 


© Pour compléter cette concordance, j je dois ajouter les 


aAA Qd suivantes, 


: sa Entre les feuilles A et B aurait dà se placer un 


la Bi 


fondre normal, tel qu'il se présente dans l'exemplaire original de 
iothéque nationale, il faudrait mettre dans l'ordre suivant 


les cinq feuillets de la reproduction portant les cotes 5-10 : 10, 
seconde partie de la feuille C. — 7 et 8, feuille D. — 6, pre- 
miére partie de la feuille E. — 9, seconde partie de la feuille E. 


n 
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double. feuillet qui manque dans cette édition xylogra- 
phique, évidemment gravée d'aprés un manuscrit défec- 
tueux. La lacune a été comblée dans d'autres éditions, 
qui se composent de 5o feuillets, et non pas de. 48 
comme celle que Pilinski a reproduite. ' 

La feuille complémentaire contient : 

D'une. part, la mise en accusation de saint Jean 
devant Domitien {Hic per novam sectam Deorum. nos- 
trorum evacuavit culturam), et le supplice du saint 
(Traditor. — Dolium ferventis olei) ; | 

D'autre part, la condamnation de saint Jean à la rélé- 
gation (Domitianus : « Johannem, Deorum vestrorum 
contemptorem, in Pathmos insula relego »), et la tra- 
versée pour aller à Patmos (Relegavit Pathmos. — Hic 
sanctus Johannes). 

Les quatre tableaux correspondants se trouvent dans 
le manuscrit de Charles V (sur les fol. 2 ro, 2 v? et 3) et 
dans les autres manuscrits de la méme famille ἡ, 

2° Le quatrième tableau de la feuille Q, répondant 
aux versets 5-7 du chapitre XVI de l'Apocalypse, n'a 
point d'équivalent dans le manuscrit de Charles V, 
mais il est représenté dans les trois autres mentre 
de la premiére famille * 

3° La planche I du pet R me donne lieu à. une 
remarque analogue. Dans le cadre consacré à la repré- 
sentation des faits et de la mort de l'Antéchrist, le gra- 
veur a complétement omis de faire entrer la résurrec- 
tion des prophètes Énoch et Élie, qui dans le manus- 
crit de Charles V est juxtaposée à la mort de l'Anté- 
christ. La même omission a été constatée dans les 
manuscrits de la Bodléienne, du vicomte Blin de Bour- 


) 62 


1. Voir la Liste générale des sujets, πο" 5-8. 
2. Voit la Liste générale-des sujets, n° 63. 
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don et de lord Crawford, et aussi sur le fol. 9 du 
manuscrit additionnel 19896 du Musée britannique. 
4? Une derniére observation s'applique à des tableaux 


des feuilles K, L, M, P et R. Il s'agit de scènes dont 
2 est représentée par deux tableaux dans le xylo- 


eut de Charles V. 
Ainsi, les versets 8-12 du chapitre XII de s 


lypse ont fourni la matiére d'un seul tableau à l'enlu- 
mineur du. manuscrit de Charles V (fol. 20 ve), et de 
deux au graveur du xylographe (feuille K), comme aussi 
aux. enlumineurs des manuscrits de la Bodléienne, du 
vicomte Blin de Bourdon et du comte de Crawford ΄". 

. On doit faire la méme remarque : 1° à propos de 
l'illustration des deux premiers versets du chapitre XIII 
de l'Apocalypse : feuilles L et M du xylographe; fol. 22 
y® du manuscrit de. Charles V; — 2° à propos des 
quatre premiers versets du chapitre XV : feuille P du 
xylographe; fol. 29 v» du manuscrit de Charles Υ; -- 
3»à propos des versets 8-10 du chapitre XVI : feuille R 
du xylographe; fol. 31 v* du manuscrit de Charles V *, 

Il est donc de toute évidence que l'illustration de 
l'Apocalypse dans les éditions xylographiques appar- 
tient au type des manuscrits de la première famille, et 
qu’elle dérive non pas d’un. manuscrit semblable à 
celui de Charles V, mais d'un manuscrit analogue au 
gronpe représenté par les trois manuscrits de. la, Bod- 
léienne, du vicomte Blin de Bourdon et du comte de 


Crawford. . 


1. Voir la Liste générale des sujets, n* 41. 
2. Voir la méme Liste n** 45, 59 et 64. 


CXCVI ADDITION 


ass: aux p. CXXXI et cxx 0 ng 


Ce mémoire était imprimé quand j'ai reçu la très 
instructive notice que MM. ΑἹ. Vesme et Fr. Carta 
ont publiée, dans la revue italienne Z^ Arte (ann. IV, 
fasc. I-II), sur l'Apocalypse de l'Escurial. Ces deux 
savants ont relevé dans les comptes des trésoriers géné- 
raux de Savoie nombre de paiements faits à trois 
peintres qui avaient travaillé à enluminer TApocalypse, 
savoir à Jean Bapteur, de Fribourg, de 1428 à 1435,à 
Perronet Lamy, de 1432 à 1435, et à Jean Colombe, 
de Bourges, en 1482. Ils ont supposé, avec beaucoup 
de vraisemblance, que ces articles de comptes se rap- 
portent à l'Apocalypse de l'Escurial, lequel porte à 
plusieurs endroits les armes de Savoie, avec la devise 
FERT, et a été enregistré en 1523 sur l'inventaire des 
livres de Marguerite d'Autriche, veuve de Philibert le 
Beau, duc de Savoie. Suivant MM. Vesme et Carta, les 
peintures des 29 premiers feuillets du manuscrit de l'Es- 
curial seraient l'oeuvre de Jean Bapteur εἰ de Perronet 
Lamy; ; ils attribuent à Jean Colombe, de Bourges, les 
autres tableaux (fol. 30-49), qui sont de date plus ré- 
cente, comme l'a reconnu M. Paul Durrieu. |. Hoi 

Perronet Lamy devait étre originaire de Saint-Claüde. 
En juillet 1455, après sa mort, on paya, sur l'ordre du 
duc de Savoie, 28 florins « Johanni Lamy, de Sancto 
Glaudio,.. pro illuminatura cujusdam breviarii, per 
Peronetum, ejus quondam fratrem, pro eodem domino 
nostro illuminati ». cse 

Quant à Jean Colombe, nous savons qu'il avait le 
titre d'enlumineur ducal et qu'en 1485 le duc Char- 
les Ier lui envoya à Bourges une somme d'argent « pro 


cano- 


nicarum illustrissimi domini ducis ». 
Le mémoire de MM. Vesme et Carta contient la pho- 
eu des peintures des fol. 2 et 38 de l'Apocalypse de 
l'Escurial. : portions « du Commen e piées sur 
ces deux 's sont identiques aux passa és Correspon- 
| Au ms. latin 688 de la Bibliothéque nationale 


τ 37) ce qui achève de prouver que le manus- 


crit AM ol contient l'abrégé du commentaire 
attribué à Berengaudus ; voir plus haut, p. crxxi. 


L. DzrisrE. 


ensb «5102525 ῷ f ) i 29 
^82 ΑἹ sf - ) o5! ) i1 Xi 
dix 169 $ 51 8211 1 eU vi 
EE -—— - PONS FUP PR A a 5 8 6 TEE moto 0 ὁ 2 t Ab 
* Oo Mi r1? nes T. €: 
b 2 nai 
MN. ς, ον, CRIER: : ri à T 
b 291 evovib sue 2210 TE 
Γ ? ἰδ UAM 
v2 J ; 
I" X2 fi io.) ! 
9: Fonq85l 
bn : hb 
TPOXEMXO "461, ie (5. inr 
- ἡ ἢ. 1 I d 
2 | 21J)T5 n 
229 | 4 
M 
| ΤᾺ : 
1129 HI 9251 b WM assve A 
FED. DID. S21 pe, 180 fd 9M did: , 291 oki H 
T $-v (WT. 2r X234 | 59. AMD 


| TABLE pu MEMOIRE - 


er 


SUR LES FIGURES. DE L'APOCALYPSE 


hl. 24K diis 


PRÉAMBULE. p.t 
I. Liste générale des sujets représentés dans 
seize manuscrits des Figures de l'Apoca- 
lypse et sur la Tapisserie de la cathédrale 
nios Lc poppe MPa PEOR cepa Psi < XI 
II. Notice des seize manuscrits dont le dépouil- 
lement est contenu dans la liste précé- 
dente. 4. ++. p RM ERE Hush « LX 
III. Notes sur divers manuscrits des Figures de 
l'Apocalypse dont le dépouillement n'a pas 
été compris dans la méme liste........... |. cvnu 
IV. Commentaires de l'Apocalypse.............. | CXLVI 
V. Rapport de la Tapisserie de la cathédrale 
à d'Angers avec les manuscrits de la seconde 
famille des Figures de l'Apocalypse. ...... *«  CLXXVI 
VI. Rapport des éditions xylographiques avec les 
manuscrits de la premiére famille des 
Figures de l’Apocalypse.................. CXCII 


LisTE DES MANUSCRITS ANALYSÉS OU INDIQUÉS 
DANS LE MÉMOIRE. 


Anvers. Ms. du Musée Plantin................. CXLI 
Bruxelles. Bibl: royule, B. 48251 .57.553. 287... CXXI 
Cambrai, 482. ....... LXXXVII, CXLII, CLXIV et — CLXXVIII 


6 TABLE DU MÉMOIRE CXCIX 
Cambridge. Collège de Corpus Christi, 20...... Cxxiv 
7 — Collège de la Madeleine, Mio$, unc CXXIII 
πο 1 Collège de la Trinité, 213.... ... 2 CXXIX 
ἜΣ ; eh sue or à > DR ΜΡΩΝΕῚρ» CvIn 
M 5 +" Q7? 16.3. ἐν CXXVIII 
Chantilly, Musée Condé HESSERGER 1. 557 xXCI 
ΕΣ; Bibl. royale, de Thott, 8g. 2i. cxxim 
1 pers royale #52"... e Cxxx 
Elia... eee eM CXXXI, crxxnr ét CXCVI 
Mn (Collège d) 197.25: :P155........ —.. LXXxv 
Florence, Bibl. Laurie ntidäinez merde δῆ. ' CXLI 
Glasgow, Collège Hunter. ::.:...........,.:.: CXXXV 
Haigh-Hall (Wigan, iM χοῦ Bibl. Py comte i 
d Crawford... 2: ::: ἐς ΧΡ. 02293 θὲ ΣῈ 25. LXXVII 
Londres. Mél viennique IH | ; 
"TZ  Fondsroyal. 2 D. XIII.:........ -'exxm 
— — DEDE. IET. CXVI 
"usen mmo 9e Bo XV. sien ario  CXVII 
— Fonds harléien 4972. . .......... CXVIII 
. — . Fonds sMiiiepnel, 15243; Line CXXXVIIE 
τ πὸ 12239, 5. 2. 43 "Sosóntool£c 
à —oin& 0999.55.24 CXXXVIII 
-- i — 38633. ὁ ui co CXXIV 
tar — 19896... . +: cvm 
uxrt — 22493. .... TUN « CXXXVII 
ir NN JL. εν 35166. ὡφίμου 2IUAXEIt 
— Palais de Lambeth — 75............... CXI 
ἃς — or... σοῦ CXXXII et CLXXIII 
— -- déni νειν δάνωι cxxxhM- 
TU OUR US duh euen..- eere CXXXV et CXXXVI 
— Bibl. de M. Henry Yates Thompson, n* 38. cxvim 
ms. B Lun Cati . ΧΟΥ͂ΠῚ et CLXIX 
Madrid, ms. di fonds Osuna. Tyco C S REED CXLVI 
Metz, n? 38 du fonds Salis................. LXXX et CLXIX 
Namur. Ms. du séminaire...................... LXXXIII 
Oxford. Bodléienne. Bodley, D. 4. 17.......... LXXII 
— — Canonici, Bibl. 62......... CXXXIV 
— -- ZG, 189... sucer κα CXX et CLXXIV 


Paris. Bibl. nationale, latin 688... xxxvi, CXLIV et cLxvir 


“ὦ - latin 10474. .1:::. e. ν εὐ ἐξ 


CLXXXVI 


GG x3 TABLE DU MÉMOIRE. 


Paris, Bibl. nationale, latin TA4AB GG «o asie nr on NEED 


— _ français 167,:.:,... tlo >. . CL 
m — "frangais 403. .... 1%, CXLVI et ΟΧΟΠῚ 
— — — ppugals 1268... νυ ες 1... CXXVII 
—. — A1 Iinngais οὐδ λιν Cx 
it^ — ......,,frangais 6883 des Nouv {|| - Ὁ 
τυ δ AIR eb pine coi sorge dos RD 
pA — néerlandais 3 ..........:.; cxxxvur 
— Bibl. de l'Arsenal, 5091.. etirritss stessa GPU 
-- — 35318. 121.669 et SOIN AE 
— Bibl. de M. le vicomte Blin de Bour-. |... 
δῶ, iri. nest rs et ἐξ φανῇ { LXXIII, CLY, CLXVI- 
Toulouse, 815. —: ΤΡ ΓΤ CIT er ien] ll 11 xxiv: 
Tours. Bibl. de M. le πον ον NORD hyolusiD 88 ν 
Tunbridge Wells (Kent). een M. Mec sgibno.l 
PT PP EE E. Li: Áawew ot boo ὍΣΣ 


Mss. perdus ou quur partie de — inconnues : 


Ms. de: l'ancienne bibliothèque dei! dues del 


Bourgogne......... Se EDEN IO. CLASS ET CXLV 
Ms. ayant appartenu au roi René d'Anjou........ CXLV 
Ms. ayant appartenu à M. Didot (n° 5 de la vente 

de 1884). sise. 40 c PANNES Pur IE Ze CXXIII 
Ms. vendu en 1879 par un blitinire de Paris..... LXXXI 
Ms. de la collection Weigel dispersée en 1872.. CXLII. 

adt b 218184 - 
᾿ der i | da e rui. Idi£ - 
OO, L 29 FE: 28 [6183 
toixO 


eic natu de nU y 


qe TUM mnm RU het du ns Clan 


quallptiphcbie p "τυ remets due anse inommsop 
Bip sioe ol-nabiosoqxo &vleilod. M. 

Sb tg br Dee 32 Siburb-e AL c nosismauHi I: eb niiq 

atisoditapen «ol Les niriatobe igetseuoüonios cs995]5 9 89- 


IL-oi2óie--*tvx- un past divine ei 225f90bs moti 
ES. VERSIONS EN... PROSE.. FRANÇAISE, 


Janplaeriby b 282 do .oloóisctiix wb-nit nl-& ^591a0fdty 
aies ebrqype» L'APOCAL dr 26i 20911 noia 
9» κοπόοε 99 ϑϑιυδὴ 2002 do: 2485108 298 ongsqrmoooh 
uoles sborltès si-5ctiemmos ie! ὁ AT ,s2qvino0c AE 
esnploup edge: 12. 0e amen visqiiqo ist olisupni 
sil alaogesab 62m mrolls noiatav si aoe enobis vissdo 
suemirSeenoo r:mo'Leuon iup δ που em xusrdmon esb 
OU, EA vERSION GrOSÉS. PLAN p L'ÉDITION. ^ | 

419229325 Loup i21:325'0 ;aoiexsv ἰ -bbiospiriae1penri 


lose dé VA Fare 
ion, l'ur ui ont été 


cen. ἐδ VERSIONS EN, PROSE FRANCAISE.  .- 


infos précieux. qui ne saurait être bilia. 
quemment sans subir une usure lente, mais certaine. 

M. Delisle a exposé, dans le mémoire qui précéde, le 
plan de l'illustration. Il a étudié et classé, d’après des 
caractéres soigneusement déterminés, les manuscrits 
qui l'ont adoptée, ila suivi jusqu’ ». xv siécle l'in- 
fluence d’une œuvré a artistique” dont la’ εἰ i ; 
remonter à la fin du xir? siècle. Chargé d'éditer la ver- 
sion française qui, dans le ms. :403; du; fonds francais, 
accompagne les tableaux oü sont figurées les scènes de 
l'Apocalypse, j'ai à faire connaitre la méthode selon 
laquelle j'ai préparé cette édition, et, aprés quelques 
observations sur la version elle-méme, à dresser la liste 
des nombreux manuscrits qui nous l'ont conservée. 

Il doit être, tout d'abord bien, entendu que l'édition 
typographique de la version n'est ici que l'accessoire. 
Elle a pour but de fournir une, aide constante ἃ ceux 
qui ont sous les yeux. la reproduction photographique. 
Elle doit. être conçue de telle façon que le legteur puisse 3 
se. reporter facilement du texte. imprimé au manu ἘΌΝ 
et réciproquement, Par conséquent, cette édition nest, 
pas et ne doit Th. être une édition critique. Sij j Qa 3. 
à dresser. un texte critique. j'aurais dà chercher. à Τὰ éta-, 
blir, par la. comparaison . des nombreuses, copies de. 
l'Apocalypse francaise, préalablement. classées » lalegon. 
originale, plus ou moins.altérée dans toutes. ces. copies. 
J'aurais sans doute fait grand usage du ms.,403, qui, 
par une heureuse fortune, se Irons étre l'un des, plus 
corrects, mais je. n° en aurais pas fait la base, Ip que de. 
mon texte. Une telle édition ne, .répondrait. pas à l'objet. 
de la présente publication. J 'ajoute que les loisirs dont 
je dispose, ne m'auraient pas permis, de l'entreprendre.. 
Le nombre des. manuscrits. de J'Apocalypse, française. 
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que ‘jeconnais est tel et leur dispersion est si grande 
que je serais difficilement parvenu à m'en procurer des 
copies ou des collations exactes, et à trouver le temps 
de méttre:en œuvre ces matériaux. Il est permis de dire 
aussi que cette version et le commentaire qui l'accom-- 
pagne, bien que non dénués d'intérét, n'ont cependant 
pas assez de valeur pour mériter le travail minutieux et: 
compliqué qu'exigerait urie édition critique. Dans l'état. 
actuel des études sur l'ancienne littérature francaise, 
alors que tant d'ceuvres considérables sont encore iné-: 
dites: οὗ" n'ont été présentées au public que dans des: 
éditions défectueuses, les éditeurs d'anciens textes doi- 
vent mesurer leurs: efforts à limportance. du. but à. 
aceihdieis: b nice se sj euh .nobibè lereb siiub 

"Fallait-il- donc: faire ce qu'on nomme quelquefois, 
. d'un terme assez impropre, une édition diplomatique, 
reproduisant le manuscritavec le degré d'exactitude que 
comporte .la typographie? Ce genre d'édition est assez 
fréquent à l'étranger. Il est plus rare chez nous: Je ne 
blàme pas, en principe, cette méthode qui n'est pas la 
mienne. Je l'approuve méme, lorsqu'elle est employée, - 
comme c’est souvent le cas, par des travailleurs novices, 
qui pourraient craindre de commettre des erreurs s'ils 
introduisaient dans les textes une certaine part d'inter-- 
prétation, en les ponctuant, en développant les abrévia- 
tions, en séparant correctement les mots. Mais le but de- 
cés sortes d'éditions faites pour des lecteurs pourvus 
d'une instruction spéciale et par conséquent peu fiom- 
breux, est plus complètement atteint par la photogra- : 
phie. Et comme nous avons ici la photographie du ma- 
nuscrit, une transcription mécaniquement littérale eût 
été bien superflue. 

Voici donc. le système auquel.je me suis arrété. 
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-Commie les peintures, exécutées sans préoccupation. 
de l'espace que devait occuper le texte, ne laissaient. 
libres qu’une demi-page environ, il. ést arrivé que la. 
place résérvée-au-te&te s'est trouvée en certains:endroits: 
trop petite et en d'autres trop grande. Dans-le- premier 
cas; le copiste; n'artivant pas à faire tenir dansl'espace: 
réservé tout dé texte :corréspondant à ià peinture qui. 
occupait.la partie supérieure de la pagé, s'est vu obligé 
de reporter l'excédant au premier endroit vacant; soit. 
à la page suivante, s'il y avait place, soit plus loin. Ila. 
indiqué ces.renvois par des signes variés '.. Maïs, cetté- 
disposition, imposée par les circonstances; ne laisse pàs 
de compliquer la lecture. I eüt été absurde de la repro-, 
duire dans l'édition. Aussi ai-je eu soin de rétablir l'or-- 
dre des chapitres. L'indication des. feuillets (recto et 
verso), «placée entré: parenthèses permet de. recourir 
sans perte de temps au manuscrit: 2! 2412000100 

-Le ms. 403, est comme 76} αἱ dit plus haut, l'un des 
moins incorrects entre tous, ceux qui nous sont parve- - 
nus. Toutefois il. n'est pas exempt de. fautes et d'omis- : 
sions. J'ai.essayé de remédier à ces défauts 'tout.en . 
conservant fidèlement, sauf de. bien rares exceptions, de, 
texte du manuscrit. Voici comment. Parmi. les.manus- 
crits de. l'Apocalypse en-français-qui sont conservés à : 
Paris, deux: sent imme de manuscrit 403, d'origine. 
anglaise, bien: que n'appartenant pas à la méme famille, ; 
ce sont. les mss. français 9574 de la Bibliothèque. 
nationale. et 5214 de l'Arsenal, désignés respectivement: 
par les lettres B. et C. Je les ai collationnés attentive- . 
ment et j'ai placés à la fin de chaque alinéa du. | texte; - 
les variantes qu'ils présentent par. pur au ms, "ilia 
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1. Voir le mémoire de M. Delisle, ΡΝ P. LXI. Ὁ Xov 
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"Toutes les fois qu'une variante m'a paru évidemment 
préférable à la leçon de ce dernier manuscrit, je l'ai 
"fait précéder du mot « mieux ». Toutes les fois que 
fai constaté dans le ms. 403 une lacune certaine — 
en général il ne s'agit que de l'omission d'un mot ou 
“de deux ' — j'ai rétabli les mots omis entre crochets. 
je n'ai fait au texte méme aucune correction, sinon 
lorsqu'il s'agissait d'une simple erreur de plume, soit 
du p soit du Tupsiiten *. Ces cas sont fort 
Tares. H5 
Si je n'ai pas cru devoir aciei une édition en 
tique de notre Apocalypse, je n'ai cependant pas voulu 
négliger entièrement les manuscrits dont je ne faisais 
pasusage. On trouvera à la suite de cette préface le 
“premier chapitre du texte, avec la glose, imprimé 
d'après aet des manuscrits "-— yu pu here) 


oe σε θὲς 

"eis | | f rm 1 
ES one eda LA VERSION ET sos LE COMMENTAIRE 
ssilp#.:s : 00. QUI L’ACCOMPAGNE.. 


1. DATE ET PAYS D’ORIGINE. — La tradgcrion et le com- 
mentaire, la glose, comme dit notre manuscrit *, sor- 
.tent de la méme plume. Ce qui le démontre, à mon 
avis, c'est que toujours, ou presque toujours, lorsque le 
commentaire contient une citation de l'Apocalypse, 
cette citation. reproduit le texte méme de la RS. 


al Δ. εν s 4 
- 


TA La seule lacune tijolisihe" est celle que j'ai — dans 
diu de la P. 35, et du. porte sur les versets 6 à 14 du cha- 
v Ὁ} 
#4) Par exemple au chapitre IX, verset 3, où le copiste a écrit 
dennuire, doublant l’n à tort, quand il faut de »uire, | 
"3. Un de nos manuscrits emploie exposition au lieu de glose 
(B. N. fr. 9575, voir plus loin, à l'appendice). 
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Sile commentaire avait été originairement indépendant 
de la traduction, cette similitude n'existerait pas. Avant 
d'examiner la question de savoir si ce commentaire est 
une œuvre originale.ou s'il a été simplement traduit 
du latin, nous devons chercher à savoir à quelle 
époque et dans quel pays la traduction et le commen- 
taire ont été composés. La question est délicate et il y 
a lieu de craindre qu’elle né puisse être résolue d'une 
facon tout à fait certaine. Les procédés d'investigation 
qui réussissent avec les textes versifiés ne sont. .pas 
applicables aux textes en prose. |. gnis de 


Je ne crois pas que notré Apocalypse soit antérieure 


au xur* siècle. On n'y rencontre aucun de. ces. vieux 
mots qui disparaissent de l'usage aprés le xri? siècle. Le 
court vocabulaire que j'ai joint à l'édition. est d'une 
remarquable pauvreté. Nous verrons plus loin que 
certaines des idées exprimées dans le commentaire se 
rapportent mieux au xir siècle qu'au xir*. Je placerais 
donc la composition de l'ouvrage à une date trés. voi- 
sine de l'époque oü fut exécuté le ms. 403, c'est-à-dire 
dans la première moitié du xu siècle ἡ. 


1. Feu Samuel Berger plaçait la composition de l'Apocalypse 
française dans la seconde moitié du xr siècle (La Bible francaise 
au moyen áge, p. 88). Mais les raisons qu'il donne à l'appui de 
cette opinion ne sont pas. décisives : « Non seulement, dit-il, le 
plus ancien manuscrit est de fort peu postérieur à l'an 1200, 1 mais 
ce n'est qu'un manuscrit de seconde main, amputé et ». 
Il est sans importance que le manuscrit soit amputé et mutilé ; 
les accidents qu'un manuscrit a pu subir n'ont pas pour effet de 
lui enlever de son autorité. Puis, si le manuscrit en question (le 
n°. 402), reproduit dans la présente édition, est « de seconde 
main », il en est de méme de presque tous les exemplaires 
d'écrits du moyen âge qui nous sont, parvenus. I] est rare que 
nous ayons conservé. l'exemplaire même de l’auteur. Le seul 
argument valable est que le n° 403 serait« de fort peu postérieur 

à l'an 1200 ». Mais je n'oserais affirmer que ce manuscrit soit 
aussi ancien ; je le crois plutót du milieu du xur° siècle. 


rud M. 


‘ 
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Plus délicate est la question de savoir où l'ouvrage a 
été composé. Est-ce en France ou en Angleterre? Entre 
les manuscrits qui seront décrits plus loin, dix-sept 
sont certainement d'origine anglaise et dix ont été 
écrits en France. La proportion plus grande des copies 
faites oütre Manche ne fournit pas une présomption en 
faveur de l'origine anglaise. D'abord la liste des manus- 
érits de l'Apocalypse française n'est pas définitivement 
close : on en pourra trouver d'autres, et la proportion 
pourra étre modifiée. Mais, si méme elle ne devait pas 
l'étre, il ne faudrait pas attacher d'importance à cette 
statistique, ὁ car on a des exemples d'ouvrages composés 
sur le continent et qui ne nous sont connus que par 
des manuscrits faits en Angleterre. Il faut donc avoir 
recours ἃ d'autres preuves. 

" Je suis assez porté à croire que l'auteur de notre 
traduction de l'Apocalypse était francais, normand 
peut-être, ce qui expliquerait le succès de l'œuvre en 
Angleterre, 1 mais qu'en tout cas il était du continent. 
Je ferai remarquer en premier lieu qu'il est rarement 
arrivé que des ouvrages composés en Angleterre aient 
été répandus sur le continent. L'inverse au contraire 
est trés fréquent. A cet Sunt, qui n'est qu 'une 
présomption, j j'ajouterai une preuve plus positive : 
c’est que les manuscrits d'origine anglaise s'accordent 
tous pour adopter certaines legons visiblement mau- 
vaises qui ne se rencontrent que dans un petit nombre 
des manuscrits proprement français. D'oü la conclu- 
sion que tous les manuscrits anglais dérivent d'un type 
unique qui contenait ces mauvaises leçons. Je me bor- 
nerai à citer un exemple qui me paraît typique. Le 
premier paragraphe du commentaire (p. 2 de l'édition) 
débute ainsi : 
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- Par seint Johan sunt signifié li bon "e de seinte Slise 
qui unt la voiz-del erengilean (tdt - 90: 1moo 315 


mm je l'ai fait. observer. en note, unt doit évidem- 
ment être remplacé. par oent ou oient. Or, unt se 
trouve dans tous les exemplaires d'origine anglaise ' b 
tandis que les exemplaires exécutés en. France. ont 
oent, oient, oyent, sauf quatre * qui présentent la; méme 
leçon que les manuscrits anglais. Il parait donc évi- 
dent que notre Apocalypse a été portée. de. France n 
Angleterre e et non d'Angleterre en France. idee 

S'il en est ainsi on ne sera point surpris de, : rencon- 
trer en quelqu'un des plus anciens manuscrits anglais 
de notre Apocalypse des formes. purement. françaises 
mélées aux formes de langage. anglo- normand. Et, en 
effet, ce mélange peut être observé dans le ms, 403. On 
pourra dire, certainement que. le mélange des. formes 
n'est pas rare, qu’ Ἢ est méme fréquent dans les ouvrages 
francais composés en Angleterre : : Oi, francais, et ei, 
normand ou anglo-normand, y sont employés. indis- 
tinctement. Mais cette observation, vraie dans sa géné- 
ralité, n’est pas applicable à. certains cas particuliers 
tels que celui-ci. Le ms. 403 a cinq façons de repré- 
senter le son français oi correspondant au latin E ei 
toniques, à savoir e: (c est la notation la plüs fréquente), 
e, ai, 0i, 0e ; ainsi : 


117004 2UO0! 
ἘΠ —  Ayeir, din — 7 (1I, sx dveit, 2 AU 16), 23 (V, 
Wd Ὁ , uia Bt "e 
! 0} 9UL Doie 
1. γοὶς les spécimens publiés à à | l'Appendice. , 
2. Le manuscrit Thompson, lé ms. de Semur et les mss. B. N. 
Nouv. acq. fr. 6883, Musée britan. Roy. 19 Au 10113 5 H9"590 
3. Pour les citations de la glose je renvoie aux pages de l'édi- 
tion; pour les citations de la traduction j ‘ajoute entre parenthèses 
le renvoi au chapitre et au verset. 
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16); 245 aveient, 23, 30 (VI, 9); diseit, 29 (VI, 7); diseient, 
21 (IV, 10), 31. (VL, 16) ; teneient, 34; receit 8 (IL, 17); seit, 
- (235. esteilles, 2 (I, 16), 3; fei, 7 (1L, 3h 8, 13 PY 8 ; freit, 
34 (HI, 15; lei, 22, 23; neif, 2 (L. 14). 3; nei L5) 
» 35 toneires, 18 (IV, 5) ; treis, "m 
j ET Arder, 6; mouver, 6; poer, 11; recever, ar ι ΠΥ; τῆ; 
1 (I 11) 22, 23 (V, 7) seer, 15 (III, 215 veer, 17 
ΓΝ 27 (VI, 3), ver, 2 (I, 12); coverret (condit.}, 23; seet. 
τ üv; 3), 22 (V, 1); suivet, 29 (VI, 18); veet, 16, (IV, ἢ, 
17; crere, 18; decevre, 29; sef, 35 (Vl, 16). , 
τ Ἂν. JOPRAMMS 20; avaient, 6, 22, 24; disaient, 24 (V, 9) '. 
+ or.— Avoient, 18 (IV, 4); vivoit, 23; soit, 3; voient, 2 ; foi, 
4» 9 (II, 19), 14, rione, t be A91 15411, 20, 21) 905.3; 
40i, 5 (Il, 5... δ 89) 
125 0É.— Aparoer, 67; savoer, 76, 80; recevoer, 80; vendroet, 
#23 5. soet, 61, voet, 20, 21 (V, 1); foes, 61, 62, 92; droete, 18; 
ἀλη βῆ ; disoet, 60; enboevent, 40; cognoestre, 52 ; ἘΠῚ 
4. A ces exemples il faut ajouter resembloet, 19 (IV, 7), où 
i e est traitée selon l'analogie des imparfaits des con- 
Ja fase v latines II à IV, mais qui se trouve aussi sous la 
forme resemblot (I, 13); et les mots gloere, 80, victoerey. 34, 
: . vocem), 18, où oe a une autre origine, et qui se 
dédie le plus ordinairement dans le même texte sous les 
MSS ba paleis De méme "eniti $gie ro 
ed les; bemen : en ei, e, αἱ, oi, se rencontrent 
"Souvent ptle-mele dans les manuscrits anglo-normands. 
Mais il n'en est pas de méme d'oe, notation rare qui ne 
se montre que dans les textes écrits en France. Il y 


‘en a de nombreux exemples dans l'un des manuscrits 


^ 1; Lesimple a dans saent (soient), 52, 53, disaent 64, enva ent, 
Je envae, 62, a sg à 58, 93, guerrae, 91, etc., est la réduction 
;d'ai. — De méme ρίας, 68, 77, verae, 85, 120, pour bob ia 
2. On peut noter comme exceptionnelle la " s 
voarre (vitrum), 77 (XV, 2), 78, 124; voaes (vías), AR 3.. 
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dont un spécimen est imprimé à l'appendice, le n° 5091 
de l'Arsenal '. Mais ce manuscrit n'est que du xv* siécle, 
et ne peut prouver pour le xi. On a des exemples 
plus anciens : aperçoeve, recoeye, en rime avec moeve, 
noeve, dans le Roman de la Rose *; estoet, fesoet, 
guestoet, dans des actes écrits à Laon au xm* siècle *. 
De telles formes étant étrangéres au francais d'Angle- 
terre ne peuvent venir que d'un original écrit en 
France. ; 
Certains iraient au delà de cette conclusion, et, indi- 
queraient, d'un doigt sür, le pays méme oü a été écrite 
l'Apocalypse qui fut l'archétype ou le prototype. de 
toutes les Apocalypses copiées dans la Grande-Bretagne. 
Je n'oserais m'aventurer aussi loin : oe, pour oi, est 
ἀπὸ notation peu fréquente, mais la prononciation 
qu'elle représente a été fort commune, au moins dans le 
centre εἴ dans le nord de la France *, de telle sorte que, 
dans les rares cas oü elle apparait, elle ne peut étre 
considérée comme un caractère local. . «x, 
Je relèverai plus loin quelques autres particularités 
graphiques du n°403 : pour le présent j'ai voulu 
seulement faire ressortir l’undes faits d’où on peut 
conclure à l'origine proprement française de notre 
version de l'Apocalypse. Il me reste à présenter quel- 
ques remarques sur cette version elle-méme et sur le 


commentaire € ii pa AS nee li οἷο 
! d 2I ft ΟΣ 


i ς 

1. Resembloet, estoet, ἀνόϑι, estoellez, noef (neige, lat, nivem). 

2. Voy. Rossmann, Frangósisches, oi, Erlangen, 1882, p. 28 
(Dissertation de Heidelberg). 

3. Guessard, Bibliothèque de l'École des Par 2° δεῖν, II, 
238; cf. G. Paris, Romania, XI, 608. 

4. On sait que cette notation a été adoptée et veins üimdfétor 
plusieurs grammairiens du xvie siècle ; voir Thurot, De la pne- 
nonciation francaise, 1, 354: ^ - ht 
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33219V XA... «n been : οὐδὲ 
21 CARACTÈRE DE LA TRADUCTION. — La version n'est 
point littérale, comme sont les deux anciennes traduc- 
"tions du Psautier, qui étaient interlinéaires; elle n'a pas 
toutefois la libre allure qui fait le mérite de la version 
des Quatre livres des Rois : c'est l’œuvre d'un homme 
soigneux qui fait de louables efforts pour rendre.intel- 
ligible un texte dont le véritable caractére etles ten- 
dances lui échappent complètement, comme du reste 
'à tous les traducteurs jusqu'à une époque très voisine 
de nous. Quand il rencontre un passage qui ne peut se 
traduire littéralement, il le paraphrase, et souvent avec 
assez d'intelligence. Ainsi il rend Novi... opera tua 
novissima plura prioribus (1I, 19) par « et comme vos 
estes alé par amendement », ce qui est assez bien trouvé. 
L'effort est plus marqué encore dans l'interprétation de 
“cette phrase : ... qui docebat Balac mittere scandalum 
coram filiis Pré, edere et fornicari (II, 14). S'aidant 
dé manducare de idolothytis (1I, 20), il développe 
l'idée ‘éontente dans edere : « qui enseigna le roi 
Balaach 4 fere les fiz Israel peccher, ke les uns cor- 
rumpent les autres par essample de fornicatiuns et de 
manger des sacrifices as ysles ». 1] est probable qu'ici 
il s'est aidé d'un commentaire. ΠῚ aime mieux s'exposer 
à un contre-sens — et il y tombe en effet — que de 
présenter au lecteur un mot à mot inintelligible. Voici 
son interprétation du verset difficile Quicumque non 
habent doctrinam hanc, et qui non cognoverunt altitu- 
dines Satanae (1I, 24) : « Qui n'estes mie de cette doc- 
trine-au deable, qui ne priseq orguil ». Il est évident 
que les derniers mots sont un contre-sens complet, 
mais il a pensé que la traduction exacte « qui n'avez 
point connu (ou « qui n'ont point connu ») les profon- 


CCXII LES VERSIONS EN PROSE FRANCAISE 


deurs de Satan », ne donnait aucun sens '. Au verset 
suivant il a poussé l'interprétation un peu loin en ren- 
dant donec veniam (11, 25) par « deske a la mort ». 
Parfois il abrége : ainsi, dans le méme chapitre, il sup- 
prime le verset 27 et le commencement du verset 28. 
L'énumération des douze tribus d'Israél (VII, 5-8), lui 
a paru fastidieuse; il l'a résumée en quelques mots : 
« de chascune des doze lignées .xij. mile ». Il abrége 
aussi, IX, 18, etc. 

Voici un passage oü le traducteur a été nitidi par 
des conceptions théologiques qui l'ont sendgit à s'écar- 
ter du texte : (it bito Ws 


(I, 13) Et in medio septem Et en mi les set candela- 
candelabrorum aureorum si- ^ bres un qui resemblot le ΗΖ 
milem filio hominis. de la Vierge. 


J'ai renvoyé en note à ce que dit, sur cette facon 
d'entendre. filio hominis, feu Samuel Berger (Roma- 
nia, XVIII, 400-2). Il convient d'y revenir. Cette 
interprétation a été donnée par plusieurs traducteurs, 
et notamment dans la version vaudoise, au Filius ho- 
minis du quatrième évangile (1, 51). Il est à remarquer 
toutefois que la version vaudoise ne l'age pas pour 
le passage de l'Apocalypse qui nous occupe *. S. Berger 
(1..1.), après Gilly *, montre comment elle s'est. pro- 
duite : Alexandre. Fi Jumièges (+ 1213 ‘) remarque. que 


ift ib ^1 | (YRTSUIISENT fio 

1. Pour le sens de ce passage, voy. Ed. Reuss, La Bible, Apo- 
calypse, p. 59. 

2. « E al mecz de li sept ‘candelabrés d'or, un "séfnblant al 
filh de l'ome. » Édit. Salvioni, Archivio glottologico n, 
XI, 274. 

3. The. .romaunt version of the Gospel according to s John, 


Ρ. 95. 
4. Hist. litt., XVII, 149. [180 ΠῚ C 4 γ ποῦ 
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filius hominis peut signifier « fils de l’homme et fils de 
la femme », le mot latin homo ne déterminant pas le 
sexe. De là est venue l'idée de traduire par « fils de la 
Vierge ». Cette maniére de rendre filius hominis s'est 
promptement. répandue : on la trouve, en dehors des 
versions du nouveau Testament, en beaucoup de com- 
positions pieuses. Mais toutefois elle n'a pas été adoptée 
généralement, et nous verrons plus loin que certaines 
versions de l'Apocalypse ont renda nes homi- 
mis par «homme ». | à 

+ Le texte latin que le traducteur avait sous les yeux 
n'était pas dé tout point semblable à celui de nos édi- 
tions courantes de la Vulgate ', non pas que l'Apoca- 
lypse latine présente d'un manuscrit à l’autre des 
variantes importantes : le texte, au contraire, en est 
assez bien fixé; mais il y avait probablement quelques 
fautes dans T'exemplaire de notre traducteur; ainsi s'ex- 
plique qu'il ait mis le futur au lieu du PEER dans le 


pisse Siete: pi 


εἰ 11) Et post dies tres 
» di EAP iritus vitae a. 


Deo intrayit in eos ; et stele- 


"runt super pedes suos, et ti- 
mor magnus cecidit super eos 
“qui viderunt eos. (12) Et au- 
-dierunt vocem magnam..... 
Et ascenderunt in caelum in 
-nube, et viderunt illos inimici 


. Et aprés .iij. jurz et demi 
l'espirit de vie enterra en lor 
cors (ou en eus) de la part 
Deu; et il esteront sur lur 
piez, et tuz ceus qui les ver- 


| ront en averront grant poür, 


et orront la grant voiz..... 
Et il munteront el ciel en 
nue, et jur ennemis les ver- 
ront... 


τοὶ 5! ba in ndign | 
L'emploi du futur est ici d'autant plus naturel, que 
dans les versets précédents, qui font partie de la méme 


1. C'est toujours le texte approuvé par Sixte V et Clément VIII. 
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prophétie (il s'agit du sort réservé à Jérusalem), l'auteur 
lui-méme a employé le futur. Mais une cause spéciale 
a pu agir sur le traducteur. I] est bien possible qu'il y 
ait eu dans son texte intrabit, au lieu d'intravit. On 
sait combien est fréquente dans les anciens manuscrits, 
la confusion des finales -avit et -abit. Ayant donc traduit 
comme s'il avait intrabit, l'emploi du futur s'en sui- 
vait pour led reste du. equ τ; ΤῊ gqnsmsisi 


᾿ 


ἃ, ΕΣ, ET ORIGINE DE LA GLOSE, — J'ai dit plus 
haut que la traduction et le commentaire. ou glose 
étaient l'euvre du méme écrivain. J'entends que le 
méme homme a traduit l'Apocalypse et le. commen- 
taire. Nous avons donc à rechercher à quelle source.a 
été puisée cette glose. M. Delisle a. mis en lumière, 
dans le mémoire qui précède ', deux textes qui. don- 
nent à peu prés la solution de cette question. Ces deux 
textes sont le commentaire latin de l'Apocalypse con- 
tenu dans un manuscrit de la Bibliothèque d'Osuna ^, 
et le commentaire qui fait partie de la Bible moralisée 
(ms. B. N. fr. 167). Il n'y a pas de doute que ces deux 
textes, malgré quelques différences, reproduisent plus 
ou moins incomplètement le même commentaire. Mais 
ils ne peuvent ni l’un ni l'autre étre pris pour la source 
directe de notre glose française. Concernant le. ma- 
nuscrit espagnol, il suffit de jeter les yeux sur les 
morceaux cités plus haut, en regard desquels M. Delisle 
a placé le texte de la glose française, pour reconnaitre 
que celle-ci est beaucoup plus ample, qu'elle renferme 
des passages dont l'original n'existe pas dans le latin. 


55 
1. Ci-dessus, p. cxLvi1 et suiv. 
2. Maintenant à la Bibliothèque nationale de Madrid... 
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On arrivera à la: même: conclusion si: on. compare 
lé début du: commentaire latin que renferme la. Bible 
moralisée (ci-dessus, p. cr) avec la partie correspon- 
danté' de notre glose francaise. Pour. mieux. faire 
apércevoir la différence des deux textes, je citerai ici 
un passage du commentaire latin, au-dessous duquel 
je lacerai la glose française. Je choisis à dessein le 
co: mentai re du chapitre IV où on verra non seulement 
que. ‘français nique des parties qui manquent au 
ili JL pouimeit oh server en tout autre se 
e quil y a dans les PRE ES = 
divergences assez sensibles: o 
Mo zudiug: πῖον tuitinob we 2 ΚΦ motae 9 
Bibl. nat. fr. 167, fol.. Ace es apertum quod 
idit Johaunes significat intelligentiam boni prelati in sacra 
Scriptura. Vox prima Vetus Test nentum significat, quod 
excitat nos et. monet, expurgare. viti . Tuba predicationem 
Sinifear Quod. dicit : Ascende, j^ per ascensum illum 
r altitudo vite, secundum doctrinam Evangelii. Hoc 
quod Johannes vidit sedem nostram in celo significat quod 
bonisemper. cogitant de bonis paradisi et de penis iem i 
qua deliciosi et peccatores cruciabuntur. | p 
-—(Glose, p. 17.) Ceo que seint Johan veet le Mis overt en 
ciel signefie ke li bon prelat a entendement de seinte Es- 
cripture, et entent ke le Veuz Testament le semunt a bataille 
encuntre les vices; et ceo est la premiere voiz come de 
boesine. Li munter signefie hautesce de bone vie, solunc la 
doctrine del Euvangile, Le mustrer des choses ke avendrunt 
tost signifie qu'il odoure le suatume de vie pardurable. | Ceo 
ii ἱ fu en esperite signefie que cil qui a la grace Dieu se met 
de la veine cure de temporeus choses *. Ceo qu'il veet le 
siege mis en ciel signefie qu'il met sun penser au celestes 
oevres. 


f 


1. Je mets en italiques ce qui manque dans le latin, , à i 
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^Remarquons : 1° que le texte latin omet quelques 
lignes; 2° que la fin, correspondant à ces mots ‘du! 
deuxième verset. et ecce sedes posita erat in caelo, est. 
tout autre dans le latin. que dans le français; 3° que le 
commentaire de la. fin du verset 2 et celui du verset 3 
p aug dans. le iniit: Continuons : TR PRPNPRTRER 


M 3f H pie £ 


M" 15 2biq 


«di N. — 167 d d m quis rir vns si- 


À 1. 141, 


Per voces had ; per tonitrua mine, «iius iu. 
penas perpetuas peccatoribus comminatur. | 007770007 
(Glose, P. 18. .) Par les .xxiiij. maiurs, ke sunt les .xij. pa- 
triarches & les .xij. prophetes, sont signifié li saint del Viez 
Testament & del Euvangile, ] ke serront au jugement por les 
autres j juger, Le blanc vestement signeñe les cors glorefiez; 
les corones de or signefient les victoires qu'ils ont. δὰ par 
eovres de charité. Par les foudres que funt espars sunt 
sighefié les miracles que Dieu fist par eus, a enluminer les 
quers a la gent por bien crére. Par la voez est si gnifié pre- 
dication ; par le toneire la manase Nostre Seignur, ke il fet 
pe - tribulations qu'ilenvoaie avant le V PARA 3i2 lait 
& 24 Jam 1113 5 19 zm 32v 
On remarquera ici que γε devine nent ne peut 
guère passer pour la traduction du texte latin corres- 
pondant. Peut-être l'écrivain francais a-t-il eu sous les 
yeux un texte différent de celui de la Bible moralisée. 
Il eût été assurément fort désirable de recouvrer un 
exemplaire du commentaire latin. mis à profit tant par 


1. Cette leçon, que j'ai proposée en note comme correction, se 
trouve en plusieurs manuscrits. VERD 
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le traducteur de l'Apocalypse que par lems. fr. 167 et 
par le manuscrit d'Osuna. Les recherches que M. De- 
lisle.et moi avons faites à cet égard sont restées infruc- 
tueuses; Espérons que celui qui, un jour, étudiera la 
composition de la Bible moralisée sera plus heureux. 
l'est véritablement surprenant qu'un commentaire 
dont le succés a été si grand sous la forme francaise ait 
pour ainsi dire disparu sous sa forme originale. A pre- 
miére vue on pourrait être tenté d'expliquer d'une 
autre fdçon le rapport de notre glose française avec le 
commentaire latin dela Bible moralisée. Il ne serait pas 
absurde de supposer que la glose francaise est une com- 
position, ou, si l'on veut, une compilation originale, 
d'après laquelle aurait été rédigé le texte latin que nous 
ont conservé le manuscrit d'Osuna et la Bible historiée. 
J'ai pensé à cette hypothèse, mais une comparaison 
attentive du latin et du francais ne m'a pas donné la 
preuve que le second fût l'original du premier. De plus; 
lacirconstance que le commentaire latin du manus- 
erit 167 est accompagné d'une traduction française fort 
différente de notre glose, donne à croire que c'est bien 
en latin que le commentaire a été originairement ré- 
digé. Car, si le latin n'avait été qu'une traduction, on y 
aurait sans doute joint notre glose, au lieu de traduire 
à nouveau ce latin en français. On peut donc tenir pour 
infiniment probable qu'il a existé un commentaire latin 
dont nous ne connaissons pas le texte complet et: -" 
est l'original de notre glose francaise. 

La question qui se pose maintenant est de savoir à 
quelle époque fut composé ce commentaire. Je ne le 
crois pas fort ancien. J'incline à penser qu'il date d'une 
époque oü, sous l'influence principalement des Fran- 
ciscains et des Dominicains, des efforts énergiques 
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furent faits en vue de rétablir l'unité de la foi par la 
lutte contre les hérétiques et par la réforme du clergé. 
De là ces mentions fréquentes des prélats, des clercs, des 
religieux, des précheurs et surtout des hérétiques, qu'on 
ne trouvé point dans les anciens commentaires. Entre. 
les précheurs, il en est de bons et de mauvais; Les bons 
précheurs, qui. vont. de lieu en lieu. pour'enseigner la. 
vraie foi, sont comparés à une colonne de feu, « car ils 
doivent soutenir les faibles et. enflammer du feu de la 
charité. ceux qui sont refroidis » (Ρ. 48). Mais les 
faux précheurs, « qui préchent pour vaine gloire .et pour 
richesses terrestres » (p. 130), sont excommuniés. Les 
gens de religion n'éveillent guère, chez notre auteur, 
que de la sympathie, Ils sont comparés.à la laine 
blanche, «-car ils échauffent les autres à bien faire par 
bon exemple », et à la neige, « car ils éteignent, par la 
vertu etla péniténce, l'ardeur des vices » (p. 3); ouencore 
au soleil, «car ils éclairent les autres par l'exemple.» 
(p. 48). Quant aux prélats et aux simples clercs, qui 
vivent dans |le:;siécle, l'auteur en a une opinion beau- 
coup moins favorable. Les prélats doivent enseigner les 
fidèles par leur exemple (p. 2), particulièremént les 
.laiques, « qui sont dans les ténèbres de l'ignorance » 
(p.3); Dieu donne au bon prélat une telle hardiesse 
qu'il ne craintini diable ni tyran quand il s'agit d'ac- 
complir la volonté divine (p. 4). Mais aussi Dieu leur 
demandera compte des âmes de leurs sujets (p. 6). 
Lorsque l'auteur parle des princes de l'Église, c'est le 
plus souvént pour les prendre à partie. Les:« faux pré- 
lats », les « mauvais prélats », sont figurés par l’image 
de la seconde bête : ils se. laissent guider par l'amour 
des choses temporelles, et quiconque ne consent pas à 
leurs méfaits est incontinent tenu pour rebelle:et ex- 
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communié (p. 68); ils recherchent en ce monde les 
 mangers et les boires délicieux, mais ils. boiront, en 
enfer, du vin de la colère de Dieu, et, en.chátiment de 
leur convoitise et de leur luxure, ils souffriront du feu 
elt de l'enfer (p. 74). Ils aiment les gran- 

deurs terrestres (p. 100).:Les faux clercs se servent 
du patrimoine. du Christ pour vivre dans le luxe et 
dans le faste (p. 92). L'auteur ne manque pas de s’élever 
contre l'abus, si fréquent au moyen áge, qui consistait 
à donner des prébendes .ou des charges ecclésiastiques 
à des enfants : « Le diable, dit-il, par les faux prélats et 
les faux clercs, fait en l'Église des miracles, comme de 
confier la garde de milliers d'àmes à un enfant.qui ne 
saurait garder une pomme ‘ » (p. 85). Au contraire, il est 
sympathique à la « menue gent en sainte Eglise qui est 
dans la fournaise de loyal labeur, et ainsi se purifie de 
péché ».(p..3). Quant aux hérétiques, il ne cesse de 
s'élever contre eux, toutefois en termes assez vagues *. 
+: Ge sont là des traits qu'on. relève chez les sermon- 
naires du. xum. siècle, principalement chez ceux qui 
appartiennent à l'ordre. des fréres mineurs. Il ne serait 
donc pas téméraire de conjecturer que notre commen- 
taire est l’œuvre d'un franciscain.. - ligari Ὁ 

Je n'ai pas l'intention de me livrer ici à des investi- 
gations, qui seraient prématurées, sur les.sources du 
commentaire * reproduit par notre glose : c'est une re- 


cherche qui devra ΡΝ -— dans une étude d'en- 
HTAA'$b $:U1 | ? 


1. C'est un bläme qui a été souvent formulé au moyen age. 
D" "Voy. lé vocabulaire au mot herite. 
IVe évtiréés étaient; ceftainemerit Variées, On.Ie.constáte en 
plus d'un endroit. Ainsi, pp. 19 et 20 deux explications sont 
données des quatre animaux (IV, 6 et suiv.). Il est évident que 
‘le commentaire latin reproduit dans notre glose française avait le 

caractére d'une compilation. 
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semble, lorsqu'on fera l'histoire des réveries auxquelles 
a donné lieu l'Apocalypse, à partir du moment où le 
sens de ce pamphlet, à la fois politique et religieux; fut 
perdu, c'est-à-dire dés l'époque oü paraissent les pre- 
miers commentateurs. Mais je signalerai quelques par- 
ticularités d’où il résulte que ce commentaire exprime 
certaines idées qui sont: étrangères à l'exégése' des pre- 
miers siècles du moyen âges ^.  . 9. 931281 ssh 

L'un des versets de l'Apocalypse qui ont donné lieu 
aux explications les plus fantastiques est le célèbre ver- 
set (XIII, 18) qui contient, exprimé par un chiffre, le 
nom de la seconde béte, celle qui sort de la terre ayant 
deux cornes d'agneau et parlant comme un dragon : 
Hic sapientia est. Qui habet intellectum computet nu- 
merum bestiae. Numerus enim hominis est, et numerus 
ejus sexcenti sexaginta sex. On sait maintenant que le 
chiffre 666, exprimé en lettres hébraiques, donne la lec- 
ture « Néron César » '. L'explication la plus ancienne, 
trouvée ou recueillie par saint Irénée, est λάτεινος (le 
latin). Parmi les commentateurs du moyen áge, les uns 
s'abstiennent, les autres proposent diverses explica- 
tions, dont les deux plus fréquentes sont un. mot 
grec imaginaire avceuoé *, ou les deux mots latins DIC 

: ι 9λ 0 1 28448 ms 
^r. Exactement Nron Ksr. Voir Ed. Reuss, Histoire de la théo- 
logie chrétienne au siècle. apostolique (1852), I, 327 Dep 
La Bible, Nouv. Test., quatrième partie, l'Apocalypse (1 78), 
βου TT CRT a ; ima. 

2. Qui n'est probablement qu'une mauvaise lecture de AATEI- 
ΝΟΣ, écrit en capitales ou en onciales; avrepos est adopté par An- 
selme de Laon (Migne, Patr. lat., CLXII, 1549), par Bruno de Se- 
gni (Migne, CLXV, 679), Richard de Saint-Victor(Migne, CXCXVI, 
809), etc. Ces auteurs traduisent avvepos par « contrarius », et y 
voient, avec raison, l'Antéchrist, Notons qu’avreuos, aussi. bien 
que λατείνος, donne, si on additionne les valeurs numéreles des 
lettres, le nombre 666. . r'b rise 


: n el^ 
ib. 96530013525 
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-LVX *. C'est cette seconde explication, la plus absurde 
de toutes assurément, que le commentaire, et, par 
site; notre glose, ont adoptée. Notons en passant que le 
ge contenant l'interprétation de XIII, 18 manque 

‘dans la Bible moralisée du manuscrit fr. 167. " 
— Dans le commentaire sur XVIII, 23 on lit : « Ceo ke 
‘li marchant furent princé signefie que li haut homme 
du munde a force prennent la ou il ne deüssènt rien 
| prendre, si pur lur service nun, si come li chevaler pur 
le pais garder et defendre, li prelat et li precheür pur 
le poeple Deu enseigner et endoctriner » (p. 102). On 
reconnaît là l'idée, courante au moyen âge, de la divi- 
sion de l'humanité en trois classes : les clercs chargés 
e prier Dieu et d'enseigner les fidéles, les chevaliers 
de défendre le pays, les vilains de travailler pour nour- 
rir les autres. Cette idée ne parait pas remonter plus 
haut que le xe siècle, et c'est surtout au xiu siècle et 

au xiv* qu 'elle a été en faveur ". 

θοῦ Voici encore un trait qui semble emprunté aux lieux 
communs de la prédication du xu® siècle. A pro- 
pos de ces paroles : : Ego sitienti dabo de fonte aquae 
vitae gratis (XX, 6), le commentaire s’ s'exprime ainsi 


(Ρ. 116): 


| Ceo qu'il dit « et par grace » signefie que..... P sa grace 


μὴν 1 | Minn de Halberstadt: (Migne, CXVII, 1103), Walafrid 
Strabon (Migne, CXIV, 734), qui mentionne aussi d'autres expli- 
cations. Bruno de Segni (voir la note précédente), connait dic lux, 
mais. préfére le mot. grec, parce que l'Apocalypse a été composée 
en grec. . j 

τς Ἢ "Voir Romania, IV, 392. Aux textes cités à cet endroit on en 
pourrait joindre bien dERBETUM : Benoit, Chron. des ducs de Norm., 
éd Fr. Michel, I, 465 ; Sydrac, dans l'Histoire littéraire, XXXI, 
17, etc. 
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sumes sauvé et nos fet contrester encuntre pecchez et diable 
veintre et le munde et la char. 


Le monde, la chair et le diable, ce sont les trois en- 
nemis de lhomme : Mandus, caro, demonia, Diversa 
movent prelia, dit Adam de Saint-Victor et sur ce 
thème on a composé bien des poèmes depuis le com- 
mencement du χης siècle. diurni χά, 


III. OBSERVATIONS SUR LA LANGUE DU MS. FR. 403. 


La langue du manuscrit reproduit dans la présente 
édition est fort irrégulière. On l'a vu dans le chapitre 
précédent (pp. ccvirr-ccx), où, étudiant les représenta- 
tions d'é ἢ toniques, j'ai supposé que la variété des 
formes que présente notre texte (ei, e, ai, oi, 0e) pou- 
vait s'expliquer par un mélange de formes proprement 
françaises, remontant à un manuscrit perdu, et de 
formes anglo-normandes introduites par le copiste an- 
glais. La méme variété s'observe en bien d'autres cas : 
je le montrerai par quelques exemples, sans prétendre 
faire de la langue de notre manuscrit une étude appro- 
fondie, qui ne révélerait aucun fait nouveau. ^ ' ^ 

Le copiste emploie assez indifféremment ié et é (pour 
é, arius, a précédé d'une mouillure) : pierre, 8, 17; 
tieves (tepidi), 14; siege, 16, 17; pecchié, 24 ; pec- 
chiez, 3, 19 ; denier, 28 ; lumiere, 3 ; premiers, 6, pre- 


1. Œuvres poétiques d'Adam de Saint- Victor, première édition 
de Gautier, 11, 434; 3* éd., 216. Ces vers ont été souvent cités 
par les auteurs de sermons; voy. Romania, XVI, 3; Hauréau, 
Notices et extraits de quelques manuscrits latins de la Bibl. nat., 
IV, 237. Un poème latin commençant par les mêmes vers est 
cité dans la Gemma ecclesiastica dé Giraud le Céaibiiins éd. - 
Maître des rôles, p. 209. 
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miere, 16; et d'autre part perre, 9 ; grieve, 3; sege, 
18; damagex, 28; pecché, 3, 14; pechez, 8; Le 28 ; 
parcener, 1 ; juger, 16; manger, 69; met 8. bis 
"formes en é sont les plus fréquentes. es 

Pour ó tonique, en syllabe ouverte, nous avons oe et 
‘mé comme en France : oevre (opera), 39, 41, oevres, 
34, 51; oevre (ind. pr. d'ovrir), 42; sueffrent, 54; 

, (meurt), 39, muert, 81; quer (cœur) 3, 18 ; 
mais nous avons aussi o simple, dans overes, 47 ; ovre, 
-13 (ind. pr. d'ovrir), overe (id.) 42 ; morent, 40; et sur- 

tout eo, ce qui est bien anglais : eovre (opera), 2, 3; 
eovre (d'ovrir), 14, 14; 605 (opus), 24; queors (cœurs), 
37; 42. — 

A 0 à correspond le plus souvent u simple: amur, 
20; ardurs, 3, colurs, 17, poür (pavorem), 4, pres- 
ehur, 3; vigur, 4; de méme o # en syllabe fermée (fr. 
Ou} : furme, 19; jurs, 4. Mais nous trouvons aussi oz : 
amour, 20; greignours, 41; labours, 5,6; odoure, 17 ; 

; 79, bouche, 34. Enfin o : honor, 35; pec- 
cheor, 16; preescheors, 38; totes, 21. Le méme son suivi 
d'une nasale est ordinairement rendu par u : munde, 
nun (n o me n) confessiun, religiun, resurrectiun, tribu- 
latiun; moins souvent par o : persecution, 4; rarement 
par ou : soun, 43, 44. 

Le groupe aun (franc. an), si fréquent en Angleterre 
à partir de la seconde moitié du x siècle, est fort 
rare : aungele, 37; blaunche, 30; C; châunçon, 24; 
 essaumple. T: 

L'e antétonique, entre explosive et r, disparaît dans 
frai, frei, 15, 15; mais on a RE ferai. ll y 
nécessité, en ptejrist. 


L'e francais antétonique, n ar doublé tend à 
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passer au son a : entarra, 123, 124; entarrunt, 55 ; 
livarrunt 91 (mais. livrerunt, 96); marrunt..(mène- 
ront), 98; moutarré (montrerai), 118. (mais musterai, 
16); soufarra, 45; varrai, 97 (mais ne, ptos var- 
runt 96, 116, 125: 

N tend à se modifier en m devait ν, fr .emviron, E. ; 
emvea, 38, 58 ; comfermez, 11; descumfit, 61. - 

S suivie d'une consonne ne se prononçait. plus 
guère; du moins elle disparait.dans apreté, 20, 58 ; 
bapteme, 18 ; chateté, 9 ; decretite, 130 5. escrisit (écri- 
vit), 55 feites, 5; meemes, 3; memes, 7; meime, 121; 
moutarré (pour monstrerai), 118; moutarra (pour 
moustrera), 107; prome (proximus), 20; prume, 
preome, 117. C'est de méme qu'il faut, ce me semble, 
expliquer au pour aus dans au munteignes, au roches, 
31; au forz, au chevaus, 117. Inversement, le copiste 
écrit festes, 15, pour fetes ; mestent, 122, pour metent. 

S initiale, venant à la suite d'un mot finissant par une 
voyelle, est rendu par sc : la scilence 37. C'est probable- 
ment dans les mémes conditions que se sont intro- 
duites les formes frangaises scé, scét (de savoir), qui 
remontent au xir siècle ἡ, a! 


30. 1B 


IV. PHAGERT DE LA VERSION fee 


+8 ει 


Feu Samuel Berger, pariant des manuscrits de notre 
version de l'Apocalypse, s'exprime ainsi : « Les. manus- 
« crits de ce texte sont innombrables. L aien ce. mo- 
« ment sous les yeux, non seulement les numéros, mais 
« la description et le classement, à un trés petit nombre 
« d'exceptions prés, de 80 manuscrits qui contiennent 


1. Voir Romania, XIX, 459. 
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« tous ld méme version Je vais donner dans une note 
«l'énumération de quelques-uns de ceux dont;il n'est 
« pas párlé.dans.ce chapitre. » (La Bible francaise au 
moyen -áge; pp. 86-87). Suit une note où sont énumé- 
rés.avec indication précise. 23 manuscrits, dont un au 
moins n'a aucun droit de figurer, dans. cette liste : un 
manuscrit d'Alencon qui contient tout autre chose. que 
l'Apocalypse/. Les, autres copies sont mentionnées en 
divers endroits. du livre, de. sorte qu'il n'est pas aisé 
d'en. faire le compte; mais. il est certain que, Berger 
a.fait entrer dans. son. calcul.bon nombre: de manus- 
erits qui renferment, comme on le verra dans,le cha- 
pitre suivant, non pas « tous la même version,», mais 
des versions différentes les unes des autres et n'ayant 
rien de commun avec la. 3daction glosée. e est 
l'objet dela présente publication, | RARE, 

Je vais dresser ci-après la liste des ἐν ἄν eer ποῖγε 
Apocalypse qui sont parvenüs à ma connaissance. On 
verra que le nombre de 80. manuscrits ,* ‘indiqué par 
S. Bérgér} ἐξέ loin ‘d'être atteint, bien que je sois en 
état d'indiquer plusieurs exemplaires qui ont échappé 
à ses recherches. T 

Les manuscrits de riotre version de l'Apocalypse se 
prenant, ent trois conditions En) : 1° manus- 
crits ne contenant que cette. version * ; 2° manuscrits où 
notre version est jointe à d'autres ouvrages 3° ma- 
“où notre version est jointe à la Bible historiale 


nitro : 


"^1. Décrit dans le Bulletin de ld Société des Anciens textes, 1892, 
pp- 68 et suiv. 


2. ll est bien entendu que je considére. les. manuscrits dans 
leur état primitif, Il a pu arriver qu'un manuscrit. contenant 
uniquement l'Apocalypse ait été, à une époque quelconque, relié 
avec un autre manuscrit. Mais cette circonstance — rien 
à la condition originaire des livres ainsi réunis. - | 
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de Guyart'Desmoulins;';Je^ groupe: ‘dans: la liste veus 
Kaas est classée par bibliothéqués, les manuscrits 
des :deu " premieres: catégories. Ceux: pour! lesquels 
je ne donne pas l'indication du feuillet ne renferment, 
ou ‘du ‘moins ^ne "renfermaient originairément, "que 
l'Apocalypse. Les manuscrits de la troisième catégorie 
formeront ὑπὸ liste à part. /Jé donne en note de courtés 
nótices'sür Tes mañuserits signalés où des rénvois aux 
6üvrágés où ils Sont décrits; et je distingue par une étoile 
les éxeniplaires faits ‘en Kcidléterre.-Dátis les tds loi 
né'dófíné ni notice, ni fenvoi, on pourra récourir aux 
catalogues des bibliothiéqdés ausquélles appartiennent 
été fnenüsétits Semen SÍ euo? » 2nq non düsvige 9.216 
ingve'n 19 2oubs e»b aoru 297 251051: »hib anoie197 23b 
2» e mpautitt?lis, Bibl? bal, de sérié, 484.005, b ash 
* CAMBRIDGE, Bibl. de l'Université; Gg 1. αν folo 407 | 
ouh 9 ΒΘ τος πσοτρὰξ Chri Coll 894. 192»1b &'nv 91 
nO *ÆEron 5:0: (Collège d)17754 ino? {up 524VI8504A 
4" Lonbnss, z1besabeth, 25.52 sidmon οἱ sup STISV 
no ; fio£ Si sop Musée brit, Old-roy..15D a fol, 1045. - 
3qqesd3$ ino inp Z51ialqmszs 215989 Hupibai Β᾽ 1815 
—— rd ét 19 B 31715521 292 ὁ 
s» seqvissoqA'L sb moierov ἊΣ Ju an οἵ fh 1Toenumem e5.1 
"I ὃς ms. quí ἃ 'appartenü ἃ Charles, comte de Chimay, οἱ 
dei a'été imt 1817.04 ^io vente De RE 
aussi la Lumiére;as lais et.la légende en Viger 
σοῖς, vie Romania YU: 329. x XVn δῆ Τὴ piam 


ouvrages formaient originair ment un — part : l^ 
en est tout autre que celle de l'Apocalyp Hem 
1 P [488 i» p. n 


.. 2. Déérit dans Ia Romania, XV. 383 | e ag of : 
3. Ci-dessus, p. Lxxxv. iga 19 50 .qq 
UV Ci-dessus, Ῥ. LS anoo ei enn tu ubu5109 αϑὲά 289. {τ γᾷ 


5. Ci-dessus, p. cxvr. sovine rq & !D inei fad» 109. 
"δ. Ms. exécuté en WHite fd fin du xve siècle. ΑἹ HS SD ἔπ 
T Ci-dessus, p. cxvn. 15 57132. ai 17 um SALE T 9908 


. Fin du xir siècle où commencement du xiv*. ἡ "Torrairi; 
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"Londres, Musée Brit., Addit. 17399". 
m — Selden supra 38 ?, 


RE à ἐραν He -- Douce 180%. - -— 
».*  — Lincoln Coll.,:16 *. gioi m IR T 89€ 
| 0* — New Coll., 66, di01ldid (ote I) nokqemodT 


| * ..— University Coll., 100. 
à τω Arsenal, : 55098 54; 5 9Ὁ Pm 

ó mao2 em 4. Διβλκ4 fools noistovr onion sde 
"qnid Te: Bibl. nat, fr.. 375, fol. 48? nis eh x13] fof: t8 
ΑΝ s 231105 οἰ sno PTS ΣΟ 55 2i 1225 7002 
9upinasiisd  sbeuM. ug 429: simeq s05imotq πὲ 150b 
su dent à Al a fuos 291108 LIEU 1" ( E τὸ ΕἸΣ Hi 


uel on. lit : « est au sieur Renalx Le 
cas! ἊΝ même μι κοι possédait le chanson- 
éonservé actuellement à la Bodléienne, n° 308 du 


fendetionce [vhi mes Documents. manuscrits de l'ancienne litté- 


France, p. 150), et le ms. 43 de la Bibliothèque de 

Wt de médecine de A ΑΝ la suite de l'Apoca- 
x ed Quies pn: un petit traité, qui a été fort répandu, 

sur les sibylles : « Sebiles generalment sont appellées femmes 


i .., » dont la fin manque, un feuillet ou deux ayant 
anque aussi un feuillet entre les f. 31 et 32. 

MU y a sur lé premier feuillet de garde une note ainsi conçue : 
« A Pierre Clairin aîné, de S. Loup de M. ise pe ane 
sui-Saóne »; « Ci«dessus, p CXXXVIII. 

2. Bernard, Catalogi (1697), n° 3426. τ΄ " cub &. 9105 δὶ ao: 

3. Ci-dessus, p. cxx. LCR .q 233198 δος 

4. Berger dit (p: 413) que ce ms. aurait | appel à Charles 
dé Crôy; comte de Chimay, comme le ms. de Bruxelles, e 
crois que c'est une erreur. Le ms. ne porte pas l'autographe habi- 
tuel. du comte de Chimay. II y a bien, au bas du premier feuillet, 
trois lignes grattées, mais on n'en peut rien lire, et d'ailleurs 
—— PEQ I! COM RU VON. UE 
xo, co tvm 


125. Ci-dessus, p. cxv 
/:6. Ci-dessus, p. cxit.- “C'est le ms. dont les “cn sont onte 
sous.la cote C dans la présente édition. 4“) 


^: 7. Ms. trés volumineux dont la plus grande partie a été Vis 
tée-en 1288, mais l'Apocalypse en français (ff. 18-27) formait 
originairement un livre à part. Voir S. Berger, p. 337. ^ 

8. C'est le ms. reproduit dans la présente édition: τ 
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NOE ΓΝ Lx 9574 1 UT FUR 
m — 5009-9525". bi Tr ble 
— τον N.acq::fr: 6883, fol. 88 *. 

Semur, Bibl. municipale, 41 (42) *. - 

Thompson (Yates) Bitliemágqh de M: — 


Les mss. de la Bible historiale lae RM a été 
insérée notre version gloséé sont, à ma connaissance, 
au nombre de cinq. L'un appartient à M. Yates Thomp- 
son; c'est le second tome d'une Bible écrite en France 
dont la première partie est au Musée britannique 
(Harl. 616). Les quatre autres sont à la Bibliothèque 
nationale : fonds. français 152, 155, 6260, 9562; le 
ms..9562 seul est d'origine bec ab doit en. exister. 
d'autres; les exemplaires de la Bible historiale qui nous 
sont parvenus sont trés nombreux et présentent. des. 
différences qui ne sont presque, Ma indiquées. dans. 
les catalogues. . dia esl. πὲ 

S; Berger a déjà vtr: qu vil existe un pm 


15 975 


ROME d'exemplaires de la Bible historiale de Gyar: 
| is 3 sid A » 
E ge rar Pau $ p. cx. C'est le. ms. vs 4 variantes ic B^ A 


sous la cote B dans la présente édition. : τ τ 009 € 
2. S. Berger, p. 353. £x3 4, aersbiD E 
3..Ci-dessus, p. cxi. : ib 19919 ὦ 


4. Ms. sur vélin, 77. ff. dont le premier: est un- feuillet ‘de 
garde au verso duquel est écrit : Cy commence le livre de l'Apo- 
calipse. Grosse écriture de forme, 23 lignes à la page; seconde 
moitié du xv* siécle. La premiére page est entourée d'une bor- 
dure formée de rainceaux mélés à des fleurs et à des oiseaux 
(un geai et un chardonneret). Dans le bas a été réservée la place 
d'armoiries qui n'ont pas été peintes. La partie supérieure est 
occupée par une miniature assez fine représentant saint Jean 
dans son île, écoutant l'ange qui lui dicte son livre. Au dernier 
feuillet on lit le nom d'un ancien possesseur (fin du xv* siécle 
ou commencement du xvi°) : « Jozeney, curatus de moves 
(Guillon, canton d'Avalon). ‘ i eng} 

5. Ci-dessus, p. cxvim. | "ἢ meu 
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Desmoulins, où la glose de l'Apocalypse commence 
au chap. XI. Cette singularité, résultat d'un accident 
inexpliqué, indique visiblement que toutes les copies 
oü elle:se présente dérivent d'un méme exemplaire '. 
Je ne mentionne point ici ces exemplaires, qui, outre le - 
fait mue par Berger, présentent une autre particu- 
larité jusqu'ici non observée. Je reviendrai sur ce sujet 
dans le chapitre suivant. | 

Notre version glosée paraît avoir eu en  -Frebice un 
regain de popularité au xv* siècle. Du moins est-il à 
remarquer que plusieurs des mss. — it 
sont de cette époque. 

Je ne connais aucun exemplaire de la version seule, 
sans la glose, et je ne crois méme pas qu'il en ait jamais 
existé. En revanche, la glose a été jointe à trois des 
sept exemplaires qui nous sont parvenus d'une traduc- 
tion en vers de l'Apocalypse, composée en Angleterre 
vers la fin du xiir* siècle où le commencement du xiv*. 
Voir Romania, XXV, 182 et 185-186, 


. V. — AUTRES VERSIONS DE L'APOCALYPSE. 


Bien que cette introduction ait pour objet particulier 
la version glosée de l'Apocalypse publiée dans le pré- 
sent volume, il n'est pas hors propos d'établir qu'il a 
existé, dés le χη siècle, d'autres versions françaises du 
même ouvrage. Ces versions, qui sont, pour la plupart, 
dépourvues de glose, n’ont pas été distinguées les unes 


1, Berger suppose, je ne sais sur quel fondement, que cet exem- 
plaire est le n° 159 du fonds français, livre richement orné qui a 
appartenu au duc de Berry : « Ce manuscrit, dit-il, est chef 
de famille; il est probable qu'il a servi de modèle à l'édition 
d'Antoine Vérard » (p. 334, cf. p. 87). 
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des autres par S. Berger dans le chapitre 1v (intitulé 
L'Apocalypse) de son livre sur la Bible française au 
moyen âge. Il a connu les manuscrits qui les renfer- 
ment, mais il les a rattachées toutes à la version glosée 
qu'il a étudiée, comme nous, dans le ms. Bibl. nat. 
fr. 403. Je n'ai point l'intention d’instituer ici une 
comparaison entre ces diverses traductions : ce serait 
m'exposer à grossir démesurément cette introduction ; 
mais il est nécessaire de montrer que S. Berger n'a 
pas fait, dans le chapitre précité de son "uu 
ouvrage, les distinctions nécessaires. : . nr 

Aprés avoir traité de la version S" gi Berger 
s'exprime ainsi (p. 88) : 


Quatre manuscrits ' nous restent à comparer avec la ver- 
sion usuelle *. Nous identifierons d'abord, sans hésiter, à 
la famille bien connue de nos Apocalypses le texte qui est 
contenu dans le petit manuscrit de 1313 (fr. 13096) *. ; 


Suit une bréve description du ms. fr. nem 
pagnée de quelques extraits. Puis l'auteur conclut (p. 90): 


Ce manuscrit contient à peu prés exactement le texte 
traditionnel, tel qu'il se trouve, par exemple, dans le ma- 
nuscrit de la reine d'Angleterre Jeanne de Navarre, fr. 2. 

Ceci n'est pas très clair. Il est vrai que le ms. B. N. 
fr. 2, LE a, en effet, appartenu à Jeanne de Navarre, 


1. Cas manuscrits sont, d'après la suite, le ms. B. N. 13096, 
dont il va être question, le ms. B. N. fr. 1036, le manuscrit de Tri- 
nity College (Cambridge), et le ms. B. N. fr. 1768. 

2. « La version usuelle », et, plus loin, « la famille bien connue 
de nos Apocalypsés », désignent notre version glosée. | 

3. La date de 1313, écrite à la fin du ms., s'applique au com- 
mentaire qui fait suite à la traduction, mais non à cette traduc- 
tion, dont l'écriture est différente. 
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femme du roi d'Angleterre Henri IV; contient.la même 
wersionsque- le: ms. 13096; mais cette version est bien 
“différente, decnotre version glosée que:Berger.appelle le 
/« textetraditionnel », «060155 21x07 au dos boe 
τ΄ Je.vais donner à:mon tour: quelques extraits, plus 
copieux que ceux de Berger, de la version contenue 
dans le ms. fr. 13096, et, si le lecteur veut bien prendre 
la peine.de comparer ces extráits à la version glosée, il 
-reconnaîtra que les deux traductions sont absolument 
distinctes. Celle du ms. 13096 est plus complète : elle 
commence avec le verset 1 du premier chapitre, tandis 
que l'autre ne commence qu'au verset-9: Elle rend 
exactement certains versets qui, dans la version glosée, 
sont incomplétement traduits; Elle interprète « filius 
hominis » (I, 13) par « fil.del home » et non par. «fiz de 
la Vierge ». S'il y a des coincidences — et comment 
"n'y en aurait-il pas? — ‘elles s'expliquerit par le fait. que 
les deux traductions sont souvent assez littérales. — 
Le ms. 13096 contient, à la suite de l'Apocalypse, 
un commentaire français sur cet ouvrage. Ce commen- 
taire, qui est très différent de celui qui fait corps avec 
la version glosée, n'a point d de Rpport avec la traduc- 
tion qui occupe la premiére partie du. méme manuscrit ; ; 
l'écriture est différente, et on ne le trouve point ailleurs 
que dans ce manuscrit, bien que la version elle-méme, 
comme nous le verrons, se trouve ailleurs encore bue 
mel manuscrit εϑορθιάνι ΩΣ 


31; δώ md εὖ 


: ip ÀJ) 


«c ag n'ai pas à PUrENS de ce ,taindidlitelia: J'en inibi 
visi les premières lignes et le passage où est expliqué le 
nom de la seconde bete (XIII, 18): 

(Fol. 87 v) Ciz Apocalypsis, ce est ceste —— il est Jhesu 
Christi. En ceste parole « ce est Apocalypsis Jhesu Christi », poons 
nos avoir deus sens : u ke Christus la donet u k' ele sóit donée 
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Le texte du ms. 13096 est, en certains endroits; cor- 
rompu. N'étant pas sür:d'avoir vu tous les: manuscrits 
qui renferment la même: version, je ne:crois pas devoir 
tenter d'établir un texte critique pour. le spécimen qui 
suit. Mais j'imprimerai, en regard du ms. 13096, la 
lecon d'un autre manuscrit de la méme version, le ms. 
Bibl. nat. fr. 5707, qui est le tome II d'une Bible his- 
toriale exécuté en 1363 pour. Charles V alors qu'il 

n'était encore que Dauphin '. Les uM— 56 
9!13D , ΑΒ ΤΕ 


ὯΝ aisément l'un dtm »eit al 


5111 tere εἶ , rotis 


8. N. fr. 13096 (fol. indie 
! se “ἢ L’Apocalypsis Jhesu 


Christi, cui Dieus li donât 
por aovrir a ses serfs les . 
choses cui tost covient estre. 
.il,le seella ;; si 
Li ange et l'ensaingna a son 


Et ilh le saielat; si l'enyoiat 


Mu son angles si FAR, | 


Ll 19219v "i )9VE 


1C! t 


39119 IMMO 
^B. N. fr. 5707 (fol. 358) - 
am 1) L'Apocalipse Jhesu- 


"'erist, que Diex donna pour 
aouvrir a ses sers les choses 


qui toutes convient estre. Et 
i l'envoia par 


ire εἶ 
a Christo. Mais la E- É m de cez -— doit estre prise, il 
definist disanz : ceste revelations est Jhesu Christi ; ensi ele de Deu 
a lui est: donée. Jhesu Christ nist il por enséngement, ausi com 
uns altres evangelistes disans « de cui nascit Jhesus qui. Chritus 
fut apelez », car donkes pooient li plusor estre - Jhesus, nequi- 
dent noméement, nient substancialment.;, — ^ ^ ^^ "7 777 
(Fol. 1 38) Cant ciz livres est ditiez en greu; si doit. estre quis li 
numbres [en] grezois, aier (sic) les quez totes les letres. si nt 
numbre. Ses noms est Anthemos, ce est aes S cari est 
diz estré contraires a Crist. En icest nom a un, ?t cin- 
quante, { trois cenz, e cinq, m quarante, o banh cit 
Il,ce est Antecriz, est vochiez Theytan, ce est solois, ausi com Phe- 
bus qui fut neiz des Tytans soloiz fut diz, et Titanes astoient dit 
par que il par la glore de vertus sorluisent as altres, En icest nom, 
ce est. Theytan, t. ,signifiet trois cenz, e cinq, y dis, lo. pares ! t si- 
gnifiet trois cenz, a un, » cinquante. . Porhuec entent il. par cest 
nombre. soi comproveir estre Deu, car il est donans la perfection 
æt lo regueredon del siste ime et del settantisme et del centisme... 


εν S. Berger, p. 348. * Habt: ir :àdb5a dub 119098 eol 


E 


MELAOY 


a son serf Johan, (2) qui do- 
mat tesmoin a la parole de 
Deu et tesmoin de Jhesu 
Crist en totes les choses que 
ilh vit. (3) Bieneüros est cil 
qui list et qui ot les paroles 
de-ceste prophetie, et si 
gardet les choses qui: en lei 


qui sont en Asye : grasce 
soit a voset pais de celui qui 
estetqui estoit et qui est a ve- 
nir, etdesset espirs qui sont 
el regart de son throne, (5) 
et de Jhesu Crist qui est feoz 
tesmonieres, li ansneiz des 
mors et li princes des rois de 
la terre, ki nos amat et si nos 


lavat de nos pechiés en son 


sang, (6) εἴ si nos fist estre 
regne et prestres a Dieu et 
a son pere. A lui soit glore 
etimperres es siecles des sie- 
cles. Amen. (7) Elle* vos que 
il vient od les nues, et tez 
(toz?) oez le verrat, et cil qui 
poinsent, et totes les esclates 
de la terre soi plainderont sor 
luivoirement. (8)Je sui Alpha 
et O., conmencemens et fins, 
dist li sires Deus, qui est et 
qui astoit et qui est a venir li 
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serf Jehan, (2) qu'il donnast 
tesmoingnage a la parolle de. 
Dieu et tesmoing de Jhesu 
Crist en toutes les choses 
qu'il vit. (3) Beneürez est cilz 
qui list et qui ot les parolles 
de ceste prophecie, et garde 
les choses qui en li sont 
escriptes, car li temps est 
prés. (4) Jehans aus sept ec- 
clises qui sont en Aise : grace 
soit a vous et pais de celui 
qui est et qui estoit et qui 
a venir est, et des sept espe- 
rilz (sic) qui sont en son regart 
de son throsne, (5) et de 
Jhesu Crist qui est fiables 
tesmoingnierres et li ainsnés 
des mors et li princes des 
roys de la terre, qui nous 
ama et nous lava nos pechiés 
en son sanc, (6) et si nous fist 
estre regne et prestres a Dieu 
et a son pere. A lui soit gloire 
et empires ou siecle des sie- 
cles. Amen. (7) Derechief 
qu'il venra o les nues, et tous 
yex le verront, et cil qui le 
pendirent, et li puissant et 
toute la lignie de la terre se 
plaindront a lui vraiement. 
Amen. (8) Je sui alpha et O, 
commencemens et fins, dist 


ταν Pour es le (voici); de méme au verset 18. Cette expression a 
été changée différemment en chaque cas dans le ms. 5707. 
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tot poissans. (9) Ge. Johans, 
vostre freres et parceniers en 
la tribulation et el regne et 
en la patience en Crist Jhesu, 
ge fui el isle qui est apelez 
Pathmos por la parole de 
Deu. et por le tesmoingne- 
ment de Jhesu. (10) Ge fui en 
espirenunjor dediemenche; 
si oi aprés moi une grans voiz 
ausi cum la voiz d'une bu- 
sine (11) qui disoit: Ce que 
tu vois, ce escris en un livre, 
si envoie as set eglises, 
Ephesum et Smirnam et Par- 
gamum, Thiatyram et Sardis 
et Phyladelphiam et Laodi- 
ciam", (12) Et je moi retornai 
por ke je verroie la voiz ki 
parloit ensemble moi. Et 
cant je fui retorneis si vi set 
candelers d'or, (13) et en mi 
les set candelers d'or sem- 
blant al fil del home qui as- 
toit vestuz de podere et por- 
chains a ses mamelle[s] d'une 
chainture d'or; (14) et ses 
chiés et sei cheviaz astoient 
blanc ausi cum blance laine 
et ausi cum la noif, et sei oel 
astoient ausi com flamme de 
fou; (15) et soi piét estoient 
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lisires Diex, qui estet qui est 
a venir li tous puissans. (9) 
Je Jehans, vos freres et par- 
çonniers en là tribulacion δὲ 
ou regne et en la pascience 
en Jhesucrist, je fuiren es- 
perit en l'ilé-qui est apelée 
Pathmos pour la parolle de 
Dieu et pour letesmoingnage 
de Jhesum. (το) Je fui en 
esperit en un jour de dimen- 
che, et oy une grant: vois 
aussi com la voiz d'une bui- 
sine (11) qui disoit: Ce que 
tu voiz, ce escri en un livre 
et l'envoie aus sept eglises, 
Ephesum et Synirnam et Per- 
gamum, Thiatiram et Sardis 
et Philadelphiam et Laodi- 
ciam. (12) Et je me retournay 
pour ce que je veisse la vois 
qui parloit ensemble.a moy. 
Et quant je fuy retournés si 
vi .vij. chandelers d'or, (13) et 
en my les sept chandelers 
d'or estoit uns homs sem- 
blans au fils de l'omme qui 
estoit vestus de pourpre et 
çaint a ses mameles d'une 
çainture d'or; (14) et seschiés 
et si cheveus estoient blans 
aussi come blanche lainne 


E TEXT 


1. On verra plus loin que ces noms sont conservés sous forme 


. latine en d'autres versions encore. Dans la version rm - sont 


francisés, 


A 
449 
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‘semblant al archalt, ausicum 
il art en la fornaise; et sa 
vois astoit ausi cum la voiz 
de plusors aigues; (16) et il 
avoiten sa destre set estoi- 
les, et de sa boche eissoit 
uné éspée qui astoit agüe 
d'une part et d'autre, et sa 
face estoit ausi com li soloz 
qui luist en sa vertut. (17) Et 
cant je l'avoi (sic) veüt, si chai 
a ses piés ausi com je fuisse 


mors. Et il mist sor moi sa 


destre, disans : Nete cremoir 
mies. Je sui li premerains ét 
li derrains, (18) et je sui viz, 
et si fui mors. Et elle vos ke 
je sui viz es siecles des sie- 
cles, et si ai les clez de la 


mort et del infer. (19) Giers 
escris les choses que tu vois 
et qui sunt et cui covient en 
aprés estre faites.(20)Le mys- 
tere des set estoiles ke tu vois 
en ma destre ce sont li .vij. 
angeles des .vij. eglizes ', et 
les set candeleir ce sunt les 
set eglises. ; 


ID 


arie 
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'et aussi comme la nois, et si 


oeil estoient aussi comme 
flambe de feu; (15) et si pié 


estoient semblant a archal, 
ainsi comme il art en la 
fournaise; et sa vois estoit 
aussi comme la vois de plu- 
sieurs yaues; (16) et si avoit 
en sa destre sept estoiles, et 
de sa bouche issoit une espée 
qui estoit agüe d'une part et 
d'autre, et sa face estoit aussi 
comme li soleil qui luist en 
sa vertu. (17) Et quant jel'oy 
vel, je chai a ses piés aussi 
comme se je fusse mors. Et 
il mist sus moy sa destre, 
disans : Ne te doubte mie. 
Je suis li premerains et li 
derrains, (18) et si sui vis, et 
si sui (sic) mors. Et encore 
sui je vis ou siecle des sie- 
cles, et si ay les clés de la 
mort et de l'enfer. (19) En- 
core *escri les choses que tu 
vois et qui sont et qui con- 
vienten apres estre faites. (20) 
Le mistere des sept estoiles 
que tu voiz en ma destre et 
les sept chandelers d'or : les 
sept estoiles ce sont li ange 
des septeglises,etliseptchan- 
delier ce sont les septeglises. 


1. Les mots ce sont... eglizes sont en renvoi au bas de la page. 
..2. Ce mot a été substitué à giers, devenu inintelligible. 
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(II, 1) Et al angele de la 
glise d'Ephesi si escri: Ce 
dist cil qui tient les set es- 
toiles en sa destre, qui vat 
en mei set candeleirs d'or : (2) 
Je.sai tes oevres et ton tra- 
vail et ta pacience, et ke tu 
ne pues pas sustenir les mal- 
vais, et tu temptas iceauz 
qui soi dient estre apostles, 
si nel sont mie, et si les tro- 
vas menteours. (3) Et tu as 


pacience; si sostenis par (sic) 


mon nom et si ne defalis 
mies. (4) Mais je ai un pou 
envers toi ke tu ta preme- 
raine cariteit as relenquie... 

(XXII, 16) Ge Jhesu en- 
voiai mon angle por tesmon- 
gni[e]r a vos ces choses [as] 
esglises. Ge sui la lingnie et 
la rachine David, stoile splen- 
dians et matinel; (17) et li 
espous et li espouse dient : 
Vien, et chil qui out ilh 
diet : Vien. Cil qui at soif 
ilh venget; et cil qui vul 
ilh. prengne l'aigue de vie 
sens peril. (18) Ge tesmonge 
a tos cheaz qui oront les 
paroles de la prophetie de 
cest livre : se alcuns avrat 
ajosteit a ches choses, Deus 
ajosterat sor lui les plaies 
qui sunt escrites en cest li- 
vre (19); et se alcuns avrat 
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(II, 1) Et al'ange de Ephesi 
escri : Ce dist cils qui tient 
les sept estoiles en sa destre, 
qui va en mi sept chandelers 
d'or: (2) Je say tes oeuvres 
et ton travail et ta pascience, 
que tu ne pués soustenir les 
mauvais, et tu temptas ceuls 
qui se dient estre apostre et 
si ne le sont mie, et si les 
trouvas manteeurs. (4) Et tu 
eus pascience, et si soustenis 
pour mon nom, et si ne de- 
faillis mie. (4) Mais je ay un 
poi envers toy que tu ta 
premeraine charité as relen- 
quie.... ato isi fga 

(XXII, 16) Je Jhesus ay 
envoié mon ange pour tes- 
moingnier a vous ces choses 
ens eglises. Je sui la racine 
et la lignie de David, es- 
toile resplandissans et mati- 
naus; (17) et li espous et li 
espouse dient : Vien, et cils 
qui oit il die : Vieng ; et qui 
a soif il viengne; et qui veult 
il preigne yaue de vie pour 
neant. (18) Car je tesmoin- 
gne a tous ceuls qui orront 
les parolles de la prophecie 
de ce livre : s'aucuns ad ad- 
jousté a ces choses, Diex ad- 
joustera sus lui les plaies es- 
criptes en ce livre; (19) et 
s'aucuns avra amenuisié des 


NOLADO ASSI 


amenuisiét des paroles dela - 
prophetie de cest livre, Deus 
osterat la part de celui del . 
livre de vie et de la sainte 


citeit et des. choses qui sont. 
mmm cest livre. (20). : 
| done testimoine de 


ces sesilh distvoirement: Ὁ 
Ge vien tost. Amen. "Vien, 

Jhesu. La grascé de 
Nostre. Sangnor Jhesu Crist - 


elle : soit ensemble nos tos. : 


Amen. nu 495 en ἢ Ui 
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parolles du livre de ceste 
“prophecie, .Diex. ostera sa 
. part du livre. de vie et de la 
‘sainte cité et. des choses qui 
sont escriptes en celivre. (20) 
Dist cil qui donne. tesmoing 
de ces choses. voirement : Je 
vieng tost. "Amen. Vien, sire 
Jhesu. La grace dé Nostre 
Seigneur Jhesu Crist soit 
Dar ctnnt rebum: Amen. 


Je puis considérér comme suffisamment évident que 
la version représentée par ces deux manuscrits est tout 
&fait distincte de la. version glosée, comme elle l'est 
aussi des versions que nous allons: passer  successi- 
vement en revue. Sans entrer dans une comparaison 
détaillée qué chacun pourra faire, je*me bornerai à 
: ‘attention sur la curieuse traduction de « signi- 
it» T) par il le sella. Cette version, qui paraît 

ien remonter au xtri* siècle (le plus ancien manuscrit 
esi ien ieu; ur à 1313), ), sera n notre version A. iere dme 


est antérie 
Ajoutons que cette version. ne se trouve pas  seule- 


δ NN 15.129 1$*,51191 Β' 9b 29510931 25] 2231101 2Ug£ 30532 LtSub 


ment dans les deux manuscrits 5707. et. .13096 de la 
Bibliothèque. nationale : on la retrouve. encore dans le 
ms. fr..2 du même. établissement .et, dans le ms. 9i 
Roy..17 E vu du M New oues 
tup (8) 
Passons maintenant au ms. Bibl. ἢ nat. bobina L'Apo- 
calypse du ms. fr. 1036 », dit S. Berger (p. 90), « ne 
résistera p pas davantagé ἃ nos efforts, et acceptera de se 
ranger. dans la grande. famille des Apocalypses du type 


ἡ ὧν 
17211193, 


,21121 als 2 
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normand ». Je crois au contraire que le début cité par. 
S. Berger (pp. 91-92) proteste clairement contre ce 
classement. Je transcris à mon tour le méme morceau, 
poussant toutefois la citation un peu plus loin, afin de 
donner une base plus ample à la. comparaison. A 
l'exemple de Berger, je souligne un certain nombre de 
mots ou de courtes phrases qui sont d véritables gloses 
ajoutées par le traducteur ou, par un copiste, Berger 
pense que, abstraction faite de ces gloses, le ms. 1036 
« ne contient pas autre. chose qu'une paraphrase, dans 
le dialecte de l'Ile de France, de notre. texte - nor- 
mand ' » (p. 92). On va voir qu'il n'en est rien. ^*^ 


2up.1n9biv$ Be IN. fr. 1036 (fol. 1 9)... &iuq. aL 

(I, r) Pocalipse nostre seingneur Jhesucrist, que il- volt 
demoustrer a ses sers, et revela a ses serjanz molt de ses 
secrèz, c'est a savoir a saint Jehan l’esvangeliste, (2):qui-em 
porta tesmoingnage; et' de la parole Dieu..Jhesucrist; en 
toutes les paroles que il vit..(3). Beneoiz. et bons eürez est 
cil qui lit et qui ot les paroles de la prophecie, et garde les 
raisons de cest livre qui bsont escrites; car li tens est;pr 

c'est g Pire daufins et apcoyche chasqun jar. [7) Ey venter 
Sires avec les nues del piel et le verront trestuit cil qui 
firent ne mal ne torment, etse plaindront et demenront 
dueil seur aus toutes les ligniées de la terre, et est ét fu et 
sera, dist einssint : (8) Je sui alpha et Ὁ, comenitemenz et 
fins ?. (4) Jehans a .vij. eglyses qui sont en Asiá; à Vos soit 
grace et pais dé par Dieu nostre Pere (5) et de par'nostre 
seingnor Jhesucrist qui ést loiaux tesmoinz, li premiers 
resuscitez des morz, et li princes des rois de la terre, (8) qui 
est ét fu et sera et qui est.a venir, sires touz  puissaánz. 


Le 


(9898 .Ὁ 


P» oe .q)198 Hb ,« 9Cor .1t .em'^ nb 58 Υ 50 
.... 14 /C'est toujours de la version glo (ms. B. N. 403) qu'il s'agit. 
2. On voit qu'il y a νας teen nlt tent 
‘6 marque. P.-e. ést-cé la sti u traducteur mais du copiste. 
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he oco Mid freres et parçonniers em painne et en 
tribulacions et el reingne où nos serons et em pascience en 
Sauveor; foui en une ille qui est apelée 
Pathinos'por]la parole de Dieu et por le: tesmoingnage de 
mostré séingnor Jhesucrist; (10) et fu en esperit, ausint 
dine) Vision, en ἢ. jor de diemanche, et oi desrieres moi 
! voiz ausint' come" d'une buisinne, (r:) qui 
pese tomanda':'Ce que tu voiz escri en livre et 
l'envoie a sainte Eglyse ', a Ephese, a Smirne, a P amum, 
yram et Sardis εἰ a Phylodelphÿam éta Laodecion. 
"ge oi ἐδ entendu, si m'en tornai ἴδῃ veoir la 
it ἃ moi, Tri* quisi ge" fui retornez, si vi .vij. 
rés d'or *, (13) sdfhblance dou fill de la Virge, 
WF diofP CHE! véstetin" et Ceint as mameles d'une 
ééintre d'or; (14) et si chief et si cheveill éstoient blanc si 
Été fone “blanche ‘et “come” noif, et éstoient si oeill 
' : flamme de fé, (15) et si pié autrésint conme 
ndhniére de metal et dhihe il" fussent en une fornaise 
-ardánt, et sa "oiz" estoit "gusint come là voiz de molt 
daigues; (16) et avoit a sa M ^ij. estoilles, "ét de ‘sa 
i m ic le Mali dite 'éspée ' agüe de .ij. patz, εἴ "ses visages 
" toi Adusint come: li sóulaux' quant il luit en sa plus grant 
vertu. (17) Et quant je lé vi, ge chef a "ses piez ausi av 
E τε il mist sa destre main sor moi ét ; me. dist : 

ani sui li premiers et li PA DEN si fui m morz, 
com T or sui vivanz a toujorz, et si ai la clef de la mort él 
d'enfer. (19) Et tu escris ce tu as veü et les choses. ui 
heat L^ "choses qu'il ἃ dureh ient faire. tout aprés. Le 
thoses. (20) LPaLIgA el des” ij: estoilles' que tu a$ veties 
εἰ ría destre et les vij. chandelabres d'or : les .vij. estoilles 
- sont li angele, c'est a dire li esvesque, des .vij. eglyses, ε et p 


τον ehanidelabre d'or ce sont | les vij. 'eglysess 100 
iol ewiq vs 


{ 815 eum; 


IV να VON 
1, Septem ecclesiis. Faute de copiste ? 


2. Le copiste doit avoir, par suite d'un eei omis : « et 
enmi les .vij. chandelabres d'or ». Rad A 102 . 
3. Paraphrase d'aurichalco. , 
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(II, 1)A l'angele de l'eglyse d'Ephese escri : Ce dist cil.qui 
tient les .vij. estoilles.en sa destre, qui va en la moienne des 
vij. chandelabres d’or : (2) Je.sai. tes oevres et ton. travail 
et ta pascience, et que tu ne puez sousfrir. les mauvès, et as 
tempté caus qui dient qu'il sont apostre, més non Sont, et 
les as trouyez mençongiers ; (3) et as | pascience .en toi, etas, 
souffert por. mon non, et si n'as mie defailli ; Mès ,8e. ai 
contre toi que tu as ta charité Ie ER deguerpie et 
laissiée.... u- Joie salon 

(XXII, 16) Je Jehans ' ai pia se od angele tesmoingnier 
a vos cez choses aus eglyses. Je sui racinne et dingnice, de 
David, .estoille resplendissanz | et estoille de la matiné To 
et li espous et li espouse dient : Vien, et cil. qui ot, ire ἡ; 
Vien. Et cil qui a. soif si viengne, et qui. viaut, si praingne 
de. l'aigue de vie de gré. (18) Et ge dia çaux qui Qient toutes 
les paroles de la prophecie de cest livre; et se aucuns met 
aucune chose. en cez choses, Diex metra sor. Jui 165 tormen 
qui sont escrit en cest livre. (19) Et se aucuns d' ‘els ne crut | 
des paroles. ‘des prophetes * de cest livre, Diex ostera ea 
tra sa parole (sic) dou fruit de vie des choses qui, s 
escrites en cest livre de vie. (20). Et ist cil qui .po tes- 
moingnance. de -cez. choses : Et | 8e, vieng. tost, amen, | ien, 
sire J hesu, | la grasce de Nostre seingnor, L'ILE soit avec 
pos tou Amen, amen. o; EE j1129b & τ Ἢ 15 : $10m 

Ci finne l'Apocalypse einssi coume (us Jehans. RYERAE 


, 
listres l'escrist οἵ ne Jo Motor δὶ ἐδενῖν ia 46 9 " 


54 | 
lest tout à fait impossible ς que ce exte s jit déri rivé 

de la version. glosée : outre qu'i "il ‘contient, comme Jes 

autres relation: les huit. prgmiere versets qui man- 

3b sued V Sub 5 1255 0915 305 ii o 8 

I. monio M « Jesu M, Elle: se, re dans beaucoup 

manuscrits d'une autre version dont il sera parlé plus jai 

(voy. p. cexLvi). | ag 
2. Corr. die. cime Men 

Wa Cófodifu v tuae, iet Der rapere, we 
4. Corr. prophecies. . "v 
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quent dans celle-ci ; il se rapproche plus du latin en 
quélques endroits, par exemple au verset 11, où il con- 
serve à peu près les noms latins des sept églises; il tra- 
düit « conversus » (I, 12), qui est omis dans la version 
glosée; « , gladius acutus » (I, 16) est rendu par « une 
espée agüe », et non par « ὑπό éspée tranchant » ; «come 
li solaux quant il luit en sa plus grant vertu » est sans 
doute plus près du latin « sicüt sol lucet in virtute sua » 
(ébid:) que « come nul soleil quant il luit plus cler ». 
On peut poursuivre la comparaison : on arri vera indu- 
bitablement à la conclusion que le texte du ms. 1036 
est entièrement indépendant de la version glosée, alors 
méme que l'on considérerait les additions soulignées 
comme dues, non au traducteur, mais au copiste. Il y 
a cependant ceci de commun entre les deux textes qu'ils 
it l'un et l'autre filius hominis par « fils de la 
Vierge», mais cette interprétation, nous l'avons vu plus 
haut, a été fort répandue, et .par conséquent ne peut 
fournir aucun argument. Le texte du ms. 1036, jusqu'à 
présent unique, n'est pas moins distinct. des” autres 
Versions. e sera notre version B. | 


| Li dis: autres traductions que S. Berger cherche à 
rattacher à notre version glosée (mss. B. N. fr. 1768 et 
Trinity College, Cambridge) sont comme celle-ci ac- 
compagnées d'un commentaire. Je me réserve d'en 
parler un peu. plus loin. Présentement je vais faire 
connaitre une version non glosée dont il existe beau- 
coup de manuscrits, qui, pour la plupart, ont été con- 
nus de Berger, mais qu'il n'a en aucun endroit de son 
livre examinés de prés. Il a évidemment supposé a 
priori qu'elle se rattachait à la version glosée, ce qui 
n'est pas. Cette version non glosée — que par consé- 


P 
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quent il est à propos de classer ici, à la suite des ver- 
sions À et B, l'une et. l'autre dépourvues de glose — 
se rencontre soit à la suite d'un. recueil de traductions 
anciennes des diverses parties de la Bible que Berger ap- 
pelle, d'une façon un peu vague, « la Bible du xin* siè- 
cle ' », soit à la suite de la Bible historiale de Guyart 
Desmoulins. La Bible historiale est, parmi les livres 
frangais du moyen áge, l'un de ceux qui ont été le plus 
souvent copiés. L'œuvre primitive a subi, par. les mains 
des copistes, bien des modifications *. Particuliérement, 
la version de l'Apocalypse (qui ne saurait étre attribuée 
à Guyart Desmoulins puisqu'elle se trouve ailleurs que 
dans sa Bible) se présente en deux conditions trés. net- 
tement distinctes : 1° pure; 2' combinée avec notre 
version glosée. Je vais d'abord donner un specimen de 
la version non mélangée, telle qu'on la rencontre en de 
trés nombreux manuscrits. Je reproduis la leçon du 
ms. B. Ν, fr, 398, qui est le second volume de ce que 
S. Berger appelle « la Bible du xme siècle D: C'est 
l’une des plus anciennes, copies, que nous ayons de 
cette version de l'Apocalypse. Je reproduis toutes les 
fautes du manuscrit, sauf à les corriger en note, plu- 
sieurs de ces fautes se retrouvant en d'autres copies et 
pouvant, par suite, fournir un élément pour le clas- 
semen, om D viioii 


1. J'ai déjà, en rendantcompte du livre de Berger, élevé quelques 
doutes sur la propriété de cette dénomination. Voy. Romania, 
XVII, 135-6. ᾿ 

2. Berger a consacré à ces modifications. tout un chapitre de 
son livre, mais sans arriver à une classification tout 14 fait 
satisfaisante. | | 


..DE L'APOCALYPSE..  . CCXLIIHI 


2t 4 ing 


i. 91.49 jio: … Bibl. Nat. fr. 398 (fol. 3578). 


τι 


{1 2) L'Apocalipse de Jhesucrist que Diex li donna pour 
'oir a ses sers ce que il convendra que il soit tout 

fet; ét le senefia envoiant par son angle Johan son ser- 
jant, (2) qui porta tesmoing a la parole Dieu et a Jhesucrist 
tout ce qu'il vit. (3) Cil est benetirez qui list et οἵ * les 
paroles de ceste prophecie et garde : qui i est éscript. Li tens 
est près. (4) Jehans mande aus .vij. * qui sont en Ayse grace 
et pès de celui qui est et qui estoit et qui est a venir, et dé 
ces .vij. esperis qui sont devant son throne, (5) et de Jhesu- 
crist qui est feel tesmoing, premier nez des mors et prince 
des rois de la terre, qui nous a amez et nous a lavez de nos 
pechiez en son sanc, (6) et nous a fet rois et prestres devant 
Dieu son pére. Il ait gloire et empire pardurablement. 
Amen. (7) Vez ci : il vient es nues, et ton oil * le verra et 
cil qui le crucifierent; et lors se plaindront toutes les lignies 
de lá terre, adecertes *. Amen. (8) Je sui alpha et 0, com- 
mencement et fin, ce dist nostre Sires Diex qui est et qui 
estoit Fa venir, tout puissant. (9) Johan, vostre freres et par- 
et compainz en nos tribulations et el roiaume et 

em pacience ét en Jhesu Crist, fui en l'isle qui est apelée 
Pathymos par la parole Dieu et por le tesmoing de Jhesu- 
crist. (1o) Je fui en esperit .j. jour de dyemenche, et oi 
emprès une grant voiz conme d'une boisine, (11) disant a 
moi : Escrif ce que tu verras et l'envoie aus .vij. eglyses qui 
sont en )Ayse, en Ephese, en Mirre, en Pergamie, en Thya- 
"Y: Lire tost. - 


39 δα Au plur. dans de pore manuseris : Cil sont. . lisent et 
voient. 
téBonnt, fegliseil, qui manque, comme ici, en spa de 
manuscrits. 
4. Corr. tog oilz (ou tout oil, comme dans la plupart des manus- 
.5, Ce mot est généralement omis. 
6. Suppl. ici [et qui est], très souvent omis. . 
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thyre, en Sarde, en Phyladelphie et en Laodyce. (12) Et je 
me tornai que je veisse celui qui parloit a moi, et je vi 
.vij. chandelabres d'or; (13) et el. milieu des Ji chande- 
labres d'or semblables aus filz d'omme, vestuz ' de podere 
et caint aus mameles gainture d'or; (14) son chief et ses 
chevex estoient blanc conme laine blanche. et conme 
noif, et si oil conme flambe de feu, (15) et ses piez semblanz 
a archal quant il est en feu ardant, et sa voiz estoit conme 
tumulte de moutes eves; (16) et il avoit en sa main destre 
vij. estoiles, et une espée trenchant de .ij. parties. issoit de 
sa bouche, et sa face clere conme soleil luist en sa vertu. 
(17) Et, quant je le Vi je chaï a ses piez conme, mort. Et il 
mist sa main sus moi disant : Ne voelles : mie cremir. Je sui 
li ,premier et li derreniers, (18) et sui vif et fui mort, et je 
vivrai pardurablement, et ai les clez de mort et d'enfer. (9) 
Escrif donc ce que tu verras et que il convient estre fet 
emprès. (20) Cel mistere des .vij. estoiles que tu as.  veies 
en ma destre et des .vij. chandelabres d'or, et itiex conme 
sont les .vij. estoiles sont les .vij. evesques des .vij. eglyses *. 
(II, 1) Et al angre de l'eglyse d'Ephese : Ce dit celui qui 
ti[e]nt les .vij. estoiles en sa destre, qui va en miles vij. chan- 
delabres d'or : (2). Je sai tes oevres et ton travail . .et 4a 
pacience, et que tu ne pues sostenir les mauvès et as essaiez 
ceulz qui dient qu'il sont apostres et ne le sont mie, et,les 
as trouvez mençongiers; (3) et tu as soustenu et as pacience 
sus mon non et n'es pas defailli. Mès j'ai contre toi .j. poi 
de chose que tu as lessiée ta premiere charité... |... 
(XXII, 16) Je Jhesus ai envoié mon angle pour tesmoi- 
gnier vous ces choses es eglyses. Je suis racine et ligniée 
l'espouse dient: Vien, et cil qui ot dit: Vien, et cil [qui] a a soi 
viegne, et cil qui voudra praigne eve de vie pour neant. 


1. Lire semblable au..: vestu. T" 

2. La vraie leçon paraît être celle-ci : est itelz : les .vij. eitélla 
sont les ij. evesques des .vij. eglises, et les .vij. chandelabres 
sont les .vij. églises. (Arsenal 5059). 
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(18) Je conjure hn ceuz qui oient la parole de la prophecie 
de cest livre, car ' se aucuns i ajouste, Diex li ajoustera les 
plaies escriptes qui sont en cest livre; (19) et se aucuns en 
avra osté, Diex ostera sa part du livre de vie, et de la sainte 
cité et des choses qui sont escriptes en cest livre. (20) Cil 
qui porte tesmoing de ces choses dist : Neis, je vieng tost. 
Amen. Sire -— vien. La grace de nostre tace Jhesu- 
crist soit o * touz nous. Amen, 


. Nous appellerons ce texte version C. 

La méme version se rencontre, comme je l'ai dit, 
à la suite de beaucoup de manuscrits de la Bible histo- 
riale. Les variantes sont assez nombreuses, et provien- 
nent, soit de fautes de copistes, soit surtout du rajeu- 
nissement de la langue, qui est sensible dans les copies 
du xv* siècle, et méme de la seconde moitié du xrve. 
A Voici une liste sommaire, et sans doute fort incom- 
plète, des exemplaires où elle a été insérée. Berger a 
déjà signalé presque tous ces manuscrits, mais, per- 
. suadé qu'il n’existait de l'Apocalypse qu'une seule ver- 
sion, il ne les a pas distingués de ceux qui contiennent 
des versions différentes. | 


— BnuxeLLESs, Bibl. roy., 9004; 9396. 
CAMBRAI, 376. 
* Lonvres, Musée brit., Old Roy. 1 A xx; 15 D iu; 19 D 
1; 19 Dm; τὸ D vir; 20 B v ?*; Addit. 15247; 18857. 
Oxron», Bodleienne, Bodley 690. — All Souls Coll., 10, 
— Christ Church, 178. 
! Paris, Arsenal, 5059 (daté de 1317). — Bibl. nat., fr. 4; 


1, La leçon ordinaire est que. 
' 2. On trouve aussi a, et plus fréquemment avoec. 

3. Par suite d'une lacune de plusieurs feuillets, le texte com- 
mence à XVI, 19. 
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5; 6; 8; 10; 157; 160; 162; 164; 169; 398, 907; 6258; 
15371; 15392; 15394; 20088; 0090; —- Sainte-Geneviévé, 22. 
Rome, Vatican, Regina 26. 
RovuEN, À, 211. * 


Pour cette version, comme inis reste pour les auties, 
les manuscrits présentent des fautes trés nombreuses : 
si les traducteurs comprenaient peu de chose à l'Apo- 
calypse, il est certain que les copistes, et par suite les 
lecteurs, n'y comprenaient rien du tout. Certaines de 
ces fautes reparaissent en diverses copies et peuvent 
ainsi fournir d'utiles éléments pour le classement de 
ces copies. Sans entrer dans des détails qui seraient ici 
hors de propos, je noterai que plusieurs manuscrits 
portent aprés, au lieu de prés (prope, I, 3); prendront, 
au lieu de plaindront (plangent se, 1, 7); Machimos, 
au lieu de Pathmos (I, 9); Cirenee ou Cirence, au lieu 
de Smirne (I, 11); pourpre, au lieu de podere (1, 13). 
La plus singuliére de ces fautes est la substitution de 
Jehan à Jesus, XXII, 16; évidemment elle a pour ori- 
gine une mauvaise Ars de la forme abrégée Jhs. 
Elle est presque constante dans nos manuscrits, et a dû 
se produire fort anciennement, car elle se trouve déjà 
dans les mss. de Rouen et de Christ Church, qui sont 
de la fin du χης siècle. | 

J'ai dit plus haut (p. ccxxviir) qu'un certain nombre 
de manuscrits contenaient un texte français de l'Apoca- 
lypse qui, à partir du chapitre XI (exactement XI, 15), 
n'est autre que celui de la version glosée, texte et glose. 
Berger, qui a déjà signalé ce fait (p. 210), a cru que la 
particularité qu'offrent ces exemplaires consistait uni- 
quement en ce que la glose n'y paraissait qu'à partir 
du chapitre XI, la version du texte étant la méme d'un 
bout à l'autre. Mais c'est là une erreur. Les manuscrits 
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qui ont la glose à partir du chapitre XI présentent, jus- 
qu'au verset 14 inclusivement de ce chapitre, la version 
dont nous venons de nous occuper et, à partir du ver- 
| set a5, la version glosée, texte et glose. Ce texte, que je 
propose de nommer version composite, est celui qui a 
été imprimé dans la Bible historiale de Vérard ". 
… Voici la liste, sûrement bien incomplète, des manus- 
crits (ce sont tous des. Bibles historiales), où j'ai re- 
connu la version composite : 


BRUXELLES, Bibl. roy., 9025; 9635. 
_Lonpres, Musée brit,, Cotton, App. V; Old Roy. 18 D 
vi; 19 D v; Harl. 4382. | 
.. OxFor», Bodleienne, Bodley 971. 
… Paris, Arsenal, 5058. — Bibl. nat. fr. 159; 6259; 15371; 
15396; 20089. — Sainte-Geneviève, 21. 
.. Troyes, 59. 


. Je donnerai, à la fin de l'Appendice, quelques extraits 
d'un manuscrit de Rouen (xv* siécle) qui a combiné 
d'une façon assez singulière le texte de la version com- 
posite avec notre version glosée. 

Je crois pouvoir classer ici une version qui ne parait 
s'étre conservée que dans le manuscrit du Musée bri- 
tannique addit. 17333 *, qui ne contient pas autre chose 
que l'Apocalypse. La partie supérieure des pages est 
occupée par les miniatures; au-dessous est placé le 
latin, et au-dessous du latin est écrite la traduction. Ce 
manuscrit a été exécuté en France vers le milieu du 
xiv* siécle. On verra que la traduction présente des 
traits particuliers qui la distinguent de toutes les 
autres, Nous l'appellerons version D. 


1. Bibl. nat., velins 101. Cf. Brunet, Manuel, II, 182. 
2. Voir ci-dessus, p. xc. N'est pas mentionné par Berger. 
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(I, 1) C'est la revelation ' de Jesu Crist que Deu le.pere li 
donna por fere assavoir a ses serjans quex choses sont a 
avenir assez tost; et il la senefia et l'envoia par son ange a 
Johan son serjant, (2) qui porte tesmoing a la parole Deu et 
porte le tesmoing de Jesu Crist es choses que il vit. (3) Cheli 
est beneüré qui oit les paroles de la prophecie de cest livre 
et qui garde les choses qui i sont escrites. Le temps est 
prés, certainnement. (4) Johan as sept eglises qui sont en 
Ase, grace soit a vos et peiz de par celi qui est et qui estoit 
et qui est a venir, et de par les sept esperiz qui sont eu 
regart de son throne, (5) et de par Jesu Crist qui est leal 
tesmoing, le premier engendré des morz et prince des roys 
de la terre, qui nos ama et nos lava de nos pechiez en son 
sanc, (6) et nos fist rengne et prestres a Deu son pere. A li 
soit gloire et empyre en siecle des siecles. Amen. Ce soit 
fet. (7) Vez ci: Jesu Crist vient o les nues, et le verra tout 
eul, et ceus qui le pointrent * e se plaindront sus li toutes 
les lignées de la terre, eciam ?. Amen. Certes, c'est verité. (8) 
Je sui commencement et fin, ce dist Nostre Segnur, qui est 
et qui estoit et qui est a venir tout puissant. (9) [J]e Johan, 
vostre frere et parchonnier en tribulation e en regne et en 
pacience en Jesu Crist, fu en l'isle qui est apelée Pathmos 
por la parole Deu et por le tesmoing de Jhesu. Je fu en espe- 
rit un jor de diemenche, et oi emprés moy une grant voiz 
ausi comme de buzine (11) disante : Escri che que tu veiz en 
livre, et l'envoie a .vij. eglises : a Ephese, a Smirme, a Per- 
game, a Thyatire, a Sardis, a Phyladelphie et a Laodicie. 
(12) E je me tornai por voir la voiz qui parloit a moy, et je 
voy .vij. chandeliers d'or, (13) et en meleu des .vij. chande- 
liers d'or un semblant a fiz d'onme, vestu de blanc por- 


1. C’est la seule version où « Apocalypsis » ne soit pas conservé, 
soit sous forme latine, soit sous forme francisée. 

2. Nous avons déjà rencontré cette traduction de « pupugerunt »; 
voir p. ccxxxii, col. 1. 

3. Cette version est la seule qui ait conservé le latin « etiam ». 
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pre ', et cheint as mameles de ceinture d'or. (14) Sa teste et 
ses cheveus estoient blans ausi comme laine blanche, et 
noif, e. ses euz ausi comme flambe de feu ; (15) 
et e piez semblables a orcal, ausi conme en chemin * 
E im e sa voiz estoit ausi conme voiz de mout de eaues ; 
6) et avoit en sa destre main .vij. esteles, e de sa ‘bouche 
yssoit un glaive agu de chescunne perte e sa fice autel 
conme le soleil luist en sa vertu... 
(XXII, 16) Je Jhesus ai envoié mon ange tesmoingner vos 
ces choses es eglises. Ge sui lignée et racine David, estele 
resplendissant et matinal. (17) E l'espous et l'espouse dient: 
Vien; et qui oit die : Je sui venu *. Qui a soy vienge. Qui 
veut prenge l'eau de vie en greiz. (18) Je jure a l'oiant * 
toutes les paroles de la prophecie de cest livre. Se aucun i 
ajouste, Deu metra sus li les plaies escrites en cest livre; 
(19) e se aucun amenise des paroles du livre de cete prophe- 
cie, Deu ostera la partie d'iceli du livre de vie et de la sainte 
cité et des choses qui sont escrites en cest livre. (20) Che 
dit celi qui porte tesmoing de ces choses : Certes je vien 
tost. Amen. Dieu (lis. Vien) Nostre Segnor Jhesu. La grace 
nostre Senor Jhesu soit o tous, amen. Explicit. 


asi ἀμ maintenant aux mss. Bibl. nat. fr. 1768 et 
Trinity College (Cambridge) R. 16. 12. Berger pa- 
raît avoir eu quelque hésitation au sujet du rapport 
de ces deux manuscrits. Après avoir affirmé (pp. 93 et 
94) qu'ils renferment le méme texte, il revient, à la fin 
du chapitre, sur l'opinion trés positive qu'il avait 


1. Pourpre, pour « podere », se rencontre en d'autres versions 
(ci-dessus, p. ccxxxiv, col. 2, et wie. mais l'addition de blanc 
est un trait particulier. 

2. Cette traduction littérale et fausse de « camino » ne se 
rencontre pas ailleurs. 

3. Le traducteur a pris le second « veni » pour un prétérit. 

4. « Audienti », c'est la traduction la plus littérale que nous 
ayons rencontrée de ce mot. E 


cct LES VERSIONS EN PROSE FRANÇAISE 


d'abord énoncée, et se borne à dire qu'il existe entre les 
deux textes une certaine parenté : « Les différences de 
nos deux textes sont évidentes, mais leur parenté est 
plus évidente encore » (p. 99). Je crois, pour ma Fd 
que cette parenté n'est nullement évidente, et j'irai 
méme jusqu'à dire qu'il n'y a aucun rapport entre les 
deux textes. Le seul point commun c'est que : l'un et 
l'autre sont accompagnés d'un commentaire, mais ces 
deux commentaires ne sont pas !— Voici de 
début et la fin du texte dé Trinity: : H | 


(Fol. 2.9? col. 15 1, a] De pri vas Jhesu Crist, ra 
Deu li duna fere apert a sas ' servaunz que choses kevent 
estre fet tost, e il signifia enveant par sun aungele a sun ser- 
jaunt Johan, (2) ki porta testimoine a la parole Deu e tes- 
moine à Jesu Crist de kaunt ke il vit. (3) Beneit * seit ki 
list e ki oit les paroles de ceste prophecie, e gart ices choses 
ki sunt escrit en lu, kar le tens est prés. (4) Johan a set 
eglises ke sunt en Asie maundet saluz. Grace e peis seit a 
vous de celu ki est e ki esteit e ki est a venir, e de set espi- 
ris ki sunt en le esgard de son trone, (5) e de Jhesu Crist 
ki est leau tesmoine, premerein des morz e prince des reis 
de tere, ki nus ama e nus lava de nos pecchez en sun sanc, 
(6) e nus fist regne e prestres a Deu e a sun pere. A lu seit 
glorie e empire en secle de secles. Amen. (7) Veiz ke il 
vent od nues, e cheskeun oil le verra, e ceus ki le unt point, 
e adesertes tuz les lignez de tere se deplurrun sur lu. 
Amen ὃ. (8) Jo su Α & o, cumencement e fin, dit nostre Sei- 
gnur Deu, ki est e ki esteit e ki a venir est, tut pusaunt. (9) 
[J]o J ohan, vostre frere e parcener en tribulatiun e en 
reaume e pacience en Jhesu, fu en le isle (fol. 3, col. 1) ki 
est apelé Pathmos pur la parole Deu e tesmonie de Jhesu. 


1. Sas, las, pour ses, les, sont iioi" dans ce manuscrit. 
2. Exponctué et remplacé en marge par benuré. 
3. Verraiment est écrit en interligne au-dessus de Amen. 


DE L'APOCALYPSE CCLI 


(10) Jo fu en esperit en un jur de dimeine, e jo oi une vois 
aprés mai ausi cum de une busine, (r1) disaunt : Escriveis 
co ki vus veez en livere, e enveez a set eglises : Ephesum e 
Smirnam e Pérgamum e Thiathiram e Sardis e Philadel- 
phiam e Laodiciam. (12) E jo me turnai a ver la vois qi parla 
od mai, e jo vi set orins chaundelabres, (13) e en mi le set 
orins chaundelabres, semblable al fiz de houme vestu de 
une lunge vesture ' treske as pez, e ceint de une oriné cein- 
ture as mameles. (14) Sun chef e sas cheveus esteient blauns 
ausi cume blanche leine e ausi cum neif, e sas ois ausi cum 
flaumbe de feu; (15)-e sas pés semblables a areim en une 
chimenei ardaunt, e la vois de lu ausi cum la vois de mutes 
ewes. (16) E il aveit en sa destre la set esteiles, e de sa 
buche isseit une espeie agüe de ambes pars, e sa face ἢ 
luseit si cum li solail en sa vertu. (17) E kaunt jo le vi, jo 
cheï a sas pés ausi cum mort, e il mist sa destre sur mai, 
disaunt: Ne duteiz. Jo su premerein e derein, (18) e vife 
fu mort e veis ? ki jo vif en secle de secles, e jo ailes clefs 
de mort e de enfern. (19) Escriveiz ço ki vus avez veu e ke 
sunt * e ques choses koveint estre fet aprés ices choses. (20) 
Le sacrement de set esteiles que vus aveiz veu en ma des- 
tre e la set orins chaundelabres : les set esteiles sunt les 

les de set eglises, e les chaundelabres sunt les set 


᾿ς Dans ce manuscrit la colonne de gauche contient le 
texte, tandis que la colonne de droite est, autant que 
possible, réservée au commentaire. Voici une partie de 
la glose qui accompagne le texte précédent : 


(Fol. 2, col. 2) Verrai chose est seint Johan le ewange- 


1. Cette traduction, qui est exacte, ne se trouve qu'ici. 

2. Fece, avec a écrit au-dessus du premier e. 

3. Cette version est la seule qui ait rendu « ecce ». 

4. Traduction littérale, de « quae sunt ». Elle ne se retrouve 
que dans la version À, - 
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liste aver esscrit cest livere. Apocalipse signefie demus- 
traunce, la quele le pere dona al fiz en taunt cum il esteit 
houme. Le fiz dona a sai maimes, ço est a saver divinité al 
humafni]té, ke il prist fere aper a sas serjaunz. Treis especes 
sunt de beneürté, dunt les deus ren ne valent seinz le terz, 
kar lire e oir ren ne valent seinz retenir ', kar akeuns aper- 
nent esscripture pur estre veü nobles e sages de la gent e 
pur florir en temporeaus choses. Le tens est prés, go est a 
saver de jugement ; kar, si vus regardés le tens de la venue 
Nostre Seigneur, treske a la fin del munde, il est bref en 
regard des tens ke unt esté devaunt. Par set eglises une 
seinte Eglise est entendue, pur les set duns del seint Espi- 
rit. Asie signefie enhauce *, kar Crist, entre les enhauces de 
cest secle, trova mus des queus il forja sa eglise, e tut cest 
livere est fet en numbre de set. La premer de set avisiuns 
kuntent les set espistels as set eglises; la secunde est en 
laquele il vit le sege mise al cel, e Crist seaunt sure; la 
terce cum li agnel overi le livere; en la quarte les set aun- 
geles od set busines; e[n] la quinte set aungeles od set 
phioles; en la sime la resurrectiun est descrite ; en la setime 
la glorie des Seinz en (fol. 3, col. 2) la figure de la cité de 
Jerusalem est demustré. Par celu ki esteit e ki est e ki a ve- 
nir est est signifié le Pere, ki esteit devaunt la constitutiun 
del munde, governaunt kanke il cria; e est a venir od le Fiz 
e od le Seint Esperit a regner od sas seinz en secle de secles. 
Par les set espiris le Seint Espirit est entendu, pur ço ki il 
est de set graces. Il est verrai tesmoine ki ne set mentir. 
Premerein par honur e dignité de mors e de vifs ki est e 
ki esteit e ki a venir est, tut pusaunt est en le munde gover- 
naunt sa eglise, e esteit devant la constitutiun permanable- 
ment od le Pere. Jo Johan vostre frere, reint de un meimes 
sanc e engendré de une mere Eglise, cumpainun en persecu- 


1. Maxime tirée du prologue des distiques du pseudo-Caton : 
Legere enim et non intelligere est negligere. 

2. Enhauce ou enhance? I1 y a, dans Godefroy, un exemple 
anglais de enhaunce (fin du xiv? siécle), classé à tort sous ENHAUCE. 
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tium e en reaume, fu en espirit; si vi par oiz de espirit; par 
lejur de dimeine le tens de ewangile est signefié. La lunge 
vesture ke il aveit vestu celu ki seint Johan vit signefie les 
dretureaus ki furent devant le deluvie, ki se sauverent par 
lai de nature. Lai naturele est amer tun creature e ne fere a 
autre;go ke vus volez ke ne seit fait a vus. La ceinture de 
or signefie les patriarches e les autres dreitureus ki furent 
devaunt -— iH iem sas cheveus les sauvés par 


Widget nd iore rs ἢ ΒΡ eode τοῦ στόν 
8107 M 4 Bec 792 B EB 
“Voici maintenant la fin M» texte : 


(οὶ l, 275 XXII, 16) Jo Jhesus anveei mun aungele a tesmo- 
emn. ces choses en eglises : jo su la racine e lignà 
stele resplendisaunte e matinele, (17) e. le aspus e la 
aspuse. dient : Venez, E ki oit diez. "4 Venez. Ki ad seif 
veinet; ki voit receivet. le ewe seinz deserte. (18) Jo Johan 
tesmoine 8 a cheskeun oiaunt las paroles de la prophe - (): - 
cie de cest livere. Si akeun met a ces. choses, | Deu met * sur 
les plaies escrites en cest. livere. E si akeun eit amenusé 
5 FT del livere. de ceste prophecie, Deu. toudera sa 
livere de. vie et de, la seinte cité e dec ces choses 
sunt escrit en cest livere. (20) Dit celui ki “portez ? tes- 
de ces choses : Jo venk tost adecertes. Amen. Venez 
e: i: ἐδουμιν Jhesu. (21) La grace de Nostre Seigneur 
rist seit od vus trestus. Amen. 


ey ty 11 


s "i T—— du ms. fr. 1768 est poses: mais dà "e 
n'a a rien de commun avee celle de notre version glosée 
et n'est pas identique à celle du ms. de E Ὁ La 


tt 


1. Fat ute, o ou notation particulière, pour diet (dicat). sh 
abord mette ou metra; les deux dernières lettres sont 
com 
τ 8. Pour portet. 
4. La glose du ms. de Trinity et celle du ms. 1768 sont etx 
traductions différentes du ve emm ΜΝ de Berengaudus ; 
voir ci-dessus, p. cxxvr. | 
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traduction du texte, étant trés abrégée, ne se laisse.pas 
comparer facilement aux autres traductions; il ne sem- 
ble pas toutefois qu'elle ait été faite d’après aucune 
d'elles. La copie présente certains caractères du français 
oriental. Une autre copie de ce texte a été signalée, ci- 
dessus, p. xcii, dans un manuscrit du Muséé Condé. 
(L.1) L'Apochalisse Jhesucrist que. il dona apert.a. ses 
serz les choses que il covient avenir prochainemant; et lou 
senefia' a son ser saint Jehan por ' son ange que il envoia. 
(9) Je Jehans, vostre freres et parceniers en tribulacion,/en 
regne et en pacience en Jhesucrist, fuis (sic) en ille apellée 
Pathmos ἢ or la párole nostre Soignour et por "lou tesmoi- 
gnage Jhesucrist. (10). Je. fui en ,j. jor de diemoinche ἢ 
esperit, ! et oiai * une voiz grant com de busine, (1 1) quii me di : 
Escri en .j. livre ce que tu voiz et l'envoie es -vij. ecclises 
C'est asavoir Ephese,. Syraine, Pergame, Thyatre, Sarde, 
Filadelphe et Thadyce, (II, 1) et escri ce a l'ange de F'icclese 
de Ephese, et escria T'ange de l'icclese de Syraine, t en tel 
meniere escri i a lange de l'icclese de chacune des 8 autres citez. 
Apochalisse vaut autant com revelacions ; la. .quex 1 reve- 
lacions de Nostre. Soignour li Peres a au Fil, se 
ce que li Fize Gd homs; et li Fis dona a lui meismes, c 
a savoir .a home, Ja cui i forme [ prist la divinitez por fai rea ape er! 
a ses sers les choses qu "b covient avenir en breft temps; 
cist livres reconte lés chosés a avenir et les presenz e ét * 
trespassées. Aucuns | demendera por quoi il dit ci que Nostre 
Sires. manifeste a £5, 3€ sers les choses a avenir soulemant.. Il 
respont : car. l'on conoit ligierement. les choses presenz por 
voir et les trespassées por oir. Mas les choses a avenir ne 
puet on cognoistre fors que por l'ansoignement des saintes 
escriptures ou por la revelacion de Deu, Et ce senefia Noe 


1. Le ms. a l'abréviation de »- ici et en dune. cas où 1e 
sens exige par... ta" 2. 

2, Ce prétérit du verbe oir est curieux; la ee oi ai est de 
toute facon improbable. I] a oy dans le ms, Condé... .. 
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Sires a S. Jehan sun serf por sun ange, car il li anvoia sun 
ange et li fit. asavoir por cel ange les choses qu'il covient 
avenir en bref temps. Et dit S. Jehan : Je Jehan vostre frere, 
etc. Il apelle les disciples ses freres, car il sunt racheté tuit 
por .j. sanc de Jhesucrist, et engenré en une mere ecclise, 
Aprés dist que il est lor compainz en persecucion por ce que 
li percecucions de l'ampereor Domicien trobla toutes les 
ecclises. Aprés dist: Je fui en esperit, etc. Ce dist il por ce 
car il ne pouoit veoir les misteres qui s'ensuiguent ci aprés 
por eulz charnex, mas por esperitex, car li homs mortelx ne 
pargoit pas les choses qui sunt de l'esperit Deu. Li jorz dou 
diemoinche de quoi il parle devant scie: low -— de 
Vavangile, 2:91 5-50. : Hp 1 lin 7539410521 

Nostres sires dit a l'ange de l'ecclise de Phese sic) : (1I, 
2) Je saip tes oevres et ton traval et ta pacience, et saip que 
tu ne puez sostenir les malvais. (7) Je dounerai a celui qui 
vaincra (sic) maingier dou fruit de vie, qu'est ou paradis de 
mon. Deu. (12) A l'ange de l’ecclise de Syraine ' dit en tel 
apniesa Pare Siren: Escri, ce dit il qui ha la verge aigüe 
de Àj. parz: (17). 8. celui qui yaincra je donrai la manne cai- 
chiée, et li donrai la perre blanche et lou nom novel escrit 
en la Pes d ue nus ne set fors que rent la | 


Ivy " de Tecclise de Tyaire dit : BE i, ce d itl fiz 


τυ A AS 
donrai l'estoille dou matin. bre, ΡΠ 


(XXII, 16) Je suis Jhesucriz qui bey-ltiolé dg angele 
Momm d vos ces choses es eccleses. Je sui racine et 
linaiges de David, estoille resplandissanz et de matinée. (17) 
Et li espous et li espouse dient : Vien an. Et qui l'out die: - 
Vien an. Qui * set si veigne. Qui vuet si preigne l'aigue de 
vie per niant. (18) Je jur a tout home qui orai let paroi ds r 


1. Syraine désigne ici Sanyrue, RERO ou le copi. 
a omis ce qui concerne cette ville; ce qui suit s'applique à Per- 


game. 
2. ll faut suppléer a (qui a soit ou soif). 
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la prophecie de cest livre, se acuns a josté ' a ces choses, 
Deux metrai sus celui les plaies qui sont escrites en cést 
livre; (19) et s'aucuns amainrit de ces paroles de la pro- 
phecie de cest livre, Deus osterai la partie de celui dou livre 
de vie et de la sainte cité et des choses qui sont escriptes 
en cest livre. (20) Ciz qui tésmoignaige done de ces choses 
dit : Je vien tost. Amen. O tu, sire Jhesucriz, vien. Li grace 
de Nostre Seignour Jhébuérièt soit t adeus (sic) ensemble nos. 
Amen. 25: 057 ΘΟ ΟΣ 


Je mentionnerai, pour terminer, la version glosée 
du manuscrit de M. Blinde Bourdon, qui ne paraît pas 
se rencontrer ailleurs, et que M. Delisle a "s sie 

ci-dessus, pp. ctv et suiv. Rer 


L'histoire des versions D dieninisen de x rc est 
un sujet très difficile et compliqué. Je n'ai pas la pré- 
tention de l'avoir épuisé. J'ai montré qu’il en existait, 
non pas, comme on l'avait cru, une version unique, plus 
ou moins modifiée par les copistes, mais au moins huit 
versions : quatre dépourvues de glose et quatre munies 
de commentaires différents, D’autres pousseront la re- 
cherche plus loin, compareront. les textes, s' 'efforceront 
de les dater approximativement, examineront si tel tra- 
ducteur n'a pas fait usage de l’œuvre d'un de ses devan- 
ciers, étudieront les commentaires en vue d'en trouver 
les sources, et écriront enfin un chapitre intéressant de 
l'histoire de notre littérature. Ces questions.n'ont qu'un 
rapport indirect avec l'objet de la présente publication. 
Je ne pourrais les traiter avec le développement qu'elles 
comportent sans dépasser les limites dans lesquelles 
doit se maintenir cette introduction. xh 
is MEYER, ed 


τ. En deux mots. Néánmoins il semble légitime de lire ajoste. 


APPENDICE 


SPÉCIMENS DES MSS. DE LA VERSION GLOSÉE 


- On trouvera ci-après le début de la version et de la 
glose (I, 9-16) transcrit d’après chacun des manuscrits 
auxquels j'ai pu avoir accès. Ce morceau est d'une 
étendue suffisante pour qu'on puisse se former une 
idée assez exacte du rapport des manuscrits et de leur 
langue. Je répartis ces exemplaires en trois groupes : 
19 manuscrits anglais (c'est-à-dire exécutés en. Angle- 
terre); 2? manuscrits francais; 3° manuscrits de la 
Bible historiale complétée par la version glosée. 

Tous les manuscrits de la version glosée, sauf le 
n? 403 de la Bibl. nat. reproduit dans la présente édi- 
tion, contiennent un prologue sur l'Apocalypse com- 
mengant par ces mots Sains Pols li apostres dist... 
Selon S. Berger (p. 88) ce prologue serait traduit de Gil- 
bert de la Porrée, assertion à l'appui de laquelle il n'est 
donné aucune preuve, et que je n'ai pas réussi à véri- 
fier. Je donnerai plus loin, d'aprés le ms. B. N. fr. 
9574 (notre B), ce prologue, qui fait réellement partie 


q 
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de la version glosée, et dont l'absence dans notre prin- 
cipal manuscrit est tout à fait accidentelle. 


I. — MANUSCRITS ANGLAIS. 


Ces manuscrits sont en général les meilleurs. Ils 
dérivent d'un type fort correct qui se laisse aisément 
restituer, au moins en ce qui concerne les leçons, toute 
question de graphie mise à part. Ce type ne renfermait 
guère qu'une faute ont pour oent ou oient, dans la 
glose du verset 9, faute qui, nous le verrons, se ren- 
contre aussi — mais il est bien possible que ce soit une 
simple coincidence — en quelques exemplaires faits en 
France. Les manuscrits d'origine anglaise, en raison 
méme de leur correction relative, ne se laissent pas clas- 
ser trés facilement. Notons, cependant, que les quatre 
premiers présentent, si surtout on les compare au ms. 
B. N. 403, reproduit dans l'édition, des similitudes trés 
caractéristiques. On peut aussi considérer comme 


appartenant à une méme famille les nos 11, 12, 13, qui 


ont au verset 12 la leçon Et jo returnai (et non Et jo 


me r.);au verset 16 lumist, lumit, pour luist; dans la 


glose du verset 13 unk ou donqe au lieu d'un qui, etc. 
D'autres similitudes seront relevées en note. 


1. — Bibl. nat., fr. 9574". 


Seint Pol l'apostre dit ke tuz iceus ke voillent piement 
vivere en Jhesu Crist sufferunt persecution, més nostre trés 


1. Ci-dessus, p. cx. Ce manuscrit, dont les leçons sont citées 
sous la cote B dans la présente édition, a été exécuté, avec un 
certain luxe, vers la fin du xnr* siècle. Il est écrit en grosses 
lettres, comme le ms. de Lambeth (n° 2) et le ms. roy. 15 D iu 
(n° 6) du Musée britannique. Dès le milieu du xiv? siècle, au plus 
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er so Jhesu Crist ne veut pas ke ses esliz defaillent en 
i n. Pur ceo les reconforte il de soi meimes, e done 
vertu de sa grace, e dit: « Ne eez poür; jeo sui od vus tuz les 
jurs deskes a la fin de cest siecle»; e nus done seinte Escrip- 
ture pur nus enseigner ke par pacience e confort de escrip- 
ture eum esperaunce en lui, ke dit : « Affiez vus en moy : jeo 
ay vencu le mund. » E nostre dus pere de ceel, ke veit e seet 
tutes choses einz ke eles seient, vist e entendi les tribulations 
ke seinte Eglise fu a suffrir en ceste vie mortele, e les ordena 
od sun fiz e Seinte Espirit a demustrer, e tutte la seinte Tri- 
nité, Pere e Filz et Seint erit treis persones e un Deu tuit 
puissant, les demustra a Jhesu Crist, le filz Deu, en sa huma- 
nité; e il, par sun angele, a sun serf seint Johan euvangeliste, 
ke fist cest livere ke est apelez Apocalipse, ceo est a dire 
revelation, pur ceo ke il content ceo ke Deu demustra a seint 
Johan, e il a seinte Eglise, ceo feta saver les tribulacions ke 
ele suffri al comencement, e suffre uncor e suffera deske la 
fin del munde en tens Antecrist, quant les tribulacions ser- 
runt si granz ke nius, si estre puet, les esliz Damnedeu serront 
esmuz. E si demustra od tuit les grenz beens ke ele receit en 
ceste vie e les granz guerdons ke ele receivera en l'autre, 
kant ele serra jointe a sun espuis Jhesu Crist en glorie, que, 
si come les maus de adversetez nus espuntentde une part, de 
autre part nus esleecent les beens de grace e de glorie. Dunt 
cest livere, entre les autres liveres del Novel Testament, est 
dit prophecie, pur ceo ke seint Johan vit en espirit e denuncia 
les secréz Jhesu Crist e de seinte Eglise, ke en grant partie 
sunt aempli, e ore sunt en present e uncore sunt a venir. 
Mès, pur ceo ke seint Johan les vit en espirit, e seinte Escrip- 
ture cte treis maneres de visiuns, bon est a entendre 


tard, il était en France, puisqu'il a appartenu à Blanche, der- 
niére fille de Philippe V, religieuse à Longchamp, qui mourut en 
1358. On lit, en effet, au verso du premier feuillet de garde : 
« Cest livre est madame Blanche de France, suer meneur a 
Loncchamp. » On sait que la méme princesse possédait le ma- 
nuscrit des Machabées qui est actuellement conservé à la Biblio- 
théque Mazarine, relié avec le célèbre exemplaire des Livres des 
rois (Le Roux de Lincy, Les Quatre livres des Rois, pp. xtvn et 
xLvm). Au xiv* siècle, un lecteur (peut-être Blanche elle-même), 
s'est appliqué à corriger, en marge ou en interligne, un certain 
nombre de formes anciennes ou spécialement anglaises, pour les 
ramener aux formes françaises du xiv* siècle, changeant, à la 
première colonne, tox en toux, ke voillent en qui wellent, suffe- 
ront en soufferront, dug en doux, ceo et jeo en ce je, etc. Cet essai 
de correction n'a pas été poursuivi plus loin que le quatriéme 
feuillet. ; 
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coment il les vit en espiriz, kar une veue est corporele, kant 
nus veum aucune chose des oilz corporeus, une autre est 
espiritele ou ymagenerie, kant nus veum en dormant ou en 
veillant ymaginations de aucune rien dunt autres choses 
sunt signefiez, si cume Pharaon, le rei de Egypte, vist en dor- 
mant les espiriz, si cume est escrit en Genesi, e Moyses en 
veillant vit un buissun ardaunt, e ne ard[oit|' mie, si cume 
est escrit en Exode. La terce manere de vision si est apelé 
pae eo Un kant li Seinz Espiriz enlumine le entende- 
ment del alme de home, e le fait veer des oilz espiritelz la 
verité des secréz Dampnedeu, tant cume lui plest a demus- 
trer, si cume seint Pol ki fu raviz deskes al teerz ceel, e vist 
les secrèz Deu ke a nul home ne list a dire. : 

E seint Johan, en ceste manere, vist ne mye solement les 
figures, més entendi les signefiances, et les escrit en un ysle 
de mer ke est apelé Pathmos, la ou un cruel emiperere, 
Domicien,le aveit exillé pur la Venim Deu ke il preechout 
al poeple, e pur le tesmoigne ke il porta de Jhesu Crist. E fu 
une achesun de cest livere escrivere, pur ceo ke tant cum il 
fu en exil surstrent mutes maneres de vices e heresies en les 
eglises de Asie, ke il aveit, desuz Deu, a governer. E est sa 
matire en ceste livere especiaument le estat del eglise de 
Asye, e generaument tutte seinte Eglise, nomement ceo ke 
ele sueffre en ceste vie, ceo ke ele receivera en l'autre. Sa 
intention est de amonester a patience, kar, tut seient les 
labures et les tribulations de ceste vie grevus a suffrir, il 
passent aucun hore, e le guerdon durra sanz fin. Sa manere 
de treiter si est itele : al commencement met un petit pro-- 
longe ou il met le nun del livere, la ou il dit : « Apocalipse », 
e coment la revelacion lui est feite par le autipelé: pute 
bénesquit tuz ceus ke le lisent e ki oyent les paroles de 
ceste prophetie, e salue les set eglises ke sunt en Asye 
e demustre ke nostre trés duz seignur Jhesu Crist vendra al 
jugement, e tuz iceus ke ci se unt pené le verront, e se 
pleindrunt sur lui tuttes gens terrienes. Aprés cest demus- 
tre ke il est comencement e fin, ki est e fu e est a venir tuit 

uissant. E aprés tuit cest fet sa narraciun, dunt il fet sun 
ivere, ke est partie en set visiuns, si ke l'em poet chescune 
par sei severaument entendre, e dit : 


(I, 9) Jeo Johan, vostre frere e parcener en tribulacion 
e regne e pacience en Jesu Crist, fu en un ysle ke est apelé 
Pathmos pur la parole Deu e testemoigne Jhesu Crist; (10) 
e fu en espirite par un dimeine, e οἵ aprés moy une grant 


1. La fin du mot a été omise parce que le copiste passait ici du 
feuillet 2 au feuillet 3. 
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voiz ausi cume de bosine, (11) ke me dist : Escrivez en livere 
ceo ke vos veez, e enveez as set eglises de Asye, ce est a saver 
a Ephesie e Smirme e Pergame et Tyatire e Sarde e Philia- 


delphe e Laodice. 
RUE ἢ ^ 


- Par seint Johan sont signefié lui bon prelat de seinte 
e oT ki unt la voiz del evangile, e entendent ke la manace 
del jugement, ke est signefié par la busine, les sumunt ke il 
metent en eovre ceo ke veient en escripture, e par bon 
essample enseignent les autres a been fere. . 


(12) E jeo me retornai pur veer la voiz ke parla od mei, e 
jeo vi set chandelabres de or, (13) e en mi les set chande- 
labres un ke resemblout le filz de la Virgine, ke esteit 
vestu de aube deskes a terre, e ceint as mamales de une 
ceinture de or. (16) Sun cheef e ses cheveus furent blauncs 
cume leine blaunch[e] e cume neif, e ses oilz cume flaumbe 
de feu, (15) et ses pez resemblerent orchal en furneise ar- 
daunt. Sa voiz esteit autele cume voiz de mutes ewes, (16) 
e il aveit en sa destre set esteiles, e de sa buche eissi un 
espée trenchant de ambe parz, e sa face esteit autele cum 
nul soleil kant il luit plus cler. 


Par les set chandelabres ke seint Johan vit est signefié 
seinte Eglise ki est enluminé e esprise de set graces del 
Seint Espirit. Ceo ke il veeit un ki resembleit le filz de la 
Virgine signefie la fei de sa resurrection, kar, tuit seit la 
char Jhesu Crist mesmes ço ke el fu avant la resurrection, 
ele est ore de autre manere, kar ele est glorifié. Par aube 
dunt il esteit vestu deskes a terre est signefié chasteté de 
char. Par la ceinture ke ceinst as mameles est signefié chas- 
teté de queor. Par son cheef sunt signefié lui bon prelat de 
seinte Eglise; par les cheveus la gent de a em Cil sunt 
blancs par seinteté de bone vie cume leine blanche, kar il 
eschaufent les autres a been fere par bon essample, e cume 
neif, kar il esteinent les ardurs des vices e de pecché par 
vertu e par penance. Par les oilz sunt signefié les sages 
clers en seint Eglise ki les autres enluminent par doctrine 
e eschaufent par essample de boen overe. Par les peez sunt 

ez la menue gent en seinte Eglise ki sunt en la fur- 
neise de leau labur, e par ceo se mundent de pecché. Par 
sa voiz est signefié la predicacion de seint Eglise ke est 
nette de pecché cume ewe de freit biue. Par les set esteiles 
sunt signefié li prelat ki deivent elluminer les lais ki sunt 
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en tenebres de ignorance; ceo ke il sunt en la destre signefie 
ke il deivent estre en overes espiriteles. Par sa buche sunt 
signefié li bon precheür. Par le espée ke trenche de deus 
parz est signefié la parole Deu, ke de une part seivere le 
espirit de ces desirs e de autre part la char de ces deliz. Par 
sa face sont signefié cil ki le resemblent par greve penaunce. 
Cil lusent cume soleille, kar il donent lumere de bones 
essaumples as bones e as mauveis, 


2. — Lambeth, 75. 

Seint Pol le apostle............ uode (a LICE A ΤῊ 

(I, 9) Jo Johan, vostre frere e parcener en tribulacion e 
regne e pacience en Jhesucrist, fu en un ylle ke est apelé 
Pathmos por la parole Deu e testmoigne Jhesucrist; (10) e 
fu en espirite par une dimeine, e oy aprés moy une grant 
voiz ausi cume de busine, (11) ke me dist : Escrivez en 
livere ceo ke vus veez, e enviez as set eglises de Asye, ceo 
est a saver a Ephesie e Smirne e Pergame e Tiatire e Sarde 
e Philiadelfe e Laodice. | 


' 


Par seint Johan sunt signefié li bon prelat de seint Eglise 
ki untla voiz del ewangile, e entendent ke la manace del 
jugement, ke est signefié par la busine, les sumunt ke il 
mettent en overe ceo ke il veient en escripture, e par bon 
essample enseignent les autres a bien fere. 


(12) E jeo me returnai pur veer la voiz ke parla od mei, e 
jo vie (sic) set chandelabres de or, (13) e en mi les set chande- 
labres un ke resemblout le fiz de la Virgine, ke esteit vestu 
de aube deskes a terre, e ceint as mameles de une cein- 
ture de or. (14) Sun chef e ses cheveus furent blans cume 
leine blanche e cum neif, e ses oilz cume flambe de feu, 
(15) e ses peez resemblerent orchal en furneise ardant. Sa 
voiz estoit autele cume voiz de mutes ewes, (16) e il aveit 
en sa destre seit esteiles, e de sa buche eissi un espée 
trenchant de ambe parz, e sa face esteit autel cume un soleil 
quant il luit plus cler. | 


Par les set chandelabres ke seint Johan vit est signefié 
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Eglise ki est enluminé e esprise de set graces del 
seint Esprit. Ceo ke il veeit un qui ressembleit le fiz de la 
Virgine signefie la fei de la resurrectiun, kar, tutte seit la 
char Jhesucrist mesmes ceo ke ele fu avant la resurrectiun, 
ele est ore de autre manere, kar ele est glorifiée. Par aube 
dunt il esteit vestu desque a terre est signefié chasteté de 
char. Par la ceinture ke ceinst as mameles est signefié chas- 
teté de queor. Par sun chef sunt signefié li bon prelat de 
seinte Eglise; par les cheveus la gent de — Cil sunt 
ar seinteté de bone vie cume leine blanche, kar il 
eschaufent les autres a bien fere par bon essample,.e cume 
neif, kar il esteinent les ardurs des vices e de pecché par 
vertu e par penance. Par les oilz sunt signefié les sages 
clers en seint Eglise ki les autres enluminent par doctrine 
e eschaufent par essample de boen overe. Par les piez sunt 
signefiez la menue gent en seinte Eglise ki sunt en la fur- 
neise de leau labur, e par ceo se mundent de pecché. Par 
sa voiz est signefié la predicaciun de seinte Eglise ke est 
nette de pecché cume ewe de freit biue, Par les seit esteiles 
sunt signefié li prelat ki deivent illuminer le[s] lais ki sunt 
en tenebres de ignorance; ceo ke il sunt en la destre signe- 
fie ke il deivent estre en overes espiriteles. Par sa buche 
sunt signefié li bon precheür. Par le espée ke trenche de 
deus parz est signefié la parole Deu, ke de une part severe 
le espirit de ces desirs e de autre part la char de ces deliz. 
Par sa face sunt signefié cil ke le resemblent par greve 
naunce. Cil lusent cume soleil, kar il donent lumere de 
ones essaumples as bones e as mauveis. 


. 


3. — Oxford; University Coll., 100. 


Τὰς RAT INR Joe Pull ics 

(I, 9) Jeo Johan, vostre frere e parcenere en tribulacion e 
regne e patience en Jhesu Crist, fu en un ysle ke est apelé 
Pathmos pur la parole Deu e tesmoige Jhesu Crist ; (10) e 
fu en espirite par un dimeine, e oi aprés mei une grant 
voice ausi come de bosine,(11) ke me dist : Escrivés en 
livre ceo ke vos veez, e enveez as set eglises de Asye, ceo 
est a saver a Ephecie e Smirme e Pergame e Tyatire e 
Sarde e Philiadelphe e Laodice. 


Par seint Johan sunt signifié li bon prelat de sei[n]t 
Eglise ki untla voice del evangele, e eatendent ke la manace 
del jugement, ke est signefió par la busine, les somunt ke 


* 
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il mettent en overe ceo ke il veient en escripture, e par 
bon essample enseignent les autres a bien fere. 


(1, 12) E jo me returnai par veer la voice ke parla od 
mei, e jo vi set chandelabres de or, (13) e en mi les set 
chandelabres un ke resemblout le fiz de la Virgine, ke 
esteit vestu de aube deskes a terre e ceint as mameles de 
une ceinture de or. (14) Son chef e ses cheveus furent blancs 
com leine blanche e com neif, e ses oilz com flambe de feu, 
(15) e ses piez resemblerent orchal en furneise ardant. Sa 
voice estoit autel come voice de mutes ewes, (16) e il aveit 
en sa destre set esteiles, e de sa buche issi un espée tren- 
chant de ambe parz, e sa face esteit autele com nul solail 
quant il lust plus cler. e 


Parles chandelabres ke seinte Johan. vit est signifié seint 
Eglise ki est enluminé e esprise de set graces del Seint Es- 
perit. Cec ke veit un ki resembleit le fiz de la Virgine si- 

nifie la fei de sa resurrection, kar, tut seit la char Jhesu 
rist memes ceo ke ele fu avant la resurrectiun, ele est de 
autre manere, kar ele est glorifié. Par le aube dont il esteit 
vestu desque a tere est Sue lie chasteté de char. Par la cein- 
ture ke ceinst ase mameles est signefié chasté de queor. Par 
son chef sont signefié li bon prelate de seinte Eglise; par 
les cheveus la gent de re[li]giun. Cil sunt blancs par la 
seinteté de bon vie com leine bie. kar il eschaufent les 
autres a bien fere par bon essample, e sunt cum neif, kar 
il esteinent les ardurs des vices e de pechez par' vertu e par 
p Par les oilz sunt signifiez les sages clers en seinte 

glise ke les autres enluminent par doctrine e eschaufent 
pe essample de bon overe. Par ses piez sunt signifiez 
a menue gent en seinte Eglise ke sunt en la furneise de 
leau labur, e par ceo se mundent de peché. Par sa voiz est 
signifié la predication de seint Eglise ke [est] * nette cum 
ewe de freit biuez. Par les set esteiles sont signefiez li pre- 
lat ke deivent enluminer les lais ke sunt en tenebres de 
ignorance; ceo ke il sunt en la destre signifient ke il dei- 
vent estre en overes espiriteles. Par sa buchez sunt signifié 
li bon precheor. Par le espée ke trenche de deus parz est 
signefié la parole Deu, ke de un part sevey * le espirit de ces 


* 


1. Le copiste commence une nouvelle phrase à ce mot. 
2. [ést] ajouté en marge d'une autre écriture. Voir p. ccrxxim. : 
3. En marge, un lecteur a écrit deseivre. 
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désirs e de autre part la char de ses deliz. Par sa face sunt 
cil ke le resemblent par greve penance. Cil lusent 
iler il donent lumere de bons essamples as bones 


"n ia : 
E mcos Oxford; New College, 65". 
E Saint Ponlle apostle.. .....-.. sims rmt 


(lI, 9) Jeo Johan, vostre frere e parcener en tribulation e 
regne e patience en Jhesu Crist, fu en un isle ke est apelé 
Pathmos pur la parole Dieu e tesmoigne Jhesu Crist; (10) e 
fu en espirite par un dimayne, e oy aprés moy une grant 
voiz ausi come de busyne, (11) ke me dist: Escrivez en 
livere ceo ke vus veez, e enveez as set eglises de Asye, ceo 
est a saver a Ephesie e Smirme e Pergame e Tyatire e 
Sarde e Philadelphe e Laodice. 


- Par seint Johan sunt M. li bon prelat de seint Eglise 
ki unt la voiz del euvan e tendent (sic) ke la manace del 
jugement, ke est signifié par la busyne, les sumunt ke il 
mettent en oevere ceo ke il veient en escripture, e par bone 
essumple enseignent les autres a bien fere. 


(12) Ej jeo me retornay pur veir la voiz ke parla od mey, 
et jeo vi set chandelabres de or, (13) e en mi les set chande- 
[la]bres un ke resemblout le filz de la Virgine, ki estoit vestu 
de aube deskes a terre, e ceynt as mameles de une ceynture 
de or. (14) Son chief e ses chevoiz furent blanches cume 
leyne blanc e come neyf, e ses oilz come flambe de feu, (15) 
e ses piez resemblerent orchal en furnayse ardant. Sa voiz 
estoit autele come voiz de multes ewes, (16) e il aveit en sa 
destre set esteilles, e de sa bouche eissi un espée trenchant 
de ambe pars, e sa face estoit autele come nul solail quant 
il luist plus cler. 


1, Au bas de la page où est écrit le chap. xim (le ms. n'est 
pas paginé) on lit, d'une écriture du xiv? siècle : (L]iber iste con- 
stat domine Johanne de Boün. Cette dame était probablement 
l'épouse de Humphrey de Bohon qui mourut en 1373; voir 
Dugdale, Baronage of England, 1, 186, col. 2. 
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Par les set chandelabres ke seint Johan vit est signifié 
seint Eglise ki est enluminé e esprise de set graces del Seint 
Espirit. Ceo ke il veit un ki resembleit le filz de la Virgine 
signifie la fey de sa resurrection, kar, tut seit la char Jhesu 
Crist meymes ceo ke el fu avant la resurrection, ele est ore 
de autre maniere, kar ele est glorifié, Par l'aube dont il 
estoit vestu deske a terre est signifié chasteté de char. Par 
la ceynture ke ceinst as mameles est signifié chasteté de 
pem Par son chief sunt signifié li bon prelat de seint 

glise; par les chevoiz la gent de religion. Cil sunt blancs 

ar seinté de bone vie come leyne blanche, kar il eschaufent 
es autres a bien fere par bon essample, e come neyf, kar 
il esteinent les ardors des vices e de pecché par ' vertu e par 
enance. Par les oilz sunt signifié les sages clers en seint 

glise ki les autres enluminent par doctrine e eschaufent 
par essample de bon eovere. Par les piez sont signifiez la 
menue gent en seinte Eglise ki sunt en la furnoyse de 
leu labur, e par ceo se mundent de pecchié. Par sa voiz 
est signifié la predication de seint Eglise ke est nette de 
pecché cume ewe de freit biue. Par les set esteylles sunt 
signifié li prelat ki deyvent enluminer les lays ki sunt en 
tenebres de ignorance; ceo ke il sont en la destre signifie 
ke il deivent estre en eoveres espiriteles. Par sa bouche 
sont signifié li bon precheor. Par l'espée ki trenche de dous 
parz est signifié la parole Dieu, ke de une part seivere le 
espiritde ses desirs e de autre part la char de ses deliz. Par 
sa face sont signifié cil ki * resemblent par greve penance. Si 
luysent come solail kar il donent lumiere de bones essamples 
as bons e as mauveys. 


5. — Arsenal, 5214*. 


Sein Pol li PORTES LII. Tilt, 554935 VAR vx 

(I, 9) E* Johan, vostre frere e parcener en tribulaciun e 
regne e pacience en Jhesu Crist, fu en un yle ke est apelé 
Pathmos pur la parole Deu e testmoine Jhesu Crist; (10) e 
fu en espiryt par un dimeine, e oy aprés moy un grant 


1. Le copiste commence une nouvelle phrase à ce mot, comme 
le spécimen précédent. 

2. La leçon correcte est ki le; les η 5 à 8 et 10-14 présentent 
la méme omission. 

3. Ms. C de l'édition. 

4. L'e est une capitale ornée ; par conséquent le copiste n'a pas 
eu l'intention d'écrire je. De méme dans les n° 6, 7, 9. 
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voyz com de busine, (11) e dyseit: Escrivet en livere ce ke 
vus veez, e l'enveyet au set eglises de Asye, c'e[s]t a saver a 
Effesye e a Smirme e Pergame e Tyriatire e Sarde e Philla- 
delfe e Laodice. 


" Par seint Johan sunt signifyé li bon prelat de seint 
Eglise ke unt la voyz del ewangelie, e entendunt ke la 
manace del jugement, ke est signefié par la busine, les 
somunt k'il mettunt en overe ce k'il veient en escripture, e 
par bon ensample enseynent les autres a ben fere. — - 


(12) E je me returnay pur ver la voyz ke parla od moy, e 
je vi set chandelabris de or, (13) e en milu de set chande- 
labris un ke seout e resembleyt le fyz de la Virgine, ke 
estoyt vestu de aube deke a tere, e ceint de une ceinture 
de or as mameles. (14) Sunt (sic) chef e se cheveus esteint 
blancs com neif, e ses oylz com flambe de fu, (15) e se pez 
resembleient a orcal en forneys ardant. Sa voyz esteyt au- 
teus com voyz de muz des ewes, (16) eil aveit en sa destre 
set esteiles, e de sa buche issi un espée trenchaunt de am 
pars, e sa face esteit autel com solail quant plus cler lust. 


Par les set chandelabres ke seint Johan vit est signefié 
seint ke est enluminé de sa grace e' del seint Espirit. 
Ce ke 1l vit un ke resembleyt le fiz de la Virgine signifie la 
feste * dela resurrectiun, kar, tut seyt la char Jhesu Crist 
meimes ceo ke ele fu avant la resurrectiun, ele est ore de 
autre manere, kar ele est glorifié. Par l'aube dunt il estoyt 
vestu deke a tere est signefié chasteté de char. Par la cein- 
ture ke just * a mameles, est signefie chasteté de quer. Par 
sun chef sunt signifié li bon jus de seint Eglise; par les 
cheveus la gent de religiun. Il sunt blancs par seinteté de 
bone vie cum leine blanche, kar il eschaufent les autres a 
ben fere par bon ensample, e com neyf, kar il esteinunt les 

rs des vices e de peché par vertu e par penance fere. 
Par les oylz sunt signefié les sage clers en seint Eglise ke 
les autres enluminent par doctrine e eschaufent par ensam- 


1. Au lieu de de set graces, Méme faute dans les deux spéci- 
mens suivants. 

2. Pour la fei; de méme dans les deux spécimens suivants. 

3. Cette leçon, que nous retrouverons dans les n** 6 et 8, est 
un débris de ceinst. 
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ple de bon evere. Par les pez sunt signefié la menue gent 
en seint Eglise ke sunt en la furneyse de leal labour, e 
par ce se mundent de peché. Par sa voyz est signefié la 
redicaciun de seint Eglise ke est net de peché com ewe de 
reyd lime. Par les set esteiles sunt signefié li prelat ke dei- 
vent illuminer les lays ke sunt en tenebris de ignorances; 
ce ke il sunt en la destre signefie ke il deiunt estre en ove- 
ris espiritels. Par sa bouche sunt signefié li bon prechour. 
Par les (sic) espée ke trenche de am parz est signefié la 
parole Deu, ke desevere de une part da de se desirs e 
. Pa 


de autre part la char de ses desirs (sic r sa face sunt 


signefié cil ke resemblunt de (sic) par greve penance. Cil 
lusunt com solail, kar il dounent lumere par bons ensam- 
ples e as bons e as maus. 


6. — Oxford; Bodleienne, Selden supra 36. | 


"Seih PU Vi apostie: TRE CY ASA DR ICQ IST 

(I, 9) E Johan, vostre frere e parcener en tribulatioun e 
rengne en pacience en Jhesu Crist, fu en un yle qe est apel- 
lée Pathmos, pur la parole Dieu e tesmoyne Jhesu Crist; 
(10) e fu en esperit par un dymeine, e oy aprés moy un 
grant voiz com de busine qe diseit : (11) Escrivez en livre 
ceo que vous veez, e l'envoiez au set eglises de Asye, ceo 
est a saver a Effesie, e Smirme e Pergame e Tyatire e Sarde 
e Philadelphe e Laodice. 


Par seint Johan sunt signifiez li bon prelat de seinte 
Eglise qe unt la voiz del ewangelie, e entendunt qe la 
manace del jugement, qe est signifié par la busine, les 
somunt qu'il mettunt en oevre ceo q'il veient en escripture, 
e par bon ensample enseignent les autres a bien fere. 


(12) E jo me retournai pur ver la voiz qe parla od mei, e 
jeo vi set chaundelabres de or, (13) e en milieu de .vij. 
chaundelabres un qe seout e resembleit le fiz de la Virgine, 
qe estoit vestu de aube desqe a tere, e ceint de une cein- 
ture de or as mameles. (14) Son chef & ses cheveux esteint 
blancs com neif, e ses oilz com flambe de feu, (15) e ses 
peez resembleint al orcal en forneise ardaunt. Sa voiz esteit 
autel com voiz de muz des eawes, (16) e il aveit en sa destre, 
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set esteilles, e de sa bouche issi un espée trenchaunt de 


ambe parz, e sa face esteit autel com solail quant plus cler 
lust. He 


- Parles set chaundelabres qe seint Johan vit est signifié 
masse 46 est enluminé de sa grace & del Seint Espe- 
ic eo qe il vit un qe resembloit le fiz de la Virgine signi- 
e la feste de la resurreccioun, car, tut seit la char Jhesu 
Crist meimes ceo qe ele fu avaunt la resurrecciun, ele est 
ore d'autre manere, car ele est glorefié. Par l'aube dount il 
esteit vestu desqe a tere est signefié chasteté de char. Par 
la ceintur qe just a mameles est signifié chasteté de queor. 
Par son chef sunt signifié li bon prelat de seinte Église. 
Par les cheveux la gent de religioun. Il sunt blancs par 
seinteté de bone vie com leine blaunche, car il eschaufent 
les autres a bien fere par bon ensample, & com neif,car il 
esteignunt les ardurs des vices e de pecché par vertue e par 
Denaunen. fere. Par les oilz sunt signifié les sage clers en 
s Eglise qe les autres enluminent par doctrine & 
eschaufent par ensample de bon oevre. Par les peez sunt 
ignifié la menue gent en seinte Eglise que sunt en la for- 
ieise de leal labour, & par ceo se mundent de pecché. Par 
sa voiz est τὸ iit la predicacioun de seinte Eglise qe est 
net de pecché com eawe de freid biue. Par les set esteilles 
sunt reu li prelat qe deivent illuminer les lais que sunt 
en tenebres de ignoraunces ; ceo qe il sunt en la destre signi- 
fient qe il deivent estre en oevres espiriteles. Par sa bouche 
sont signifié li bon prechour. Par M cs q'est (sic) trenche 
' ambe "ms est signefié la parole Deu que dessevre de 
une part l'esperit de ses desirs '. Par sa face sunt signifié 
cil qe resemblent par greve penaunce. Cil lusunt com solail, 
car il dounent lumere par bones ensamples e as bons e as 
maus. " 


7. — Cambridge ; Bibl. de l'Université, Gg I 1 (fol. 407). 


_Seint Pol li apostle ........ eere ΤΟΝ 

(I, 9) E Johan, vostre frere est (sic) parcener en tribula- 
cioun e en regne en pacience en Jhesucrist, fu en un ysle qe 
est apelée Pathmos pur la parole Dieu et testemonie Jesu- 
crist ; (10) e fu en espirit par une dymaine, e oy après moi 
un grant voiz come busine, (11) qe diseit : Escrivez en livre 


1. Simplification de la mauvaise leçon du manuscrit précédent. 
De méme dans le suivant. 
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ceo qe vous veez, e l'enveiez a set eglises de Asye, ceo est 
a saver a Elphie (sic) e Smirne et Pergamine e Thiatyre e 
Sarde e Philadelphie e Laodocie. 


Par seint Johanne sont signefié li bon prelat de seinte 
Eglise qe unt la voiz del esvangelie, e entendent qe la 
manace del jugement, qe est signefié pe la busine, les 
somount qe il mectent en oevre ceo qe il veient en escrip- 
ture,e par bone ensample enseignent les autres de bien fere. 


(12) E jeo me returnai pur veer la voiz qe parla od moy, 
e jeo vi set chaundelabres de or, (13) e-en mylu de set 
chaundelabres un qi resembloit le fiz de la Virgine, qi estoit 
vestu de aube deske a tere, e seinte de une seinture de or 
as mameles (14). Soun chief e ses chevuls estoient blancs 
come leyne blaunche e cum neif, e ses oils come flambe de 
feu, (15) e ses piez resembloient ortal (sic) en forneise ar- 
daunt. Sa voiz estoit en tel cum voiz de multz de ewes, (16) 
e il aveit en sa destre set esteiles, e de sa bouche issi un 
espée trenchant de ambe pars, e la face esteit autel cum 
solail quant plus clere lust. | 


Par les chaundelabres qe seinte Johan vist est signefié 
seinte Eglise qe est enluminée de sa grace e del seinte Espi- 
rit. Ceo qe ele vist un qi resemblout le fiz de la Virgine 
signefie la feste de la resurreccioun, car, tut seit la char 
Jhesucrist meismes ceo qe ele fust avaunt la resurreccion, 
ele est ore de autre manere, car ele est glorifié. Par aube 
dount il esteit vestu jeske a tere est signefié chasteté de 
char. Par la seinture qe' a mameles est signefié chasteté de 
sun quoer. Par soun chief sont signefié li bon prelat de 
seinte Eglise; par les cheveuz les gentz de religioun, car il 
sount blancs par seinteté de bone vie come leyne blaunc, 
car il eschaufent les autres de bien fere par bone essample, 
e cum neif, car il esteignent les ardours de vices e de pec- 
chez par vertue de penaunce. Par oilz sont signefié les sages 
clers en seinte Eglise qi les autres enluminent en doctrine 
e eschaufent [par] essample de bone oevre. Par piez sont 
signefié les menue gentz en. seinte Eglise qe sont en la for- 
neise de leallabour, e par ceo se mundount de pécché. Par 


1. Le verbe ceinst (dans les deux précédents mss. just), a été 
omis. tin 
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sa voiz est signefié la predicaciouns de seinte Eglise qe est 
necte de pecché cum ewe de freit vive. Par les set esteiles 
sont signefié li prelat qi deivent enluminer les lays qui sont 
en tenebris de ignorance; ceo qe il sunt en la destre signe- 
fient qe il deivent estre en overez espiritels. Par la bouche 
sont s ié li bon prechour, Par l'espée qe est trenchaunt 
de aumbe pars est signefié la parole Dieu qe desevre de 
une part l'esperit de ses desirs. Par sa face sont signefié cil 
qe resemblent par greve penaunce. Cil lusent come solail, 
car il dounent lucerne de bones essamples as bones e as 


maus. 


8. — Cambridge ; Corp. Chr. Coll., 394. 


Sum Delo upoitle:: 107173 2001 20.$2110 47 di, CR es 

(I, 9) Jo Joha[n], nostre frere e parcener en tribulacion e 
regne e pacience en Jesu Crist, fu en un ylle ke est apelé 
Pathmos pur la parole Deu en testemoigne Jesu Crist; (10) 
e fu en espirit par un demeine, e oy aprés mei un grant 
voiz ausi cum de busine, (11) ke me dist : Escrivez en livre 
ceo ke vus veez, e enveez as set eglises de Asye, ceo est 
a saver a Ephesie e Smirne e Pergame e Tiatire e Sarde e 


Philiadelphe e Laodice. 


Par seint Johan sunt signefié li bon prelat de seint Eglise 
ki unt la voiz del ewangile, e entendent ke la manace del 
jugement, ke est signefié bar T2 la busine, les sumunt ke 
il mettent en overe ceo ke il veient en escripture, e par 
bone ensaumple enseignent les autres a bien fere. 


(12) E jeo me returnay pur veer la voiz ke parla od mei, 
e jeo vi set chaundelabres de or, (13) e en mi les set chaun- 
delabres un ke resemblout le fiz de la Virgine, ki esteit 
vestu de aube deskes a terre e ceint as mamales de une 
ceinture de or. (14) Sun chef e sun cheveus furent blanche 
cum layne blanche e cume neif, e ses oilz cum flambe de 
fu, (15) e ses pez resemblerent orchal en fourneise ardant. 
Sa voiz esteit autele cum voiz de mutes ewes, (16) e il aveit 
en sa destre set estailes, e de sa bouche eissi un espée tren- 
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chant de ambarz (sic), e sa face esteit autele cum nul soleil 
quand il luit plus. 


"Par les à chaundelabres ke seint Johan vit est signefié 
seint Eglise ki est enluminé de set graces del Seint Espirit. 
Ceo ke il veeit un qui resemblait le filz de la Virgine signe- 
fie la fei de la resureccion, kar, tut seit la char Jesu Crist 
mesmes ceo ke el fu avant la resureccion, ele est ore de 
autre manere, kar ele est glorifié. Par aube dont il esteit 
vestu desque a terre est signefié chasteté de char. Par le 
ceinture ke ceo just (sic) as mameles est signefié chasteté 
de queor. Par sun chef sunt signefié li bon prelat de seint 
Eglise ; par les chevus la gent de religiun. Cil sunt blancs 
m seinteé de bone vie cum laine blanche, kar il eschau- 
ent les autres a bien fere par bone essaumple, e cume neif, 
kar il esteinent les ardures des vices e de pecché par vertu 
e par penance. Par les oilz sunt signefié les sages clers en 
seint Eglise ki les autres enluminent par doctrine e eschau- 
fent par ensaumple de bone overe. Par les pez sunt signe- 
fiez la menue gent en seint Eglise, ki sunt en la furneise de 
leau labur, e par ceo se mundent de pecché. Par sa voiz 
est signefié la predicacion de seint Eglise ke est necte de 
pecché cum ewe de freit beive. Par les set esteiles sunt 
signefié li prelat ki deivent illuminer les lais ki sunt en 
tenebres de ignorance ; ceo ke il sunt en la destre signefie ke 
il devent estre en overs espiritels. Por sa bouche sunt signe- 
fiéli bon prechur. Par le espée ki trenche de deu pars est 
signefié la parole Deu, ki de un part sevre le esperit de ces 
desires e de autre part la char de ses deliz. Par sa face sunt 
οἰ 5η6 8: cil ke resemblent par s penance. Cil lusent cum 
soleil, kar il donent lumer de bones essaumples as bones e 
as mauveis. neat Tod 


9. — Londres; Musée brit., Roy. 15 D 11. ; d 


Seint Pol le apostel ........ PORTA TTE MONA 

(I, 9) E Johan, voster frere e parcener en tribulacioun e 
regne en pacience en Jhesucrist, e fu en un ysle ke est 
apelé Pathmos par la parole Dieu e testemoigne Jhesucrist ; 
(1o) e fu en espirit par un dimeigne, e oy aprés moy une 
grant voiz ausi cume de busine, (11) que me dist: Escrivez 
en livre ceo que vous veez, e enveiez as set eglises de Asye, 
ceo est a saver a Ephesie e Smirne e Pergame e Tytire e 
Sarde e Philiadelphe e Laodice. 
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- Par seint Johan sunt signifié li bon prelat de seint Eglise 
qui ount la voiz del — e entendent ke la manace del 
pm ye que est signefié par la busine, les sumunt ke il 

Dt en overe ceo ke il veient en escripture, e par bon 
ensample enseignent les autres a bien fere. 


(12) E jeo returnay pur veer la voiz ke parla od moy, e vi 
set chandelabres de or, (13) e en mi les set chandelabres 
un que resemblout le filz de la Virgine, qui esteit vestu de 
aube deskes a tere, e ceint as mameles de une ceinture de 
or: (14) Sun chef e ses cheveus furent blauncs cum laine 
blaunce e cume neif, e ses oilz cume flaumbe de fue, (15) e 
ses piez resemblerent orchal en furneis ardaunt. Sa voiz 
esteit autele cum voiz de muz des ewes, (16) e il aveit en sa 
destre set esteiles, e de sa bouche eissi un espée trenchaunt 
de ambe parz, e sa face esteit autele cum nul soleil quant 
i luit plus cler. 


Par les set chaundelabres que seint Johan vist est signe- 
fié seint Eglise ki est enluminé e esprise de set graces del 
t Espirit. Ceo que il veit un ke resembleit le filz de la 
Virgine signefie la fei de sa resurreccion, kar, tut seit la 
char Jhesucrist memes ceo que el fu avaunt la resurrec- 
beg il est ore de autre manere, kar ele est glorifié. Par le 
iube dunt il esteit vestu deske a tere, est A pe chasteté 
de char. Par la ceinture que ceinst as mameles est signefié 
chasteté de queor. Par sun chef sunt signefié li bonz pre- 
laz de seint Eglise; par les cheveus la gent de religioun. 
Cil sunt blancs pipes seinteté de bone vie cum layne blaun- 
che, kar il eschaufent les autres a bien fere par. bon 
ensaumple, e cum neif, kar il esteinent les ardours des vices 
e de Iw par vertu e par penaunce. Par les oilz sunt 
signefié les sages clercs en seinte Eglise ki les autres enlu- 
minent par doctrine e eschaufent par ensample de bon 
overe. Par les piez sunt signefiez la menue gent en seint 
Eglise ki sunt en la furneise de leau labure, e par ceo se 
mundent de pecché. Par sa voyce est si fié la predica- 
ciun de seint Eglise ke' nette de pecché cum ewe de 
freit biue. Par les set esteiles sunt signefié li prelaz ki dei- 
vent esluminer les lays ki sunt en tenebres de ignoraunce; 
ceo que il su[n]t en la destre signefie ke il deivent estre en 
overes espiriteles. Par la bouche sunt signefié li bons pre- 


«se Suppl. [est]. Mérpe omission dans les n°* 11, 12, 18. 
" 
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chours. Par le espée xod trenche de deus pars est signefié 
la parole Dieu, que de une part seivre le espirit de ses 
desires e de autre part la char de ses deliz. Par sa face sunt 
signefié cil ke le resemblent par greve penaunce. Cil lui- 
sent cum soleil, kar il dounent lumiere de bones ensamples 
as bons e as mauveis. 


10. — Oxford ; Bodleienne, Douce 180. 


Seint Pol. l'apostle .... sde - » emen tree rom three 

(9) [J]]eo Johan, vostre frere e parcener en tribulaciun e 
regne e pacience en Jesu Crist, fu en lile ke [est] apelé 
Pathmos pur la parole Deu e tesmoigne Jhesu Crist; (10) 
e fu en spirite par un dimain, e oi aprés mei une voiz 
grande ausi cume de busine, (11) ki me dit : Escrivez en 
livere ceo ke vus veez, e enveez as set eglises de Asie, ceo 
est a saver a Ephesie e Smirme e Pargame e Tyatere e Sarde 
e Philadelphe e Laodice.: [ 365 


Par seint Johan sunt signifié li bon prelat de seinte Iglise 
ki ount la voiz del euvangeille, e entendent ke la manasce 
de jugement, ke est signifié par la busine, les sumunt ke il 
mettent en overe ceo ke il voient par escripture, e par ensam- 
ple enseignent les autres de bien fere. rius: 


... (12) [E] jeo me returnai pur veer la voiz ke parla o mei, e 
vi set chandelabres de or; (13) en mi les set chandelabres, 
un ki resembloit le fiz dela Virgine, ki esteit vestu de aube 
deske aterre, e ceint as mameles de une ceinture de or. (14) 
Sun chef e ses cheveus furent blanc cume laine blanche e 
cume neif, e ses oilz cum flame de feu, (15) e ses piez resem- 
blerent orchal en furneise ardant. Sa voiz esteit autele cum 
voiz de mutes euves, (16) eil aveit en sa destre set esteilles, 
e de sa buche issi une espeie tranchant de ambes parz, e sa 
face esteit autele cume nul soil quant il lut plus cler. 


Par les set chandelabres ke seint Johan vit est signifié 
seinte Iglise ke est elluminé de set ru. del seint Espirit. 
Ceo ke il'veeit un ki resembleit le fiz de la Virgine signefie 
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‘la fei de la resurrectiun, car, tut seit la char Jesu Crist mei- 
mes ceo ke ele fu avant la resurectiun, ele est ore de autre 
-— ar ele est glorifié; e par l'aube dunt il esteit vestu 
1 a terre est signifie chasteté de queor ἡ. Par sun chef 
sunt signifié li bon prelat de seinte Iglise; par les cheveus la 
de religiun. Cil sunt blanc par seinteté de bone vie cume 
e blanche, kar il eschaufent les autres a ben fere par bon 
-essample, e cume neif, kar il estreignent les ardurs de vices 
de pechez par vertu e par penance. Par ces oilz sunt signifié 
di sage clerc en seinte Iglise ki les autres elluminent par 
ne e eschaufent par essample de bon evere. Par ses 
iez sunt signifié la menue gent en seinte Iglise ki sunt en la 
furneise de leau labur, e pur.ceo se mundent de peché cume 
euve de fet δι΄. Par les .vij. esteilles sunt signifié li 
ki deivent elluminer les lais ki sunt en tenebres de 
Agnorance; ses ki sunt en la destre signefient ke il deivent 
estre en overes espiriteus. Par sa buche sont signifié li bon 
'prechur. Par l'espeie ke trenche de ambe pars est signifié la 
parole Deu, ke de une part seivre l'espirit de ses desirs e de 
autre part la char de ses deliz. Par se face sunt signifié cil 
ki resemblent par greve penance. Cil luisent cume soleil, 
"kar il dunent lumere de bon essample as bons e as maveis. 
5T»5b ὁ.» ve " . 


τ (Ce ms. s'arrête au commentaire d'Aroc. XVII, 8 
(p. 92 de l'édition) : 


La yveresce a la femme del sanc as seinz signefie......... 
Ceo ke il dist ke la beste fu e ne est mie e muntera de abime 
| ke par la venue al Sauveur fu la poesté al deable ke 

il aveit en terre abatue, e revendra. - | muse 
piove (Le reste manque.) 


M 


sfr να Bruxelles; Bibl. roy., 2° série, 282. 


L 


_ISeint Pol le apostle......... | 
ΠῚ, 9) (J]o Johan, nostre frere e parcener en tribulacion e 
regne est (sic) pacience en Jhesu Crist, fu en un ysle qe est 
apelé Pathmos (ou Pathinos) pur la parole Deu e tesmoigne 
Jhesu Crist; (10) e fu en espirite par un demeigne, e oy après 


1. Méme bourdon que dans le ms. fr. 403. 
2. Le blanc est dans le manuscrit. Ici encore il y a un bourdon 
comme dans le ms. 403. 
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mei un grant voice ausi com de busine, (11) qe me dit!: 
Escrivez en livre ces qe vus veiez, e enveiez as set eglises de 
Asie, ceo est a saver a Ephesie e Smirme e Pergame e Tya- 
tire e Sarde e Philiadelphe e Laodice. : 


Par seint Johan sunt signefié li bon prelat de seint Eglise 
qi unt la voice del euvangelie, e entendent qe la manace del 
jugement, qe est signefié par busine, les sument (sic) qe il 
. mectent en ovre ceo qe il veient en escripture, e par bon 
essample enseignent les autres a bien fere. 


(12) E jeo returnai pur veer la voice qe parla ove mei, e vi 
set chandelabres de or; (13) en my les .vij. chandelabres 
un qe resemblout le fiz de la Virgine, qi esteit vestu de aube 
dekes a terre, e ceint as mameles de un ceinture de or. (14) 
Son chief e ces cheveus furunt blancs com leine blaunche e 
com neif, e ses oilz com flaumbe de fu, (15) et ses piés re- 
semblerent orchal en furneise ardant. Sa voice esteit autele 
com voice de mudes (sic) ewes, (16) e il aveit en sa destre 
mein .vij. esteiles, e de sa buche issi un espée trenchant de 
ambe pars, e sa face estait autele com nul solail quant il 
lumyt (sic) plus cler. 


Par les .vij. chandelabres qe seint Jon vit est signifié 
seint Eglise qi est enluminé e esprise de .vij. graces del 
Seint Espirit. Ceo qe il veeit unk * resembleit le fiz de la 
Virgine signifie la fei de sa resurrection, kar, tut seit la 
char Jhesu Crist meymes ceo qe ele fu avant la resurrec- 
tion, ele est ore de autre manere, kar ele est glorifié. Par 
le aube dunt il esteit vestu dekes a terre est signifié chas- 
teté de char. Par la ceinture qe ceint les mameles est signi- 
fié chasté (sic) de quer. Par son chief sont signefié luy bon 
prelat de seint Eglise; par les cheveuz la gent de religion. 
Cil sunt blancs par seinteté de bone vie com leyne blanche, 
kar il eschaufent les autres a bien fere par bon esample, e 
com neif, kar il esteinent les ardures des vices e de peché 
par vertu e par penance. Par les oilz sunt signifié les sages 
clers en seinte Eglise ki les autres enluminent par doctrine 
e eschaufent. par essample de bon ovre. Par les piez sunt 
signifiés la menue gent en seinte Eglise ki sunt en la fur- 


^1. Pour un ki ou ke, Faute à peu prés semblable dans les deux 
manuscrits qui suivent. 
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neise de leu labure, e par ceo se mundent de peché. Par sa 
[ooo qm predication de seinte Eglice, qe necte 
com ewe de freit biue. Par les il. esteiles 
nifié li prelat qe deivent elluminer les lais qi sunt 
nebres de ignorance; ceo qe il funt (sic) en la destre 
n signefie qe il deivent estre en evres espiriteles. Par 
 bouch A signefié luy bon.prechur. Par le espée qe 
enct pars est signefié la parole Deu, qe de une 
re E. ia de ces desirs et de autre part la char 
22" ces Meis rt ar sa face sunt signefié cil qe resemblent. 
greve e. Cil lusent com solail, kar il dounent 
avides nes nes eSamples as bons e Le mauveis.. ^ 


+ à 1 23096 


dec Londres Musée brit dr 19 Β αν. . 
at Poul apostele... iL (ors Ii ΤΩΣ slionusid ania] amo: 
as 9) Jeo Johan, vostre frere e parcener en tribulation et 
e'en pacience en Jesucrist, fu en un ille q'est appellé 
10s pur la parole Dieu, & tesmoigne Jesucrist; (1o) et 


en espirite « en une dimaingne, et oï après moi une grants 
voiz ausi come de busyne, Qu) qe me dit : Escrivez en 


915 cil 


à 


Apassient a savoir a Ephesie: et Émisise et Pergame e et Tia- 
dite Sarde et Philiadelphe et Laodice, 


Par seint Johah sunt signifié lui bon quis a de Weite 

d ise qi unt la voiz del euvangelie, e entendent qe la manace 

om q'est signifié par busyne, les somount qe il 

tent en ovre ceo qe il veient en escripture, et par bon 
eaispió enseignent les autres a bien faire. 


(12) Et jeo retournai pur veer la voiz qe parla ove moi, & 
vi sept candelabres de or, (13) en my les sept chaundelabres 
un qe resemblout le fiz de la Virgine, qe esteit vestu de 
aube desqes a la terre et seint as mamels de une ceynture 
de or. (14) Son chef & ses cheveus furunt blauncs come 
laine blaunche & come neif, & ses oilz come flaumbe de fu, 
(15) & ses piez resemblerent orchal en furneise ardaunt. Sa 


1. Cet e est superflu. De méme dans les deux manuscrits sui- 
vants. 


CCLXXVIH (iy APPENDIGE . .- 


en sá destre meyn sept esteilles, & de sa bouche issi un 
espée trenchaunt de ambe parz, e sa face esteit autiele cum 
uns solail quantillumist pluscler. |... 4, 


Par lés set chaundélabres qe seint Johai vist est 'signefié 


par bon essample, & come neyf, kar il esteignent les ardures 
des vices & de pecchié par vertu & par penaunce. Par les 
oilz sunt signifié lui sages clers en seinte Eglise qi les autres. 
enluminent per doctrines et ἀγὼ par essample de 
bone ovre. Par lez piez sount signifié la menue gent en 
seinté Eglise qi sount en la furneise de tribulaciun, & par 
ceo se mundent de pecchié, Par sa voyz est signifié la pre- 
dicacion de seinte Eglise qe nette de pechié come ewe de 
freit biue. Par les sept esteilles — lui prelatz qi 
deivent elluminer les lais qe sont en tenebres de ignorance. 
ceo qe il sount en la destre meyn signifie q'il deivent estre. 
en ovres espiritels. Par sa bouche sount signifié lui bon pre- 
cheours. Par l'espée qe trenche de deus parz est signifié la 
paroule Dieu, qe de une part restreint? l'espirit de ces desirs 
& d'autre part la char & de ces delices. Par sa face sont 
signifié cil qe resemiblent par greve penaunce. Cil lusent 
come soleil, kar il dounent lumier par bons essamples as 
bons & as mauveis. — — TES S JANE pte anc 


7007733. — Oxford; Lincoln Coll., latin 16, 


Seint-Poul apósteleap: .£3 11:22. 25.5 7187. 81 220923 rue 

(I, 9) Jeo Johan, vostre frere & parcener en tribulacion &. 

) 3 3 x slia. 232 à Q2 74 Unit miel 

αν Au lieu de ce participe, il faut ceinst, au prétérit. Même faute. 
dans le manuscrit suivant. 

.2. Il faudrait οἱ]. Même faute dans le manuscrit suivant. 

3. Restreint au lieu de seivre, comme dans le suivant. — 
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regne en pacience en Jhesu Crist, fu en une ile q'est apellé 


Pan qur la parole Dieu & testimoigne Jhesu Crist; 
(10) e fu. en espirite en une dimaigne, & oi aprés moy une 


hr come de busyne, (11) ge me dit : Escrivez 


livre | ceo qe vous veetz, & enveietz a sept eglises de 
.C'est a savoir a Ephesye, & Smyrne e nee & 
Pre Sarde & Philadelphe & Laodice. - 


^ Par sein J ohan sunt "ange TM bon prelatz de seint Glise 
"unt la voiz jon euvan entendent qe la manace 
I jugement, q'est A A + par busine, le somount qe il 
mettent en ovre ceo qe il veient en escriture, & “par bon 


pie enseignent les autres a bien faire. 


(12) E jeo retournai pur veer la voiz ge parla ou moy, & vi 
sept chandelabres de or; (13) en my les sept chaundelabres 
un qe resemblout le fiz de la Virgine, qe esteit vestu de aube 
desqes a la terre & ceint as mameles de une ceynture de 
or. (14) Soun chef & ses cheveus furunt blauncs come laine 
& blaunche come neif, & ses oilz come flaumbe de fu, 

(15) et ses piez resemblerent orchal en furneise ardaunt. Sa 
pe autiele com voiz de mult ewes, (16) & il avoit en 


sa destre meyn sept esteilles, & de sa bouche issi un espée 
trenchaunt de ambe parz, e sa face esteit autiele come . RÀ 
soleil: "ne " lumyst plus cler. εὐ τὸ πίονται 


sept chaundelabres P seint i obl vist est ὍΣ 
de E enluminé & esprise de sept graces del 


t. n ΕἾ. veit donqe qe resemblout le fiz de 

aq a fei de sa resurreccion, kar, tut soit la 

Crist meismes ceste que ele fu avaunt la resur- 

zr ele est ore d'autre manere, kar ele est glorifié. Par 
ube np v il m vestu jesqes a la terre est signifié 

eté de char. Par la ceinture qe ceinte as mamels est 

ifié chasteté d eds Par son chief sunt signifié luy 

ns prelatz de seinte Eglise; par le cheveux la gent de 
religion. Si il sount blaunches par seinteté de bone vie 
aradsies blaunche, kar il les chascent ‘ les autres a bien 
NIS DA Fret, Sene neif, kar il dir les ARENA 


on tien Aw tesiuin, pour eschaufet à le manuscrit précédent à 
eschaffent, qui fait la transition. 
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des vices & de peschié par vertu & par penaunce. Par les 
oilz sount signifié luy sages clers en seinte Eglise qi les 
autres enluminent par doctrines e eschaufent par example 
de bon overe. Par les piez sount signifié la menue gent en 
seinte Eglise qi sount en la furneise de tribulacion, & par. 
ceo se mundent de pecché. Par sa voiz est signifié la pre- 
dicacion de seinte Eglise qe neite de pecché come ewe de 
freit biue. Par les sept esteilles sount signifié luy prelatz qe 
deivent enluminer les lais qe sount en tenebres de igno- 
raunce ; ceo qe il sount en la destre meyn signifie q'il dei- 
vent estre en ovres espiritels. Par sa bouche sount signifié 
luy bons précheours. Par l'espée qe trenche de dues parz, 
est signefié la parole Dieux, qe de une part rest[r]eint l'es-, 
irit de ses desires & d'autre part la char & de ses delices.. 
ar sa face sount signifié cil qe resemblent par greve, 
pan mes, Cil lusent come solail, kar il dounent lumier par 
ons examples as bons & as maveis. + 


14. — Londres; Musée brit., Add. 18633”. 


* 


Cest livre, entre les autres livres del Novel Testament, est 
dit propbecie, pur ceo que seint Johan vit en spirit e denun- 
'cia les secretez Jhesucrist e de seint Esglise k'en grant par- 
tie sont aemplie, e ore sont en present e uncore sunt a venir; 
més que seint Johan les vit en espirit, et seint Escripture des- 
tincte treis maneres de vision, bon est a entendre coment il 
les vit en espirit, car une veue est corporele, quant nous 
veons acune chose des oilz corporels; un autre est espiritele- 
od ymaginarie, quant nous veons en dormant ou en veilant. 
ymaginations de acune ren dunt autres choses sont signifiét, 
si cum Pharaon, le roi de Egypte, vit en dormant les espiriz, 
si cum est escrit en Genesie, et Moyses, en veilant, vit [un]. 
bousson ardant, e ne ardoit mie, si com estescrit en Exode. 
La terce manere de avision si est apelé intellectuele den 
li Seinz Espirit enlumine l’entendement del alme de homme 
e le fet ver dez euz espiriteles la verité des secrèz Damp- 
nedeu, tant com il plest a demostrer, si com seint Pouls que 
fut ravi deske al terce ciel e vit les secréz Deu que a nul 
homme ne list a dire. E seint Johan en ceste manere vit, ne 
mie soulement les figures, més entendi les signefiances, et 


1. Ce manuscrit est l'un des trois exemplaires de l'Apocalypse 
mise en vers dans lesquels a été introduite la glose de notre ver- 
sion glosée '. Au commencement se trouve un extrait du prologue 
ordinaire (Saint Pol l'apostre dit...), imprimé ci-dessus, p. ccrvin. 

1. Voir ci-dessus, p. ccxxix. nr 
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les escrit en un ydle de mer que homme apele Pathmos, la 
ou un cruel emperor Domicien li ayoit exilé pur la parole 


- Texte latin et traduction en vers de I, 3-11)... 


| Par seint Johan sunt signefié li bon prelat de seint Esglise 
t la voiz del evangelie, e entendent quei le manace 
del jugement, ge est signefié par la busyne, les semunt ke 
| ent en oevre ce que il veient en escripture, fe] par 
bon ensample enseynent le autres a bienfaire;. - 


id 9525 À | Danais uie 5 ἘΠ Ὁ 
(Texte latin et trad. en vers de I, 12-16). ὁ 


- Par seth chandelers ke 'seint Johan vit est signefié seint 

.est enluminé e esprise de seth graces del Seint 

d ke il veit un que resembloit le fiz dela Virgine 

la foy de la resurrexion, car, tut seit la char Jhesu 

ceo: qu'ele fut avant la resurrexion, ele est de 

n inere ore, car ele est glorifié. Par le aube dont il 

dekes a tere est signefié chasteté de char. Par la 

ἘΜΉΝ οι μριροῖηι, mameles [est] signefié chasteté de cuer. 

at Xd est jeté FEN at de seint Eglise; par 

gent de religion. Cil sunt blanke par seinteté 

hosp vie cum leyne blanche, car il eschaufent les autres, 

a ere par bon ensample, e cum neif, car il esteynent les 

r$ de vices e de pecchez par vertue e par penance. Par 

les oiz suntisigneflen a eiu clers £o S eglise que lot; 

au uminent par. doctrine e eschaufent par ensemple 

do ere: "Par es pez sont signefié la bad gent éd: 

seint Eglise ke sunt en la fornoise de leau labour, e par ceo 

sei mundent de Dios Par la voiz est sgnetie n pe icacion 

de seint Eglise ke est nette de pecché cum ewe de freit rive. 

per les seth esteiles sunt signefiez les prelaz que deivent 

uminer les lais ke sunt en tenebres de ignorance; ceo ke 

il sunt ‘en la destre signefie que il deivent estre en oevres 

espiriteles. Par sa bouche sunt signefié les bons prechours. 

Par le espeie ke trenc e deus pars est signefié la parole 

[Deu, ke] de uné part severe le espirit de ses desirs e d'autre. 

part la char de ses deliz. Par.sa face sunt signefié cil que. 

blent par greve penance, Cil lusent cum solaile, car il 
'lumere de bons ensamples a bons e a mavais. 

EV T5UOG! "Y ? | «ὦ , 1 J im 
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Ces manuscrits sont, en général, assez mauvais. Ils 
présentent une grande abondance de leçons diverse- 
ment corrompues, comme il. arrive - pour les textes. 
obscurs qui ont été souvent copiés, On peut, à l'aide 
des fautes quissont communes à plusieurs d'entre eux, 
distinguer dans ce groupe certaines familles sez bien 
dida MEE "mn 

Les mss. fr. 375 et Harl. 4972 (n° 2 et 3) ont plusieurs 
traits communi : « maintes euves » (ailleurs mutes exes, 
mult de. eyes), 155. «, coume là solaus » (ailleurs. Vis, 
nus, ou simplement comme soleil), 16. Dans la lose du 
verset 12.il y a, def part et d'autre, un bourdon cau usé par sé par ar. 
la répétition, à peu d'intervalle; du mot resurrection, 
et, deux lignes plus bas, un autre bourdon caus par le 
mot castés: (chasteté). Un peu lus: loin, « en MET 
naise de labour », tandis que Viera autres. copies font 
précéder- labour: de Tépithete. leal, loial *. Arya une 
ressemblance sensible entre deffait buée et. de fait ( (ou 
defait) bouée. Ces ressemblances ne'sont pas. les seules. 

Trois manuscrits forment une famille parfaitement, 
déterminée : celui ‘de M. Yatés Thompson, celui de 
Semur et le ms. Roy. 19 À τι du Musée. britannique: 
(nes, 8,9). Le premier appartientau 1 milieu du xivesiècle, 
les deux autres sont de la fin du xve. 165. fautes com+ 
munes qui caractérisent cette famille sont : ay tesmoigne 
(pour. 'et),. verset 93 Laondice. ou Leondice, x15 res-. 
semblent (pour ressemblerent), 15 ; bien cler (pour plus 
cler), 16. Dans la glose sur le verset 13 on remarquera 


1. Sauf l'Add. 17399, d'accord avec nos deux manuscrits 


ΝΣ 2 à 


Dee οι, che WE À. 
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la substitution d'inspirée à esprise, puis, après « le filz. 


de la Vierge : », l'omission des mots « senefie la foi de la 
resurrection, car, tout soit », qui rend le passage tota- 
ment inintelligible. Un peu plus loin, « .qui est necte 

le pechié comme eau vive » est une leçon tout à fait 
isolée. n yaun peu plus de similitude entre les manus- 
crits de Semur et du Musée. qu'entre ceux-ci et le ms. 
Thompson. Ce dernier a.conservé la lecon ancienne, 
«.de.ambes pars» remplacée dans les deux autres par. 
« de deus pars »; il a aussi, à la fin de la glose, la 
peo sevre, dénaturée dans le ms. de Semur 
en se mue, eu dans. le ms. du Musée; en se mue. 
Ajoutons q que ces trois "exemplaires sont, avec léne 1, 
les seuls, entre les manuscrits francais, qui áiént comme 
les manuscrits anglais, lalegon ont, pour oent ou oient, 


dans la glose du verset 9. Mais cette. Dien d peut 
eimpreduie. indépendamment de part: et: "autre. . 


jOrfaeenlon 
i51 T esi» T 
saitonos 222. Bibl. nat, ΝΟ ac fr. sets. 88). 


2c sini 3 3o 
Ha ovdi: 


Saint Pol 'aposre ον lad. ewe. oh Δρύνια. vd. il Ailugga 

6, 9). Je." Jehan, vostre Ape HE et Sie Uno en ie 
cion et en regne et pacience en Jhesu Crist, fui en une isle 
qui est. apelée Pathamos, ' pour la parole Dieu et tesmoing. 
Jhesu Crist; (10) et fui en esperite par .j. dyemenche, et 
oy aprés moi une grande voiz, aussi comme de buisine, (11) - 
qui me dist : Escrivez en livre ce que vous véez a ces * 
eglises de Asye, ce est a savoir a Ephesie, a Sinerne (sic). 

E^ ΟΝ et Tyatrie (sic) et Sarde et. dem et. 
Laodice. — 


Par saint lahen sont senefié li bon iia dle vini De 
1. qm "δ. | Pci be 
2, Curieuse faute pour as set. Plus loin, n° 6, a ces sept. 
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τ qat la voiz de l'evangile, et entendent que la menace! 
ou jugement, qui est senefiée par la buisine, les semont 
que il métent en oevre ce que il voient en escripturé, et par 
bon essample en ensaignant les autres a bien faire; 15221 
(12) Et je me rétornai por veoir Ta voiz qui parla a moi, 
et vi .vij. chandelabres d'or, (13) et en mi les .vij. chan- ' 
delabres un qui resambloit le fill de la Virge, qui estoit. 
vestuz d'aube düsques a terre, et ceint aus mameles d'une 
ceinture d'or. (14) Son chief et ses cheveus furent blans 
conme blanche laine et conme: noif, et ses iex; conme 
flambe. de feu, (15) et ses piez ressamblerent orchal en. 
fournaise ardant. Sa voiz estoit. autele .conme, voiz, de. 
maintes aigues, (16) et il avoit en sa destre .vij. estoiles, et, 
de sa bouche issi une espée trenchant de -ij.. pars, et sa, 
face estoit autele conme soleil quant il luist plus cler. — t 
. Par les .vij; chandelabres que saint Jehan vit est senefiée | 
sainte Eglise. qui est enluminée et esprise des .vij. graces 
dou Saint Esperit. Ce que il veoit .j. qui ressambloit le fill 
de la Virge. senefie la foi de sa resurrection, car, tout soit - 
la char Jhesu Crist meismes ce que ele fu avant la resurrec- 
tion, ele est ore d'autre maniere, car ele est glorefiée. Par 
l'aube dont il estoit vestuz dusques a terre est senefiée 
chasteé de char. Par la ceinture que il avoit ceinte aus 
mameles est senefiée chasteé de cuer. Par son chief sont 
senefié li bon prelat de sainte Eglise; par les cheveus les 
genz de religion, Cil sont blanc par sainteé de bonne vie 
conme laine blanche, car il eschaufent les autres a bien 
faire par bon example, et conme noif, car il estaignent les . 
ardours des vices et des gueehien par vertu et par penoance, 
Par les iex sont senefié les sages clers en sainte Eglise 
qui les autres enluminent par doctrine et eschaüfent par 
essample-de bonne :oevre. Par les piez sont senefiez les 
menues genz en sainte Eglise qui sont en la fornaise de 
loial labour, et par ce se mondent de pechié. Par sa voiz 
est senefiée la ‘prédication de sainte Eglise. qui netoie de 
me com aigue l'ordure *. Par les .vij. estoiles sont senefié 
i prelat qui doivent enluminer les lais qui sont en tenebres 


d'ignorance; ce que eles * sont en la destre senefie que il 


1. L'original de ces copies devait arréterla phrase à aigue: cf. 
ci-aprés les n** 5 et 6. Un copiste aura cru bien faire en ajoutant 


l'ordure. à M. 
2. Il semble bien que cette leçon soit la bonne, quoiqu'elle 


sa hate diet‘: 
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‘doivent estre en oevres esperitex. Par sa bouche sont 
senefié li bon precheour. Par l'espée qui trenche de .ij. pars 
est senefiée la parole Dieu, qui d'une part soivre l'esperit 
| desirriers et d'autre part la char de ses deliz. Par 
sont senefié cil qui li ressamblent par grieve 
ice. Cil luisent conme soleil, car il donnent lumiere 
ons essamples aus bons et aus mauvais. | 


bo ET 2. — Bibl. nat, fr. 375. 


το da Soon Ls PILAM Rn RL 
.. (LI, 9) Et Jehans, vostres freres et pargoniers en tribulations 
parmanans en pasience en Jhesucrist, fu’ en une ille c'on 
apelle Patmos pour la parole Diu et tesmongne Jhesu- 
cris ; (10) et fu en esprit par un dimence et oi aprés moi une 
grant vois ausi coume de buisine, (11) qui me dist : Escri- 
,siés en livre ce que vous veés, et envoiiés as .vij. eglises de 
-Aisse, c'est a savoir a Ephese, a Smyrme, a Pargame, a 
"Thiathere, a Sarde, a Philaderfie, a Laodice. 


Par saint Jehan sont senefiié li bon prelat de sainte Eglise 
qui oient la vois de l'euvangile, qui entendent [que]le manace 

u jugement, ki est senefiié par le busine, les semont que il 
mecent a euvre cou que il voient en escriptures, et par essen- 
ple ensenoient les autres de bien faire. 


(12) Et je me retournai pour veoir la vois qui parla a moi, 
et vi .vij. candelabres d'or, (13) et enmi les .vij. candelabres 
un qui resanbloit le fill dele virgene Marie, qui estoit vestus 
d'aubes jusques a terre et çaint a mameles d'une çainture 
d'or. (14) Ses ciés et si cavel furent blanc coume laine 
blanque, et coume noif, et si eul com flambe de fu, (15) et ses 
-piés resambloit arquax en fornaise ardánt. Sa vois estoit 
‘autele coume vois de maintes euves, (16) et il avoit en sa 
destre .vij. estoilles, et de sa bouque issir (sic) une espée 


se trouve ailleurs que dans le ms. fr. 6260 (ci-après p. ccci). Les 
autres manuscrits ont il. Le commentaire latin (ci-dessus, 
P. cxLvim) ne contient pas ce passage. 

1. Méme forme de subj. que dans le spécimen suivant. 
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trençans de anbes pars, et sa faice estoit atele coume li 
solaus quant il luist le plus cler. 


Par les.vij. candelabres que sains Jehans vit est senefiie 
sainte Eglisse qui est enluminée de .vij. grasses du saint 
Esprit. Ce que il veoit ou (sic) k'il resanbloit le fil de la 
Viergene senefie la foi de la resurection. Ele est ore 
d'autre maniere, car elle est glorefiée; et par l'aube dont il 
estoit vestus ILE aterre est senefiée castés de cors. Pour 
(sic) son cief sont senefié li bon prelat.de sainte Glise; par 
ses caveux les gens de religion. Cil sont blanc par sainté de 
boine vie conme laine blanque, car il esquofent les autres 
de bién faire par bon essample, et que nois, car il estaingnent 
les ardours des visses et des pechiés par vertu et par penance. 
Par ces oilz sont senefiié li saige clerc en sainte Glise qui 
les autres enluminent par doctrine et escoffent par example 
de boune euvre. Par ses piés sont senefié les menues gens 
en sainte Glise qui sont en la fornaisse de labour, et par chou 
se mondent de pechié come eve deffait buée ἡ. Par les .vij. 
estoilles sont senefiee li prelat ki doivent enluminer les laiies 
Lim qui sont en tenebres de ignorence. Cil qui sont en la 

estre senefie quel il doivent estre en euvres esperituex. Par 
se bouque sont senefié li bon preceur. Par s'espée* ki trence 
de .ij. pars est senefiie la parole Diu, qui d'une part suevre 
l'esperit de ses desirs et d'autre part la char de ses delis. Par 
sa force (sic) sont senefié cil ki resanblent par grieve peni- 
tance, et cil luisént coume solaux, car il doivent luire de bon 
essanple as bons et as mauvais. διέ οἴω 


3. — Londres; Musée brit., Harl. 4972". 


Sains Pols li apostles, «2. i edo HE Den oro doro eme ide 

(1,9) Et Jehans, nostres freires est parsoniers en tribulations 
permenans en pacience en Jhesucrist, fut en une ille c'om 
apellet Phatmos por la parole Deu Jhesucrist et tesmoin- 
gnaige Jhesucrist; (10) et fut[en] esperite par un diemenge, 
et ot aprés moi une grant vois ensi com de busine, (11) qui 

1. Cette lecon est à peu prés celle du specimen suivant. 

2. De méme, dans le suivant, son espée. 118 SES A 

3. Décrit ci-dessus, p. ccxxvi, note 8. Il est à noter que dans ce 


ms., comme dans le précédent, le petit traité sur les sibylles fait 
suite à la version de l'Apocalypse. ὁ. ᾿ eM ui 


1] 


umb d c s 
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me dist : Escriveis en livres cen que vos veés, et envoiés aus 
.vj. aglizes d'Aise, cen est a savoir a Effese, a Mirme, a 
Pargame, a Thiathere, a Sarde, a Filadelphie, a Loadice. 
smmosmerr qmd 

+ Par saint Jehans sunt signifiét li boins prelat de sainte 
Eglize qui oient la vois de l'awangile, et entendent que la 
menasse dou jugement, qui est signifiées (sic) par la busine, 
les semont que metent en evres ce qu'il voient en escrip- 
ture, et par exemple ensaignoient les autres de bien faire. 


.… (12) Et je me retornai por oir la vois qui parloit a moi, et 
vi set chandelabres d'or, (13) et en mi les set un qui resem- 
bloit, le fil de la Virge, qui estoit vestus d'aubes jusques en 
terre, et jus aus mamelles une cinture d'or. (14) Ses chiés et 
sui chavoil furent blanc conme laine ' blanche et conme 
noif, et sui oel conme flanme de feu, (15) et sui piét resem- 
blerent archal en fornaise ardant. Sa vois estoit autreteile 
conme vois de maintes awe; (16) et il avoit a sa destre .vij. 
estoilles, et de sa bouche issoit une espée trenchans de dous 
pars, et sa faisons estoit autres teile conme li selos quant il 


loistplus cler. - | 


+ Par les .vij. chandelabres que saint Jehans vit est signi- 
fiée sainte Egglize qui est enluminée de la graice dou Saint 
Esperit. Ce que il anvoie un que resamble lo fil de la Virge 
signifie la resurrection. Elle est ore d'autre maniere, car 
elle est glorifie; et par l'abit dont il estoit vestus jusc'a 
terre est rpewe castez de cors. Per son chief sont signifiiét 
li boin prelat de sainte Eglize; par les chavoz les gens de 
religion. Cil sont blanc par sentance de bone vie conme li 
aigue blanche, car eschafent les autres a bien faire par bon 
example, et conme nois, car il estraigne (sic) les ardors des 
vices et des pechiés par vertuz et par pennances. Par ces eulz 
sunt signifiét li saige clers an sainte Egglize qui les autres 
enluminent par doctrine et eschafent par examples de 
bones oevres. Par ses piés sont signifiét les menues gens en 
sainte Egglize qui son (sic) en la fornaisse de labor, et par 
cen se mondent de pechiez conme awe defait bouee. Par les 
«vij. estoiles sont signifieet li prelaz qui doient enlumineir 
la laie gens qui sont en tenebres des ignorances ; ce que il 
sont a la destre signifie qui doient estre en oevres esperitez. 


mw 


t. Ms. laiue. | 44 
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Par sa bouche sont signifié li boin pecheor (sic). Pat son 
espée qui tranche de dous pars est signifiée la parole de 
Dieu, qui d’une part et sevreit l'esperite ses desirs et d'autre 
part la char.de ses deliz. Par la face sont signifié cil qui 
resamblent par grevaigne penitance; et se luisent conme 
solous; car il done lumiere de bon example aus boins et a 
mavais. h 


4. — Arsenal, 5091. 


Saint Pol l'apostres.... οἱ o. 139. eee, 

(I, 9) Je Jeham, vostre frere en tribulacions personniers 
et au royaume et pacience en Jhesu Christ, fu en une isle 
nommée Pathmos pour la parole Dieu anuncier ; (10) et fu 
en esperit par ung dimence, et oy aprés moy une grant voix 
comme une busine, (11) qui me dit: Escritz en ce livre ce 
que tu voez, et envoez es .vij. eglises d'Asye, c'est assavoir 
Smirne, Ephese, Pergame, Tiatire, Sarde, Philadelfie, 
Laodocie. 


Par saint J[e]ham sont signifiez les bons prelaz de sainte 
Eglise qui oent la voix de l'evangile, et entendent que la 
menace du jugement, qui est signifiée par la busine, lez 
semond qu'iz mettent en euvre ce qu'iz voent ez escriturez, 
et par exemple ensengnent lez aultrez de bien faire et dire. 


(12) Et je me retournay pour veoir la voix qui parla a 
moy, et vy sept chandeliers d'or, (13) et au millieu dez sept 
chandeliers ung qui resembloet le filz de l'omme ἡ, qui 
estoet vestu d'aulbe jucquez en terre et ceint aux mamelez 
d'une sainture d'or. (14) Sa teste et cez cheveuz furent blancz 
comme layne blanche et comme noef, et lez yeux comme 


flambe de feu. (15) Les piez resembloent archal en fornayse 


ardant. Sa voix estoet telle comme sont lez voix de maintez 
eavez, (16), et avoet a sa dextre sept estoellez, et en sa 
bouche une espée trenchant dez deuz pars, et sa face telle 
comme le solail quant il luist. 


1. Ici l'écrivain a rejeté la leçon courante (f//z de la Vierge) 
pour se rapprocher du latin. 


sonum PENES Y T 
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s sept chandeliers que saint J[e]ham vit est signifié 
gl qui est enluminée dez .vi vij. gracez du saint 
zt ce que. vit qui resembloet le y Siti est 
oy de la resurection, car la char Jesu Crist, 
qui fut avant la josurecsiom, elle est ore eta 
re, car elle est glorifiée; et par l'aulbe don il on 
juquez a la terre est signifié sainteté de cors. Par la 
— saignoet auz mamellez est signifiée chasté de 
ceur Par Manet sont. si qr bons prelatz de sainte 
ar les Sherenn des ens de pa TA 7 qui doyvent 
B par bonne vie piss layne blanche, pour 
lez aultrez a bien faire par bonne exemple, E 
comme noef, car ilz estaignent lez ardeurs dez pechez 
vertus et par penitances ". *. Par les poux (sic) sont si 
les sages clers en sainte Eglise qui lez aultres diat nent 
par doctrine et eschaufent par exemple de bonnes meurs et 
Par les piés sont signifiez les menus gens en sainte 
ES sont en la fornaise de labour, et par ce se mun- 
. Par lez .vij. estoelez sont signifiez les prelaz 
Sed iba ossi les layz genz qui ez tenebrez d'igno- 
rg Et ce qu'iz sn a dextre signifie qu'iz doyvent 
encore estre en euvre espirituelle. Par la bouche sont signi- 
rede edes Er et vraiz €— Par l'espée trenchant dez 
5st signifie ja parole de Dieu, - d'une part 
-Tesperit e cez desi eed et d'aultre part la char de cez 
Par la face sont signifiez ceus qui luy resemblent 
par grieves penitances; et ceuz. ae Bone. comme le solail, 
Lo apum donner lumiere de bone exetipiei: aux pw 


et aux mauvais. 

b sopa | 

Seg ἴσῃ "ic de rm Bibl. nat., fr. 9575. " 1 où 
ἜΤ Poul VERTIT οὐ ose 7 


ect 9) Je Jehan, vostre frere et parsonner en tribu- 

lacion et en regne et pacience en Jhesucrist, fu en une ysle 

qui est appellée Pathmos pour la parole Dieu et tesmoing 

Jhesucrist; (19): et fu en esperit par ung dimainche, et ouy 

| moi une grant voiz;. aussi comme de busine, (11) qui 

me dist : « Escri en livre ceu. que tu voiz, et envoye aux 

d'Asye, c'est assavoir a Ephese, a Mirne et a Per- 
game et a Tyatire et Sarde et Philadelphie et en Laodice. 


1. Omission d'une phrase. 


LA 


óCKCO 1902» 4050777 ^APPENDICE ἡ 


'Exrosiciox. Par saint Jehan sont signifiez les bons prelaz 
dé sainte Eglise qui oyent la voiz de l'euvangille, et en néant 
que 18 menace du jugement, qui est fai ἜΣΗΙ Pr | 
semont que ilz metent en euvre ce qi en e 
ture, et par. Bon mom pomo ὃς autres à sa bien” 1 


11080 


TEXTE. (12) Et j je me retornay por voir. la Vasa parloit 
a moy, et vi: sept candelabres d'or, (13) et ou 'nilleudes sept 


candelabrés ung qui resembloit le filz de la Virge, qui e éstoit 
vestu d'aube jucques.a la térre;. et estoit czains es mamelles 
d'une czainture d'or (14) Son chief et" cheyeulx blans comme 


noif. ou 1laine blanche, e et ses yeulx comme flambé de feu, ( aid 
et ses piez resemblant a orchal en ——— 

voiz estoit aussi. comme. 'voiz de pluseurs léauix, (6) et 
tenoit en sa dextré sept . estoiles;: De. sa. bouche áskoit; 
espée trenchant de deux pars, et sa face: iban ein 


Ung. souleil quant il NY FI ei. ^ ἐν n — —— 
n ΠΕΣ 7 ΠῚ} 95dg]025 1 / 15 2nod 58 } Ξοῦ 
soi of Par 165 set no que saint Jehan vit est 

signifiées sainte Eglise qui est enluminée et yere des sept 

dons de grace du Saint Esperit. Ce que il aod i 

resembloitle filz de la Virge —— la foy de sa re 

tion, car icelle mesmes chár est ore d'aultre maniere 

n'estoit avant sa resurrection, car elle est: aras Lad γὴ 

l'aube dont il estoit vestu jucques a terre est signifiée chas- 
teté de char. Par la czainture que il avoit czainte es ma- 
melles est signifiée AA Gud : de cuer. Par son chief sont signi- 
fiez les bons prelaz de sainte Eglise; par les cheveux les gens 
de religion. Ceulx qui en sont blans par saincteté de bonne 
vie comme laine blanche, car ilz eschayfentda ug au des 
fayre par bon exemple, et comme noif, car - ragnant Île 
ardeurs des vices et des pechiez par. verti et per penitence 

Par lesyesssont.signifien, les saiges clers en 
ui les autres enluminant par ALT se Fe "A Argen ps 

SRE de botine euvré. Par les piez sont ipniflés Ta ne 

gent en sainte: Eglise; qui-sont en.la. dondpias κα delealrinbont 


et par ce . voten pechié. Par 58. e 
d MEA A irm Église P qui' nebye ad ceni on fine 
eau. Parles s inci rt dd es 

enluminer les lays qui sont en tenebres. ignorance, sob 


ilz sont en la dextre e ilz doivent e occu 
en "ed Vids eh ee ouch: sont Sind ez I dd 


1. Le copiste a omis ses, et, deux mots plus loin, furent © — 


TON ARE NAP ST ἘΣ SCENES A 


IIl. — MANUSCRITS. FRANÇAIS CCXCI 


scheurs. Par l'espée qui tranche de deux pars est signifiée 
arole m. qui Bid useger sevre l'esperit de ses desirs et 
utre p r de ses deliz. Par sa face sont signifiez 
zc lui Tesemblant déneñt lumiere EE: Ceulx luisant 
soulail ilz t de bon mie a 


3y ] 5! , LN "hike i 


Om | | 
Hatsvk ^» st 
2910 p^ 6. — Londress Musée ira, Add. iig3do. jT 


9778); - ς | VI! 2 
Sat Po pose i sed ἀρῆς vb p "RE P 355 

(L9) Je 2 vostre frere et parcheneeur en tribulacion 
dur et pacience en Jhesucrist, fui en une ysle qu'est 


imos, pour la parole Dieu et tesmoing Jhésu- 
meom ung ἀλόγου οὗ, εἴ oy. ‘après 
aussi comme de busine, (11) qui me dist: 


ae que vous veez ἃ ces sept eglises de Asie, 
Ephese, "mmn Boni Triatrie, Sarde, 
aper baie 3e: Y i | T) ser 


28 ti et δε: ἘΣ j 
- Par saint Jehan sont iegnetbós ü bons! vesc api diia 
voix de l'euvangile et entandement la menace du juge- 
est fié par la busine; oies) rer 
; voient en escripture, et par bon exemple 
H qnot L3 D. 25030817 TUD 


5. fad 51 IU&;b γα. 27 ni set T etrs2 uq rnb 
18] Bl je ia" Hindi” dont velit à bk dut bat à 
moy; et vi sept candelabres ^, (13) ung qui. ressembloit le 
filz de la Virge, qui estoit vestu d'aube jusques a terre, ét 
çaint aux mameles d'une çainture d'or. (14) Son chief et ses 
cheveux furent blans comme lainne blanche et comme noif, 
et ses yeuls comme flambe de fed, (15) ét ses piez ressem- 
blerent archal en fornaise ardant. Sa voix estoit telle comme 
voix de maintes yaues, (16) ét avoit en sa dextre .vij. estoilles, 
et de sa Boüchie yssit ne espée tranchant de δεύς pars, et 


'" jon elev c 9 ^qa$1 75 


MBA νὰν; déjà rencontré cette leçon au n* i; nous y laretroi- 
veróns dans le ms. fr. 152 (III, τ]. 

+. En marge, avec renvoi : ἃ et au milieu de ceulx ung hommes; 
les deux derniers mots sont de trop. | 9 ni 


CCXCII APPENDICE: | 


sa face estoit telle comme ung souleil quant il luist plus 
cler. | ; ἱ 30 ‘Up ἘΠ 510 sfoxnq x! 


; STILL h 


j 195, je ; i4 ügiumszeT iul tun Sig 
. Par les sept candelabres que saint Jehan vit est segnifiée 
sainte Eglise qui est enluminée et esprise des sept graccs 
du Saint Esperit. Ce que il veoit ung qui ressembloit le filz 
de la Viergne segnefie la foy de sa resurrection, car, tout 
soit la char Jhesucrist meismes ce qu'elle fut avant la 
resurrection, elle est ores d'autre maniere, car ell' est ores 
glorifiée. Pour l'aube dont il estoit vestu jusques a terre 
est signifiée chasteé de char. Par la ΡΥ avoit 
çainte es mameles est signifiée chasteé de cuer. Par son 
chief sont signifiez li bons prelaz de sainte Eglise; par les 
cheveux les gens de religion. Cilz sont blans par sainteé de 
bonne vie comme lainne blanche, car ilz eschauffent les 
autres a bien faire par bon exemple, et comme noif, car ilz 
estaingnent les ardures des vices et des pechiez par vertu 
et par penitence. Par les yeuls sont signifiez les saiges 
clers de sainte Eglise qui les autres enluminent par doc- 
trine et eschauffement par exemple de bonnes 'euvres. Par 
les piez sont segnifiez la menue gent de sainte Eglise qui 
sont en la fornaise, de leal labeur, et par ce se mondent - 
echié. Par sa voix est signifié la predicacion de sainte 
glise qui nettoie de pechié comme yaue. Par les .xij. es- 
toilles sont signifiez li prelaz qui doyvent enluminer les 
lais quisont en tenebres d'ignorance. Ce que ilz sont en la 
dextre signifie qu’ilz doyvent estre or eM itelx. 
Par sa bouche sont signifiez li bons prescheurs. Par l'espée 
ui tranche de 4j. pars est signifiée la parole de Dieu qui 
"une part sevre l'esperit de ses desirriers et d'autre part la 
char de ses deliz. Par sa face sont signifiez cilz qui le 
ressemblent par grieve penitence. Cilz luisent cointab doli], 
car ilz donnent lumiere de bons exemples aux bons et aux 
mauyais.  . B i 


I E «té 

δὶ ὦ Hi 
Mn xuscgmi 
PAM 510 


7.— Manuscrit de M. Yates Thompson. EN 


.. Saint Pol l'apostre. .... "Way repas Wein | 

(I, 9) Je Jehan, vostre frere et pargonnier en tribulacion 
et regne et pacience en Jhesu Crist, fu en un ysle qui est 
appelé Pathmos pour la parole Dieu ay (sic) tesmoigne 
Jhesu Crist; (1o) et fu en esperit par un dymenche, et oy 
aprés moy une grant voix aussi comme de buisine, (11) qui 
me dist: Escripvez en livre ce que vous voiez, et envoiez es 


II. — MANUSCRITS FRANÇAIS CCXCIII 


" 1 'euyre ce. y agno 
tur nt quil ect xemple enseignent seil volent en ese 


g 60 Et je me retourné pour veoir.la voix qui parla ou 
moy, etje vi sept candelabres de or, (13) et en miles .vij. 
un. qui ressembloit le filz de la Vierge, qui 
estoit vestu de aubes jusques a terre, et seint es mameles 
de une. ceinture de or. (14) Son chief et ses cheveux furent 
blancs-conme laine blanche et conme noif, et ses yeulz 
ie fl de feu, (15) et ses piez ressemblent orchal en 
se ardent. Sa voix estoit aussi conme voix do mutes 


chi δου τ fin nei ambes pars, et s fce 
; ΠΑΡΑ, comibssipil quada iniit Man blé omen 


tur t 
: AT * Es E 


par saint 

ars ed ent les aut 
Muf V LA TOES Xi pA seheari aures 
NC Le pechez par vertu et par 
Par les, yeulz sont signifié « sages clers "m te 
n et esc ent 
eer vu DU RENE 
vo pope m rcg qui sont en la fornaise de loial - 


NM d Cr de sainte ise ΡΩΝ Vox en, 
ALT Par les .vij. estoiles sont signifié les 


prelaz qui-doyvent enluminer les bear qui sont en tenebres . 


1, ll manque ici quelques mots. +22, «4 στ 


CCXCIV 2LA23AKASTAPPENDIGE: Ν 


de ignorance; ce que .ilz., sont en, la destre signifie 

doivent estre. en. euvres espiri eh Hes «1,5 E 
signifiez les bons. ripe s. P. espé “8 i trai 

deux pars est Wu e la parole Dieu, que d’une pis 
l'esperit de ses desirs et d'autr Aid api: art le char de ses 

Par sa face sont sig quie ressemblént 
penance. Cilz luis: m die ac) quat 


1 
de bonnes. exemples « Etre etes maulvais, ^ ^" ^ 
21102923 nod 3805. 51} 


uo gixsq oth χίῷ “Ὁ = Semur. vr Lx 321 4m 5i ii 14) 
ἵν, ag iat 62 19 (€ SD "251dsi5Lda$ Tqo& fy 3f 9 tom 
Saint Pol iipobrre die. té dd giSaAST. PE Lib, ssulalshnns 


(1,9) Texr&: Je Jehan, ὌΨΑ ‘parçonnier: en tribulation 
ét regne et pacience en Jhesucrist; fu; en. ung isle qui est 
appellée Pathmos pour la parolle de Dieu ay (sic) tesmoigne 
Jhesucrist; (ro) et fut en esperit par ung dimence, et oy aprés 
moy une grant voix ainsi comme de buisine, (11) qui me 
dist : Escriptz en livre ce que tu vois, et envoye es sept 
eglises de Asye, c'est asçavoir a Ephesie et Smirme, Per- 
game, Tiatire, Sarde; Philiadelpheet Leondice.; #12: 0%, 


Grosr. Par saint Jehan sont met i 
sainte Eglise qui ont la voix de l'euvan bio à et. 
que la menace du jugement, qui est. signiffiée par. 
les semont que ilz mectent en euvre ce que ilz 11 
geris ng et per qe A —— autres a bien 
! aob sdiaT 184 doflriblg 


“raies (13) Et; je me retbirie pour veoir la voix qui ) 
a moy, et je vis sept “candelabres de or, (13) ét emmy 
sept candelabres ung qui ressambloit le filz de.la? v 
qui estoit vestu de ‘aubes jusques a terre, et chaint aux m 
melles.de une chainture d'or - (14). Son chief et etses cheveu 
furent blans comme laine blance, et ye μοῖρ et ses. 
yeulx comme flambe de feu, (is) et ses p piés s ré at lent. 
orchal en fournaise ardant. Sa voix estoit aussi.comme voix - 
de muttes eaues, [t 6) etil avoit en sa dextre sept éstoilles,et 
de.sa bouche. issi une éspée. trenchant de deux p pars, et sa. 
face estoit telle comme soleil — luist;bien cler #4 


1. Décrit ci-dessus, p. cexxvr. + a^ggplanp.io: 9cpasm Hrs 


os ge nis deli con pic i 


aa Le MN TM TERREA 


CORTE i NAP. Fan πο: 

par ses x les gens . Cil apr 
“RARE eco 

Dai ΝΣ T X Ye, e noit 


PEER ine posce Pères 5 veux son semi les sages 
"C E. ise. RT, ivre P doc- 


rdg 
VeL denda Fg ib 


s sn sap ne cq miners 


mnis ue ΠΣ utm 
tre px oivent és er en ee [^ irituelles. 


ffiez les bons ee TS. 
| est s 


LER iere 


3aul* 4 pm no 19 22 

,1802 8b 3151: £1 six | 113] ὁ p. vi ge / 
xt "Mcd: bmi agis 12$ lise I es 3niaid5 ἐδ "mind 
ΕἾΤ ab TOU I i1 gn 2 1949 οἱ & 28 dise 2 
1508 xli: 9: 2 Londres; M TO ki Ron 
ati +89 τϑοτεα nn! 910 siv anmrcod sb eri 2 ga eric! 


'apostre... el ΠΕ CU HE 
prepa parçonnier en tribulation et regne 

ence en Jhesucrist, fu en ung isle qui est appellée 
Pathrios pour la parolle de Dieu ay (sio) tesmoigne Jhesu- 
et fut en. esperit par ung dimence, et oy. aprés 
a grant voix ainsi comme dé buisine, (11) qui me 
scripz en livre ce que tu voix, et envoie es sept 
lises de Asye, c'est assavoir a Ephesie et Smirme, Ἔν μὰ 
Tiatiré, PEL Vo DE Inge wd | 


ua 22914 ποῦ 59: 
alio 18 &i s»Iftinarme 155 


». Seid Qin Miei Ad dnte pocta CSS 
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GLose. Par saint Jehan sont signifiez les bons pau 
sainte Eglise qui ont la voix de l'euvangille, et enten 
la menace du mcer cene m e e et iffée par la buisine, 
semont que ilz mectent en oeuvre ce que ilz voyent en 
escripture, et par bon exemple enseignent les autres a bien 
i 19 Hinobadis' i 18 ΘΟ ΣΕ 129.9119: 369 797918 
pr re si 184 nado sb bise srlo 99 Rime ΘΎΤΟΣ 6. SO PAT 
Texte, (12) Et je me retourné pour veoir la voix qui parla 
a moy, et je vis Sept candelabres de or, (13) et enmy les sept 
candelabrés ung qui ressambloit le filz de la Vierge; qui estoi 
Mt f 03. 15 I $ünod 184 à 08 67 


vestu de aubes jusques a terre et chaint aux mamelles de 


une chainture d'or. (14): Son chief et ses cheveulx furent 
blans comme laine blance et comme noif, et es yeülx comme 
flambe de feu, (15) et ses piés ressamblent orchal en four- 
naise ardant. Sa voix estoit ainsi comme voix: dé müttes 


estoit telle comme sole 


sd οἰ δα nod,esl serfirraie 1noa SfiquOG R? 15€ 
. GLose. Par les sept candelabres que saint Jehan vit est 
signiffiée sainte Eglise qui est enluminée et inspirée des 
sept graces du Saint Esperit. Ce qui ressambloit un qui 
ressembloit le filz de la Vierge, la char Jhesucrist meismes 


ἀξ 41 


ce qu'elle fu avant la resurrection, elle est ore de : 
maniere, car elle est glorifiée. Par l'aube dont i| it 
vestus jusques a terre est signiffiée chasteté de char. Par la 
chainture qui chaint es mamelles est signiffiée chasteté de 
cuer. Par son chief sont pigpifiés les bons prelaz de sainte 
Eglise; par ses cheveulx les gens de religion. Cilz sont 
blans par sainteté de bonne vie comme laine blance, car ilz 
eschauffent les aultres a bien faire par bonne ex E 
comme noif, car ilz estaindent les ardeurs des vices et des 
ΝΣ par vertu et par penance. Par les yeulx sont sig Ζ 
es sages clers en sainte Eglise qui les autres enluminet 3 
doctrine et eschauffent p exemple de bonne o n Per 
les piez sont signiffiez la menue gent en salo Epl s , qui 
sont en la fournaise de loyal labour, et pour ce se mondent- 
de perd. Par sa yois,est tigniffiéo ln predication de sainte. 
Eglise qui est nette de pechié comme eaue vive, Par les eis 
estoilles sont signiffiez les LB qui doivent enluminer 
les lays qui sont en-tenébres de ygnorance; ce qui sont 
en la dextre signiffie qu'ilz doivent estre en oeuvres espiri= 
tuelles. Par sa bouche sont signiffiez les bons bsp ὁ 
Par l'espée qui trenche de deux pars est signiffiée la parolle 
de Dieu, que d'une part se nue (sic) l'esperit de ses desirs, et 
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cation p pr leve Pañance) C sen 
DS 15219* UD SEE bonis εἰ nob usd 
EE ὁπού evo SUp 10331 95 "Suo 


ënteft22 1n0 ell .ottzt ,bb$ 75 CCo "AY" 200 $91 ἐπ» 

1H. | Μανύβοκιτβ. DE LA BuBLe! HISTORIALE » COMPLÉTÉS 
PAR LA VERSION GLOSÉE. 7. 500055 

ιρ θετὸν ub 9sotg sit ὁ rnemog er3enpsrm ST18up- eso 


Les quatre manuscrits dont on trouvera éiaprès les 
specimens ne préseuteot pas un texte unique. Deux 
d'entre eux, ayant en commun ün grand hombre de 
mauvaises RESI dérivent évidemment d'un, original 
oà existaient déjà la. plupart de ces mauvaises leçons : 
ce sont les mss. Bibl. nat.fr. 9562 et 6260 (nes. 3et. 4) 
Le premier date du: xiv* siècle et est indubitablement 


d'origine anglaise; le. second a été fait en France au: 
xv* siècle. A noter le bourdon du versét 13; dans la 


glose du verset. 15 soi amendent pour. se mondent; 
méme glose: com eave- de froide fontaine, tajéunis- 
sement d'un passage qui ἃ donné lieu à bien des 
variantes. Glose du. verset 16 : ge asemblent greve 
penance, au lieu de Ae teret e ἘΝ 
uction. de « pedes ejus similes au 
ch: Ico sicut ‘in camino ardenti » (15) est fort cu- 
rieuse. Tres devait porter : « ses piez ja erent 


órcal en fo mie ad nt ». Ce mot orcal a été transcrit. 

I, et la phrase est devenue dans 9562: ses piex furent, 

et furent ardauns. Le copiste du ms, 6260 a voulu, 

donner un sens à cette phrase inintelligible, et, inter- 

prétant orsal à sa fagon, ere ceci : open aie 
piez de ours ardans1 ^ ^^ ^ 

Les deux autres manuscrits ü 52 W issj aD un texte 


assez correct ayant quelques traits en commun, par 


CCXCVIH 25g 419c7APPENDICE:S - Π| 


€ i formes identiques des:noms des villes, au 
Hug E 15x* Smérme où Smerine, T; atrie, ; Philiadelphe. 

uis, pu a glose du verset 15.:- qui-netoie de péchié 
comme eive, leçon que nous avons déjà rencontrée 
dans les mss. fr. 9575, et add. 17339. Ils ont certains 
points de contactavec le ms. Nouv. acq: fr; 6883 (ci- 
dessus, p. CCLXXXII)o o soie 21 #28 

Ces quatre manuscrits portent, à la glose du verset 9; 


la Jeçon.ont au lieu d'oent.ou ojenti, 5 osos 
xn SUPINU SIXST ΠῚ 684 1191192914 98 atom ipaq 


"5 'sidmod Bru ott fr. 152 (fol. 6: aio. »ungb 


Saint Pól l'apos guabivé j09vivob ,anogal seziay Ham 
19) RÉAL EEE #0 ΤῸΝ ϑεβμίανδὰ (38 ad ellc ὙΠ 
WiFi patiencé en Jhesu" Christ, fu en une ysle qui 
est-apelée Pathinos-pour là parole Dieu et^tesmoing Jesu 
Christ j (10) et fu 'en esperite pari. diemenche, εὐ Οὐ aprés 
moy une grande vois aussi conme de buisine, (11) qui me 
dist : Escrisiés en. livre ce que vous veós as eglyses de Asyé;. 
che est a savoir ἃ Ephesie et Smerme et Pargame et Tiatrie 
et Sarde;et Philiadelphe et Laodice........ out ione 
Re A D seneffiié li boit prelat de S. Eglyse 
do udement qui e ^ k λον ον > et n ent que le manache. 
ui es 1 
Hid [pe AT "che c i Voie M e dicia 
Do exemple en enseignànt//les autres a bien 
11019323 et TiOq 118750, lac us 
(r2) Εἰ je me ret n + veo t la vois q ugs 
et i ai e cand PRSTETRE Or, (13) et l'en mi vs 
labres an arp epe fg. de la it 
vestus d'aube dusqués a terze εἴ chaint as m e 


“tot 3e ,stdixilfsinint sestriq 5: bi $ " fig 19üd0b 


1. Le ms. 16260, gravement corrompu ἃ cet” endroit, n'a pas! 
cette leçon, mais son original l'avait sûrement. |... :119 0h 25 
2. Décrit par Berge 
A: Ced deii Boot dc EU ad, 751707 zuob eod 


"4. Nous avons déjà rencontré cette leçon ci-dessus, p. ccixxxiv. ^ 


ΒΗ 
"4 


RL Ὡς 
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chainture d'or. (14) Son chief et ses chaveus furent blanc 


EN eoe autele -conme vois de maintes eives, 
(16) 'et il avoit en sa destre .vij. estoiles, et de sa-bouche issi 
une espée trenchant de .ij. pars, et sa fache -estoit autele 
Tm soleill quant il luist plus.cler, 15017 35 Ὁ 
91ibos.] 39 iam 


le vi. candela ptos que S. Jehan vi 


e il avoit cinidnt as mameles est 
eviter quii t€ 


Ἐν dpi conme eive.- 


ers 
TI P 
'espée qui 
grief penanche. EU κε solelll, 
cari donnent lumiere {de boins examples as boins et! ἃς! 


310l 125 olfs 169 ,519insm snus'b 2510 125 916. noit 
c 55f9n»e “ne $1917 £ MN suites 110125 lt 330b simt 


PORT E Tol nat fr 255 (f. ἴοι "hie MEE ΤΣ 


-M$1 ob anses d ῬΑ δ5ΓΊΡ6 ; s? vIg3l 91nis2 Sb 181879 ñod 


diuini Pols li postres. sh »sigiva. dq onsic, des iens 
9 ir 1 

tt vM x gii redi frérés et Mmes 4 en ccs 
2% 25) ΤᾺ so tite ere 79 pag: | x5 ^b 29 22551V 


1; Déérit> pár Berget; p. 33v. no eiolo 2oûue ὅδ᾽ büst9» 1noe 


ccc : JOLAPPOTAPPENDIGE — .!!! 


tion, en regne et en pacience en Jhesu Crist, fui en une 
ille qui est apelée Pathamos pour la parole Dieu et pour 
le tesmoing de Jhesucrist; (10) et: m'avint que g'i fui en 
esperite: par.j. diemanche. Si oi après moi une grant woiz 
ausi conme:de: buisine, (11) qui me: dist : Escrivez en livre 
ce que vous -veez a ces.yglises. d'Ayse, c'est; a savoir. a 
Ephesie et Smerine (sic) et. Pargame et Tyatrie ét Sarde et 
Philiadelphe et Laodite. 


2ift2n092 lea seu asdet e Sup ecdsisbaao uc 


x ἊΝ fi ucb 
j29 20f5msam as inis; "ovs !i sup sua nisdy 8 parle à ἐν» 
-(12) Et ge:me-retournai pour-oit la pa ae EU 


i que : chandelabrés d'or, BE, 
i dd sese oie ἐς de la Vierge, et Ἐπ 


ie jusques a ead aus mameles 

SA A à MAE ent blan os ce is i | 
anche et conme:noif, MERE flambe de feu, " 

- ses piez ONES Tae en fournaise 'ardant; Sa voiz 


estoit autele con nme voiz de VAN el Spa MARY. 
sa. -destre ..vij. estoiles, et de sà bouche issoit une espée 


rránchant di VEN paz, e 38 LAON hotte (comme li 
1 19 2. 100€ i 22 ΠῚ 
solaus quant il ers. 5f94652 3U£ v ns gl (19 1502. li 


ja d .tusdo2o1q nod ps a de e 1g02.9(]2u0d ὃς 154. dan 25 

M ie n sn pi ere mr hd MBA ME est sc E 
esainte nA is miné e e 

du Saint e-ilveoit .j. pr oem le £ 
de la Vi ed oi de sa resurrection, car 
la char Jhesu Crist meismes top duAIlo:fivaviriidet pelle - 
tion, elle est ores d'autre maniere, car elle est glorefiée. Par. 
ds s ed Xu vestuz he (bee terre est senefiée - 
teé de char. Par la ceinture don oit ceinz aus mameles 
est senefiée Ἀν το λα 3o Era Mer sont senefié li 
bon prelat de sainte Eglyse ; parles cheveus les genz tuu reli- 

re Cil sont godes sainteé de EE Pose — 

; Er i. eachtgfept Jes aues À bien, ban 

Blanc e, et conme TE car il estaignent ai ar rel d 
vices et des — par vertu et par penitence. Par les yex 
sont senefié les sages clers en sainte Eglyse qui les autres 


à CORR É  ΎΥΥ ns mt Led 2 
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'doctrine et — par exemple de bonne 


ié senefient Dt lA menue sainte Eglyse qui 
ournaise de leal et n labour, et par ce se 
sechié. Par sa voiz a 


.Eglyse qui netoie de ped come piu. Par les 
toiles sont senefié xi deixens Ar enluminer 
qui sont en tenebres Pen ignorance As t 
'senefie qu'il doivent estre en eeuvréo espiri- 

Seu. Par sa bouche sont senefié li bon r. Par 
pée qui tranche ΑΝ Àj. Y E eret la ptr "Dieu, 


Ser eie p jose ee 
2 12130 J IEZ TE. kd^ él 
le ὁπὸ 32 το 915 129 ΦΈΘΕΙ 5m ouh sb 210 325 us IUOIJOSTUZo! 
7:8 91:19) 6 ob sdus'l 15d 55itr 


lir nup. 184 


3599 Jis Hi Jarre pes ie 0562 (ol. siad » osi gie 


5750 
nn nn nn nn Οὔ 
1153 Sb NET: 


! t parcener en OWN 

et regne et pasience en Jhesu Christ, fust en isle q'est 
lée' Pathmos pur la parole. Dieu ét tesmoigne Jhesu 

t; (ro). et fu en espirit. ‘par un. dimenge, et. oy aprés 

/ ied voiz com d’une busine, (1 Ü que moi dist : f 
cese 'ceo qué. Vous voiez, et envoiez as sept 
esglises de Asie, c'est a saver a Ephecie, Smirme, Pergame, 
DR TuS πὴ S RS et Loadice. Hane 


* Le... à 
+ a1u0: 2103: 


SEES : 4 yr Meg q'est 
peus Tetsomouat 4 unt q'ils mettount en X ct 
ent en Ey ck et par kon ensagipla; diese it 


agtisb 25 


Li SEC. (ra) Et jeo mo fétortiay -— veer Fd à voii qe qe 
parla a moi, et jeo vi sept chaundelabres d'or *, (13) une 
que resembleit le fitz de la Virgine qe estuet vestuz de 
aubes desque a la M, 4 et ceint as mameles d'une ceinture 
fii 319 SIVIT G9 15iü 1 ποῖ 9t IP 


1. Décrit par Berger, p. 351. 
2. ll y a ici un bourdon. jt tiq 21055! 
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d'or. (14) Soun chief et ses cheveux sount blaunks com layne 
blaunche et com neif; ses oilz com flambe de feu, (15) εἰ 
ses pieez furent orsal, et. furent ardaunz. Sa voiz ert. tiele 
com voiz de moltz des eawes, (16) et il: out en sa destre 
pr etes, et de sà bouche ii un spas de aie part 
trenchant, et. sa face estoit tiele com le solail com lust plus 


εἰ ὁ εἴ δὲ ὦ εἶ» δ. τέ apte εἰ ion anti pre tt 
cler. 1HW9592H2r 29 G0 Sn12800 Ἐ AS'1..2U9517 


n5f192. 2/1 


| (1817 10. 99qez2 1 


910] $lo1sq s] s$Hgtnoe 129 x175q .U. 9b. 940 

"La ex Fi ds Par lés chaundelabres que seint Johan 
din 

seintz graces del Seint Espirit. Ceo q'il vist un qe reset 

; gr 4 RAA 


blaunks com neif, car ils esteignent les ardours de peser 
de pecchez par vertues et par penance. Par les. oilz sont 
signifiez les sages clercs de seinte Esglise quelles altres eslu- 
minent de doctrine et eschaufent par bon ensample.de bon 
eovere. Par les piez sount signifiez la mesne gent en. 
Esglise qe sount en la fourneise de loial labour, et par ce 
soi amendent de pecchez. Par sa voiz est signifiée la 
cacioun de seinte Esglise. e est nette de pecehes som; 

de froide fountaigne. Par les sept estoilles sount signifiez 
les prelatz qe deivent esluminer les laiz qe sount en tene- 
bres de ignoraunce; ceo qe sount en la destre signifie q'ils 
dussent'éstre en eoveres espirituels. Par là bouche sount 
signifiez les bons prechours. Par l'espéé qe trenche d 
ambes ne est mm der em τ Dieu, que de une 
severé les espiritz de soun desir et d'altre part la char de 
ses delices. Par sa face sount signifiez cils qe assemblent 
greve penaunce. Cils luisent com solail, quar il dounent lu- 
Mai A bon ensample.as bons et as malveis: τ 000... 0 


: : 
τε bs ἔν he 4 "n ν 
FUE d Ὁ ghjtdpis y Jom 8 ! 


4. Bibl. παῖ.) fr.:6260 (fol. 263) *.' iei 


aiui , 3n!b φαϊοίπε αν 28 $aloo 79 riot sl sppesb esdpp 
(I, 9) Je Jehan, vostre frere et pargonnier en tribulacion 
à εἴ Th εἰ 3 


LT: rt. Tovrsti 
Ed . B 


1. Décrit par Berger, p. 350. nolgod. au i5i o v Hog 
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n pacience en Jhest τ : gor ep de la 
'appellée Pathmos, pour la parolle de Dieu et 
naige c MAE pius à sui. Sms Hu ed 

che, et by fear raodo x aussi comme 

“et envo; 2 aux « sept esglises d'Ayce, c'est assavoir a 


He. ASH Sunt, Leer 


tatio! zirup sosie ah #2 


{y 1 4nós 


gm bons p 
ees 
Dog sr $1 est. la bassins, 


L'Recent en echo a vids um e 
-bon exemple ense 


(12) Et je me trou: ur veoir la yoix qui parla a 
moy, et E ni sept Luar (13) ung qui ressembla le 
de AA. po .vestu d'aubbes jusques ala terre 
ubi les mamelles d'une s seinture d'or. (14) 

ER /ses cheveux fürent blans comme "Iaynne 
blanche et comme noif; ses yeulx comme flambe de feu; (15) 
aes + arcs Béodli trains: sa voix est telle comme 
voix de | moult ἄς .eaves, (16) et il ot en sa 'destre sept'ész 
toilles, et de sa bouche yssi-une espée tranchant de deux 
pars et sa face ert telle comme 1e soleil quant il luist plus 


eplqusis nu ΧυῦΥ &s| zuoz risvs 15913505 steiqoo 


rl a] sb at 5x5 ng 19 Ἐπὶ mo 5 μὲ μίας d Ps 


d qui es elumidée 


dem hs A I a des ce et y est —À 
Dar e glorifiée. Par l'aube dont il estoit vestu 
t ^ e la. chair Par la’sein- 
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ardeurs de vices et de pechez par vertuz et par penitance. 
Par les yeulx sont signiffiez les tnigee clercs en. rii oit 
glise que les autres enluminent ids doctrine et escha ent 
ar bon exemple de bon œuvre. Par les piez sont signiffez 
es menues gens en saincte Esglise qui sont en la fournaise 
de loyal labour, et par ce se amendent de pechier. Par sa 
voix est signiffiée la predicacion de saincte Esglise qui est 
necte de pechiez, comme eau de froide fontaine. Par les sept 
estoiles sont signiffiez les ares qui. goiweni énibsiuer des 
lais qui sont en tenebres de ignorance. Ce qu'elles sont en 
sa destre signiffie qu'ilz deüssent estre en euvres spirituelz. 
Par sa bouche sont signiffiez les bons prescheurs. Par l'espée 
qui srenche de deux pars est signitide la parolle de Dieu, qui 
l'une prn oste les esperitz de leur desir et de l'autre part a 
char de ses delices, Par sa face sont sei 'ulx- 
assemblent griesve. penitence. Ceux. cy luysent: .come le 
soleil, car ilz donnent. lumiere de bon exemple aux. bons 
et aux mauvais. .saie! 


“Ms. de Rouen, À, 68 5. 700 
est zi | aoddua'b. μόν, 10125 Jur αὐτοῖν, Β 3b sin 
Ce manuscrit est celui dont jai dit, cicdessus, 
p. ccxo.vim, qu'il combinait d'une façon assez singu- 
liére la version composite ayec notre version glosée. La 
version composite, je le rappelle, est formée de la ver- 
sion.C, jusqu'au chapitre xi, verset 14, et, pour la suite; 
de notre version glosée. Les extraits qui suivent mon- 
treront que le:copiste du manuscrit de Rouen, ou un 
copiste antérieur, avait sous les yeux un exemplaire 
de la version composite et un exemplaire de la versi n 
id de jet Hac PE L'an Na 
combiné ces deux textes assez gauchement, intercalant 
le prologue de la version glosée entre les. versets x. À ει ἢ 
ΤΥ ΘΣΠΙΒΤΗ 78 I5. :tolJo5tiysSi fs da & ἯΙ 9'up 94 


| 184.3: airo 2i9In hi 97 » À 
^ 


4321 0 78 1 ὙΠῸ 260U1 2211 1e ΘΒ ἢ 
1: Ne 184 du Catalogue rédigé par M. Omont (Catalogue géné- 
ral des mss. des Bibliothèques publiques, I, 39). toy qt as 
vu ce manuscrit; la description qu'il en donne, p. 382, a été ite 
d'après des notes qui lui ont été, communiquées, et ne permet 
pas de se rendre compte du caractère de la version de la Bible 
qui en occupe.la plus grande partie, “τε τ 150005 5150 not 
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Fanette à 6. Les 


nt à montrer comment à a 
odd Ted qu 
a a +reur ΡΒ 
voten Pel 4 
Len ane 


ur à lcetté dates" e 1439 


ap t deni (a se 
p qnis s tend ως μὲ uà 1 


chronique en t 


Xusqeo s n63 & 231019 n5 ὍΤΙ in 
evon e3nexsrbg 3h le m qe 2118 " 560 "UO 385 
d5salse eugon 1.57 31358 Ὁ ρα θὲ , ipstusernes 

ἐμοὶ Ri a de pr τα tle livre d 4 
ep wo :uoq ,: τον oUsSdint Jehan. usi 1 ἑν ob 


Ἐς «31232 zl sdononns 15 1419 pes ns 1iv n&delt oe 
» (006 O2 672 A4 ge 2D 32 
dba) ocali TET na WORT. on couven- 
ra’ qu Ub M fait; et la Nn 'envoyatit par son 
ΕἸΣ oO: r 508 1546 
hài son serf et sergent, (2) qui en. jer ed 
po -vraye la nmn niin cb 


ἜΣ ΕΘ dl xot Ceulz sónt bien euréux qui lisent et 
qui oyent ceste p Ris et gardent che qui y est escript 

ΠΥ mot tft γον nró: v4 ἘΠ n4 {Se TM Ὁ) 
ἘΠ pvp pnomelles ,ancrerv 


tre. 15 et3£05b 379 iup'* s1vil fio 


"Et pour che, éeulz qui vivetit saintement et selo i- 
crist souffront "Dertecition. Mais ly biaulz doulz ipe 
crist ne veult pas que ses esleus dedeilleus de sa visitation 


DES Jeur tribulation. Et — ee y v 


se en e 3l XLI EE é menu Jens ΣΝ 


oni" lé idecting, de: — pour 


i hes ivo ud LUE ur di 
ds re 


ceste vie Morte let tn Dieu le père en 14 


919 05 eaiesvotr »n108"T a» 13 .mod nos q 19 1 2.55 ii 


1. Jusqu'ici c'est, avec des variantes sans portée, le texte de la 
version C (cf. p. ccxt.im). Ce qui vient ensuite est emprunté au 
prologue (cf. p. ccrviu), mais avec diverses modifications. - 


t 
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ar la sapience de son filz et du Saint Esperit Ludi 
Don de toute la sainte finite Pere, File et ant Espe 
rit, a son serf Jehan euvangeliste par vraye vision reve 
jar son ange, comme dit est. Apres laquelle vision etae 
ivre nommé Apocali se, c'est a dire Dire od. De tot 
che Jhesucrist demonstra a saint Jehan en et par mani 
de prophecie, en laquelle sont. demonsteéen Ja: bulations 
que sainte Esglise a souffert dés le commenchement et 
souffra encore jusques en la fin du monde, ou temps Ante- 
crist, que. les mibulan s seront si grandes que, se. ὯΝ 
pooit, cil que Dieu ἃ esleu seroient corrigié et ἦν Ἃς 
si demo ra Jes grans biens que sainte Esglise rech 

cest siecle, θὲ. les grans guerredons.qu'elle rec m 
l’autre quant elle sera jointe en gloire a son espeux Jhesu- 
crist, pour che que, ainsi que li mal des adversités nous 
espoentent d'une part, d'autre part nous spes nnm 
de grace et de glore Dont cilz livres, entre hti 
du Novel Testament, est [dit]. prophecie, pour chou que 
saint Jehan vit en esperit et annoncha les secrès Jhesucrist 
et de sainte Esglise, qui en grant partie sont acompli, et 
maintenant, de jour en jour, aviennent, et PE vi aucuns 
sont advenir. Mais, pour che que saint Jehan les vit en 
esperit, car une veue est corporelle quant nou u- 
cu Via iii cs Dra 5 x, une aultre est es lle 
ou ymaginative quant nous veons en dormant ou nt 


semblances d'aucunes choses par lesquelles aucunes 
sont signifieent (sic), si comme Pharaon le roy : te vit 
en dormant les esperis, si comme il est escript en is... 


(Fol. 557). Et aprés tout che fait apr mo acid 
son livre qui est departis en .vij. visions, tellement que cas- 
cone; puet, estre ; par. oy, sntendus., «ὦ apperpetie odqage- 
vréément. | suob alraid vbeialfe .aoitusoateqitaodituoadera 
noimiiaiv.£a.sb.saslligllsb auales 292 sup aeq tluay 96 epo 
- (7) Et écce veniet cum nubibus et videbit eum omnis oculus"; 
VA UH MOM A ΜΝ ΘΗΝ 
qui le crucifierent; et lors se plaindront toutes les lignies 
monde, c'est a dire de là-térre: Et dira li per mt 
(9. Scd aes ia. JMS NOT 22090050. IVO. TES S11 
Je suis alpha et ὦ, commenchement et fin, ce dist Nosi 
Seigneur, de tout ce qui est et qui estoit et qui est adve- 
hir (6j Jo TeEM3S, Vnde hart viplcca m ρον δ δ 
en vos tribulations en.cestui, monde. Ayés patience pour 
Jhesucrist et pour son nom. Et en l'aultre royaulme du ciel 


ni: δὶ 


. ᾿ EL b fa. LA h 
E shes “αὐ πε addas «311813 ib A22. > 124 upent εὖ 


αν Ce:qui suit est. de la version C, trés remaniée et gà et là 
augmentée de gloses. . $V8 εἰδῶ v132 .4 .12) 9ugole:q 


ἌΟΡ ΡΝ TR. TTWEMAT 
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ix et participation en Jhesucrist. Et jou, qui fuy en 
Pysle nommée Pathmos pour la parole de Thesucrist et pour 
_son-tesmoing, (10) me fut admonesté par .ij. jours de di- 
ches par d'ange de Dieu que jou escripsisse che qui 
 m'avoit esté revelé par l'umanité de ἀμ dli didi me 
-ràvi et transporta mon esperit par son angele ou ciel; Et la 
8 une grant voix ainsi comme une buisine, (t1) qui me 
it : Escrip che que tu vois et l'envoye a vij esglises qui 
‘sont "en Asye : c'est en Ephése, en Smirne en Pergamie, en 
Thiatrie, a Sarde, a Philadelphie, a Laodierie (sic). (12) Et 
je me retournay adfin que je v i qui parloit a moy, 
t ὃς sa qur A aiio ec de 
pourpre et chains aux mamielles de. d'or. (14) 
er Ja l'un des .vij: qui resembloit au fil de la 


3 2-7 63 


le e delié comme 'soye; et-sa. barbe et dis de comme 
ine etsi oel cómme | flamme de feu. (15) Ses ; piés r resem- 

xt corail * quant il est en feu ardant, et sa voix estoit 
comm voix de moult d'yaues. (16) Et y avoit en sa destre 
main .vij. estoilles, et de sa bouche issoit une espée tran- 
à de .ij. pars, et sa face estoit comme le soleil a plein 
Ba sen μις je le vey, Li chey à ses ἀεὶ comme 


ig ἘΠ 9}. 3a02 54 | 
E Liurate is 
E 1; Je rétàblis e en italiques, lorsqu'il est possible de le faire a avec 
les fins de lignes qui ont disparu. - 
| bien visible qu'ici le copiste ou borpilitok à a eu sous 
version C et la version glosée, qu'il a fort maladroite- 
ἢ al mées : à la première il c a pris « a figures d'hommes », 
(filio hominis, « semblables aus filz d'omme », p. cexLiv), à la 
D qoe qui resembloit au filz de la Vierge. Quant à « pourpre », 
u lieu de « podere », voir p. cexLvi. 
3. Le texte est trop remanié, ici et aux deux lignes suivantes, 
pour qu'on puisse proposer une restitution ——— 
4. Au lieu d' «archal ». ^ | 
5. La version C porte « comme soleil luist en sa vertu », mais 
cette leçon n'est pas celle de tous les manuscrits. Celui de Rouen 
(Aa11)a « c. s. endroit midi», ce qui se: ἜΝ — de 
Ia lecon que nous avons ici. i3 


γε 
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mort, et i mist sa dextre main sur moy, et me dist : Ne et 
merveille mie. Je suy le premier et le dernier, (18) et si sui 
vif et si suy (sic) mort, et si sui vivefié. pardurablement, et 
ay les cleifs de mort οἵ d'enfer. (19) Escrips donqués che 
que tu verras et parties (sic) de cestui mistere des .vij. es- 
toilles que tu as veues a ma dextre main et /es .vij. candela- 
bres d’or ytelz comme tu les a veus; et les .vij. estoiles sont 
d «γῇ. evesques des vij. esglises, et li vij. candelabre sont 
les .vij. esglises. Mais celluy qui tenoit les .vij.... reprenoit 

et enseignoit : Cilz qui vainera ne sera mie engigniez'. ὁ 
"m p dioit D.xuliosa. Sek των οὐ sao TRS ΗΝ ΟΝ 

. Par saint Jehan sont signifié li bon pre sai 

Ésdise Par Ln del die et enten AE S - 
#ache du ju qui en tignifié par la buisine le esse (sic) 
moult? que il mettent en oeuvre cequ'il voient en l'escripture 
et par exemple enseignent les aultres a bien faire; et? par les 
ὍΝ candelabres que saint Jehan vit est signifié sainte Ésgtise 
qui est enluminée de .vij. graces du Saint Esperit. Che que 
li uns resembloit le filz a la Vierge signefie la fo τ 
resurrection, car la char Jhesucrist est ore d'aultre iere, 
car elle est glorifiée. Et par l'aube dont il estoit vestus 
jusques a terre est signifiée casteté de corps, et pur ja bein. 
ture d'or des mamiel s [est] signifié casteté de cuer. Daniel * 
le vit chaint autour les rains d'une chainture d'or qui signifie 
restraindre tous carneulx delis; et saint Jehan, dessoubz les 
mamielles, pour jequsinore, mauvaises pensées de cuer. Par 
son chief sont signifié li bon prelat de sainte Esglise, et 
par ses cheveux les gens de religion qui sont blans par 
sainteté de bonne vie, comme laine blanche, qui signifie a 
escauffer les autres a bien faire par bon exemple; et aussi 
come....... amdes ? les ardeurs des vices des pechiés par 
virtu et. par penanche. Et par les yeulx sont signifié li sage 
clerc en sainte Esglise qui les aultres enluminent leur 
octrine et escaufel ΤῊ exemples de bonnes meurs. ar 
les piés sont signifié les menues gens en sainte Esglise 
qui sont en fournaise de labeur, et par ce sont nettiét de 
e s de leurs pechiés. Par les .vij. estoilles sont signifié ly 


1. Ceci paraît être la paraphrase de IL, 11. 

2. Tout ce qui suit est corrompu. 

3, Cà-aprés p. 3. : ; | 19 12 

4. Cette phrase manque dans la version glosée. : 1135 

5. Je ne sais ce qu'il y avait, mais il faut lire : « comme ποῖ 
car il esteignent..... » ) suovs a | ss 


& 
m 
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estre en : s espiritueu a bouche sont signifié li 
bon pr et par l'espée qui trenche de .ij. pars est signifiée 
a Dieu, qui d'une part dessoevre l'esperit de tous 
desirs, d'auttre part la char de ses mauvais delis. 

Par le vi sont siguihét ceulx qui resemblent par grief 
luisent comme li solaux, car il do: lumiere 

bo e ει μα ons et as m auvais. Che* due fa ntJehan 
aux piés du Seigneur, quant il ot veue la vision, signifie 

le bon prelat qui a droite foy ipeine et entend au oe 
bes qum conse ; "ü si me mors signifie 
qu'il gu la lone Ad Onde σύ qoe M Bie met sa 
ain sur luy signifie que nostre sire done a tel prelat force 
et eur à souffrir persecution. Che que il dit que il at la 


e on eh m eph il le face si hardi que il 


e tirant encontre la volenté Deu. 


Ce dist nostre Sires a saint Jehan : (II, 1) Escrip a l'evesque 
d'Efese. Ce dist cely qui tint les.vij. estoilles en sa destre main 
et va enmy les .vij. candelabres d'or. (2) Je say tes oeuvres 

et ton labeur et ta pacience, que tu ne pues soustenir les 
mauvais, et as essayét ceulx qui se dient apostles et ne le 
sont mie, et les as trouvés menchonniers; (3) et tu as cela 
.$oustenu en pacience sus mon. nom et n'as pas pour ce 
defailli. Mais j'ai trouvé encontre toy ung pau de chose ; c'est 
que tu as laissié ta premiere charité..... 

^ "Lems. se termine au chap. XIX : 

|OXXIX, 11) Et je vy le ciel ouvert, et estez vous .j. cheval 

"blanc, et cil qui seoit sus a'nom loyaulz et vrais....... " 

Dernières lignes du commentaire : 


| Ce que de sa bouche issi l'espée trenchans de .ij. pars 
. e que cil qui ne rechoivent sa predicacion de sa fo 


"seront dampné en corpseten ame. Ce qu’il a foulé le soir 
du vin ds ivre Dieu signifie? T" "T: 


InTy t 1" (Le reste manque). 
| r. Ci-aprés, p. 4. 
2. Ci-aprés, p. 105. 

τυ βι Ci-aprés, p. 106-7. 
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APOCALIPSIS 


(I, 9) Ego Johannes, 
frater vester et particeps 
in tribulatione et regno et 
patientia in Christo Jesu, 
Jui in insula qua appella- 
tur Pathmos propter ver- 
bum Dei et testimonium 
Jesu. (10) Fui in spiritu 
in dominica die, et audivi 
post me vocem magnam, 
tanquam tubae, (11) dicen- 
tis : Quod vides scribe in 
libro, et mitte septem eccle- 
siis que sunt in Asia, 
Epheso et Smyrnae et Per- 
gamo et Thyatirae et Sar- 
dis et Philadelphiae et 
Laodiciae. 


1. C E. — 2. À omet ce mot ; B C un. 


CRISTI JESU 


(Fol. 2 vs; I, 9) Tixr. 
Je” Johan, vostre frere e 
parcener en tribulatiun & 
regne & pacience en Jesu 
Crist, fu en [une] ile que 
est apelée Pathmos por la 
parolle Deu & tesmoigne 
Jesu Crist; (10) & fu en es- 
pirite par un dimaine, & oi 
aprés moi une grant voiz 
ausi * come de bosine, (11) 
ki me dist * : Escrivez en li- 
vre ceo ke vos veez, (fol. 3) 
et envaiez * au * set yglises 
de Asye, ceo est a saver a 
Efesie & Smirme & Par- 
game & Thiatere & Sarde 
& Philadelfe & Laodice. 


— 3, C omet ausi. — 


4. C e dyseit. — 5. C e l'enveyet. — 6. B as 
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(Fol. 2 »^) GLose. Par seint Johan sunt signifié li bon 
prelat de seinte Glise qui unt la voiz del euvangile,& enten- 
dent que la manace del jugement, qui est signefiée par la 
busine, les semunt qu'il mettent en eovre ceo qu'il voient 
en escripture, & par [bone*] esample enseingnent les autres 


de ? bien fere. 


1. Cette faute est commune à tous les manuscrits anglais; il faut 
oent ou oient, lecon qui se trouve dans plusieurs manuscrits fran- 
çais. — 2. Restitué d’après B C. — 3, BC a. 


(I, 12) Et conversus 
sum utviderem vocem quae 
loquebatur mecum, et con- 
versus vidi septem cande- 
labra aurea, (13) et in 
medio septem candelabro- 
rum aureorum similem 
Filio hominis, vestitum 
podere et praecinctum ad 
mamillas zona aurea. (14) 
Caput autem ejus et ca- 
pilli erant candidi tam- 
quam lana alba et tam- 
quam nix, et oculi ejus 
tamquam flamma ignis, 
(15) et pedes ejus similes 
aurichalco, sicut in ca- 
mino ardenti, et vox illius 
tamquám vox aquarum 
multarum. (16) Et habe- 
bat in dextera sua stellas 
septem, et de ore ejus gla- 
dius utraque parte acutus 
exibat, et facies ejus sicut 
sol lucet in virtute sua. 


(Fol. 3 vw; I, 12) Et 
ge me returnai por ver la 
voiz qui parla a '* moy, &* 
vi set chandelabres de or, 
(13) & en mi les set cande- 
labres un qui resemblot ? 
le fiz de la Virge *, qui es- 
toit vestu de aube deske a 
terre, & ceint as mameles 
de une ceinture de or*. (14) 
Sun chief & ses cheveus 
furent*blanc comme laine 
blanche et? comme neif, & 
ses oilz comme flambe de 
feu, (15) & ses piez resem- 
blerent archal* en forneise 
ardant. Sa voiz estoit au- 
tele comme voiz de multes 
eves, (16) & il aveit en sa 
main ? dextre set esteilles, 
& de sa bouche isi une es- 
pée trenchant de ambe- 
dous " parz, & sa face estoit 
autele come nul soleil 
quant il luit plus cler " 


1. BC od. — 2. B ajoute jeo, C je. — 3. C un ke seout e resem- 
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bleyt. — 4. Sur cette interprétation, qui a été très répandue, voir 
S. Berger, Romania, XVIII, 400-402. — 5 C e ceint de une ceinture 
de or as mameles. — 6 C esteint. — 7. C omet c. 1. ὁ. e. — 8. B 
orchal, C a orcal. — 9. BC omettent main. — 10. B ambe, om 
11. . com s. q. plus cler lust. 
star 
: ifi les set candelabres que seint Johan vit est signifié 
seinte Eglise que est enluminée ' de set graces * del Seint 
Espirit. Ceo qu'il vit? un qui resembleit le ΗΖ de la’ Virge, 
[la fei * de la * resurrectiun, kar, tot soit la char Jesu 
meemes ceo que ele fu avant la resurrectiun, ele est ore 
d'autre maniere, car ele est glorefiée ; & * par l'aube * dont 
il estoit vestu deske a terre est signifié chasteté [de char. 
Par la ceinture que ceint as mameles est signifié chasteté "] 
de quer. Par sun chief sunt signifiee li bon prelat de seinte 
Glise ; par les cheveus la sage ? gent de religiun. Cil '* sunt 
blanc par seinteté de nette " bone vie, come laine blanche, 
kar il eschaufent les autres a bien fere par bone esample, e 
comme neif, kar il esteignent les ardurs de " vices e de 
Signefiéli par vertu & par penance. Par ses ** oilz sunt 
efié li sage clerc en seinte Glise qui les autres enluminent 
pra Due & eschaufent par essample de bone eovre. 
"5 piez sunt signefiez les menues genz en seinte 
Valise « qui sunt en la forneise de leau labour, et par ceo se 
mundent de pecché. [Par sa voiz est signefié la predicacion 
de seinte Eglise que est nette de pecché] comme ewe de 
fet " beüe '*. Par les set esteilles sunt signefié li prelat qui 
deivent enluminer les laies ki sunt en teniebres de igno- 
rance; ceo qu'il sunt en la destre signefie qu'il deivent estre 
en eovres espiritels. Par sa bouche sunt signefié li bon 
preeschur. Par l'espée que trenche de deus ” parz est signefié 
la parolle Deu, que de une part seivre le espirit de ses desirs 
& de autre part la char de ses deliz. Par sa face sunt signifié - 
cil qui le resemblent par grieve penance. Cil luisent comme 
soleil, kar il donent lumiere de bone essample " a? bons & 
a ” mauveis. 


1. B ajoute e esprise. — 2. C de sa grace e. — 3. B veeit. — 
4. Restitué d’après B; C la feste. — 5. B sa. — 6. BC omettent &. — 
7. B omet ?. — 8. Restitué d'après BC, et de méme pour tout ce 
qui est entre []. — 9. BC omettent sage. — 10. C il. — 11. BC omet- 
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tent nette. — 12. BC des. — 13. BC pecché. — 14. BC les. — 15. BC 
les. — 16. BC la menue gent. — 17. B freit, C freyd; c'est la 
bonne leçon. — 18. B biue, C lime ou lune. — 19. B lais, C lays.— 
20. C am. — 21. BC bones essaumples (ensamples C). — 22. BC as. 


(1, 17) Et cum vidissem 
eum, cecidi ad pedes ejus 
tamquam mortuus. Et po- 
suit dexteram suam super 
me, dicens : Noli timere. 
Ego sum primus et no- 
vissimus (18) et vivus; et 
Jui mortuus, etecce sum vi- 
vens insaecula saeculorum; 
et habeo claves mortis et 
inferni. (19) Scribe ergo 
quae vidisti, et quae sunt, 
et quae oportet fieri post 
haec. (20) Sacramentum 
septem stellarum, quas vi- 
disti in dextera mea, et 
septem candelabra aurea ; 
septem stellae angeli sunt 
septem ecclesiarum ; et 
candelabra septem septem 
ecclesiae sunt. 


(Fol. 4; I, 17) Et comme 
geoiice veü, chei asespiez' 
comme mort. & il mist sa 
destre sur moi & me dist : 
Ne aez poür. Je sui le pre- 
miers & le darrains (18) & 
vif. Je fu morz & ore vif a 
tuz jurs; et ge ai la clef* 
de mort & de enfer. (19) 
Escrivez donc ceo ke vos 
avez veü & les choses ke 
sunt orendret, et ceo ke co- 
vient venir aprés. (20) Les 
set esteilles ke veü avez ἢ 
a ma destre sunt les set pre- 
lat de set * yglises, et les 
set chandelabres sunt les 
set yglises. 


1. BC si ch. a terre. — 2. Mieux BC les clefs. — 3. BC ke vus a. 


veil. — 4. B ek C seint. 


Ceo ke sbitit Johan, quant il ot veü la visiun, chei as piez 
au Seignur signefie ke li bon prelat, qui a droite foi, se encline 
& ' entent au pople Deu confesser & conseiller. Ceo qu'il est 
ausi comme morz signefie ke il guerpit la gloire del munde. 
Ceo ke li Sires met sa destre sur lui signefie ke Nostre Sire 
done a toi * prelat force & vigur a suffrir persecution. Ceo 
qu'il dist qu'il a [les] clefs de mort & de enfer signefie qu'il 
le? fet si hardi qu'il ne crent ne deable ne tyrant encuntre la 
volenté Deu. 
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+. B omet la conjonction. — 2. B C teu. — 3. C les. 


-. (I1, 1) Angelo Ephesi ec- 
clesiae scribe : Haec dicit 
qui tenet septem stellas in 
dextera sua, qui ambulat 
in medio septem candela- 
brorum aureorum : (2) Scio 
opera tua, et laborem, et 
patientiam tuam, et quia 
non potes sustinere malos ; 
et tentasti eos qui se dicunt 
apostolos esse, et non sunt, 
et invenisti eos mendaces. 
(3) Et patientiam habes, et 
sustinuisti propter nomen 
meum, et non defecisti. (4) 
Sed habeo adversum te 
quod charitatem tuam pri- 
mam reliquisti. (5) Memor 
esto itaque unde excideris, 
et age poenitentiam, et pri- 
ma opera fac : sin autem, 
venio tibi, et movebo can- 
delabrum tuum de loco suo, 
nisi poenitentiam egeris. 
(6) Sed hoc habes quia odis- 
ti facta Nicolaitarum,quae 
et ego odi. (7) Qui habet 
aurem audiat quid Spiri- 
tus dicat ecclesiis : Vin- 
centi dabo edere de ligno 
vitae, quod est in paradiso 


(II, 1) Aprés ceo com- 
manda Nostre Seignur a 
seintJohan qu'il escrisit' al 
eveske de l'iglise de Ephe- 
sie : Ceo dist cil qui tient 
les set esteilles en sa-destre, 
& va * en mi les set chan- 
delabres de or : (2) Je sai 
tes eovres & teslabours? & 
ta patience, & ke vos ne 
poez suffrir les malveis *, & 
cum vos avez asaé & ateint 
de fausine ceus ki se funt 
apostles & ne sunt pas *. (3) 
Et ge sai les adversitez ke 
vos avez suffert pur moi. 
(4) Més une chose i a, ke 


vos avez guerpi la charité 


que vos aviez au commen- 
cement. (5) Pur ceo vos 
membre il dunt vos estes 
chaez *, ἃ fetes penance 
des * eovres ke vos feites 
avant, ou, ce ce nun, ge 
vendroi a toi tost, & move- 
rai tun chandelabre de sun 
liu, si tu ne faces penance, 
(6). Més ceo avez vos de 
bien * ke vos avez hai les 
eovres as Nicholaites ke je 
haz. (7) Ki a oreilles a.oir 
oie ceo ke l'Espirit dist as 
iglises : A celui qui veintra 
dorai gea manger del arbre 
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de vie ke est en paraïs mun 
Deu. 


1. BC escreit, — 2. B va, Ὁ set. — 3. BC e labur. — 4. C maus. 
— 4. BC mie. — 5. B chaeit, C cheü. —6..BCe les. — 7. BC Mes 
cest avez vus pur ceo. 


Ceo ke Nostre Sire commanda qu'il escreit al evesque del 
iglise pur les pecchiez au pople signefie que Nostre Sire 
demandera des prelaz les ames as ' suggez. Par* ce qu'il les 
loe de lur labour & delur pacience, nus sumunt il que * nus 
prengnum esample. Ceo qu'il les reprent qu'il unt perdu lur 
charité qu'il avaient avant signefie ceo ke l'apostle dist 
seint Pol : « Si ge aie tant de foi ke ge remue les muntaignes 
deliu en autre e livre mun cors a arder, sanz ceo ke ge ne aie 
charité, rien ne * vaut *. » Ce qu'il le manace de mouver le 
candelabre s'il ne facent penance, signefie ke, s'il ne s'amen- 
dent, il lur toudra les graces qu'il unt. Ceo qu'il dit: « qui a 
oreilles a oir », signefie ceo ke Nostre Seignur dit en l'euvan- 
gile : « Ceo ke ge die a un ge di a tuz. » Ceo qu'il lur por- 
met ? de manger del arbre de vie signifie qu'il lur dorra le 
fruit de la croiz, ceo est Jesu Crist en la gloire sun pere. . 


1. BC de. — 2. B C pur. — 3. Cenus somunt ke. — 4. B C ne 
me. — 5. I Con. xum, 2, 3. — 6.B di, C dy. — 7. B C promet. 


(H, 8) Et angelo Smyr- 
nae ecclesiae scribe : Haec 
dicit primus et novissimus, 
qui fuit mortuus et vivit : 
(9) Scio tribulationem 
tuam et paupertatem tuam ; 
sed dives es, et blasphema- 
ris ab his qui se dicunt Ju- 
daeos esse, et non sunt, sed 
sunt synagoga Satanae. 
(10) Nihil horum timeas 
quae passurus es.Ecce mis- 
surus est diabolus aliquos 


(II, 8) Et al yglise de 
Smirme escrivez : Ceo dit 
cil qui est li premiers & 
li derains ', commance- 
ment & fin, ki fu morz & 
vit: (9) Je sai vostre tri- 
bulatiun & vostre poverte; 
més riches estes, & li faus 
Juif vos ranponent *. (10) 
Mès ne aez poür de ceo ke 
tu es a sofrir ?; & li“ dia- 
ble fera mettre aucuns de 
vos en chartre pur vos 


A sn 
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ex vobis in carcerem, ut 
tentemini, et habebitis tri- 
bulationem diebus decem. 
Esto fidelis usque ad mor- 
tem, et dabo tibi coronam 
vitae. (11) Qui habet au- 
rem, audiat quid Spiritus 
dicat ecclesiis : Qui vice- 
rit non laedetur a morte 
secunda. 


asaer, & dis jurs averez tri- 
bulatiun. Seez feel * deske 
ala mort, & je vos donrai 
corone de vie. (11) Qui a 
oreilles de oir oie ceo que 
l'Espirit dit as eglises * : 
Ki* veintrail n'avera garde 
de la secunde mort. 


1, BC omettent li premiers & li derrains. — 2. BC blastengent. 
— 3. BC omettent de ceo ke tu es a sofrir. — 4. B omet li. — 
4. C lel (loyaux). — 5. BC omettent Qui a... eglises. — 6. BC 
E cil ki. 


- Par le asaut de Juifs est signefié l'asaut de avarice. Par la 
temptatiun al deable est signefié l'asaut de orguil, &. par 
tribulatiun temptatiun de la‘ char. A celui qui par bien 
suffrir * poverte veint avarice, Nostre Sire li promet riche- 
ces; a celui ki par humilité (fol. 4 °) veint orguil, Nostre 
Sire li promet corone de vie, e a celui qui par abstinence 
&p pacience veint tW C Nostre Sire li promet aeese 
en l'autre vie, & de ce ? met sei memes en essaumple la ou il 


dit : « Je sui vif & fui morz ». 


1. B omet la. — 2. BC sueffre. — 3. B cest. 


(I1, 12) Et angelo Per- 
gami ecclesiae scribe 
Haec dicit qui habet rhom- 
phaeam utraque parte acu- 
tam : (13) Scio ubi habitas, 
ubi sedes est Satanae, et te- 
nes nomen meum, et non ne- 
gasti fidem meam. Et in 
diebus illis Antipas testis 
meus fidelis, qui occisus est 


(II, 12) E aleveske del 
iglise de Pergameescrivez : 
Ceo dit cil qui a l'espée 
agüe de amedous * parz : 
(13) Je sai bien ke vos ha- 
bitez ou poeir est * Satha- 
nas, & tenez mun nun, & 
por tant ne avez mie ma 
fei reneé, & en iceus jurs 
mun tesmoing loial ki est 
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apud vos, ubi Satanas habi- 
tat. (14) Sed habeo adver- 
sus te pauca : quia habes 
illic tenentes doctrinam Ba- 
laam, qui docebat Balac 
mittere scandalum coram 
filiis Israel, edere, et for- 
nicari. (15) Ita habes et tu 
tenentes doctrinamNicolai- 
tarum.(16) Similiter poeni- 
tentiam age ; si quo minus, 
veniam tibi cito, et pugna- 
bo cum illis in gladio oris 
mei. (17) Qui habet aurem, 
audiat quid Spiritus dicat 
ecclesiis : Vincenti dabo 
manna absconditum, et da- 
bo illi calculum candidum, 
et in calculo nomen novum 
scriptum quod nemo scit 
nisi qui accipit. 


ocis prés de vos ou Satha- 
nas habite ?. (14) Més une 
choseia: il a * entre vos 
une genz ke tenent la doc- 
trine Balaam ki enseigna 
le roi Balaach a fere les fiz 
Israel peccher, ke les uns 
corrumpent les autres par 
esample de fornicatiuns 
& de manger des sacrefices 
as ysles *, (15) & tiennent 
la doctrine as Nicholaites. 
(16) Pur ceo fetes penance, 
ou, si ceo nun, je vendrai 
tost & combaterai oveke 
les * mesfesanz del espée 
de ma bouche. (17) Ki a 
oreilles a oir oi [e] que l'es- 
pirit dit as yglises’ : A ce- 
lui qui veintra donrai le 
manne covert, & li donrai 
une blanche dure pierre, 
& en sa * pierre sera escrit 
nouveauínun que nul ne 
siet fors cil [que [le] re- 
ceit. 


1. BC ambez, C ans. — 2. est, ajouté en interligne dans A, 
manque dans BC. — 3. Le verset est réduit dans BC à ceci :. — 
el poer Sathanas, e pur tant avez ma fei reneé. — 4. BC il i ad. 
— 5. Bydels, C diables. — 6. BC e me c. as. — 7. Ki a.... y glises 


manque dans BC. — 8. BC /a. 


Ici sunt signefiez treis maneres de pechez que regnent ' 
en plusurs que unt la fei receuee * & la tiennent. Les uns 
corrumpent les autres par mauvès conseil doner; les autres 
par esample de luxure; les tierz par esample de gulosité. A 
ceus qui par sobreté venquent gulosité promet Nostre Sire 
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Deu la doce manne del ? ciel, & ceo est le manne couvert. 
A ceus que par chateté refrainent lur char promet il fermeté 
de char & clarté, & ceo est la blanche pierre clere * ; et a 
ceus ke par discrete silence refreignent lur langue de mal 
ἢ parler promet il la gloire de Deu loer de la* langue, & ceo 
[est] li nuviau nun escrit en la perre. Ceo qu'il dist qu'il 
vendra tost & se * combatera au mesfesanz del espée de sa 
bouche signefie ke en pou de hore severe l'ame del cors par 
mort temporele, & ceo est le trenchant del espée de une 
part; et au grant jugement sevrera cors et alme de [la] bo- 
neürée compaignie de ses esliz & de sa gloire, & ce [est] 
le trenchant del espée de autre part. 


1. BC regne. — 2. BC receue. — 3. BC viande de. 4. B dure 


pere clere, C dure pere escrite. — 5. BC sa. — 6. B sen (s'en). 


(IH, 18) Et angelo Thya- 
tirae ecclesiae scribe : 
Haec dicit Filius Dei qui 
habet oculos tamquam 
flammam ignis, et pedes 
ejus similes aurichalco. 
(19) Novi opera tua, et fi- 
dem, et charitatem tuam, 
et ministerium et patien- 
tiam tuam, et opera tua 
novissima plura prioribus. 
(20) Sed habeo adversus te 
pauca : quia permittis mu- 
lierem Jexabel, quae se 
dicit propheten, docere et 
seducere servos meos for- 
nicari et manducare de 
idolothytis. (21) Et dedi 
illi tempus ut poenitentiam 
ageret, et non vult poeni- 
tere a fornicatione sua. 
(22). Ecce mittam eam in 


(II, 18) Et al evesque 
del yglise de Thiatire es- 
crivez : Ceo dit le fiulz 
Deu ki a ' les oilz come 
flambe de feu & les piez 
que resemblerent * orchal. 
(19) Je sai voz eovres & 
vostre foi & vostre charité, 
& comme vos estes alé 
par amendement. (20) Més 
une chose i a, que vos 
suffrez une femme Jeza- 
bel, ke dist queele est pro- 
phetisse, & ? enseigner & 
fortraere les miens en for- 
nication & a * manger des* 
sacrefices as ydoles. (21) 
Et ge li ai doné espace de 
repentir, & ele ne veust; 
(22) & par * ceo la metrei ge 
au lit; et cil qui averont 
compaignie a. li, il serunt 
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lectum ; et qui moechantur 
cum ea in tribulatione 
maxima erunt, nisi poeni- 
tentiam ab operibus suis 
egerint; (23) et filios eius 
interficiam in morte, et 
scient omnes ecclesiae quia 
ego sum scrutans renes et 
corda, et dabo unicuique 
vestrum secundum opera 
sua. Vobis autem dico, (24) 
et ceteris, qui Thyatirae 
estis : Quicumque non ha- 
bent doctrinam hanc, et 
qui non cognoverunt alti- 
tudines Satanae, quemad- 
modum dicunt,non mittam 
super vos aliud pondus. 
(25) Tamen id quod habe- 
tis tenete donec veniam. 
(26) Et qui vicerit, et cus- 
todierit usque in finem 
opera mea, dabo illi potes- 
tatem super gentes; (27) 
et reget eas in virga fer- 
rea, et tamquam vas figuli 
confringentur, (28) sicut 
et ego accepi a Patre meo ; 
et dabo illi stellam matuti- 
nam. (29) Qui habet aurem, 
audiat quid Spiritus dicat 
ecclesiis. 


en grant tribulatiun, se il 
ne se repentent ; (23) & ses 
fiulz oscirrai, & savveront 
totes les yglises ke je ser- 
che les reins & les quers 
& rent guerredon solunc 
lur 7 deserte. & a vos au- 
tres di ge (24) qui n'estes 
mie de ceste doctrine au 
deable, qui ne prisez or- 
guil, ke ge ne vos metrai 
sus autre charge, si come 
dient aucuns *. (25) Més la 
doctrine que vos avez te- 
nez la? deske ala mort. 
(26) & cil qui veintra 
avera poesté " sur mes- 
creanz, (28) et aprés li don- 


il 


rai le esteille jurnale ". 


1. BC ceo dist cil ki ad. — 2. B resemblent, C resemblunt . — 
3. B omet &. — 4. BC omettent a: — 5. B del, C de le. — 6. BC 
pur. — 7. BC omettent lur. — 8. BC deable ke jeo ne vus char- 
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gerai més, — 9. BC omettent la. — 10. B poer, C pouer. — τι. 
| Peine joursale. 


Par Jezabel sunt signefié li maistre herite ki vivent puce 
la  volenté de la char, & ensement ' enseignent encuntre 
l'euvangile. Ceus ne deivent pas crestiens suffrir entre eus, 

is qu'il sunt endurci en lur folie, si come dit li apostre. 
Ceo ke Nostre Sire dit metre au * lit, signefie ke quant * le 
pechere (fol. 5) gist longement en son pecchié & ne se veut 
amender, il le lest a sa volenté & li donne ces temporeus 
choses. Ceo qu'il dist qu'il cerche les reins & les quers * 
signifie qu'il prendra venjance de la male vie que est 
signefié par les reins, et de mescreantise ke est signefiée 
par les quers, et aus bons qui unt poosté sur lur menbres 
& les dantent promet il poer de autres governer, et a ceus 
qui autres enluminent par bone doctrine il lur promet la 
clarté de la resurrectiun Jesu Crist, & ce est l'esteille jurnale. 


1. BC omettent ensement. — 2. BC dit ke il ad mis en lit. — 


3. C ke tant com. — 4. C overis (mauvaise lecture de quers). 


(IIT, 1) Et angelo eccle- 
siae Sardis scribe : Haec 
dicit qui habet septem spi- 
ritus Dei, et septem stellas : 
Scio opera tua, quia nomen 
habes quod vivas, et mor- 
tuus es. (2) Esto vigilans, et 
confirma cetera quae mo- 
ritura erant. Non enim in- 
venio opera tua plena co- 
ram Deo meo. (3) In mente 
ergo habe qualiter acce- 
peris et audieris, et serva, 
etpoenitentiamage.Siergo 
non vigilaveris, veniam ad 
te tamquam fur, et nescies 
qua hora veniam ad te. (4) 


(III, 1) Et al eveske del 
yglise ' de Sarde escrivez : 
Ceo dit cil qui a les .vij. 
espiriz Deu & les .vij. es- 
teilles : Je sai bien voz 
eovres, kar l'en dist que 
vos vivez, & vos estes 
morz. (2) Pur ceo veilez 
& comfermezceus qui vunt 
mourant *. Je ne truis mie 
voz eovres pleines devant 
Deu, (3) & pur ceo mem- 
bre vos commentvos [avez] 
apris, & le gardez, & faites 
penance. Etsi vos ne veil- 
lez, je vendrai a vos com- 
ment li lierres ? quant * 
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Sed habes pauca nomina in 
Sardis, qui non inquinave- 
runt vestimenta sua, et am- 
bulabunt mecum in albis, 
quia digni sunt. (5) Qui vi- 
cerit, sic vestietur vesti- 
mentis albis, et non delebo 
nomen eius de libro vitae, 
et confitebor nomen eius 
coram Patre meo et coram 
angelis ejus. (6) Qui habet 
aurem, audiat quid Spiri- 
tus dicat ecclesiis. 


vos * ne *saverez mot. (4) 
Més un poi i a en vostre 
yglise qui? n'unt mie sou- 
lié lur vestement, & cil 
irront ove moi en aubes, 
kar il sunt digne. (5) Ki 
veintra,isi sera il vestu de 
blanc vestement, & ge ne 
osterai pas sun nun del 
livre de vie, et ge le loerai 
devant mun pere & ses 
angeles. (6) Qui a oreilles 
de oir oie ke l'Espirit dit 
as eglises *. 


1. C omet del yglise, — 2. C muntaunt. — 3. B cume leres, C 
com lere. — 4. C ke. — 5. C omet vos, — 6. B n'en. — 7. C ke il. 
— 8. Verset omis dans BC. 


Par ceus que unt' nun de bone vie & sunt morz sunt signe- 
fié li ypocrite que unt les eovres de seinteté & l'ententiun 
mauvese. Ces manace il* qu'il vendra a eus comme lerre 
& toudra les biens qu'il unt & oscirra de mort pardurable 
si il ne veillent en lur eovres par droite ententiun. Cil qui 
n'unt lur cors soulié par luxure ne lur eovres par mauvese 
ententiun, lur cors serunt clers ove Jesu Crist & lur eovres 
beles en la compaignie Jesu Crist, et lur nun ne sera pas 
osté del livre de vie. Ceo est lur los de Deu e lur ? guerre- 
don pardurable, si comme les eovres as ypocrites seront 
effacées, kar il resemblent la fause lettre ke l'en ret *. 


1. BC ajoutent 16. — 2. B manaces, C les menaces ceo est. — 
3. BC omettent lur. — 4. B rest, C houste. : 


(II, 7) Et angelo Phila- 
delphiae ecclesiae scribe : 
Haec dicit sanctus et ve- 
rus, qui habet clavem Da- 
vid, qui aperit et nemo 


(HI, 7) Et al esveske del 
yglise de Philadelfe escri- 
vez : Ceo dit li seint & li 
verai ki a la clef Davi, qui 
eovre & nul ne clot, & ' clot 
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claudit, claudit et nemo 
aperit : (8) Scio opera tua. 
Ecce dedi coram te os- 
tium apertum quod nemo 
potest claudere, quia mo- 
dicam habes virtutem, et 
servasti verbum meum, et 
non negasti nomen meum. 
(9) Ecce dabo de synagoga 
Satanae, qui dicunt se Ju- 
daeos esse, et non sunt, 
sed mentiuntur; ecce fa- 
ciam illos ut veniant et 
adorent ante pedes tuos; 
et scient quia ego dilexi 
te. (10) Quoniam servasti 
verbum patientiae meae, et 
ego servabo te ab hora 
tentationis quæ ventura 
est in orbem universum 
tentare habitantes in terra. 
(11) Ecce venio cito. Tene 
quod habes, ut nemo acci- 
piat coronam tuam. (12) 
Qui vicerit, faciam illum 
columnam in templo. Dei 
mei, et foras non egredie- 
tur amplius ; et scribam 
super eum nomen Dei mei 
εἰ nomen civitatis Dei 
mei novae Jerusalem, quae 
descendit de caelo a Deo 
meo, et nomen meum no- 
vum. (13) Qui habet aurem 
audiat quid Spiritus dicat 
ecclesiis. 


& nul [ne] ovre. (8) Je sai 
voz eovres & vos ai doné 
le us overt ke nul ne peut 
clore, pur ceo que vos avez 
un poi de vertu, & avez 
ma parole. & ne avez pas 
reniée ma fei. (9) Je vos 
do[n]rai del sinagoge Sa- 
thanas, qui dient qu'il sunt 
Juif, & ne sunt mie, et les 
frai venir & aorer devant 
voz piez; & il savrunt que 
vos ai.amé. (10) & pur ceo 
que vos avez gardé le com- 
mandement de pacience, 
jeo vos garderai dela temp- 
tatiun que vendra en uni- 
verse munde * tempter les 
habitanz en terre. (11) 
Va! & ge ving tost *. Tenez 
ceo ke vos avez, ke nul 
autre ne prenge vostre co- 
ronne. (12) Et celui ki 
veintra ferai ge (fol. 5 v9) 
columpne al* temple mun 
Deu, & il ne * istra més 
hors ; & escriverai sur lui 
le nun de mun Deu & le 
nun de la cité novele Jeru- 
salem qui descendi delciel, 
& mun noveau nun. (13) Ki 
a oreilles a oir oie ceo ke 
l'Espirit dit as eglises *. 
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1. C omet &. — 2. C ajoute de. — 3. Va... tost manque dans BC. 
— 4. B el, C en. — 5..B nen. — 6. Le verset 13 manque dans BC. 


Coe est ke Nostre Sire promet les ‘us overt pur ceo qu'il 
unt petite vertu & unt la foi Dé garde”, signefie que Nostre 
Seignur eovre le ciel & les escriptures a ceus qui unt petite 
science [&] gardent ces commandemenz. Ceo qu'il promet 
les Gius fere venir * [&] aorer devant lur piez, & ke il les gar- 
dera de la grant temptatiun, signefie que a la venue Ante- 
crist convertirunt les Gius a la foi & aorrunt en seinte 
Glise. E Nostre Sire gardera seinte Glise, que nul ne lera 
la foi pur miracle qu'il face ne pur turmenz. Ceo.qu'il pro- 
met qu'il fera; celui columpne qui veintra * signifie que cil 
qui sunt appareillé de suffrir tormenz por la foi il sustien- 
nent * la foi de seinte Glise, & ceus ne lerra mie Nostre 
Sire eissir par pecché. Ceo qu'il dist qu'il escrivera les 
treis nuns signefie treis manieres de gloire que cil averont : 
une de la congnessance Deu, l'autre de la compaignie des 
angeles & des * seinz, la tierce 7 dela venue? Jesu Crist Deu 
en ?*home. 


1. Mieux BC le. — 2. BC la fei plirys (C. gardé). Mer 9 BC fere 
les Jeus v. — 4. BC celui ki v. c. — 5. B susteent, C cil sustent. 
— 6. BC de. m7 C l'autre. — 8. B veue. — 9. BC δ. 


(III, 14) Et angelo Lao- 
diciae ecclesiae scribe : * 
Haec- dicit Amen, testis 


(III, 15) Et d'elciqià 
del eglise de Laodice es- 
crivez : Ceo dit cil qui est 


fidelis et verus, qui-est 
principium creaturae Dei. 
(15) Scio opera tua : quia 
neque frigidus es neque 
calidus. Utinam frigidus 
esses, aut calidus ! (16) Sed 
quia tepidus es; et nec fri- 
gidus nec calidus, incipiam 
te evomere ex ore meo. 
(17) Quia dicis : Quod 
dives sum, et locupletatus, 


verité & tesmoing * leaus 
& verais, qui est commen- 
cement de la creature Deu. 
(15) Je sa[i] bien voz eo- 
vres, kar vos n'estes [ne] 
freit ne chaut. Kar fuissez 
vos freit ou chaut*! (16) 
Més, pur ceo que? vos estes 
tieves, je vos commencerei 
a vomir ^ de ma bouche: 
(17) Kar vos dites ke vos 


ET 


PCIE PNE 
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et nullius egeo, et nescis 
quia tu es miser et mise- 
rabilis et pauper et caecus 
et nudus. (18) Suadeo tibi 
emere a me aurum ignitum 
probatum, ut locuples fias, 
et vestimentis albis indua- 
ris, et non appareat confu- 
sio nuditatis tuae, et colly- 
ris inunge oculos tuos ut 
videas. (19) Ego, quos 
amo, arguo et castigo. 


Æmulare ergo, et poeni- 
tentiam age. (20) Ecce sto. 
ad ostium, et pulso ; si quis 


audierit vocem meam, et 
aperuerit mihi januam, in- 
trabo ad illum, et coenabo 
cum illo, et ipse mecum. 


(21). Qui vicerit, dabo ei. 


sedere mecum in throno 
meo, sicut et ego vici et 
sedi cum patre. meo in 
throno ejus. (22) Qui habet 
aurem audiat quid Spiri- 
tus:dicat ecclesiis. 


- estes riches & ^n'avez mes- 


tier de rien, e vos ne savez 
que vos estes cheitiz & po- 
vres & awogles & nuiz. (18) 
Et pur ceo vos lo ge achater 
de moi or esmeré * & [es]- 
prové por devenir riche, 
& que vos vos vestez de 
blanc vestiment ", que vos- 
tre hunte ne " apeire si*vos 
estes nuz, & " oignez vos 


- oilz de collire pur veir. (19) 


Je blame et chastie ceus 
ki ge aime; & pur ceo fes- 
tes " penance. (20) Jeo 
estois al us & bat : qui orra 
ma voiz & me overa la 
porte, ge entrerai " a lui 


^ & ferai ma cene ove lui 


& il ove moi. (21) Ki vein- 
tra ge le frei seer ove moi 
en mun throne, si comme 
jeai veincu & sez ove mun 
pere en sun. throne "ἢ, (22) 
Kia oreilles por oir il '* oie 
ke l'Espirit dit as églises. 


MT C ajoute. 6 cr BC. omettent. Kar... chaut. — 3. C omet 
ue. — 4. C ajoute hors. — 5. C ajoute vus. — 6. B es meré (en 
sux mots), C ore estes meré. — 7. C esprové vos ne estes de bl. 


P. vestu. — 8. C omet né. — 9. B ke, C e. — 10. C ajoute vus. — 


11. BC fetes. — 12. BC entrai. — 13. BC omettent en sun throne. 
— 14. C omet il, 


“Par celui qui est freit sunt ' signefié cil* qui ne sevent rien 


"de la foi. Par le chaut sunt signefié cil que unt la foi en 


eovre dé ‘charité. Par le?tieve sunt signefié cil que unt la 
foi sanz * eovre. Le vomir de la bouche signefie cil que sunt 
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severé de la compaignie des seinz. Ceo qu'il dit : « Ge com- 
mencerai a vomir », signefie ke Nostre Sire lur donne 
espace de repentir. Ceo qu'il dit : « Kar fussez vos ou * 
freid ou chaud », sig-(fol. 6)-nefie que faus crestiens est 
pires ke celui que est en mescreantise © par defaute de en- 
seignement. Par le or esmeré" est signefié penance ; par le 
blanc vestement, netteté de char; par le oignement eovere 
de misericorde. Ceo qu'il esta al us & bat signefie ke la 
grace Deu est preste por entrer au peccheor, et le semunt 
par predicatiun & tribulatiun *. Par overir la porte [est] 
signefié confessiun, & Nostre Sire fet sa cene ove lui, 
quant il * prent a gré ses eovres. Il cene ove Nostre Sei- 
gnur quant il a delit de bien faire & en ceo fenist sa vie. 
Ceo qu'il promet qu'il sera ove lui en sun throne signefie 
qu'il sera en char glorefié, " si comme est la sewe, ou que 
serra al jugement ove lui por juger les autres. Ceo qu'il dit : 
« Qui a oreilles pur oir ceo que l'Espirit dit as eglises », 
signefie ceo que Nostre p dit en — « Ceo ke di 
a undi ge a tuz. » 


1..C est. — 2. B cil signefié. — 3. C la. — 4. € fey de seinte. — 
5. C omet ou. — 6. BC mescreaunce. — 7. C Par ceo k' il dist ore 


es meré. — 8. C omet e tribulatiun. — 9. B omet il — 10. n g'o- 


riose. 3 


(IV, 1) Post haec vidi : 
et ecce ostium apertum in 
caelo; et vox prima, quam 
audivi tamquam tubae lo- 
quentis mecum, dicens : 
Ascende huc, et ostendam 
libi quae oportet fieri post 
haec. (2) Et statim fui in 
spiritu; et ecce sedes posita 
erat in coelo, et supra se- 
dem sedens. (3) Et qui sede- 
bat similis. erat  aspectui 
lapidis jaspidis οἱ sar- 
dinis, et iris erat in cir- 


(Fol. 6 »*5 1V; 1.) Après 


ceo ' veet * seint Johan: & 


estes vos le huis overt au ἢ 
ciel; et la voiz premiere 
qu’il oi ausi comme de 
boesine, & ὁ li dist : Mun- 
tez ca, & je vos musterai 
les choses que vendront 
tost aprés ceste vie. (2) Et 
tantost fu en espirite; e 
estes vos un siege mis au ° 
ciel, & sur le siege un 


seant; (3) & li sire ki i*seet 
reseisbloit a. esgarder ? 
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"cuitu sedis, similis visioni comme pierre jaspe et sar- 
smaragdinae. dine, & le arc deu ciel fu 
b menn environ le siege, ke resem- 
is 4 bloit a veer * comme esme- 
Bose raude. 
1. B ceste. — 2. C vit. — 3. B du, C de. — 4. La conjonction, 
qui manque dans BC, est à supprimer. — 5. BC en, C en ciel 
-— une s. — 6. C ke. — 7. BC regarder. — 8. C regarder. 


Ceo que seint Johan veet ' le huis overt en * ciel signefie 
ke li bon prelat a entendement de seinte escripture, & en- 
tent [ke] le Veuz Testament le semunt a bataille encuntre 
les * vices; et ceo est la premiere voiz come de boesine. Li 
munter signefe hautesce de bone vie, solunc la doctrine del 
euvangile. Le mustrer des choses ke avendrunt tost signifie 
qu'il odoure le suatume* de vie pardurable. Ceo qu'il fu 
en espirite signefie que cil qui a la grace Deu 56" met hors 
de la* veine cure de temporeus choses. Ceo qu'il veet le 
siege mis en ciel signefie qu'il met sun penser au celestes 
eovres ?. Par le siege sunt signefié li seint en qui Deu [se] 
repose. Par les colurs de .ij. pierres sunt signefié les .ij. 
natures en Jesu Crist, le deité & la humanité, ou par la * 
duresce des pierres est signefié qu'il sera dur a ? ces ene- 
mis. Par les colurs que sunt plesant ‘” qu'il sera amiable a 
ces amis ; par les .ij. colurs que sunt en l'arc del ciel vert 
& vermeil sunt signefié les .ij. jugemenz en ki Deus sauve 
les siens : le premier ke fu par l'eve del deluge, le secund 
ke sera a la " fin del munde par feu; ou ce signefie ke tuit 
cil ki unt receti baptesme vendront au jugement & respon- 
dront a Jesu Crist de sun sanc qu'il espandi por eus. 


n B veit, C vi. — 2. B du, C de. — 3. BC omettent les. — 4. C 
de suavité, — 5. C ceo. — 6. C omet la. — 7. BC p. al jugement. 
— 8. B omet la. — 9. C ver. — 10. C ajoute signefie. — 11. B al. 


(IV, 4) Etincircuitusedis (IV, 4) Environ le siege 
sedilia viginti quatuor, et sont .xxiiij. sieges, & sur 
super thronos viginti qua- — le(s] throne[s] .xxiiij. 
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tuor seniores sedentes, cir- 
.cumamicti vestimentis al- 
bis, et in capitibus eorum 
coronae aureae; (5) et de 
throno procedebant ful- 
gura et voces et tonitrua, 
et septem lampades ar- 
dentes ante thronum, qui 
sunt septem spiritus Dei ; 
(6) et in conspectu sedis 
tamquam mare vitreum si- 


maiurs seant & covert de 
blanc vestement; & avoient 
en lur chiefs coronnes de 
or;(5) & del throne eis- 
eient ' foudres & voiz & 
toneires, & set lampes ar- 
danz sunt devant le throne, 
que sunt les set espiriz 
Deu ; (6) [e] devant le sege 
ausi comme mer verrine 
vert resemblable a* cristal. 


mile crystallo. 


r. B eissent, C isseyt. — 2. B m. ver ke Toi C m. a ver ke 
resemblout. 


xij. carre s sont signifié li saint del Viez Testament & 
del euvangile, ke serront au jugement por les autres juger. 
Le blanc vestement ' signefie les * cors glorefiez; les 
corones de or signefient les victoires qu'il unt eü par eovres ? 
de charité. Par les foudres que sunt * espars * sunt signefié 
les miracles que Deu fist par eus, a enluminer les quers a 
la gent por * bien ? crere. Par la voez est signifié predica- 
tiun; par le toneire la manase Nostre Seignur ke il fet par 
(fol. 7 vo, col. 2 *) les tribulatiuns qu'il envoaie * avant? le 
jugement. Par les set lampes sunt signefié les set graces del 
Seint Espirit ke enluminent & esprennent les quers en qui 
Deu se repose ; par le crestal que de eve endurcist en pierre 
signefie " le " crestien ki après le nm est afermez par 
tribulatiun en droete creance & bone vie,’ 


1. BC Les blancs vestemenz. — 2. BC lur. — 3. B overe, C 
evere. — 4. Corr. funt? B fet. — 5. C omet que s. e. — 6. B omet 
por. — 7. C a la g. ke il puissunt b. — 8. B enveit, C enveist. — 
9. B devant, C devaunt. — 10. BC sunt signefié. — 11. C ly. — 
12. C omet & bone vie. 


* À indique le renvoi du fol. 6 v» au fol. 7 v? par ces mots : 


Ici faut glose & tixt, & el premier fuil a tieu signe la — 


Suit le signe qui a la forme d'un écu chevronné, 


4 


OP OUR AT 
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— (IV, 6) Et in medio sedis 
m ad denm sedis, quatuor 
animalia plena oculis ante 


etretro.(7) Et animal pri- 


i simile leoni, et secun- 

* animal similevitulo, et 
animal habens fa- 

ciem quasi hominis,et quar- 
tum animal simile aquilae 
volanti ; (8) et quatuor 
animalia, singula eorum 
-habebant alas senas, et 
in circuitu et intus plena 

sunt oculis; et requiem 
mon habebant die ac nocte, 
 dicentia: Sanctus, sanctus, 
inctus Dominus Deus om- 


(Fol. 7 w, col. 2; IV, 6) 
E',en mi le siege & envi- 
ron;.iiij. bestes pleinnes de 
oilz, ἃ avant & ariere*. (7) 
& la premiere beste resem- 
blet leon, la secunde veel, 
la tierce aveit face ? de 
home, la quarte. resem- 
bloet egle volant; (8) ἃ 
chescune des quatre aveit 
.vj.eles environ ἃ dedenz, 
& sunt * plein de * oilz; ἃ 
ne cessent a dire jur ne 
nuit *: Sanctus, sanctus, 
sanctus Dásünedeu tuit 
puissant qui est ἃ ἔπ ἃ 
vendra. 


nipotens qui erat et qui est 
^ qui venturus est. 


^r. BC omettent E. — 2. BC devant e deriere. — 3. C ajoute 
com. — 4: BC eles e envirun e dedeng sunt. — 5. BC des. ws B 
,ne nuit. ne jur. C nut e jor. 


Par les .iiij. bestes sunt signifié les quatre euvangelistes 

ki tretirent del humanité Nostre Seignur [Jesu Crist] & de 

:sa deité ', de sa mort & * sa * resurrectiun. Par le león est 
-signefié seint Marc, pur ceo qu'il parolle * especiaument de 
‘la resurrectiun, kar [le] leon nest * morz, & au tierz jur 
-vient-en vie par le cri* sun pere; & Nostre Sire, ki mort pur 
,nus suffri * en [la] croiz *, au tierz jur resucita* de mort en 
'vie par la vertu de sa deité a la volenté sun pere. Par la 
fourme de '" veel est signifié seint Luc, pur ceo qu'il treta "' 
-especiaument de " sacrefice ki fu fet de Jesu Crist .en-la 
'eroiz por noz pecchez, ke fu signefié ou Vieuz Testament 
par le veel dunt fu commandé a fere sacrefice " pur les 

pecchiez au “ pople. Par la furme de 5 home est signefié S. 

-Matheu, por ce qu'il trete especiaument del humanité Jesu 
Crist. Par le egle est signefié seint Johan, pur ceo qu'il trete 
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plus ‘5 especiaument & plus hautement de la deité Jesu Crist, 
kar egle est le oisel que plus haut vole & plus cler voet. Par 
les .ij. eles aval sunt signifié contriciuns de quer & confes- 
siun de bouche. Par les .ij. eles en mi (fol. 8 r°, col. 2 *) 
netté de quer & chasteté de char ". Par les .ij. 6165 amunt 
est signefié '" amur de Deu & amour ? de prome. Ceo qu'il - 
sunt plein de ^ oilz devant & deriere signefie que les eu- 
vangelistes " enseignent de cercher les pecchez que l'en a 
fet e escrivre " cez que seurviennent. Ceo qu'il furent plein 
de ? oilz dedenz & dehors signifie ceo que li apostle dit, que 
nos devum purveair de bien fere, ne mie solement devant 
Deu, més tut ausi devantla gent. Ceo qu'il ne cessent a dire 
Sanctus, sanctus, sanctus signefie ke cil ki tiennent l'euvan- 
gile deivent en tutes lur eovres loer la Trinité & graces 
rendre a Deu, por ceo qu'il nus crea & rachata, & por les 
biens qu'il nus fet ore, & por les biens qu'il nos fera en 
l'autre vie. Ou ^", solum la moralité ^, par [le] leon sunt 
signifié cil qui sunt fort & hardi por suffrir adversitez por la 
foi de seinte Glise; par [le] veel, dunt om fist ὁ sacrefice, 
sunt signefié cil qui sunt en apreté de penance; par la forme 
de " home sunt signefié cil qui sunt suef & tretable ; par le 
egle sunt signifié ** la gent de religiun que sunt en bone 
vie ἃ ? contemplaciun ?. Ou, en autre maniere, par ces 
iij. figures sont signifié .iiij. vertuz : par [le] leon force, 
par le veel temperance, par la figure de home justice, par 
l'egle prudence. 


1. BD ajoutent 6. — 2. C ajoute de. — 3. B omet sa. — 4. C 
parlout. — 5. BC ne est. — 6. BD ajoutent de. — 7. BC ke murut. 
p.n. — 8. B ajoute. — 9. BC releva. — 10. B del. — 11. B trete, 
C tret. — 12. B del. — 13. A sa sacrefice. — 14. C a. — 15. B del. 
— 16. B omet plus. — 17. B de char chasteté; la phrase par les 
lj. eles eu mi n. ...char est omise dans C. — 18. BC omettent est 
signifié. — 19. BC omettent amour. — 20. BC des. — 21. B evan- 
giles, C evangelies. — 22. B escheure, C eschuer. — 23. BC des. 
— 24. C omet vie, ou. — 25. BC mortalité. — 26. C fet. — 27. BC 
del. — 28. BC omettent sunt signifié. — 29. C din Dn — 3o. B 
temptacion. 


* Le renvoi est ainsi indiqué : À parfinir ceste glose a tieu — 
.en cest foill la troverez. Suit le signe de renvoi. 
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- (IV, 9) Et cum darent 
illa animalia gloriam et 
honorem et benedictionem 
sedenti super thronum, vi- 
venti in saecula saeculo- 
rum, (10) procidebant vi- 
ginti quatuor seniores ante 
sedentem in throno, et ado- 
rabant viventem in saecula 
saeculorum, et mittebant co- 
ronas suas ante thronum, 
dicentes : (11) Dignus es, 
Domine Deus noster, acci- 
pere gloriam et honorem 
et virtutem, quia tu creasti 
omnia, et propter volun- 
tatem tuam erant et creata 


(Fol. δ; IV, 9) Et quant 
les quatre bestes rendirent 
gloire & honur & beneicon 
au seignur qui siet en 
throne & vit sans fin, (fol. 
7; 10) les .xxiiij. maiurs 
cheirent devant le throne & 


. aorerent ' & mistrent * lur 


coronnes? devant le trone, 
& diseient: (11) Nostre Sire 
Deu, vos estes digne de 
recever gloire & honur & 
vertu, kar vos creastes totes 
choses, & par vostre vo- 
lenté esteent & sunt criées. 


sunt. 


“ἢ. B aorent. — 2. C mustrerunt, — 3. B cornes. — 4. C omet 
esteent &. 


+ €eo ke les .xxiiij. maiurs cheirent devant le trone éreiinee 
dé liseint homme pensent [del "] jugement. Ce qu'il mistrent* 
lur coronnes devant le throne signefie qu'il recognofi]ssent , 
a Deu que la victoire qu'il unt del deable est sue & ne mie 
lur, kar il le veinqui par sa passiun. Ceo qu'il dient qu'il est 
digne de recever gloire & honur & vertu signifie qu'il * geis- 
sent* sa gloire de la resurrectiun & la honur de sa ascensiun 
& la vertu de sa  poessance qu'il a la destre sun pere et avra* 
δ] jugement. 


^x; D'après B; C de. — 2. Olpmiibsibinéck: BC seiidplión- 
o Boajonte ixi. — 5. C ke il sugeissent. — 6. Mieux B C /a.gl. de 
$4. — 7. B C la grant, — 8. B ke a la d. s. p. e avera; mieux C 
ke a la d. s. p. avera. 


(Fol. 7 ; V, ἡ Et seint 
Johan voet', en la destre 


(V, 1) Etvidi, in dextera 
sedentis supra thronum, li- 
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brum scriptum intus et fo- 
ris, signatum sigillis sep- 
tem. (2) Et vidi angelum 
fortem, praedicantem voce 
magna : Quis est dignus 
aperire librum et solvere 
signacula ejus? (3) Et nemo 
poterat, neque in caelo 
neque in terra neque sub- 
tus terram, aperirelibrum, 
neque respicere illum. (4) 
Etegoflebammultum, quo- 
niam nemo dignus inventus 
est aperire librum nec vi- 
dere eum. (5) Et unus de 
senioribus dixit mihi : Ne 
fleveris : ecce vicit leo de 
tribu Juda, radix David, 
aperire librum et solvere 
septem signacula ejus. 


le*seignur ke seet sur le 
trone, un livre escrit de- 
denz & dehors ?, enselee * 
de .vij. seaus; (2) ἃ veot * 
un fort angele preescher a 
grant voiz^: Ki est digne de 
overir le livre & deslier les 
seaus? (3) & nul ne poet? 
ouverir le livre ne esgarder 
le, ne en ciel ne en terre 
ne desuz terre. (4) & il 


plora*mult por ce que nul. 


n'est trové digne de overir 
le livre ne de? esgarder le. 
(5)-&. un. des maiurs lui 
dist: Ne plorez pas: veez ci 
qui a veincu ‘ le leon de la 
lignée Juda, que est racine 
Davi, por ovrir lé livre a" 
deslier les set ^ seaus.. 


.. B veit, C, vi. — 2 B. C sun. — 3. C ajoute e. — 4. ll faudrait 


mn 9 B selé, —5. B vit, C yi. — 6. C ajoute ke diseyt. — Tr 7:BC 
pot. — ἃ, C E ploreyt. — 9. B omet de. — 10. BC omettent qd 


a veincu. — II. Mieux BC €. — 12. Le omet set. 
$ 


Par la qu. au seignur est signefiee le fiulz Deu. Par le 
trone sur ke il siet ', la char qu'il prist de* la benurée vir 
ou la deité se repose. Par le.livre est signefiee le saver T 
home rechater *. L'escripture dedenz signefie le Vielz Tes- 
tament ke oscurement le enseigne & par figures. Par l'escrip- 
ture dehors estsignefié l'euvangile ke apertement le enseigne. 
Les set seaus signefient les .vij. sacremenz de S. Iglise, ou 
les .vij. duns del Seint Espirit. Par le fort angele sunt? 
signefié li ancien pere de la vieu lei. Par le precher a grant 
voiz est signifié le grant desir qu'il avaient de la venue au 
'Salveor. Ceo qu'il dit que nul ne poet fere ne en ciel, ceo 
est angele, ne en terre; ceo est home, ne desuz * terre, ceo 
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est alme essue del ? cors. Par le plurer S. Johan est signefié 
meniées *; & ? par le crier au fort angele, le grant desirer "* 
que li ancien aveient al tens de la lei". Par [le] un des maiurs 
est signifié chascun des prophetes ke conforterent les an- 
cie[n]s, & promistrent ke le fiulz Deu vendroet en char por 
eus sauver & " delivrer, & de sa char coverret sa deité, ke li 
orguillus ne " puissent reconestre, si come le leon oste sa 
trace desa queue quant il fuist par “ les monteignes (fol. 8 
»*, col. 2*) qu il ne seit trové, & si comme le leon dort a '* 
oilz overz , issi morut il en la is quant a la char, & 
quant a la deité vivoit. 


a. C t; ke il seout; B ajoute signefie, C est signefié. — 2. B C 
en. — 3. B C de. — 4. C omet rechater. — 5. C est. — 6. C ne en 
ciel ne en tere ceo est home desux. — 7. B de. — 8. B C mesmes 
ceo (c'est la bonne leçon). — 9. B ke, le mot est omis dans C. — 
10. B C desir. — 11. B C fei. — 12. B C omettent sauver et. — 13. 
B nel. — 14. C omet par. — 15. BCe ses (C ces). — 16. B ajoute e. 


(V, 6) Et vidi, et ecce in 
medio throni et quatuor 
animalium et in medio se- 
niorum, agnum stantem 
tamquam occisum, haben- 
tem cornua septem et ocu- 
los septem, qui sunt sep- 
tem spiritus Dei, missi in 
omnem terram. (7) Et ve- 
nit, et accepit de dextera 
sedentis in throno librum. 
(8) Et cum aperuisset li- 
brum, quatuor animalia 
et viginti quatuor seniores 
Ewerint coram agno, 


(Fol. 8 v», col. 2; V,6) 
Et ge vi, dit S. Johan ', 
este vos, en mi le trone & 
en mi les .iiij. bestes * & en 
mi les maiurs, un agniel 
estant ausi comme ocis, & 
aveit .vij. cornes & .vij. 
oilz, ke sunt .vij. * espiriz 
de Deu que sunt envoaiez 
en totes terres. (7) & vient * 
liagniel ἃ prent le livre de 
la destre celui qui seet en 
le* trone. (8) & comme il 
ot overt le livre, les .iiij. 
bestes & les xxiiij. maiurs 


+3 Le passage du fol. 7 r* au fol. 8 v* est indiqué, au bas de la 
page, par une note ainsi conçue : Jci faut glose & tixt, &, el pre- 
mier fuill suiant, a tiu signe la troverez. Ce signe est une sorte de 
rosace. - £ 
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habentes singuli citharas 
et phialas aureas plenas 
odoramentorum quae sunt 
orationes sanctorum; (9) 
et cantabant canticum no- 
vum, dicentes : Dignus es, 
Domine, accipere librum 
et aperire signacula ejus, 
quoniam occisus es, et re- 
demisti nos Deo in san- 
guine tuo ex omni tribu 
et lingua et populo et 
natione ; (10) et fecisti nos 
Deo nostro regnum. et sa- 
cerdotes, et regnabimus 
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cheirent devant le agniel, 
& avaient tuz * harpes & 
phioles ' de or pleinnes de 
suefs odours, ke sunt les 
oreisuns au* seinz; (9) & 
chanterent chaunçon no- 
vele, & disaient: Sire Deus, 
vos estes digne de ouvrir 
le livre & de? deslier ses si- 
gnacles", kar vos estesocis, 
& vos" avez rachaté de 
vostre sanc al eos Deu de 
tutes lignées & langues & 
poples & nations"; (10) & 
vos " avez fet a nostre Deu 


super terram. regne & prestres, & regne- 


runt" sur terre. 


r. B ajoute e. — 2. C place e en my les .iiij. b. aprés estant. — 
3. C les. — 4. B vint. — 5. B C omettent le. — 6. C omet tuz. — 
7. B C viels. — 8. B C as. — 9. B C omettent de. — 10. C seans. 
—. 11. Corr. nos; B nus. — 12. Mieux B C laungue e poeple e 
nacion. — 13. Corr. nos; la leçon de B est incertaine, C »?, — 
14. Mieux B regnerum, C nus regnerum. 


Ceo ke li agniel prent le livre de la' destre au seignur 
signefie ke li Fiulz Deu, ke est signefié par la destre ", se 
maria a la char nete sanz pecchié, ke est signifié par le 
agniel, & en prist la desrene * a fere por nos encontre le 
diable, par la char en humilité & par ὁ sapience, ke est 
signifié par [le] livre. Ceo que li agniel estut [e fu] ausi 
comme ocis signefie qu'il suffri passiun en la humanité, et 
sa deité fu entiere ^, ou ke il est en terre mortifiez en ses 
membres par tribulation, et en gloire * meint entier quant 
a sa persone. Ceo qu'il aveit .vij. cornes, que sunt encon- 
tremunt, &.vij. oilz, ke sunt ]es set espiriz envaiez en totes 
terres, signifie que * les .vij. duns del Seint Espirit, que 
Jesus aveit, come dist Ysaie, & les dune a * siens encuntre 
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les assauz al ennemi que viennent de haut? par orgueil, & 
par tribulatiun des tyranz del munde e par temptatiun en 
bas, comme sunt les assauz de coveitise *, [(Ms. C., fol. 7) 
e de charnel delyt e des herites. Le overyr del livere 
signefie la venue Jesu Crist e ses overis en tere. Ces quatre 
bestes signefiunt les prechours del evangelie par quatre 
pars. de munde. Les vint e quatre maiurs signefient '* ceus ke 
serrunt od Jesu Crist au jugement pur juger les autris. Ceo 
ke il cheyerunt " devant le aygnel signefie ke ly seinz homes 
se humiliunt kant il lur membre de ceo ke Jesu suffri, ke 
fu saunz peché. Ceo ke il aveint harpes signefie ke il mor- 
tefierunt sagement lur char en croiz dé penaunce, si com 
la corde est tendue e atemprent al ^ fust de. la harpe par 
bien soner. Ceo ke il aveint ** vyelis de or plein de suef 
odour est " signefie ke il aveint les cors de grant leesce 
replenis e de affectiun de charité ke se entendi a amer lur 
enemys e a prier pur eus. Ceo ke il chaunterunt chaunsun 
novele signefie la loenge ke il funt a Jesu Crist, e li joysent “ 
ke il est digne a overir le livere, kar il soul fu home saunz 
tote manere de peché e nus reint de sun precius sanc, e 
conquist le regne son pere, la ou nus regnerum saunz fyn 
en glorie. | 


1. C del. — 2. C omet ke est s. p. la d. — 3. B deresne, C les 
dereins. — 4. BC ajoutent sa. — 5. BC e en sa deité fu enterre (C 
enter). — 6. C ajoute il. — 7. Il faut retrancher que, qui manque 
dans BC. — 8. B as. — 9. B hautesce. — 10. Ce mot est rétabli 
d'aprés B ; C sunt signifié. — 11. B chaent. — 12. B t. a tem- 
prement el. — 13. Suppr. est. — 14. Corr. geissent. 


* A cet endroit, au bas du feuillet 8 verso, le copiste a écrit : 
Ici faut tixt & glose & a tieu signe la troverez. Mais le signe 
annoncé n'a pas été figuré, et la fin de la glose sur les versets 6-10 
du chap. V fait défaut, de méme que la traduction et la glose des 
derniers versets (11-14) du méme chapitre. Cette lacune est com- 
blée ici, entre [] d'après C; le manuscrit B n'aurait pu être employé 
que pour une faible partie du morceau qui manque dans A, parce 
qu'il a perdu, entre les feuillets 14 et 15, un feuillet où se trou- 
vaient la fin de la glose sur les versets 6-10 du chap. V, la findu 
méme chapitre, texte et glose, et le commencement du chap. VI. 

** La lacune de B commence à ce mot. 
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(V, 11) Et vidi, et audivi 
vocem angelorum multo- 
rum in circuitu throni et 
animalium et seniorum ; 
et erat numerus eorum 
millia millium, (12) dicen- 
tium voce magna : Dignus 
est agnus, qui occisus est, 
accipere virtutem et divi- 
nitatem et sapientiam et 
fortitudinem et honorem 
et gloriam et benedictio- 
nem. (13) Et omnem crea- 
turam quae in caelo est et 
super terram et sub terra, 
et quae.sunt in mari et 
quae in eo, omnes audivi 
dicentes : Sedenti in thro- 
no et agno, benedictio et 
honor et gloria et potestas 
in saecula saeculorum.(14) 
Et quatuor animalia di- 
cebant Amen. Et viginti 
quatuor seniores cecide- 
runt in facies suas et ado- 
raverunt viventem in sae- 
cula saeculorum. 


La voiz de muz millers de aungelis signefie la joye ke ly 
aungele unt en ciel, e ly seynt home e seint Eglise, de la 
raunson de humene ligné, e de totes les graces ke Deu 
doune a seint Eglise deyt homo rendre les meriz a Jesu Crist 
par merite ky est '. E ceo est le confermement a quatre 
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(V, 11) E jeo vi la voyz 
[e] oy de muz des millers 
des angelis enviroun la 
throne eles bestes, (12) e 
diseint a grant voyz : Le 


' aignel ke est oscis est digne 


a receyvere vertu e devi- 
nité e sapience, force e 
honur e glorie e benisun, 
e ke totes creatures le ho- 
nurent; (13) et les quatre 
bestes diseint Amen. (14) 
E les vint e quatre maiurs 
cheyerunt en lur faces e 
ahorerunt celi ke vit saunz 
fin.] 


bestes ke dient Amen e le orer a vint e quatre maiurs.] 


1. Corr. par cui (ou par quel) merite ceo est. 
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Bn 1) Et vidi quod 
aperuisset agnus unum de 
septem sigillis, et audivi 

‘de quatuor animali- 
| dicens, tamquam vocem 
tonitrui : Veni, et vide. 
(2) Et vidi : et ecce equus 
albus, et qui sedebat super 
illum habebat arcum, et 
data est ei corona, et exivit 
vincens ut vinceret... . 


3? 


(Fol. 7° vo; VI,4) Et ge 
vi que le agniel οἵ overt 
un des set ' seaus, & oi que 
une des quatre bestes me 
dirent *, ausi come voiz de 
iind ;. Venez,. veez *. 
(2) & je vi un blanc cheval 
essir, & cil qui seet'sure ot 
arc, & coronne lui est do- 
née, & ' eissi en veincant 
por veintre. 


1. C omet set. — 2. C dist. — 3. C ver. — 4. C ajoute il. 


* Par le cheval blanc est signefié seinte Glise *, que est net- 
taé ' de pecché par baptesme, por la mort Jesu Crist. Cil 
ki siet sure signefie le fiülz Deu. Par le arc ést signefié 
seinte Escripture que manace les maufesanz par* jugement. 
Par la coronne qui li est donée est "nne le pople de paens 
ke se convertiront ? a lui. Ceo que * eissi en veincant por 
veintre signefie * qu'il convertira les Juis * par ces qu'il en- 
voera vers la fin del munde. 


1. B nette, C net. — 2. BC ajoutent lé. — 3. BC se est con- 


vertige — 4. C ajoute il. — 5. C est signefié. — 6. BC suens. 


(VI, 3) Et cum aperuisset: 
sigillum secundum, audivi 
secundum animal, dicens : 
Ha et vide. (4) Et exivit 

A rufus; et qui 

bat super illum, datum 
est. ei ut sumeret pacem 
de terra et ut invicem se 
interficiant, et. datus est ei 
gladius magnus. 


— *[ci se termine la lacune de B. 


(Fol. 8$ rs; VI, 3)Et cum 
il ot ' overt le secund seel, 
ge oi la secunde beste * 
que me dist : Venez veer. 
(4) & essi un autre cheval 
sor, & a celui qui seet sure 
dona l'en poesté ? de tolir 
pès de terre & ke‘ chas- 
cun ocesist * autre, & une 
grant espée" lui est donnée. 
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1. C omet ot. — 2. C omet beste. — 3. C estoyt doné power. — 
4. BC omettent ke. — 5. B occist, C oscit. — 6. C espée grande. 


Par le cheval sor sunt signifié li tyrant qui espandirent 
le sanc au’ martyrs, & cil qui siet * sure signifie le deable 
a qui fu donné poesté de guerrer S. Eglise. La grant espée 
signefie ? puissance terrienne. ^ 


1. BC as. — 2. B seet, C seout, à l'imparfait. — 3. C est signefié. 


(VI, 5) Et cum aperuisset 
sigillum tertium, audivi 
tertium animal dicens : 
Veni, et vide. Et ecce 
equus niger ; et qui sedebat 
super illum habebat state- 
ram in manu sua.(6) Et 
audivi tamquam vocem in 
medio quatuor. animalium 
dicentium : Bilibris tritici 
denario, et tres bilibres 
hordei denario, et vinum 
et oleum ne laeseris. 


&. 


(Fol. & ve, col. 1 ; VI, 5) 
Et cum il ot overt le tierz 
seel, jeo oi la tierce beste 
qui me dist : Venez veez ‘. 
Et este vos un cheval 
neir ; & cil que siet 
sure * aveit une balance 
en sa mein. (6) ἃ ge oi 
ausi comme une. voiz en 
mi les .iiij. bestes, ἃ dit * : 
.ij. mesures de furment pur 
un dener, & .iij. mesures 


de orge por un dener, & ἡ. 


vin & oile ne damagez. 


1. B veer, C ver. — 2. C omet sure. —3. BC diseit. —4. C omet 


Par le cheval neir sunt signefié li herite en ki deable 
regne. Par [la] balance est signifié discretiun, yis dient 
ἮΝ 


qu’il unt [en] escripture, mès la predicatiun de 


uvangile 


les defent qu'il ne damagent ceus que Nostre Sire a rachaté” 
de sun sanc; & ceo est [ceo] qu'il dit «.ij. mesures pur un 
denier de furment?» sont signefié que li seint home en seint 
Eglise, que sunt .ij. mesures par? les .ij. poples ki i sunt, 
Gius & paens, ou par * .ij. mesures, qu'il unt veraie foi ἃς 
bone eovre. Par le orge sunt signefié les simples genz " que 
sauvez sunt*en la fei de la Trinité. Le .j. denier dont il 
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sunt achaté signefie le sanc Jesu Crist. Par le vin & le oile 
sunt signefié les .ij. Testamenz. 


ταν BC achaté; —2. Lire avec BC, déus mesures de f. pur un d.; 
B omet on. — 3. Mieux BC pur. — 4. BC ou pur ceo. — 5. BC 


simple gent (les manque). — 6. BC sunt sauvé. 


(VI, 7) Et cum aperuisset 
sigillum quartum, audivi 
vocem quarti | animalis 
dicentis : Veni, et vide. 
(8) Et ecce equus pallidus 
et qui sedebat super eum, 
nomen illi Mors, et Infer- 
nus sequebatur eum ; et 
data est illi potestas super 
quatuor partes terrae, in- 
terficere gladio, fame et 
morte et bestiis terrae. 


(Fol. 9; VI, 7) Ecum il 
ot ouvert le quart seel, si 
oi la voiz de la quarte beste 
que me diseit ' : Venez, 
veez *. (8) Et este vos un 
cheval pales; et cil qui 
seet sure ἃ a nun Mort, 
& Enfer le suivet ; et la 
poosté lui est donnée sur 
iiij. parties de la terre por 
tuer de ὁ espée & " de faim 
& de mourine & de * bestes 


de terre. 
1. BC dist. — 2. BC veer. — 3. BC aveit. — 4. B des, C del. — 
5. C omet &. — 6. B des. | | 


Par le cheval pale sunt ' signefié les ypocrites, e le diable 
qui en eus regne est apelé Mort, pur ceo que par eus poet 
il? plus legierement decevre les autres ?. Kar li enemi, tant 
cum il est plus privé *, plus pout nuire. Par ceo que Enfer le 
suivet est signefié que li ypocrite sunt aver & ne poent estre 
saülez * en * lour avarice. Ceo que poosté lui est donnée sur 
quatre parties de la terre signefie qu'il a segnourie sur Gius 
& sur paens, herites & faus cristiens. Le feu ? dunt il 
tue signefie le poer terrien dunt il escorchent lour suzgez. 
La faim signefie faute * de enseignement. La mourine ? 
signefie fause doctrine. Les bestes de terre signefie glotun- 
nie " & luxure. 


r. BC est. — 2. B omet il. — 3. C autres deceyvere (lestes 
omis). — 4: BC c. plus est pr. — 5. BC asaceg. — 6. B omet en, 
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C de. — 7. Mieux BC le espée. — 8. BC defaute. — 9. BC mort. 


— 10, BC gulosité. 


(VI, 9) Etcum aperuisset 
sigillum quintum, vidi sub- 
tus altare animas inter- 

fectorum propter verbum 
Dei et propter testimo- 
nium, quod habebant; (10) 
et clamabant voce magna 
dicentes : Usquequo, Do- 
mine sanctus et verus, 
non. judicas et non vindi- 
cas sanguinem nostrum de 
iis, qui habitant in terra? 
(11) Et datae sunt illis 
singulae stolae albae, et 
dictum est illis ut requies- 
cerent adhuc tempus mo- 
dicum, donec compleantur 
conservi eorum et fratres 


eorum qui. interficiendi 


sunt sicut et illi. 


(Fol. 9 ve; VI, 9) Tixr. 
Et quant il ot overt le 
quint seel, jeo vi desuz 
l'autel les ammes aus ocis 
por la parole Dieu & por 


le tesmoigne qu'il aveient; 


(10) & crierent a grant 
voiz : Sire Dieu seinz e 
verais, desque a quant 
soufrez vos que vos ne 
vengez nostre sanc de ceus 
qui habitent en terre? (11) 
& l'en donne” a chascune 
une estole blaunche,&lour 
dist en * qu'il se * reposent 
uncore un poi de tens, des- 
que le numbre seit. empli 
de lur freres que sunt a 
ocirre cum il. 


1. C dona. — 2. B home, C e lur est (au-dessus de la ligne est 
ajouté dist d'une écriture postérieure). — 3. BC omettent se. 


GLose. Par l'autel est signefié la char Jesu Crist, Ceo 
gn t veet les ammes desuz l'autel signefie que les ammes 


* seinz, tant cum les cors sunt en terre *, veent Jesu Crist. 


en. LRU glorefiée; et ceo est l’estole blanche que. lour est 
donnée. Ceo que eles crient a grant voiz qu'il les. venge 
signefie le grant desir qu il unt del jugement por la resur- 


rectiun de lur cors en qui il averont l'autre estole, et seront 


lors sur l'autel, ceo est a dire qu'il averont la pleine co- 
gnessance de la deité Jesu Crist, & donc sera lur gloire 
doublée, kar il seront glorefié en cors & en alme. Ceo que 
Pen lour dist qu’il se reposent un pou de tens desque le 
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-numbre de lur freres soet empli, signefie le solaz & confort 
ns unt de lur atente por la grant songes - atendent 


a ? aveir en gloire. 


1. BC as. — 2. C ajoute il. — 3. C omet a. 


(VI, 12) Et vidi cum ape- 
ruissetsigillum, sextum, et 
ecce terraemotus magnus 
factus est, et sol factus est 
niger tamquam saccus ci- 
licinus, et luna tota facta 
est sicut sanguis; (13) et 
stellae de caelo ceciderunt 
super terram, sicut ficus 
emittit grossos suos cum 
a vento magno movetur. 
(14) Et caelum recessit 
sicut liber involutus, et 
omnis mons et insulae de 
locis suis motae sunt ; (15) 
et reges terrae et princi- 
pes et tribuni et divites et 
fortes et omnis servus et 
liber absconderunt se in 
speluncis et in petris mon- 
tium ; (16) et dicunt mon- 
tibus et petris : Cadite su- 
per nos et abscondite nos a 
facie sedentis super thro- 
num et ab ira agni ; (17) 
quoniam venit dies ma- 
gnus irae ipsorum; et quis 
poterit stare ? 


1. B ajoute e. — 2. B s. est fete πεῖν, C 


(Fol.ro; VI, 12) Tzxr. Et 
quant il ot overt le sisime 
seel ', este vos grant terre- 
mote est fete, & li soleil 
est ennerciz * ausi come 
sac ? de heire, e la lune est 
devenue vermeile * comme 
sanc ; (13) et les esteilles 
del ciel cheierent sor la 
terre ausi cum? li fier abat 
ses grosses quant il est meü 
de grant vent. (r4) & le 
ciel se* departiausi comme 
livre envolopé ?, ἃ chas- 
cun munt & les yles sont 
esmeü de lor leus ; (15) & 
li roi & li prince & li che- 
veteing & li riche & li fort 
& tuit li serf &* li franc 
se mucerent en fosses & 
en roches de muntaignes ; 
(16) & diseient au * mun- 
teignes & au " roches : 
Cheez sur nos [e nos] mu- 


cez de la presence le sei- 


gnur que siet sur la throne 
& del ire del agniel ; (17) 
kar le grant jur del ire est 
venuz, & qui porra ester ? 


5. fet neyr. — 3. C 
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sanc. — 4. B la I. tutte est fet ausi, C la 1. est fete tote ausy. — 
5. C omet les esteilles..... ausi cum. — 6. BC s'en. — 7. C de vo- 
lupé. — 8. C ajoute tut. — 9. BC as. 


GLosr. La grant terremote signifie la grant persecution 
Antecrist. Ceo que li soleil devint noir signefie que nostre 
sire ' Jesu Crist sera lors oscur sanz miracles fere; et quant 
a? ses membres qu'il lerra ? dunc en tribulation, & ceo 
signefie la heire dure. Més il sauvera les siens, & ceo 
signefie le sac *. Ceo que la lune est fete comme sanc signefie 
que seinte Glise sera lors envaiée ? par tout de 5 tyranz que 
espandront lur ? sanc. Ceo que les esteilles cherront del 
ciel sor la terre, signefie que ceus ki avant apparerent reli- 
gius leront dunc la fei por lur cors garantyir. Ceo que li fier 
abati ses grosses por ? le vent signefie que S. Eglise se des- 
charchera donc de faus cristiens par ? la persecution. Ceo 
que li ciel se departi comme livre envolopé "5 signefie la 
defaute de veraie predication que lors sera. Ceo que chas- 


cun munt & les yles " sunt esmu de lur liu " signefie "ἢ que. 


li bon se sevreront '* donc de la compaignie as mauvès. Par 
le mucer & la priere "^ est signefié la grant humilité des 
seinz de diverse maniere, & qu'il '* seront donc & " les 
oreisons qu'il feront pur eschivre l'ire del jugement, 


1. BC omettent 5. s. — 2. BC en. — 3. BC serra. — 4. C sanc. 
— 5. Mieux BC envaie. — 6. BC des. — 7. BC le. — 8. BC par. 
— 9. C pur. — 10. C devolupé. — 11. BC ajoutent se. — 12. BC 
lius. — 13. C signefient. — 14. C deseverunt. — 15. Lire avec BC 
m. de la presence. — 16. BC en ki il. — 17. B en. 


(VII, 1) Post haec vidi 
quatuor (angelos stantes 
super quatuor angulos ter- 
rae,tenentes quatuor ventos 
terrae, ne flarent super 
terram neque super mare 
neque in ullam arborem. 
(2) Et vidi alterum ange- 
lum ascendentem ab ortu 


(Fol. ro ys; VI, 1) Tixr. 
Aprés ceo vi ge quatre an- 
geles estant sur quatre an- 
gles de la terre, et ' teneient 
les quatre venz de la terre, 
qu'il ne ventent * sure 
terre ne sure mer ne en 
nul * arbre. (2) Et [jeo] vi 
un autre angele qui munte 


rod aoc 
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solis, habentem signum 
Dei vivi; et clamavit voce 
magna quatuor angelis 
quibus datum est nocere 
terrae et mari, (3) dicens : 
Nolite nocere terrae, et 
mari neque arboribus, 

usque signemus ser- 
vos Dei nostri in frontibus 
eorum. (4) Et audivi nu- 
merum signatorum, cen- 
tum quadraginta quatuor 
millia signati, ex omni 
tribu filiorum Israel. (5) 
Ex tribu Juda. duodecim 
millia signati; ex tribu 
Ruben duodecim millia 
signati; ex tribu Gad duo- 
decim millia signati ; (6) 
ex tribu Aser duodecim 
millia signati ; ex tribu 
Nephthali duodecim millia 
signati ; ex tribu Manasse 
duodecim millia signati ; 
(7) ex tribu Simeon duo- 
decim millia signati ; ex 
tribu Levi duodecim millia 
signati; ex tribu Issachar 
duodecim millia signati; 
(8) ex tribu Zabulon duo- 
decim millia signati; ex 
tribu Joseph duodecim mil- 
lia signati; ex tribu Ben- 
iamin duodecim millia si- 
gnati. τ 


vers l'Orient * & avoit 
merc de " de Deu vivant; 
& cria a grant voiz a *qua- 
tre angeles que unt receü 
la poesté de nuire a [la] 
terre & a la mer, (3) & 
dist: Ne nuisez pas a la 
terre ne a? mer ne as ar- 
bres, desque a tant que 
aeum * merché le seel 
nostre Deu en les frunz 
des ? serfs. (4-8) & oi le 
numbre des merchez cent 
& quarante [e quatre] mil- 
lers ", de chascune des 
duze lignées .xij. mile. 


τὰ, BC κε. — 2. C venteyent poyntz. — 3. BC né Sur. — 


$ 
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4. B munt de devers O. — 5. BC omettent de. — 6. B as, C a les. 
— 7. C ajoute la. — 8. BC ke home. — 9. B de ses, C de se. — 
10. BC mile. ; 


Grose. Ceo que li angele teneient ' les quatre venz 
signefie que le diable destorbe les predicatiuns del euvan- 
gile, qu'il [ne] amenent les pluies de grake por aruser les 
quers as pecheors : Ceo que li angele qui * munte devers ? 
Orient les defent *, signefie que le fiulz Deu descendi del 
ciel refreindre * le diable qu'il ne puisse nuire tant cum. il 
vousist 5. Le mercher au front signefie que li crestien verai 
fet le signacle de la croiz por mustrer que, si cum il a en 
quer la fei de la croiz, isi la reconoit 7 il de bouche sanz 
hunte. Ceo qu'il vit le numbre des merchez signefie qu'il 
entendi * que touz ceus seront sauvé qui averont perfection 
de bones oevres, ke sunt signefié par mil, et victoere de 
temptations, ke sunt signefié par cent, et vefkie: penance, 
ke est signefié par .xl., et en la fei del euvangile, rad est 
signefié par quatre. 


1. B tenent, C teneyt. — 2. C omet qui. — 3. C ver. — 4. C 
omet les defent. — 5. BC D. ki d. d. c. refreine. — 6. C c. vout. 
— 7. B reconuit, C reconust. — 8. C omet qu'il entendi. 


(VII, 9) Post haec vidi (Fol. 115; VII, 9) Tixr. 
turbam magnam, quam Après ceo vi ge une grant 
dinumerare nemo poterat, assemblée, que nul ne 
ex omnibus gentibus et tri- pout * conter, de tutes 


bubus et populis et linguis, 
stantes ante thronum et 
in conspectu agni, amicti 
stolis albis, et palmae in 
manibus eorum ; (10) et 
clamabant voce magna, 
dicentes : Salus Deo nostro 
qui sedet super thronum, et 
agno. (11) Et omnes an- 
geli stabant in circuitu 
throni et seniorum et qua- 


manieres de genz, que es- 
tunt * devant le throne 
en la venue ? del agnel, 
couverte :‘ de ‘blanches 
estoles, & palmes en lor 
mains; (10) & crient * a 
grant voiz : Salu a nostre 
Deu que seez sur la throne, 
& al agnel. (11) Et tuit li 
angele estoient * emviron 
le throne, & cheirent de- 
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tuor animalium ; et ceci-. 


derunt in conspectu throni 
in facies . suas, et adorave- 
runt Deum, (12) dicentes : 

Amen. Benedictio, et cla- 
ritas et sapientia, et gra- 
tiarum. actio, 
. virtus, fortitudo Deo nos- 
tro in saecula saeculorum, 
Amen. (13) Et respondit 
unus de senioribus et dixit 
mihi : Hi, qui amicti sunt 
stolis albis, qui sunt, et 
unde venerunt? (14). Et 
dixi illi : Domine mi, tu 
scis. Et dixit mihi : Hi 
sunt qui venerunt de tri- 
bulatione magna, et lave- 
runt stolas suas et dealba- 
verunt eas in sanguine 
agni. (15) Ideo sunt ante 
thronum Dei, et serviunt 
ei die ac nocte in templo 
ejus ; et qui sedet in throno 
habitabit super illos. (16) 
Non esurient neque sitient 
amplius, nec cadet super 
illos sol, nequeullus aestus; 
(17) quoniam agnus, qui 
in medio throni est, reget 
illos, et deducet eos ad 
vitae fontes aquarum, et 
absterget Deus omnem la- 
crymam ab oculis eorum. 


honor et 


.vant le throne en lur faces, 


& aorerent, (12) & disoient: 
Amen. Beneicon & clarté? 
& savoir * & graces, honor 
& vertu & force a. nostre 
Dieu sanz fin ?. (13) & res- 
pond " un des maiurs & " 


τ me dist : Cil que sunt cou- 


vert de blanches estoles, 
qui sunt il, & dunt vin- 
drent? (14) Etli dis : Sire 
vos le savez ". Et il me 
dist : Ces sunt ki vindrent 
de grant tribulation, & lur 
estoles unt lavé "ἢ & les 
unt blanchies '* el sanc del 
aignel. (15) Por ceo sunt 
il devant le throne Deu & 
le * servent jor & nuit en 
son temple. Et cil qui siet 
el throne habitera sur euls. 
(16) IL ne averont més 
faim ne sef, ne li" soleil ne 
charra més sure euls, ne 
chalor ne les * quira més; 
(17) kar li agnel que est 
en.mi le trone les gouver- 
nera & les merra * au” 
fonteines de eve de vie, et 
essuiera totes " lermes de 
lour eulz. 


1, B poet, — 2, C esturent. — 3. Mieux BC veüe. — 4. C covers. 
— 5. Mieux B crierent, C crierunt. — 6. C esturent. — 7. BC 
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charité. — 8. BC sapience. — 9. BC placent ici la partie du com- 
mentaire qui se rapporte aux versets 9-12. — 10. BC respundi. — 
11. BC si. — 12. BC saverez. — 13. BC e unt lavé lur estoles. — 
14. C enblanchi. — 15, BC li. — 16. C e il. — 17. C omet le. — 
18. B omet les; C omet ne les quira més. — 19. C enveyera. — 
20. BC as. — 21. C tus les. 


GLose. La grant assemblée que nul ne pot numbrer, es- 
tant devant le throne, signefie que, aprés la destruction 
Antecrist, esteront en seinte Glise, & après le jugement el 
ciel, li bon cristien que, par ' nette vie averont veincu lor 
char, ke est signefié par les blanches estoles, & par pacience 
averont vencu les tribulations del munde, que est signefié * 
par les palmes ?, rendrunt graces a Deu de ceo * que il les. 
a sauvé par son fiulz. Ceo que li angele cheirent devant le 
trone & aorerent Deu signefie le grant joie que li angele 
averont de la compaignie des seinz en gloire, dont il ren- 
drunt graces a Dieu. Par la parole au maiur est signefié 
Peenseignement del? seinte scripture que nos enseigne & 
amoneste a suffrir tribulation en ceste vie, et a laver noz 
cors & noz ames 5 par confession & enblanchir ".par bones 
oevres en la fei de la passion Jesu Crist *, en esperance des 
biens de la vie pardurable. 


1. C en seint Eglise li bon cristien e aprés en ciel par. — 2. C 
omet signefié. — 3. C ajoute e. — 4. C omet de ceo. — 5. Mieux 
BC de. — 6. BC I. cors e álme. — 7. BC ajoutent les, — 8. C 
ajoute e. 


(VIII, 1).Et cum aperuis- (Fol. zr. w; VII, 1) 
set sigillum septimum, fac-  'Tixr. Et comme li agniel 
tum est silentium in caelo,  ovri le setieme seel, silence 
quasi media hora.(2) Et  estfeteen' cielausicomme 


vidi septem angelos stan- 
tes in conspectu Dei, et da- 
tae sunt illis septem tubae. 


par demi hure. (2) Et ge vi 
.vij. angeles estant devant 
le face Deu, & lur sunt 
donées .vij. bosines *. 


"1. B el. + 2. BC continuent le texte jusqu'au verset t5 inclusi- 


vement. 
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"s La scilence que est fete en ciel ausi come ' demi 
hure signefie * la pés que seinte Glise avera aprés. la des- 


Antecrist, aprés qui vendra tost le jugement. Les 
. angeles ove les set bosines signefient touz ? les pree- 
s de seinte Glise que sunt espris * de la cp [Deu] & 


^ .vij. duns del seint Espirit: 


I. B Par silence ki e. f. au c. a. c. par; C Par le s. ke est au c. 
par. — 2. BC est signefié. — 3. —Q — 4. ice — 


5. C de. 


(VIIL, 3) Et alius an- 
gelus venit, et stetit ante 


altare habens thuribulum. 


aureum; et data sunt. illi 
incensa multa, ut daret de 
orationibus sanctorum om- 
nium super altare aureum 
quod est ante thronum Dei. 
(4) Et ascendit fumus in- 

rum de orationibus | 
sanctorum. de manu an- 
geli coram Deo. 


1" 


(Fol. 12; VIII, ; Tuer. 
Et un autre angele vi ge 
que ' vint, & estut* devant 
l'autel, & avoit un encen- 
sier * de or * en sà main; 
& l'en li donne mout de 
encens, qu'il donast o les 
oraesuns de tuz les seinz 
sur l’autel d'or que est 
devant le throne. (4) Et la 
᾿ fumée del encens de orei- 
suns au* seinz munte de 
la main al angele devant 
Deu *. 


1. BC n'ont pas vi ge que, ce qui est plusconforme au latin. — 
2, C omet & estut. — 3. C sencer. — 4. BC omettent de or. — 
5. BC des o. des. — 6. BC joignent ici le verset 5. 


᾿ς GLosr. Et' l'autre aungele que fu en estant * devant l'autel 
signefie le fuilz Deu en humanité. Le censer d'or signefie 
seinte Glise; le mult encens les oreisuns au * seinz. La 
fumée del encens que munte signefie * la compunction des 
queors que surt * des oreisuns. Ceo qu'il empli le censer 
del feu del autel signefie qu'il esprent les queors * de la 
memoire de sa passion. 


1. BC omettent Et. — 2. B 4. esta, C estut. — 3, BC. as. — 4. B 
omet signefie. — 5, C sunt. — 6. C omet queors. 
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(VIII,5)Et accepit ange: ^ (Fol. r2 v*; VIN, 5) 
lus thuribulum, et implevit Tixr. Et l'angle prist le 
illud de igne altaris, et mi- . censier & l'empli del feu 
sit in terram; et faclasunt del autel, & l'envea en la 
tonitrua et voces etfulgura . terre; & sunt fez toneires 
et terraemotus magnus. & voiz & foudres ' & ge 

Gies νυ terremote. " j 


A Le 


1. C fouderes e toners e voy. 


GLost. Ceo qu'il eap en la terre signefie qu'il envea ' 


ses deciples en ce * munde ? preescher l'euvangile. Par les 


toneires sunt signefiez les manaces del jugement que Diei 
fet par ses preescheors. Par la voiz, la promesse de gloire; 
par les foudres les miracles *; par la grant terremote est 


segnefié l'aspre vie que li preescheor meinent. « ^ ^ 


quiis 


. B enveie, — 2. B cest. — 3. BC ajoutent; pur. -- Fe c emet 


—— 


(VIII, 6) Et septem an- 
geli qui habebant septem 
tubas praeparaverunt se ut 
tuba canerent. (7) Et pri- 
mus angelus tuba cecinit, 
et facta est grando et ignis, 
mista in sanguine, et mis- 


sum est in terram, et tertia 


pars terre combusta est, 


et tertiapars arborum con- 


cremata est, et omne foe- 
num viride combustum est. 


"iow 23 
à ὁ ἐν 4 Ἀ, ἐν} 
" 


[VIII, 6]. ré Et li 
.vij. angeles. que aveient 
les .vij. bosines se apari- 
lerent pur bosiner. (7) Et 
li premier angele bosine, 
& est fete greele & feu 
mellé de’ sanc, & est enveé 
en terre, & la tierce partie 
de la * terre est arse, & la 
tierce des arbres. & tut le 


fein vert. 


1. BC od, — 2. BC omettent /a. 


GLose. Le bosiner au premerein angele signefie la predi- 
cation que fu fete premierement as Gius qui furent douné 
al amur a ' terrienn[e]s choses. Ceo que la greele & 1e feu 
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est ?mellé ensemble ? de sanc signefie les males parolles & 
la grant ire as Gius, par ke il firent espandre le sanc Jesu 
Crist & les seinz. Par la terre dunt la tierce partie est arse 

.le* aver; par les arbres. les orguillus *. La terce 
partie arse signefie la partie dampnée. Par le fein vert sunt 
signefiez les delicius del munde ke sunt abandonez as deliz 
de la char; sil * se convertissent plus enviz a ! bien; & per 
ce est tout ars, & ceo est la greindre partie dampnée. 


ἄρῃ} BC de. — 2. B fu; le We est oi dius C1 22" BC omet- 
tent ensemble. — 4. BC sunt signefié lui (C ly). — 5. Bles a: lui, 


eh moet. B pco lp os — 


ke en. .. 
D οἱ δ 5821543 δὶ ΡΣ -ΓΌΡ 2SIMONX Et 5 τοῖν 
ΠΠΙ,8) Essen an- ss (Fol. ads VIII, 8) Tur. : 
gelus tuba cecinit, et tam- ἘΠ᾽ li secund .angele bo- 
quam mons magnus igne sine, & ausi cum un grant 
ardens missus est in mare; — munt [ardant."] de feu est 
 etfacta esttertia pars ma- — envaé:en * la mer, &. la 


ris sanguis; (9) et mortua 
est tertia pars creaturae 
eorum quae habebant ani- 


mas in mari, et tertia pars 


navium interiit. 


SIN lót 25301 


tierce partie de. la mer est 
fete sanc; (9) & moert ?la 
tierce partie des creatures 
que aveient almes en la 
mer, & la tierce partie des 
néfs perist. 


Ἢ Rest d'aprés B: — 2. C m. ἡ, de fu ést en my en. nd c 


morust. . 
mm esty 


'" GLose. Li bosiner au ' 


secund à angle ilihefie que ‘Ja pre- 
dicátioh que primes fu * fete as ἡ Gius se turna puis * 


au " 


paens. Ceo que li granz munt ardant est envaé en la mer 
"peat que li diable orguillus & envius aveit leessur de 
nuire * el ? munde, que est signefié par la mer. Ceo que la 
tierce partie de la mer devint sanc signefie que une partie 
des paens remeinst * en pecchié de mescreance ?*. Ceo que 
la tierce partie des creatures en la mer morut° signefie que 
[de] ceus que converti sunt " a la fei p[e]ríst une| grant partie 
pár malvése ? vie en male oevre. Par les nefs sunt signefié 
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li prelat en ce munde qui deivent les autres porter au." 
rivage de salu, dunt p[e]rist une grant partie, αἱ 


1. C a. — 2. BC ke fu primes. - “PCA 4. C pus se furna. 
5. B as, C a. — 6. A dennuire. — 7. C al. — 8. BC remeinent. — 
9. B mescreantise. — 10. C morurent.— ". BC ke sunt converti. 


— 12. — — 13. BG a. 


(VIII, 10) Et tertius an- 
gelus tuba cecinit, et cecidit 
de caelo stella magna, ar- 
dens tamquam facula, et ce- 
cidit intertiam partem flu- 
minum, et in fontes aqua- 
rum; (11) et nomen stellae 
dicitur Absy nthium, et fac- 
ta est tertia pars aquarum 
in absynthium, et multi 
hominum: mortui sunt de 
aquis, quia amarae e fuctae 
sunt. 


(VIII, 10) Tixr. Et" li 
tierce angele sona [sa] 
bosine, & une. grant es- 


. teille * chei del ciel ardant 


comme brandon, & pur- 
prist la tierce partie des 
flueves; & chei au * fun- 
teines; (11) & le nun de 
la steille est Asloigne,;& la 
tierce partie des eves est 
fete * aluine, & plusurs 
genz morent des evés por 
l'amertume *. "bu nivea T0» 


τῷ, τ τοῦ 


1. BC omettent Et. — 2, C esteyle graunde, - -- A us BC as. — 


4. C omet fete. — 5. C amerté. 


imi sib 


GLose. Par les CE sunt signefié les escriptures del Vielz 
Testament & del Novel. Par.les funteinnes sunt. signifié 
les euvangiles. Ceo que l'esteille i" chei & les fist ameres 
signefie que aprésceo que la fei Jesu Crist est? dreite vie fu 
enseignée * en seinte Glise par escriptures ὅς receüe, li 
diable fist surdre herites, & ont corrumpu.. les escriptures 
par faus entendement & mauvese doctrine, & les ont sovent 
fet ameres comme aluine, & perissent plusurs qui ΩΝ 
de ceste doctrine. . ; 


1. C omet i, — 2. Pr BC e. — 3. C assigné. | 


.. (VIII, 12) Et quartus an- 
gelus tuba cecinit; et per- .. 


. (Fol. 13 ye; VIN, 12). 
Tixr. Et li, quart. angele 


ἌΣ ΣΦ nn | 


EET COL TUN ew δῶ Pre VS PE TU 
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cussa est tertia pars soliset 
tertia pars lunae et tertia 
pars stellarum, ita ut obs- 
curaretur tertia pars eo- 
rum,et diei non luceret 


pars tertia et noctis simi- 
liter. (13) Et vidi et audivi 
vocem unius aquilae volan- 
tisper medium caeli, dicen- 
tis voce magna: Vae, vae, 
vae habitantibus in terra, 
de ceteris . vocibus trium 
angelorum, qui erant wis 
canituri. =; lun 


sona sa bosine; & la tierce 
partie del. soleil, & de la 
lune &. des esteilles est 
ferue en ' ' obsctirté,. isi 
que cele part ne luist: ne jor 
ne nuit. (13) Et ge vi &* 
oi la voiz de * une egle vo- 
lant par mi le ciel, & dist 
a grant voiz *. ; Wai, wai, 
wai, as. habitans, en * terre, 
des autres voiz a trois an- 
geles qui, devoient bosi- 


à rs 
$$ eh 3 


lap deseos : 
j; B de 16 ope KC. s. BE omettent la Wir de C 


ant Sei 


^" Gosk. ge 
des estoilles « 


rt B sur la, C sur. - 


: rh dr omettent dés 


214209 Mr τ 15 


ag la tierce "e del soleil & de la lune ἃ 
st enoccurei signéfie que ceus que le diable 


essorber par meséreantise *; il lur toust la grace par 


maleoëvre, & au * greignours & au * miluens & au * menours, 
si que il ne seamendent par prosperité ne par aversité, que 
est signefié par jur..& par nuit: Par: l'egle sunt signefié li 
prescheor qui. voient.? loing er vpn seinte Gite. e 


granz tri is que ele avera a la venue Antecrist, 
meement ceus qui sunt trop doné al amur * Cede 


choses. 
10 OU. = SON A € - 1 1 on 


- 1: Mieux BC éeo. LEEDS wiQed wh : —-3. BC as; ES B 
ad, Ὁ as. — 5. BC as. — 6. B venent, C venunt. gi B des. — 
8. BC ki. t. unt donez (C doné) lur amurs. — : doe 


(Fol. τᾷ; IX, ἡ Tixr. 
Et li quint angele sona sa 
bosine ; et ge vi une esteille 
cheir del ciel en terre, & 


P Et quintus. an- 
us tuba cecinit; et vidi 


sn 2 de caelo cecidisse 
in terram, et data est ei 
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clavis putei abyssi. (2) Et 
aperuit puteum abyssi, et 
ascendit fumus putei sicut 
fumus fornacis magnae ; 
et obscuratus est sol et aer 
de fumo putei. (3) Et de 
fumo putei exierunt locus- 
tae in terram, et dáta est 
illis potestas sicut habent 
potestatem scorpiones. ter- 
rae. (4) Et praeceptum est 
illis ne laederent foenum 
terrae neque omne viride 
neque omnem arborem,nisi 
tantum | homines qui non 
habent s signum Dei in fron- 
tibus suis ; (5) et datum est 
illis, ne occiderent eos, sed 
ut. erugiategr 1 mensibus 


123112 


rum. ut. ;eruciatus, iSQorpilsn 
cum percutit hominem. (6) : 


Et in diebus illis quaerent:: 


Bone 
. n'unt le merc Deu ; a? lou lour 


lui est donée la clef del 
puiz * d'abyme. (2) ἃ il 
overe le puiz, & la fumée 


. del puiz munte ausi come 


de une [grant] forneise; & 
enoscurcist le soleil & l'air. 
(3) Et de cele fumée issi- 
rent locustes én^terre, & 
lur est doné poer de 
nüire ?, ausi come scor- 
pion. (4) Etlurestcoman- 
dé qu'il ne damagent le 
fein de le terre-ne nul vert 
ne nul arbre ne" nul 
fors ceus qui 


frunz; (5) & lui dist e enque 


ceus ne oceient * il pas, 


, mes. Jes tormentent " cinc 
.,mois;etlur torment* come 


Aorment d' escorpion quant 


il. fiert home./(6)-&.a cez 
jurs:^querront- homes; la 


homines - mortem; et non mort ? & ne* la troveront 
invenient eam ét deside- pas. Dessirront a morir? 
rabunt mori et^ Jugiet ^ j E "da mort les fuirai 


29 4.7 fT 


mors ab eis. 


292 3 0460 9f 


a9? off 


Le i p 24 


1. BC omettent del puiz. — 2. A dennuire. — 3. BC en. — 


4. BC oscient. — 5. B turment, C tormente. — 6, C ajoute est. — 
7. C desirunt. hommes la mort e le querrunt.. —8. B ame m 
9. BC omettent dessirront a. morir. — 10. C-més. HA © 


GLose. Par. l’esteille gue chei del ciel en terre est -— 
Je diable qui wr le? puiz de abyme; ceo est la subtile 

eresie que est en? queors au * deciples Antecrist. La füm ée 
que en surt* & enoccurcist le soleil signefie la fause doctrine 
que fera *enoscurcir la fei en plusurs. Par les locüstés que 


τονε dE A itin u iac) CET PT DRE 
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issent-dé la fumée sunt signefié li deciple Antecrist qui ne 
pount voler haut par droit entendement ne aler fermement 
par bone oevre. Par le fein & le vert & l'arbre sunt signefié 
trois degrez en seinte Glise : li novel convertiz & li * ben 
ovrant & cil de haute vie que Nostre Sire ne lesse damager 
en alme, tout * abandone ille? corsa tribulation. Ceo qu'il 

tla mort signefie la grant poür que li bon crestien 
‘avéront de faillir & de chair en la tribulation que ert " si 


T2222 at oq JE € - ie : - b wi J 
1. BC sunt signefié lui (C ly) deables. — 2. BC les. — 3. B ds, 

Ca. — 4. BC as. — 5. B sunt, C issoyt. —6. e DE BC omettent 

di.— 8. Cmès. — 9. BC les. 25097 arid «12042 


aenn 302 «el ia d .sai ^ 22319 zl 34 
Vs 

dd 7) Et. es mp Ly VAR. lt 7) Tru. 
pars similes equis .Exli.locuste.resemblerent 
me -in- praelium, ét. chevaus:appareïllé* en ba- 
ità earum tam- | taille, & sur lur. chiefs 
Ἂς à ga similes ἀπὸ -avelènt — 

+0 ; facies earum tamquam qué résémibleretit or 
ies hominum. (8) Et ha- ^lur faces ausi. d Date 
os sicut Capil- | d 'omes. & avéient che- 

Do mulierum d . ét denies wéus ausi comme. 
earum sicut dentes leonum femme, & lur denz si come 
erant; (9) et habebant lori-" "de leon *; (9) & Haüberz 
E s Sicut lori ricas ferreas, comme de fer, & le soun? 
et vox alarum earum sicut .. de lur eles ausi comesoun* 


+ «: 
ΟἿ 


vox curruumequorummul- 
Aum; (10) et habebant cau- 
das similes scorpionum, et 
'aculei erant in caudis ea- 
rum; et potestas earum 
mocere. hominibus mensi- 
bus quinque. Et habebant 
super. se (11): ‘regem . an- 
gelum. areis cui nomen 


de curres de multitude de * 


| chevaus que * coürrént en 


‘bataille; (10) &-'aveient 
keues ausi comme d'escor- 
pion ἃ aguluns au? keues; 
& lor poer est de nuire a 
la gent cinc mois. (11) Et 
aveient rei sur eulsl'angele 
de-abyme, l'angele exter- 
minator. (12) &atant passe 
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hebraice Abaddon, graece 
autem | Apollyon, latine: 


le premier wai. Este vos *, 
uncore vienent .ij. wai 


habens |. momen : Extermi- 

nans. (12) Vae unum abiit, : 
et ecce veniunt adhuc duo 91080. 95.41 39.1097: 
vae post haec. JEU Gym 


aprés τὸ 51v: τος 196 


- 


ww à 21 CAL 3 


ü 14 i JH51 ἢ Sl lroóm 31 71137 D 
1. BC ajoutent de aler, — 2, B omet & lur d. si c. del.—3.B 
la voit, C la noyse. — 4. B la voix, C la noyse. — 5. B de mur, 
C de mus des. — 6. C quant. — 7. BC e pointes as (Ca). — 8. B 
Hac) Ed oss Ad à. AN ORME (o£ 9. —— Exe S de D 
GLose. Par les chevaus appareillez em bataille est signe 
l'orguil & la fierté as deciples Antecrist. Par les coronnes 
ausi comme d'or & la face * comme d'ome est signefié duble 
ypocresie/ une en lur doctrine & autre en lur vie. Par lur 
cheveus comme de femmé est signefié qu'il sunt'mol & léger 
-a torner en chascune vice. Par:lur denz comme de leon est 
signefié lur cruelté”, Par lur haubers comme deferest signe- 
fié lur. duresse. encontre verité, Par le soun des eles? lur 
grant boban qu'il unt de la surté * qu'il unt. Par les keues 
come d'escorpion sunt signefié, les temporeles üqses par 


quei il deceveront & les tyrant. par que il destrei 
Li angele de abyme, ceo est li diables qui a poer en? cuers 


4 s SION 
térriens. ἢ 
ΓΕΘ t? SN 18 ΤΙ tort 


xn 
TO! 


yos osos iste emrihe 


A^ 
T1351 


ἐν αν B.ajoute ausi. — 2, BC. pre ani ie TNT pren 0 


vio la breit À per Jur érgance cs b BC alant Af 
— 4. À porte plutôt suite, B surté, C seureté. — 5. BC 


signed 
ΜΖ. — 


6. B destréignerunt, C destreynerunt.— 7. BC as? — 0o 


ib. ΘΟ σι sb 291109 5b 
75 (IX513) Et sextus ange- 
lus tuba: cecinit, et audivi 
vocem unam ex quatuor 
cornibus - -altaris ^ aurei, 
quod. est. ante oculos Dei, 
(14) dicentem sexto angelo 
qui habebat tubam : Solve 
quatuor angelos qui alli- 
gati sunt in flumine magno 


NS ΤΟΣ Ὦ5 IH ον ON 
(Fol. 15; IXy 13) Tixr. 
-Etli sisime* angele sona 
sa bosine,et ge oïune voiz 
de * quatre corneres del 
auter d'or, que est devant 
Jes oilz Dieu, (10) qui dist 
àu sisime? angele qui‘ boe- 
'sinet: Desliez lesquatrean- 
geles que sunt liez el grant 


ΡΨ ΡΨ 
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Euphrate. (15) Et soluti 
sunt quatuor angeli qui 
parati erant in horam et 
diem et mensem et annum 
ut occiderent tertiam par- 
tem hominum. 


flueve de Eufraten. (15) Et 
sunt delié li quatre angele 
qui esteient apparilé de 
ocire la tierce partie des 
homes par une houre & un 
jur* & un meis ἃ un an *. 


-1. ΒΟ sist. — 2. B des. — 3. B sime, Ca soun. —4. B ki il, — 
5. C par un jur e un houre. — 6. Suit dans BC la traduction des 
versets 16-19. 


GLose. L'autel * d'or que est devant les oilz Deu signefie 
la char Jesu Crist. Par les quatre corneres sunt signefié 
les quatre euvangelistes qui tretent * [des] quatre choses de 
nostre salvation: la nativité Nostre Seignur, sa passion, sa 
resurrection, sa assension. Li quatre angele que sont lié 
al ? grant fleuve de Eufraten que la voiz commanda deslier 
signefient ^ les princes au ? quatre parties * del munde. Le 
deslier signefie la leessur * que * Dieu lui soufarra ? a mal 
fere a cel tens, kar avant peccherent priveement, & lors se 
montarront "* apertement encontre seinte Glise. 


1. À Pautel (erreur du rubricateur). — 2. C treterunt (prétérit). 
— 3. B el, C ke sunt en le. — 4. BC signefie. — 5. BC as. — 
6. BC pari. — 7. B leissur. — 8.C les leys sur qui. — 9. B suffera, 


C soffra. — 10. B mettront, C metterunt. 


(IX, 16) Et numerus 
equestris exercitus vicies 
millies dena. millia; et 
audivi numerum eorum. 
(17) Et ita vidi equos in 
visione; et qui sedebant 
super eos habebant loricas 
igneas et hyacinthinas et 
sulphureas ; et capita equo- 
rum erant tamquam capita 
leonum ; et de ore eorum 


procedit ignis et fumus et 


(Fol. 15 w; IX, 16) 
Tixr. Et ge vi mouz mil- 
lers de chevalers a cheval, 
& oi lur numbre vint foiz 
[mile e] .x. mile; (17) & 
aveient haubers de feu & 
de jaciacte & de soufre, ἃ 
les testes des chevaus es- 
teient [ausi] come testes de 
leon; et de lur bouches 
issi feu e fumée & soufre, 
(18) dont la tierce partie 
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sulphur. (18) Et ab his tri- 
bus plagis occisa. est ter- 
tia pars hominum de igne 
et de fumo et sulphure quae 
procedebant de ore ipso- 
rum. (19) Potestas enim 
equorum in ore eorum est 
et in caudis eorum. Nam 
caudae eorum similes ser- 
pentibus habentes capita, 
et in his nocent. (20) Et ce- 
teri homines, qui non sunt 
occisi in his plagis, neque 
poenitentiam egerunt de 
operibus manuum suarum, 
ut non adorarent daemo- 
nia et simulacra aurea et 
argentea et aerea et lapi- 
dea et lignea, quae neque 
videre possunt neque au- 
dire, neque ambulare ; (21) 
et non egerunt poeniten- 
tiam ab homicidiis suis ne- 
que a veneficiis suis neque 
a fornicatione sua neque a 
furtis suis. 


EN FRANÇAIS 


des hommes fu ocise, (19) 
kar la poesté des chevaus. 
est en lur bouches & en 
[lur] keuves. Et lur keu- 
ves * resemblent serpenz 
qui unt testes, & en ἢ ceus 
nuisent ἡ, (20) δὲ les autres 
hommes periront qui. ne 
sunt ocis de ces plaies, ki 
ne ont fet penance des 
eovres delur mains, qu'il 
n'aorassent diables & faus 
deus d'or & de argent & de 
latun & de pere & de fust; 
(21) & ne unt pas fet pe- 
nance de lur homecides 
ne de lur envenimers ne 
de lur fornications ne de 
lur larecins. 


1. BC omettent Et lur k. — 2. C omet en. — 3. BC plaren) ici 
le commentaire des versets 13 à 19. 


GLose. Li chevalier signefient li tyrant' del munde; les 
chevaus les herites qui funt les autres mesfere par lur ensei- 
gnement. Parle feu que issi des bouches au chevaus est 
signifié coveitisse a quei * turne le prechement as herites; 
par la fumée orgueil; par le suffre luxure. De ces treis pec- 
chiez sunt armé li chevaler, & de ceus trois pecchiez * sont 
corrumpu une grant partie des genz de ce munde. Ceo que 
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la poesté au‘ chevaus est en lur bouches & en lur keuves 
signefie que, par fause doctrine & par essaumple de mau- 
us vie & de males overes, deceverent * il les autres. 


ταν BC les tyranx. — 2. B a qui i, C a qui il. — 3. BC omettent 
pecchiez. — 4. BC des. — 5. BC deceverunt. —' 


— (X, ἡ Etvidialium ange- 
lum fortem, descendentem 
de caelo, amictum nube; et 
iris in capite ejus, et facies 
ejus erat ut sol, et pedes 
ejus tamquam columnae 
ignis. (2) Et habebat in 
manu sua libellum aper- 
tum ; et posuit pedem suum 
dextrum super mare, sinis- 
trum autem super terram ; 
(3) et clamavit voce magna 
quemadmodum cum leo ru- 
git. Et cum clamasset, lo- 
cuta sunt septem tonitrua 
voces suas. (4) Et cum lo- 
cuta fuissent septem toni- 
trua voces suas, ego scrip- 
turus eram, et audivi vo- 
cem de caelo dicentem 
mihi : Signa quae locuta 
sunt septem tonitrua, et 
noli ea scribere, 


(Fol. 16 ; X, 1) Tixr. Et 
ge vi un autre ' angele fort, 
descendant del ciel, cou- 
vert de une nue, et l'arc 
del ciel en sun chief, & sa 
face estoit comme soleil, 
et ses piez ausi come co- 
lumne de feu. (2) & aveit 
en samein un liveretovert; 
& mist sun pié destre sur 
la mer & le senestre sur la 
terre; (3) & cria a grant 
voiz ausi come liun quant 
il ruist; & a son cri parol- 
lent*.vij. toneires lur voiz. 
(4) Et ge oi la voiz del ciel 
que me dist * : Enseelez 
les paroles au ‘set toneires, 
& nes * escrivez mie. 


τα, BC omettent autre. — 2. BC parlerent. — 3. BC diseit. #8 


Me — 5, C ne les. 


DTE Li angele fort descendant del ciel signefie le fiulz 
Deu ke se humilia a nature de homme. La nue signefie la 


char qu'il prist de ' 


nostre dame seinte Marie. L'arc del 


ciel signefie la concorde ἃ l'aliance qu'il fist, entre Deu ἃ 
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homme, Par sa face sunt signefié la bone gent de religiun 
que [lui] resemblent en aspreté de vie; cil sunt comme soleil, 
kar il enluminent les autres par bone essample. Par ses piez 
sunt signefié li bon preeschur qui vont de liu en autre* por 
preescher la foi; cil sunt comme * columpne de feu, kar il 
deivent sustenir les fiebles & esprendre les refreidiz del feu * 
de charité. Ceo qu'il aveit en sa mein un liveret signefie 
ceo qu'il dist en l'euvangile : « Ge ne sui pas venu pur la 
lei despecer, més pur emplir la 5. » Ceo que li liveret fu 
overt signefie qu'il ovri seinte scripture par sa venue, & 
dona l'entendement au ? siens. Par la mer sunt signefié li 
paen; par la terre li Giu. A 7 paens convertir envea il ses * 
forz preeschurs que sunt signefié par son pié destre; a con- 
vertir les Gieus, et? il envaea " les meins forz, que sunt 
signefié par le pié senestre. Ceo qu'il cria comme leon signe- 
fie que par son preeschement retint il les seons en sa fei 
qu'il n'osent issir, si come leon par son cri retient les bestes 
en sun cerne, qu'il n'osent mover ". Par les .vij. toneires 
que a son cri parolent " les  voiz sunt signefié tuit li 
preeschur de seinte Glise aprés les aposteles. Ceo que la 
voiz li dist qu'il enseelast '^ ceo que li toneires parlerent & 
qu'il ne le escrisist pas "5 signefie que a la venue Antecrist 
cesseront les predicatiuns del euvangile. 


1. BC en. — 2. B omet en autre, — 3. BC omettent comme. — 
4. C le freydis del deu. — 5. BC ‘ajoutent ley. — 6. B as, C a. 
— 7. BC as. — 8. BC les. — 9. et est à supprimer. — 10. BC 
enveiad il. — 11, BC omettent si come leon... mover. — i2. B 
parlerent, C parlerunt. — 13. B lur, C omet ce mot et le suivant. 


— 14. BC seellast. — 15. BC mie. 


(X,5) Et angelus, quem 
vidi stantem super mare et 
super terram, levavit ma- 
num suam. ad caelum, (6) et 
juravit per viventem in sae- 
cula saeculorum, qui crea- 
vit caelum et ea quae in 
eo sunt, et terram et ea 
quae in ea sunt, et mare et 


(Fol. 16 yo; X, 5) Tixr. 
E li angele que ge vi ester 
sur la mer & sur. la terre, 
sa main levee ' au ciel, (6) 
& jure par celui qui vit 
sanz fin & crea ciel & terre 
& mer & quanque il tien- 
nent, que li tens més ne 
dura *; (7) més a * jurz de 


U——— 
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eaquae in eo sunt, quia tem- 
pus non erit amplius. (7) 
Sed in diebus vocis septimi 
angeli, cum coeperit tuba 
canere ,  consummabitur 
mysterium Dei, sicut evan- 
gelizavit per servos suos 
prophetas. (8) Et audivi 
vocem de caelo iterum lo- 
quentem mecum, et dicen- 
tem : Vade, et accipe li- 
brum apertum de manu 
angeli stantis super mare 
et super terram. (9) Et abii 
ad angelum, dicens ei ut 
daret mihi librum ; et dixit 
mihi : Accipe librum et 
devora illum, et faciet 
amaricari ventrem tuum, 
sed in ore tuo erit dulce 
tamquam mel. (10) Et ac- 
cepi librum. de manu an- 
geli, et devoravi illum; et 
erat in ore meo tamquam 
mel dulce; et cum devo- 
rassem eum, amaricatus 
est venter meus. 


la voiz de la * 


49 


setime an- 
gele, quant il commencera 
a bosiner, serra achevé le 
secré Dieu, si cum il a 
presché par ces prophetes. 
(8) Et la voiz que ge oi del 
ciel de rechief parlant a 
moi, & disant * : Va pren- 
dre * le livre ouvert de la 
main al angele que esta sur 
la mer & sur la terre. (9) 
Et ge alai al angele & li dis 
qu'il me baillast [le livere]; 
& il’ me dist: Pren le ἃ 
le devorez, & fera tun 
ventre amer, més en ta 
bouche ert * douz comme 
miel. (10) Et ge receu le 
livre de la main al angele, 
& le devorai; & estoit en 
ma bouche douz come 
miel, & en mun ventre 
tout amer. 


1. Mieux BC leve sa main. — 2. BC ne durra més. — 3. B as. — 
4 Mieux BC de la v. le. — 5. BC diseit. — 6. BC pren. — 7. BC 
omettent il. — 8. BC m. ta b. serra. 


GLose sur LE Tixr. Par le lever ' de la main al angele 
est signefié la ascension Nostre Saveor. Par ceo qu'il jure 
que le siecle faudra & que le segré* Deu sera achevé, signe- 
fie la forme promise * de la gloire que Nostre Seignur fet 
a ‘siens, dunt li seint * se conforteront qui seront en la 


4 
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persecucion Antecrist. Le liveret overt que l’angele tint " 
en sa main signefie seinte Scripture. Ceo que S. Johan le 
prist de sa main signefie que cil qui desirent l'entendement 
de* S. Scripture & le aprenent, Deu les commande qu'il le ? 
mettent en eovre. Ceo que le livre fu duz en sa bouche & 
amer en sun ventre signefie que la parole Deu est mult ” 
pleisant a escuter & a lire & a preescher, més mult greve 
sovent de mettre la en eovre. 


1. C livere. — 2. BC les. secreg. — 3. Mieux B.C la ferme 


premesse. — 4. B as. — 5. C dunt il, — 6. BC livere, — 7. B 
teent. = 8. C del. — δ. B la. — το. BC omettent mult, y 


(X, 1 1) Et dixit mihi : 
Oportet te iterum prophe- 
tare gentibus et populis et 
linguis et regibus multis. 
(XI, 1) Et datus est mihi 
calamus. similis virgae, et 
dictum est mihi : Surge et 
metire templum Dei et al- 
tare et adorantes in eo. (2) 
Atrium autem quod est 
foris templum eice foras, 
et ne metiaris illud, quo- 
niam datum est gentibus, 


(X, 11) Tixr. E Ji angele 
me dist : De rechief te 
couvient precher a diverse 
maniere de genz & a mulz' 
rois. (XI, τὴ & me dona un 
rosel qui resemblet verge, 
& me dist : Dresce toi & 
mesure* le temple Deu & 
laute] & ceus qui laenz 
aorent (2). Més le estre que 
est dehors le temple getez 
hors, & ? ne le *^ mesurez 
pas, kar il est donnee a 


et civitatem sanctam cal-  mescreanz, δὲ defoleront la 
cabunt mensibus quadra-  seinte cité .xlij. * mois. : 
ginta duobus. ' 


1. C. ajoute de. — 2. C Drescez t. e mesurez. — 3. B omet &, 
C omet le temple.... &. .— 4. B nel. —5. B quarante. 


GLose. Par le rosel dunt en ' escrit est signefié seinte 
Scripture; par le* verge chastiement de * char que cil * dei- 
vent aver que sevent Escripture. & la * preeschent, si come 
dist li Appstele S. Pol:« Je chatai * mun cors, & le ra- 
meine"en seryage, [ke jeo ne devenge® pres?] pur prescher 
aus autres .". » Ceo que l'en li dist qu'il [se] dregast a mesu- 
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rer letemple signefie que li preeschor & li prelat se dei- 
vent drecer a bones oevres & préescher as autres solunc 
ceo. qu'il pount entendre, & enjoindre penance solunc 
ceo qu'il la pount porter. Par le estre que est " dehors le 
temple sunt signefié li faus crestien a qui l'en ne doit pas 
preescher a la venue Antechrist, més mettre les hors par 
escomengement. Ceo que li mescreant averont poosté de 
foler " la seinte cité .xlij. mois signefie que la mesnée Ante- 
crist defolera seinte Eglise par persecution 5 ij anz ἃ 
demi, & ceo est le tens que est noti " avant par une hure & 
unjur & un meis & un an, kar [par “] une hure est signefié 
demi an, par un jur un an & par un mois un an "5, & ceo 
sera noti " en * avant par un tens & par .ij. tens. & par 
demi tens. 


τας BC l'en, — 2. BC la. — 3. C ajoute la. — 4. BC il. — 5. C le. 
— 6. Mieux B chasti, C chastie. — 7. B mein, C meyne. — 8. 
Ὁ veigne. — 9. Au lieu de pres, BC, il faut liré pires. — 10. « Sed 
castigo corpus meum et in servitutem redigo, ne forte, cum aliis 
 praedicaverim, ipse reprobus efficiar » (I Con. 1x, 27). — 11. BC 
omettent que est. — 12. BC a defoler. — 13, C par l'espace de. — 
14 B moté, C mort ; corr. moti. — 15. [par] est rétabli d'aprés B 
seul.— 16. Ces an. Par un jour un an e par un moys quatre aun 


D v xr m B moté, C mustré. — 18. Sonoma. 


(XI,3) Et dábo duobus tes- 
tibus meis, et prophetabunt 
diebus mille ducentis sexa- 
ginta, amicti saccis. (4) Hi 
sunt duae olivae et duo 
candelabra 
Domini terrae stantes. (5) 


Et si quis voluerit eis no- 


cere, ignis exiet de ore éo- 
rum et devorabit inimicos 
eorum; et si quis voluerit 
eos laedere, sic oportet 
eum occidi. (6) Hi habent 


potestatem claudendi cae- - 


in. conspectu. 


(Fol. r7;X1,3) Tue E'je 


donraiames .ij.tesmoinz, ἢ 


&il preescheront par mil 
jurz & .ij. cenz & sexante, 
couvert de sacs.(4) Cil sunt 
Àj. olives ἃ .ij. * candela- 
bres luisant & estant en la 
veüe li sire de laterre; (5) 
& qui les voudra nuire, feu 
istra de lur bouches & de- 
vorera * lur enemis. (6) Cil 
unt poer de clore le * ciel, 

qu'il ne plove” le jur® de 
lur preeschement, . et.unt 
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lum, ne pluat diebus pro- 
phetiae ipsorum ; et potes- 
tatem habent super aquas 
convertendi eas in sangui- 


nem, et percutere terram . 


poer sur les eves de con- 
vertir les? en sanc, & de 
ferir la terre de chascune 
plaie quant il unques vou- 
drunt. 


omni plaga quotiescumque 
voluerint. 


1. Le rubricateur a mis un U au lieu d'un E. — 2. C ajoute 
power. — 3. C omet & .ij. — 4. C. le. — 5. C devorrunt. — 6. 
B omet le. — 7. B pluisse. — 8. BC les jurs (C jours). — 9. B 
omet Les. 


GLose. Cist dui tesmoing sunt Enoch & Helye, par qui 
sunt signefié li autre bon preeschor a qui ' Nostre [Sire] 
premet sa grace, & amoneste qu'il ne faillent * en petite ad- 
versité, quant cil * durrunt tant en si grant persecution. Ceo 
qu'il serront covert de * sacs signefie que li preeschur & li 
prelat deivent doner essample de penance as autres. Ceo 
qu'il sunt dui olive signefie qu'il deivent estre plein de mi- 
sericorde. Ceo qu'il sunt candelabre luisant signefie qu'il 
deivent les autres enluminer par bone doctrine & seinte &* 
par bone essample. Ceo qu'il sunt en estant signefie qu'il 
ne deivent prendre des choses temporeus for[s] 5 lur suste- 
nement 7, si come dist li apostle S. Pol : « Si nos eum dont 
nos seum nurri & covert, seum de ceo paé *. » Ceo que le 
feu istra de lur bouches, & devorera les enemis, signifie qu'il 
se deivent combatre de espée espiritele, ceo est la parole 
Dieu que est feu, & ne mie par ? poer terrienne. Par la pluie 
del ciel sunt signefié les manaces as orguillus puissanz, ke” 
li bon preescheor unt poer de clore, qu'il ne " saent cre- 
muz. Par les eves sunt signefié li luxurius, que li bon prees- 
cheor tornent en sanc, quant il les font cognoestre lur or- 
dure. Par la terre sunt signefié, li aver ", que li bon prees- 
cheor firent ? de toutes plaies quant il les funt tout guerpir 
& suffrir. meseises por. Dieu. 


1. B as que, C a queus, — 2. BC defaillent. — 3. BC il. — 4. 
C il vestunt les sacs. — 5. B par seine doctrine et; ces mots sont 
omis dans C. — 6.C ajoute soulement. — 7. C sustenaunce. — 8. 


iilazgihe s: mace 


EA 
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I Tan. v1, 8. — 9. C omet par. — 10. C ceo ke. — 11. C omet ne. — 


Mo C averous. — 13. Mieux B fierent, C ferunt (pour ferent), — 
4. B ajoute tuttes, C tous. — 15 C ajoute le amur de. 


ΑΙ, 7). Et cum finierint 
testimonium suum, bestia 


quae ascendit de abysso 
Jfaciet adversum eos bel- 
lum, et vincet illos et occi- 
det eos. (8) Et corpora 
eorum jacebunt in plateis 
civitatis magnae, quae vo- 
catur spiritualiter Sodo- 
ma et Ægyptus, ubi et 
Dominus eorum crucifixus 


est. (9) Et videbunt de tri- 


bubus et populis et linguis 
et gentibus corpora eorum 
per tres dies et dimidium, 
et corpora eorum non si- 
nent poni in monumentis. 
(10) Et inhabitantes terram 
gaudebunt super illos et 
jucundabuntur, et munera 
mittent invicem, quoniam 
hi duo prophetae crucia- 
verunt eos qui habitabant 
super terram. 


(Fol. 17 v»; XI, 7) Tixr. 
Et quant il averont feni lur 
tesmoing, la beste que est 
montée d'abyme se com- 
batera a eus & les. veintra 
& les ocirra, (8) & lor cors 
jarront es rues de [la] grant 


cité, que est apelé espiri- 


teumentSodome & Egipte, 
ou lur sire fu crucefiez. (9) 
& les genz verront lor cors 
sure terre .iij. jurz & demi, 
& ne sufferront pas ' qu'il 
saent mis en terre. (10) & 
ceus qui habitent * en terre 
se esjoieront [de eus] & 


“se *esleeceront, & envae- 


ront donc‘ les uns as au- 
tres, par ceo que cez dous 
prophetes  tormenterent 
ceus qui habiterent* sur 
terre 5. 


1. C. suffrunt point. — 2. BC habiterunt. — 3. BC omettent se. 
— 4. Faute pour dons, B dunes, C dunis. — 5. C turmenterunt.. 
habiterunt. — 6. BC joignent ici les versets 11 à 14. 


- GLose. La beste que munte d'abyme signefie Antecrist qui 
se mettra encontre Enoch & Helye & les ocirra; et il signe- 
fie le deable qui munte par ' les queors tenebrus encontre 
ceus que sunt de par* Deu & les damage * en * temporeus 
choses, si come il fist Job. La grant cité signefie le munde 
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que est apelé espiriteütàeht * Sodome, ceo est la mue de 
Deu loer *; Egypte, que est* tenebruse sanz cognoessance 
de Deu. Ceo que les cors Enoch & Helye serront veü gesir 
morz en celes ? rues, signefie les genz del munde que " unt 
hidur & poür " des adversitez que les seinz Deu sueffrent * 
& suffarront. Més ceo ert a tart "ἢ, kar li sire des genz “1”, 
fu crucefié. Ceo qu'il ne 'éüeffrent mettre les cors en sepul: 
ture * signefie que" les genz '* del munde ne unt que fere. 
de la remembrance des genz ‘ que unt esté. Ceo qu'il se ^ 
esjoissent de lur mort &-envaent les uns, ge ceus " as, autres 


20 


poreus choses as pou des * homes que. ee les soliunt ἢ, "s D. 
& se entreduient * li un al autre & dient : Ore sumes ven-. 


gez de ceo *5 papelard *. Sx 
1. C omet par. — 2. C part. — 3. C alviülau: — 4 :B omet 
en. — 5. BC intervertissent les deux derniers mots. — 6. B nue. — 
7. B ajoute e. — 8. Mieux BC ceo est. — 9. B par ces, C par les. — 
10. BC s. ke la gent del munde. — 11. B cremur, C tremur. — 12. 
B suefferent, C suffrirent. — 13. BC est a tort. — 14. BC sein. n5, 


C omet i. — 16. BC sepulchre. — 17. C omet que. — 18. BC la gent. 


— 19. BC seing. — 20. C omet se. — 21. Corr. l. τ. dons; B les 
uns duns de eus, C les uns dunis. — 22. Corr. prodes (BC). — 23. 


B suelent,C soleyent.—24. B entrededunent, C entrededununt.—25. | 


B ceste. — 26. Suit dans BC le commentaire des versets "n à a 


(XI, 11) Et post dies (Fol. τᾶ; ΧΙ, 14) Ears 


PAU 


tres et dimidium, spiritus 


vitae a Deo intravit in eos; 
et steterunt super pedes 
suos, et timor magnus ce- 
cidit super eos qui vide- 


runt eos. (12) Et audierunt 


vocem magnam de caelo 
dicentem eis : Ascendite 
huc. Et ascenderunt. in 
caelum in nube, et vide- 


runt illos. inimici eorum. 


(13) Et in illa hora factus 
est terraemotus magnus, 


Et aprés .iij. jurz & demi, 


l'espirit de vie enterra en. 
lor cors " de la* part Deus: 
& il esteront sur lur piez, 
et tuz ceus qui les verront 
en averront grant poür, 
(12) & orront la grant voiz 
del ciel que lur dirra : 
Muntez cea. Et, il munte- 
ront el *ciel en nue, & lur 
ennemis les verront. (13) 
& a cele hure sera fete 
grant terremote, & chérra 
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et decima pars civitatis 
cecidit, et occisa sunt in 
terraemotu nomina homi- 
num septem millia, et reli- 
qui in timorem sunt missi, 
et dederunt gloriam Deo 
caeli. (14) Vae secundum 
abiit, et ecce vae tertium 
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la'disieme * partie de la 
cité, & en* seront ocis .vij. 
mile hommes, & li autre 
seront effreez & dunront 
gloire ἃ Deu del ciel. (14) 
& atant passe le secund 
wai, & este vos le tierz 


wai ? vendra aprés *. 
s" cito. d : L'. 


1. BG ex ens. -- 2. Rconiben: d. .8. C en. — 4. BC dime. 
— 5. C omet en, — 6. C issi, — 7. C la terce ke. —8. BC tost. 


GLose. Ceo que li espirit de vie entra en eus signefie que 
cil que morurent * por Deu releveront a gloire. Ceo qu'il 
esteront sur lur piez signefie la fermeté [que il eee] que 
nul neporra damager. Ceo qu'il munterent * en nue * signe- 
fie la char glorefiée & qu'il *entarront en gloire. La terre- 
mote signefie la grant poür que li tyrant averont de ceus 
qu'il tormenteront* en ceste vie. Ceo que la disieme* partie 
de la cité chai signefie la dampnation de ceus que seront a 
Dieu assignez, si cum li prelat & li clerc. Par les .vij..? mile 
que furent ocis par le torment * sunt ? signefié la menue, 
gent que perissent par les autres. Ceo que les autres sunt 
effreez & rendent gloire a Deu signefie que les uns se chas- 
tient "^ par les autres, & funt. penance en humilité. 


1. B morirent. — 2. BC monterunt, — 3. B. mye. — 4. Mieux BC 
en ki il. — 5. Mieux B tormenterent, C a tormenterunt, mais 
dans ce manuscrit cette forme peut aussi bien étre celle du prét. 
que celle du futur. — 6. BC dime. — 7. BC omettent .yij. — 8. 
Mieux BC ta terremute. DE C omet sunt, — 10. C chastierunt. 


MAI," 15) Er septimus © (Fol. 18 vo; XI, 15) Tix: 


angelus tuba cecinit, et 
factae sunt voces magnae 


in caelo, dicentes : Factum . 


est regnum hujus. mundi 
Domini nostri et Christi 


Et li septime angele sona 
sa bosine,& sunt [fet]granz 
voiz el ciel que dient : 
Fet est le regne de ce ' 
mumde Nostre Seignur & 
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ejus, et regnabit in sae- 
cula saeculorum ; Amen. 
(16) Et viginti quatuor 
seniores, qui in. conspectu 
Dei sedent in sedibus suis, 
ceciderunt in facies suas, 
et adoraverunt Deum, di- 
centes : (17) Gratias agi- 
mus tibi, Domine Deus 
omnipotens, qui es et qui 
eras et qui venturus es, 
quia accepisti virtutem 
tuam magnam et regnasti. 
(18) Et iratae sunt gentes, 
et advenit ira tua, et tem- 


pus mortuorum judicari, . 


et redderemercedem servis 
tuis prophetis et sanctis et 
timentibus nomen |. tuum, 
pusillis et. magnis, et ex- 


terminandi eos qui corru- 


perunt terram. 


sun fiulz Jhesu Crist, et il 
regnera sanz fin. (16) Et li. 
vint & quatre maiur, que 
seent as sieges devant la 
face * Deu, cheirent adenz. 
& aorerent Deu tuit?, ἃ 
diseent : (17) Nos rendum 
graces a vos, Nostre Sire 
[Deu tot] puissant, qui 65 
& ὁ seras, qui as receü ta 
grant vertu & as regné. 


(18) & sunt iré la gent, & 
ta ire est venue, & le tens 


de juger les morz & rendre 


..guerredon. a es 5 serfs © 


prophetes & a ' seinz qui 
creiment ton nun; petiz & 
granz, & destruire ces qui 
corrumpirent la terre. | 


1. B cest. — 3. B omet la face. — 3. BC omettent cheirent... sag 


341 


— 4. C ajoute ky. — 5. B-ces. — 6. C ajoute e. — 7. BC as. 


GLose. Les granz ' voiz en ciel signefie la grant joie que 
seinte Glise avera par * la destruction Antecrist de la pés 
que lors lui sera rendue et que més ne li sera tolete *. Par 
les vint & quatre maiurs sunt signefié li grant prelat de seinte 
Glise. Ceo qu'il chaïrent adenz * ἃ aorant " signefie qu'il se 
humilierent * & feront penance en ceste vie, ἃ loeront' Deu 


des biens qu "illur a doné, et de ceo qu il les * a delivré de 


lur ennemis. 


ταν Mieux BC La grant. — 2. BC aprés. == 3. C tolue. — 4. 
BC a genus.— 5. B aorerent, C aourent. — 6. Mieux BC rio 
runt. — 7. B loerent: — 8. C lur. 
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-. (XI, 19) Et apertum est 
templum Dei in caelo, et 


visa. pt. arca testamenti 

in templo ejus, et 
facta sunt fulgura et voces 
et terraemotus et grando 


magna. | 
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(Fol. 19; XI, 19) Tixr. 
Et le temple Dieu en ciel 
est overt ', & l'arche de sun 
testament est veüe en sun 
temple, & sunt fetes. fou- 
dres & voiz & terremote 
& grant greele *. 


Πα, C est overt en ciel. — 2. B gresdle, C grisole. BC j joignent ici 


les versets deed XII. 


"uci 


| Gross. Le ciel signefie seinte Glise; le vip Deu que est 


ouvert signefie le Seint Espirit qui apparut en seinte Glise, 
par qui li segré Dieu sunt demoustré *. L'arche de son testa- 
ment signefie la humanité Jhesu Crist par qui sunt confermé 
ses * promesses ; la foudre signefie les miracles; la voiz les 
predications ; la terremote les tribulations ; la grant * greele 


les greves temptations qui vienent sovent e menu *. 


“8. BC mustré, — 2. C omet ses. — 3, BC omettent grant. — 
C en meime rattaché à la phrase suivante du commentaire. Suit 
ici, dans BC, le commentaire des vorsats reta dvicha XH. 


fX τοι , A in 


(X11, 1) Et signum | ma- 
u 4 aruit in caelo? 


mulier amicta sole, e et t lun. 


sub pedibus ejus, et in ca-, 
pite ejus corona stellarum. 


. (Fol. 19» XII, Tar. 
Et un grant signe aparut 
en ciel : une femme cou- 
verte. del soleil, & la lune 
;desuz ses piez, & en -sun 


duodecim. (2) Et in utero -.chief üne corone de xij. es- 


riens, et cruciabatur ‘ut: 
pariat. (3) Et visum est ^ 
aliud signum in caelo : et » 
ecce draco magnus rufus, ὦ 
habens capita septem et . 
cornua decem, et in capi- 


tibus ejus diademata sep- 
tem. (4) Et cauda | ejus 


telles. (2) Et estoit " grosse 


‘d'enfant, & cria & fu tor- 
mentée pur enfanter. (3) 
Etun autre signe est ved 
del ciel”: διὸ Vos u un grant 
dragun rus? qui aveit ij. 
testes & .x. cornes, & en 
ses testes .vij. * corones ; 
(4) et en. sa. cue trest ἡ la 
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trahebat tertiam. partem 
stellarum caéli, et misit 
eas in terram; et draco 
stetit ante mitierèm duae 
erat paritura, ut, cum pe- 
perisset, filium ejus devo- 


tierce partie des: esteilles 
del ciel, &: les emvea en 
terre; et li dragun esta * 
levata! femme [ke dut 
enfanter ?] por devorer sun 
emfant quant ert* nez. (5) 


Eteleenfanteun fiulz masle 
.que estoit a governer tutes 
genz * en verge de f r;et 
sun fiulz est ravi a Deu 
.& a.sun throne ". (6) Et " 


raret. (5) Et peperit filium 
masculum, qui recturus | 
erat omnes gentes in virga 
ferrea; et raptus est filius 
ejus ad Deum. et ad thro-., 
num ejus. (6) Et. mulier ...la.femme s'en fui en desert 
fugit. in. solitudinem, ubi....ou ele-a sun leu apareillé 
habebat locum. paratum a: de Deu, ou -l'en-la: Lomas 
Deo, ut ibi pascant eam mil; m e «ee: ww 
diebus mille ducentis. sexa- — toits il 
ginta. 90 ἐπὸ 18301121 ΦΟΥΘΊΒΞ 29 
1; BC est, — 2. BC el'ceel e. — 3. BC omettent rus. — 4. BC 
en ces set t: dis; —— 5. BC'e sa c.treit. — 6. B estut, C'esteyt. — 


7. Omis dans A; B duit, C devereyt 2:8: B q. il fust, 64. "sereyt. 
— 9. BC tutte gent. — 10. Gen Eglise. — 11. C omet jon 


A" 
jan . 


GLOSE lé femme signefie sat, Gli Es RIS. ss aft ja 
de Jhesu Crist, q ui est verai soleil, "& P. a er nlum 

grace. Par la hiné que est desuz ses piez z sunt ipte e 
temporeus choses dunt seiüte Glise'deit estre Su 

ceste vie Anortele, & ne'doit pas coveiter. La corone" dé 
xij. esteilles signefie les séintes almes! que sunt conquises 
par [le] preeschémént des .xij. aposteles, dunt le: chief * S. 
Glise, ceo: est Jhesu Crist, est avirunnez * kcnnidace, dont: 
ele est *. grosse, est la parole | Dieu. L'anguisse " qu'ele 
a. d’enfanter signefie. l'a apreté de. vie que li bon ,preeschur. 
aveient [por] les autres convertir. Le crier signefie 1 e prees- 
chement. Li grant | y. dragun signefie le. diable. que est de 
grant poer, & est rous por l'omecide. Par ses- xij. testes 
sunt signefié ἢ tyrant par qu'il óevre ; par les .x. cornes les 
richesces- del munde dunt li prince guerraent les .x. com- 
mandemenz Deu. Par la cue dónt' i] trét la tiercé partie 


ον a MR 
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des esteilles del ciel est signefié luxure, dont il fet mulz’ 
genz perir. Ceo qu'il les envea en terre signefie qu'il les * 
| arice pur lur?luxure meintenir. Ceo que li dr 
esta '" t la femme por devorer sun enfant signefie que 
li diable est apareillez & en aguet de devorer les fiulz de 
seinte Glise par pecché, quant il sunt nez par baptesme. Le: 
fiulz masle signefie Jhesu Crist que est [nee de seinte Eglise, 
ki governe le poeple par ferme justice e est] ravi a Deu sun. 
pere & " a sa ascensiun. (Fol. 20) Ceo que la femme s'en 
fui en desert signefie que seinte Glise se depart des deliz * 
del " munde δὲ de la noese en vie de penance, et la pest. 
us de. ain espiritel, tanz des “)j ἢ jurz qu'il amuntent [a 
demi que Antecrist regne, ceo est tuz les jurs de 
uis NEA kar tant t dure la gerre au deable. | 
Cet enlumine. — 2. "BC ajoutent de. — 3. C J. C. e est” 
urn BC esteit. — 5. BC les angoisses. — 6. B omet grant. 
rimdecimk μέν mult des. —8. BC omettent les. — 9. BC omettent . 
lur. — 10; C estet. — 11. B omet ἅς, — 12. BC s'en d. del delit. . 
Pts He Gd το is smrsoqmon sim ool 
Ionas? Ie - 1 
AH, 7). Et factum. est. (Fol. 20; Xll, 2) Ta. 
praelium magnum in, cae- E' grant bataille est fete. 
lo: Michael et angeli ejus, en. * ciel: Michael et ses. 
praeliabantur cum draco- angeles. se cumbatent en- 
Vut draco pugnabat. et contre le dm. ἃ ses. 
angeli ejus; (8) δἰ non A (8). & le dragun. 
valuerunt, neque locus in- ne ses angeles ne li pount 
ventus est eorum iip contre ester, & 1 ne SN 
incaelo. . 6 1} . més liu ' en ciel *. : 


εἴ 


τ 


1. À G (erreur du rabricateus]... τὰ À "BC au. - - y BC 
omettent & le d. ne ses angeles. — 4. Bli, C lu. — 5. BC joignent 
ici les versets 9 à 12. ᾿ 


"GLosx.. Ceo. pde ὃς batailla est fete encuntre le dragun 
en ciel ' signefie que, quant le diable asaut seinte Glise, 


li angele Nostre paper 1i li viennent a succurs & le des- 
cunfisent*. -. - 3:2 à | Sup 
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1. BC el (C en) ceel encuntre le dragun, — 2. Suit, dans BC, la 


glose des versets 9 à 12. 


(XII, 9). Et. projectus 
est draco, ille magnus ser- 
pens antiquus qui vocatur 
Diabolus οἱ Satanas, qui 
seducit universum orbem; 
et projectus est in terram, 
et angeli ejus cum illo 
missi sunt. (10) Et audivi 
vocem magnam in caelo 
dicentem : Nunc facta est 
salus et virtus et regnum 
Dei nostri, 
Christi ejus, quia projec- 
tus est accusator fratrum 
nostrorum, qui accusabat 
illos ante conspectum Dei 
nostri die ac nocte. (11) 
Et ipsi vicerunt eum pro- 
pter sanguinem, Agni, et 


propter verbum testimonii 


sui, et non dilexerunt ani- 
mas suas usque ad mor- 


tem. (12) Propterea laeta- 


mini, caeli, et qui habitatis 


in eis. Vae terrae et mari, 


quia descendit diabolus ad 
vos, habens iram magnam, 
sciens quod modicum tem- 
pus habet ! 


et potestas. 


(Fol. 20. y»; XII, 9) 
Tixr. Et cel ' grant dra- 
gun, li ancien serpent que 
est apelé Diable & Sathans, 
qui deceist tut le munde, 
est gettez aval en terre, & 
ses angeles sunt enveez 
ove li. (ro) Et ge οἱ la 
grant voiz en ciel, qui 
disoet : Ore est fet RATE & 
vertu & le * regne nostre 
Deu & [le] poerJhesu Crist, 
& li accusere des * freres 
est abatu, qui les * encuset* 
devant la face Deu nuit & 
jur. (11) Et il [le] venqui- 
rent par |le] sanc al* agniel 
& parla parolle de son tes- 
moing, et n'unt mie amé 
lur vies desque a la mort. 
(12) Por ceo esjoissez vos ', 
ciel & quii habitez. Wai a 
la terre & a la” mer, pur 
ceo qui li diables est des- 
cenduz. a vos a * granit ire, 
& set? qu'il a pou de tens! 


1. B icel. — 2. C v. al. — 3. Mieux BC de nos. — 4. C omet 
les. — 5. BC accuseit. — 6. BC del. — 7. BC ajoutent en. — Ἧι 


C od. --- 9. gie ben. 


GLose. Ceo que li draguns est δέος en terre &s ses. apio. | 
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" sunt enveez' ove lui signefie que li diables, quant il faut des 
seinz hommes en seinte Glise [e] s'ent part descumfit, pur 
ceo qu'il se sunt amendez par ses tribulations, lors assaut 
il plus egrement ces homes qui sunt abandoné au* terriennes 
choses. La grant voiz qu'il oi en ciel signefie la joie de seinte 

Οἶδε & les graces que ele rent a Deu quant ele a veincu 
ses tribulations par pacience, & ceo recognet *que ce est par 
la passion Jesu Crist & parla fei que ele croet & par veraie 

-penance; & *ceo que la voiz dist que li diable descent a 
grant ire pur ceo qu'il set? qu'il a poi de tens, signefie que 
les anciennes* se deivent mult gueter, kar tant cum il apro- 
chent plus? la mort, tant est le diable plus angoissus pur 
eus encumbrer de pecchié, kar tant a il mendre tens. 


1. BC omettent sunt enveez. — 2. Bas, C a. — 3. B. nuist, C 
nuy. — 4. BC omettent &. — 5. BC omettent qu'il set. — 6. Mieux 
B C li ancien. — 7 C plus aprochent. 


(XIII, 13) Et postquam 
vidit draco quod projectus 


(Fol. 21; XII, 13) Et 
quant li dragun veoit ' qu'il 


esset in terram, persecutus 
est mulierem quae peperit 
masculum. (14) Et datae 
suntmulierialae duae aqui- 
lae magnae, ut volaret in 
desertum in locum suum, 
ubi alitur per tempus et 
tempora et dimidium tem- 
poris, a facie serpentis. 


est abatuz en terre, si 
guerrae* la femme que en- 
fanta le masle *. (14) Et ala 
femme sunt doné dous eles 
granz d'egle por voler en 
deserten sun liu ou ele est ' 
norrie par un tens & .ij. 
tens * & demi tens *. 


1. BC veit. —2. BC guerreie. — 3. C ajoute enfaunt. — 4. C os- 
toyt (faute pour estoyt). — 5. C omet & .ÿ. tens. — 6. BC joignent 
ici les versets 15 à 18. 


GLose. Et ' [ceo] que li draguns guerroie la femme après 
ceo qu'il est gettez en * terre signefie que, tout soet le diable 
une foez descumfit, pur ceo ne lesse il? mie qu'il ne assaille * 
autre foez. Par les .ij. eles d'egle que sunt donnés a la 
femme sunt signefiez les .ij. testamenz par qui enseignement 
seinte Glise fet penance & se met loing de la serpent *. : 
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1. C omet Et. — 2. C a. — 3. BC desc. il ne lesse. — 4. BC de 
assailler. — 5. Suit, dans BC, la glose des versets 15 à 18. 


(XII, 15) Et misit ser- 
pens ex ore suo post mu- 
lierem aquam tamquam 
flumen, ut eam faceret 


trahi a flumine. (16) Et 


adjuvit terra mulierem, et 
aperuit terra os suum, et 
absorbuit flumen quod mi- 
sit draco de ore suo. 


(Fol. 21 vw; XII, 15) 
Tixr. Et la serpent langa ' 
de sa bouche après la fem- 
me une eve ausi comme 
une” fleuve *, por li retrere ‘ 
par le flueve*.(16)& la terre 
aida ala femme & * ouvri 
sa bouche & transgluti 51e 
fleuve ? que li draguns en- 
vea de sa bouche. 


1. BC envea. — 2. C de. — 3. BC flum. —4. C trere. Ie n 
si. — 6. C engloti. 


GLose. L'eve que' li serpent envea de sa bouche aidé la 
femme signefie tribulation que le * diable brace en ? seinte 
Glise. Ceo que la terre overi sa bouche & transgluti l'eve si- 
gnefie que li seint home, que sunt terre par humilité & esta- 
bilité, par lur oreisuns anientissent les tribulations que ὁ 
diable envae^, ou, en autre maniere, par l'eve est signifié 
richesce que diable envae* acune foez en seinte Glise quant 
il ne[la] pout destruire par tribulation; més la terre ovri sa 
bouche: ceo sunt li coveitus qui transglutisseht les richesces, 
si? que li bon fiz de seinte Glise — en ege : & 
ne unt garde. ) 


1. B omet que. — 2. À se, C li; le mot est omis d B. Am 3. 
Mieux BC a. — 4.C ajoute li. — 5. BC enveit — 6. BC omettent 
ou en autre maniere... envae. — 7. C transglutunt, — 8.C issi. 


(XII, 17) Et iratus est (Fol. 22; XII, 17) Tixr. 


draco in mulierem, et abiit 
facere praelium cum reli- 
quis de semine ejus qui 
custodiunt mandata Dei 


et habent testimonium Jesu 


Christi. 


Etli draguns se corruce ' 


vers” la femme, & s'en ala 


cumbatre as autres de sun 
ligniage que gardent les 
Commandemenz Deu ἃ 
unt le tesmoing Jesu, (18) 
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(18) Et stetit supra are- 


& se asist sur la gravele de 
nam maris. 


la mer. 


à. Mieux BC corusa. — 2. C aver. 


o Ceo que le dragun se couruga vers ' la femme & 
s'en ala cumbatre ove les autres de sun lignage signefie, 
cumme ayant, que, quant il [est] failli as genz de haute vie, 
ilse prent as plus bas, queunt la fei Jhesu Crist & se gardent 
de pecché mortel *, & de ceus ne veint il fors soulement ? 
iceus quine portent fruit de bone oevre, & [ceus] sunt signe- 
fiez par la gravele de la mer ou ilse sist *. 


aper T2 C mortele peché. — 3. BC sul. — 4. BC assist. 


— (XIII, 1) Etvidi de mari 
bestiam ascendentem, ha- 
bentem capita septem et 
cornua decem ; et super 
cornua ejus decem diade- 
mata, et super capita ejus 
nomina blasphemiae. (2) Et 
bestia, quam vidi, similis 
erat pardo, et pedes ejus 
sicut pedes ursi, et os ejus 


sicut os leonis. Et dedit illi . 


draco virtutem suam et po- 
testatem magnam. (3) Et 
vidi unum de capitibus suis 
quasi occisum in mortem. 


(Fol. 22. w; XIII, 1) 
Tixr. Et ge vi une beste 
munter dela mer, qui aveit 
.vij. testes & .x. cornes, & 
sur les ' cornes .x. coro- 
nes *, ἃ sure les testes 
nuns de blastenge. (2) & 
la beste resembleit lepard, 
& aveit pates come de * urs 
& sagule comme ‘de leon. 
& li dragun li donna sa 
vertu & sa grant poessance 
(3. Et ge vi une de ses * 
testes ausi come ocise ἃ 
morte. 


χ. BC ajoutent dis. — 2. B met cornes à la place de corones et 
inversement. — 3. BC a. pes de.— 4. BC buche si c. buche. — 5. BC 
des set. Dans BC le verset 3, ici partagé en deux, est tout entier 


placé au début du $ suivant. 


GLose. Ceo signefie que li deable prent compaignie des 
princes del munde & de eus efforce sa ' bataille encuntre 
seinte Glise. Par ceoque la beste resembla * lepard, que est 
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de diverse color, sunt signefié li hérite & li ypocrite que 
sunt de divers entendement en error, et mauvès dedenz, & 
aperent ? bon dehors. Par les pates‘ de urs sunt signefié li 
cruel ravisseur; par la gule *del* leon les menaces as? orguil- 
lus poessanz. Ceo que li draguns dona a la beste sa vertu & 
sun grant poer signefie que li diable metra en Antecrist & 
es * siens tant de mal cum il porra & savera por les autres 
hounir?. La teste ^ que fu ausi comme ocise & morte si- 
gnefie Antecrist qui se feindra mort. 


1. C de ceus afforce il sa. — 2. BC resemble. — 3. BC perent. 
— 4. BC peg. — 5. BC buche. — 6. C de. — 7. C des. — 8. C en 
les. — 9. C honour. — 10. BC beste. 


(XIII, 3) Et plaga mor- 
lis ejus curata est, et ad- 
mirata est universa terra 
post bestiam ; (4) et ado- 
raverunt draconem, qui 
dedit potestatem bestiae. 


(Fol. 23; XIII, 3) Tixr. 
Et la plaie de la mort est 
garie, & toute la terre se 
enmerveille & suivent la 
beste; (4) & aorerent' le 
drigun, pur ceo qu'il don- 
na tel poesté a la beste ᾿. 


1.'C aourent. — 1. BC continuent le ὃ jusqu'au verset 9 cm 


GLose. Et devendra mort & revendra le tierz jur a vie” 


1. Cette ligne est ici mal placée et doit terminer le paragraphe 
précédent de la glose. Les premiers mots, et devendra mort sont 
corrompus et doivent étre lus, comme "A haut, qui se ium 


mort, 


(XHI, 4) Et ádápiiye- 
runt bestiam, dicentes : 
Quis similis bestiae? et 


(Fol. 23 w ; XIII, 4) Et 
aorerent la beste & disaent: 
Qui est semblable a la 


quis poterit pugnare cum — beste, & qui ΡΟΕΡΑΙΟΥΡ lui 


ea? 


cumbatre ? 


GLose. Et par ceo croerunt les genz que il soit Dieus & le 


aorrunt, & et le diable en lui. 


(XIII, 5) Et datum est ei 


'" (Fol. 24; XIII, 5) Et 


TV NL I M ELT uu 
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5 magna et blas- 
s,et data estei potes- 
tas facere menses quadra- 
ita duos. (6) Et aperuit 
os suum in blasphemias ad 
Deum, blasphemare nomen 
-ejus et tabernaculum ejus 
-et eos qui in caelo habitant. 
(7) Etest datum illi bellum 
facere cum sanctis, et vin- 
cere eos; et data est illi 
potestas in omnem tribum 
et populum et linguam et 
gentem. (8) Et adoraverunt 
eam omnes qui inhabitant 
terram, quorum non sunt 
scripta nomina in libro vi- 


tae agni, qui occisus est ab 


origine mundi. (9) Si quis 
habet aurem, audiat. (10) 
Qui ín captivitatem duxe- 
rit, in captivitatem vadet; 
qui in gladio occiderit, 
oportet eum gladio occidi. 
Hic est patientia et fides 
sanctorum. 


li est otroee de parler hau- 
tement & dire blasphe- 
mes ', & poer. li est doné 
de mal fere quarante .ij. 
mois. (6) Et la beste ovri 
sa bouche en blisphemes t 
encuntre Deu por:* blas- 
phemer *sun nun & sun 
tabernacle & ceus qui ha- 
bitent en * ciel. (7) Et lui 
est otroié de fere bataille 
encuntre * les seinz & vein- 
tre les ; & poer li est doné 
en totes lignées & poeple 
& langue & genz ; (8) & tuz 
ceus qui habitent en terre 
le aorunt 5, qui’ nuns ne 
sunt pas escrit en livre de 
vie del agniel, qui est ocis 


. dès le* commencement del 
. munde. (9) Qui a oreilles si 


escute. (10) Ki meine autre 
en cheitivesuns, en cheiti- 


'vesun va; ki autre ocist de 
᾿ éspée, de espée* sera ocis. 


Ci est la eee & la foi 
de seinz “ 


αν BC blastenges. — 2. BC omettent por. — 3. BC blastenger. 
— 4. BC εἰ, — 5. BC od. — 6. B aorrunt, C aourent. — 7. C les 
queus. — 8. BC o. del. — 9. B omet le second de espée. — 10. BC 


,omettent Ci est... seing. 


[GLose.] Ceo que li est otroié de parler hautement signefie 
qu'il dira qu'il est Dieus, et par enchantement fera que 
diables l'enporterunt en l'aer, ausi cum il muntast en ' ciel. 
Ceo que li est otroié de fere batailles as seinz & veintre les 


5 
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signefie que Nostre Sire lesse au deable les cors des * seinz 
por tormenter aucun tens, por les ames ? eshaucer *, si 
come ? est escrit el. * livre Job : « La terre est bailée au" 
mains au feluns ὃ ». Ceo que cil le aorent? qui habitent en 
terre, signefie que cil serunt obeissant a lui que trop aiment 

z'*terriennes richesces. Ceo que lur nuns ne sunt mie 
escrit en " livre de vie signefie qu'il ne se confermerunt " 
m[ije a la vie de la croiz. Ceo que li agniel est ocis dés 
le ? commencement del munde signefie que Nostre Sei- 
gnur. fu tormenté es '* siens dès le '* commencement del 
munde, si come en Abel, le premier ocis. Ceo qu'il semunt 
de escouter nus amoneste que nus seum garniz & que nus 
[ne] cremum pas " peine corporele ne [ne] doigsum '* male 
essample as autres, kar li mesfesant en porterunt la peine, 
& cil qui sueffrent les peines & les tormenz en la persecu- 
tiun ? averont haute corone por la ferme foi & por lur ^ 
pacience. 


1. B. el. — 2, BC omettent des. — 3. C p. eus. — 4. BC 
enhaucer. — 5. BC ajoutent, ij. — 6. B en, C en le. — 7. B as. — 
8. B felun. Jos IX, 24. — 9. B aorrunt (aourent, dans C, peut 
être aussi le futur). — 10. C omet cegz. — 11. C ajoute le. — 12. 
B confurment, C conferment.—13. BC o. del. —14. BC Nostre Sire. 
— 15. B e, C e les. — 16. B de le, C del. — 17. BC oinetfent Bw. 
— 18. B. doinsum, C. doynum. — το. C ajoute il. — 20. BC la. : 


(Fol..24..»*5- XH, 11) 
-Tixr. Et ge vi un autre 


(XIII, 11) Et vidi aliam 
bestiam ascendentem de ter- 


ra, et habebat cornua duo 
similia agni,et loquebatur 
sicut draco. (12) Et potes- 
tatem prioris bestiae om- 
nem faciebat in conspectu 
ejus; et fecit terram et ha- 
bitantes in ea adorare bes- 
tiam primam, cujus curata. 
est plaga mortis. (13) Et 
fecit signa magna, ut etiam 
ignem faceret de caelo des- 


beste muntant de la terre, 
& avoit .ij.' cornes qui 
resembleient * de agnel, & 
parlot si comme li dra- 
guns. (12) & fesoet tut le 
poer de la premiere beste 
devant lui ; & fist ceus qui 
habitent en terre aorer la 
premiere beste plaée * 
que * fu garie de mort. 
(13) & fist meintes * mira- 
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.cles, issi qu il. fist le. feu 


in terram in cons- 
(14) Et se- 
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descendre del ciel. en terre, 
itantes in terra  veanz trestuz les habitanz 
propter signa quae data enterre‘. (14) & sudoioit' 
ἀπε μαστοὶ inconspectu les habitanz en terre par 


iae. —— . es miracles que l'en li 
EM NIIT a fere . RE Ja 
ses uo beste ”. T" 


yt imi 


1. C omet .ij. — 2. C semblent. — 3. C omet plaée. — 4. B b. ki 
plaie. — 5. B mulz, C mus de. — 6. Mieux BC veanz les gen. — 


7. ΒΟ deceut. — 8. B sueffre, C seuffre. — 9. BC joignent igi la 
fin du chap. (versets 14 à 18). 


Rio .4.c 
GLose. Par la beste qui munta de la terre sunt signefié 
li * deciple Antecrist que munteront* a preescher pur chose 
terrienne. Les “ἢ: cornes qué resemblent ? de agnel signe- 
fient * lés .ij. Testamenz, de par qui il se avoerunt fause- 
'ment, ou il signefient nete vie & veraie doctrine qu'il feront 
"entendre qu'il averunt, & il ne la * averunt mie. Ceo qu'ele 
parlot * comme li draguns signefie que lur preeschement 
'séra por autres decevre, si comme la serpent deceut Eve. 
Ceo ἐγ il fit le? feu del ciel descendre * en e devant les 
genz * signefie qu'il ferunt quicer les genz ? par enchante- 
ment & lur ferunt aparoer "que li Seinz Esperiz descende 
en-eus en semblance de feu, si comme il fist es deciples. 
Μὲς il le ferunta veüe de gent, & li deciple privéement, ἃ 
il par fantome, & li deciple * veraement. Par les habitant " 
en terre sunt signifié li aver " qui unt i les quqore tuz donnez 


ἃς" terri 


eniiés choses ". Er ad x 
ΜΨΠ es οἱ | | | ont 59 LONITUR ZI 
n Cest s. le: — 2. BC muntent. — 3. B. veis Mérónt: --4.8 

signefie. — 5, BC omettent 7a. — 6. C parle, — 7. B omet le. — 

8, BC descendre del ceel. — 9. BC la gent. — το. ΒΟ pareir. — 
11. BC habitang. — 12. C averous. — 13. BC a. — 14. BC joignent 
iei le commentaire des derniers versets du d i 


SUP à (= 


: (XIII, 14). Dicens habi- 
tantibus. in terra ut. fa- 


(Fol. 255. xiii, i4)Tas. 
Et disoent ',a ceus qui 
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ciant imaginem  bestiae 
quae habet plagam gladii, 
et vixit. (15) Et datum est 
illi ut daret spiritum ima- 
gini bestiae, etut loquatur 
imago bestiae et faciat ut 
quicumque non adorave- 
rint imaginem bestiae occi- 
dantur. 
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habitent en terre qu'il feis- 
sent une ymage a ᾿ la 
beste [qui] a la plae del 
espée & vit; (15) & il si? 
firent, & al * ymage de la 
beste donna il * espirit & 
le fist parler, et que tuit 
cil qui ne aorent la beste 
saent ocis. 


1. BC dist. — 2. BC de. — 3. C issi;. — 4. Ba la, C la. — 
5. C omet il. 


GLose. Par le ymage de la beste sunt signefié li faus 
prelat qui sunt fet ' par le conseil & l'enticement de ceus * 
qui querent ces temporeus choses. Li espirite de parler que 
est doné al ymage signefie le poer de maufere ? qu'il recevent 
par l'acheisun * de la digneté. Ceo que cil sunt ocis qui ne 
voelent aorer le ymage signefie que erranment sunt esco- 
migez..& tenuz meintenant por rebelles 5 cil qui ne voelent 
consentir au mauvès prelaz ὅ. 


1. BC ki funt. — 2. B de iceus. — 3. C del maufé. — 4. B ometl", 
Ὁ p. l'encheson. — 5. B errant s. esc. errant sunt robes, C — 


ment sunt robet. — 6. BC as (C a) faus pr. e mauveis. 


(XIII, 16) Et faciet om- 
nes pusillos et magnos, et 
divites et pauperes et libe. 
ros et servos, habere cha- 
racterem in dextera manu 
sua aut in frontibus suis, 
(17) et ne quis possit emere 
aut vendere, nisi qui ha- 
bet characterem aut nomen 
bestiae'aut numerum nomi- 


(Fol. 25 yo; XIII, 16) 
Tixr. Et ferala beste tuz 
ensemble, petiz & granz ', 
riches & povres, frans & 
serfs, avoer le merc de la * 
beste en lur main destre 
ou en lur frunz, (17) & que 
nul ne puisse achater ne 
vendre s'il n'eit le merc 
de la beste ou sun non ou 
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nis ejus, (18) Hic sapientia 
est. Qui habet intellec- 


le numbre de sun nun. 
(18) Ici est savoer. Quia. 


entendement acunte ? le 
nun de la beste *, kar 
numbre de home i est, & 
sun numbre est sis cenz 
sexante & sis. 


tum  computet numerum 
bestiae. Numerus enim ho- 
minis est, et numerus ejus 
sexcenti sexaginta sex. 


1. C p. e gr. t. e. — 2. B omet la. — 3. Ba cunter. — 4 C en- 
cuntre le nun de Deu. 


GLose. Ceo que la beste fist tuz ' mercher en la main destre 
ou en lur frunz signefie que tuit, petit & grant, se conferme- 
runt en eovre & en cuntenance a * Antecrist, & ore se con- 
ferment au ? mauvés prelaz. Ceo que nul ne pot achater ne 
vendre s'il n'eit le * merc ou le * nunde la beste signefie que 
nul n'a * poer en seinte Glise de * rentes doner & receivre, 
s'il n'ot  merc de parenté ou avoerie par * servise. Ceo qu'il 
dist que sun numbre est sis cenz sexante sis signefie que, 
ausi comme le fiulz Deu a sa venue por nna sauver fu &*? est 
veraie lumiere qui enlumine " tuit ceus " qui bien croient 
en lui de sa grace, tout ausint le fiulz de perditiun, quant il 
vendra pur le poeple decevre & mener a perdiciun, sera dit lu- 
miere fausement pur les vertuz qu'il fera & por essample qu'il 
donra ; & ceo signefie les letres del numbre de sun nun, kar 
dsignefie cinq cenz, c un cent, ! cinquante, x dis, ν cinc, 
i un. Ore juingnez les lestres de cest numbre & mestez 7 
entre D et C, si " averez DIC; mettez V entre L e X,e ave- 
rez LUX. Dunc pout l'en dire le numbre de sun nun, que est 
DCLX VI, dit au(tjant comme [dic] lux, ceo est « di " lu- 
miere », kar Antecrist sera fausement dit lumiere, si comme 
Jhesu Crist veraiement est “ lumiere, 


1. C omet tug. — 2. C omet a. — 3. B as, C a. — 4. BC omet- 
tent Je. — 5. BC avera. — 6. B des. — 7. BC ne eit, — 8. C ou. 
— 9. C omet &. — 10. B eslumine. — 11. BC iceus. — 12. BC e. — 
13. C oy. — 13. BC J. C. est veraie. — 


. (XIV, 1) Etvidi: etecce — (Fol. 26;XIV,1) Tixr. Et 
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agnus stabat supra mon- 
tem Sion, et cum eo cen- 
tum quadraginta quatuor 
milia, habentes nomen ejus 
et nomen patris ejus scrip- 
tum in frontibus suis. (2) 
Et audivi vocem de caelo 
tamquam vocem aquarum 
multarum et tamquam vo- 
cem tonitrui magni, et vo- 
cem, quam audivi sicut ci- 
tharoedorum citharizan- 
tium in citharis suis. (3) Et 
cantabant quasi canticum 
novum ante sedem et ante 
quatuor. animalia et senio- 
res, et nemo poterat dicere 
canticum, nisi illa centum 
quadraginta quatuor mil- 
lia qui empti sunt de terra. 
(4) Hi sunt qui cum mulie- 
ribus non sunt coinquinati: 
virgines enim sunt. Hi se- 
quuntur agnum quocumque 
ierit, Hi empti sunt ex ho- 
minibus , primitiae Deo: et 
agno, (5) et in ore eorum 
non est inventum menda- 


cium : sine macula enim: 


sunt ante thronum Dei. 


ὙΠ € omet este vos. — 2. BC omettent ἃ; — 3. C c. noyse de 


ge vi: este vos’, un angniel | 
estut sure lemuntdeSyon, 


& * ove lui cent & quarante 
& quatre mile qui unt le 
nun del agniel & le nun de 
sun pere escrit en lur frunt. 
(2) Et ge oi la voiz del ciel 
ausi comme voiz de mulz* 
eves, & ausi comme‘ grant 
toneire ; et la voiz que ge 
oi estoet ^ ausi comme de 
harpeurs que UE en 
lur barpes. (3) & chan- 
toent * ausi come " chan- 


cun novele devant le siege. 


& devant les quatre bestes 
et les maiurs, & nul ne 
poet * dire la chancun fors 
cil cent & quarante & qua- 
tre mileque sunt achaté de 
terre. (4) Ceo? sunt cil qui 


ne sunt pas enordiz " ove-- 


ques " femmes, kar virges 


sunt,& suivent le agniel ou. 


que il voit ", (5) & men- 
çunge n'est pas trovée en 
lur bouches, & sunt sanz 
teche devant lethroneDeu. 


mus des. — 4. BC ajoutent de. — 5. BC omettent estoet. — 6. C 
chanterunt: — 7. Comet come. — 8. C pout. — 9. C ces. — i 
BC ordeq. — 11. B od les. — 12. B voist. 


' Gross. Parle agnel est signefié Jhesu Crist qui por nus est 


TUA 
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sacrefiez. Par le munt de Syon est signefié seinte Glise ', a 
ki li agniel vint a sucurs. Par le[s] cent & quarante & quatre 
mile que unt le nun del agnel & le nun de sun pere escrit 
en lur frunz sunt signefié li seint que unt en ceste vie la foi 
del incarnation Nostre Seignur & la foi de la Trinité & la 
regeissent * speriement: devant les tyranz de ce munde. Par 
la voiz des multes eves ? est signefié la voiz de ceus que unt 
lur pecchez ploré * en ceste vie par veraie contriciun. La 
voiz de la grant toneire signefie la voiz de ceus qui Deu. 
creiement & les manaces del jugement en ceste vie, & lessent 
les maus a fere por Deu & por sa creinte *. La voiz de ceus 
qui harpent signefie la voiz de ceus qui Deu aiment doce- 
ment en ceste vie, &, pur entendre a ses amurs 5, se mettent 
en penance come la bone gent de religiun. La novele chan- 
gon ? qu'il chantent signefie la joie de parais qu'il desirent, 
que tuz jurz est novele & freche. Ceo que nul ne la poet 
chanter fors icil * que sunt achaté de terre signefie que nul 
n'a ceo " delit fors cil qui se asacient “ enla passiun Nostre 
Seignur Jhesu Crist. Ceo qu'il dit que ceo " sunt cil qui ne 
sunt mie "* enordiz " ove femmes signefie qu'il ne unt teche 
des deliz * de lachar ne del munde. Ceo qu'il suivent le 
agniel par tout la ouil vet signefie qu'il conferment '* lur vie 
a la vie Jhesu Crist en terre. Ceo que mengonge n'est mie 
trovée en lur bouche " signefie qu'il usent a droit lur 
langue " & enseignent “ bien lur prome par doctrine & 
bone essample. Ceo qu'il sunt sanz teche devant le throne 
Deu signefie qu'il sunt de pure conscience & de neste vie. 


1. C ke p. n. est sacrifié en s. Eglise.— 2. B geissent, C geisunt. 
— 3. C v. de mug des. — 4. B deplurez, C lur peché deploré. — 
5. B crisme, C creme. — 6. BC amorettes, C ajoute e. — 7. C Le 
chaunz novele. — 8. BC cil. — 9. B ceste, C cet. — τὸ. B affient,- 
C afiunt. — 11. C ces. — 12. C omet mie. — 13. BC orders. — 14. 
B del delit, C de delyt. — 15. B confurment. — 16. BC boches. 
— 17. B langes, C u. ben 1. l. e a dreyt. — 18. BC estruent:: 


(XIV, 6) Et vidi alte- (Fol. 26 vw; XIV, 6) 
rum angelum volantem per  'Tixr. Et ge vi un autre 
medium caeli, habentem  angele volant par mi le 
Evangelium aeternum, ut ciel qui a l'envangile que 
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evangeligaret | sedentibus 
‘super terram, et. super 
omnem gentem et tribum et 
linguam et populum, (7) di- 
cens magna voce : Timete 
Dominum et date illi hono- 
rem, quia venit hora judi- 
cii ejus, et adorate eum 


qui fecit caelum et terram, 


mare et fontes aquarum. 


tuz jurz durra, et preesche'. 
8 ceus qui seent sur terre 
& a tutes genz, (7) & lur 
dist a grant voiz : Creimez 
nostre Seignur & le ho- 
nourez, pur ce que la 
houre del * jugement vient, 
& aorez celui qui fist ciel 
& terre & mer & totes 
choses que en eus sunt, & 


les funteinnes de ? eves. 


1, C precha. — 2. BC de sun. — 3. BC des. 


GLosr. Par le autre angele volant par mi le ciel sunt 
signefié li preescheor Nostre Seignur, ki, par les eles de bien 
enseignér & de bien ovrer, sunt plus haut des autres en 
seinte Glise, & vunt de liu en autre por preescher ' l'euvan- 
gile de vie pardurable a totes genz, & creindre Deu comme 
seignur, & lesser les maus a fere pur lui, & lui honorer * 
par bone vie & par bien fere. 


1. C pre. — 2. Comet & le$ser..... honorer.. 


(XIV, 8) Et alius ange- 
lus secutus est dicens : Ce- 
cidit, cecidit Babylon illa 
magna, quae a vino irae 


fornicationis suae potavit 


omnes gentes. 


(Fol. 27 ; XIV, 8) Tixr. 
Et un autre angele le suivi 
& dist : Cheez est, choet ' 
Babylone cele grant *, que 
enivroet ? totes genz del 
vin del ire. de sa fornica- 
tiun ἡ. 


1. B Chaet est chaet, C chey est. — 2. BC ajoutent cité. — 3. 
B eniverot, C environnout. — 4. BC joignent ici les versets 9-12. 


GLose. Li secund angele ki dist : Chaet est, chaet est ' 
Babyloine, signefie que li preescheor garnissent seinte Glise 
& li dient que la gent del munde, que est signefié par Ba- 
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byioine,: charront en dampnation de cors & de alme pur 
les * pecchiez quil funt & [pur] les mauveses enemies 
dunt fil] enivrent ? [les] autres *. 


1C d. chey est, B omet le second chaet est. — 2. BC lur. — 
3. C il einz menerent. — 4. Suit dans BC le commentaire des ver- 


sets 9-12. 


(XIV, 9) Et tertius an- 
gelus secutus est illos, di- 
cens voce magna : Si quis 
adoraverit bestiam et ima- 
ginem ejus, et acceperit 
characterem in fronte sua, 
aut in manu sua, (10) et hic 
bibet de vino irae Dei 
quod mistum est mero in 
calice irae ipsius, et cru- 
ciabitur igne et sulphure 
in conspectu angelorum 
sanctorum et ante conspec- 
tum agni; (11) et fumus 
tormentorum eorum ascen- 
det in saecula saeculorum, 
nec habent requiem die ac 
nocte qui adoraverunt bes- 
tiam et imaginem ejus, et 
si quis acceperit characte- 
rem nominis ejus. (12) Hic 
patientia . sanctorum est 
qui custodiunt mandata 
Dei et fidem Jesu. 


. 1, BC omettent ne. 


(Fol. 27 w; XIV, 9) 
Tixr. Et li tierz angele 
suist les autres & dist a 
grant voiz : Tuit cil qui 
aorerunt la beste & se 
ymage & recevrunt sun 
merc en lur frunt ou en 
lur main, (10) il bevrunt 
del vin delire Deu, que est 
mellée de lie, & seront tor- 
mentez de feu & de soufre 
devant les angeles & de- 
vant le agnel; (11) & la 
fumée de lur. torment 
muntera sanz fin, & n'ave- 
runt repos ne ' jur ne nuit. 
(12) Ici est la pacience des 
seinz que gardent les com- 
mandemenz Deu & la foi 
Jesu Crist, 


GLose. Ceo que li tierz angele qui suit les autres dist a 
grant voiz que tuit cil qui aorerunt ' le beste & se ymage, 
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& tuit cil qui recevrunt sun merc en lur frunt ou en lur 
main * beverunt del vin del ire Deu signefie [ke] cil qui 
suntentechez de la fause doctrine Antecrist ou confourment * 
lur vie a ces deciples, que ^ sunt li faus prelat & li faus 
clerc, il beverunt le truble boevre en enfer pur les delicius 
mangers & les delicius boevres que il unt ci *; [e averunt 
le feu de enfern 5 pur la ardante coveitise ke il unt 7 ci] & 
la pueur de enfer por la luxure ou il se delitent *, & ceo 
durra sanz fin. ; 


1. C aourent. — 2. B ajoute il. — 3. C ou cil ke confermerunt. 
— 4. B qui, C com. — 5. C les trubles beyveris ke il unt eu ici e 
ove les mangeres e les delices e les beyveris ke il unt eu ici. — 
6. C omet de enfern. — 7. C urunt. — 8. C deliterunt. 


(XIV, 13) Et audivi vo- 
cem de caelo dicentem mi- 
hi : Scribe. Beati mortui 


(Fol. 28; XIV, 13) Tixr. 
Et ge oi la voiz del ciel 
qui me dist : Escrivez. 


qui in Domino moriuntur. — Cil' qui morent * en Nos- 

Amodo jam dicit Spiritus tre Seignur sunt beneüré. 

ut requiescant a laboribus Dès hore més dit li Seint 

suis; opera enim illorum  Espirit qu'il se reposent 

sequuntur illos. de lur labours ?, kar lur 
eovres les suivent. 


1. C omet qui..... Cil. — 2. C morrunt. — 3. BC lur labur. : 


Grosr. Ceo que la voiz dit que cil que morent' en Nostre 
Seignur sunt beneüré signefie que, si comme l'ame au verai 
crestien que * moert en veraie confessiun par la mort vient 
en ? repos, tout ausi *, en seinte Glise, cil qui sueffrent tri- 
bulatiun pur l'amor Nostre Seignur, quant la tribulatiun 
est passée, il en unt grant joie en lur quers. Ceo que les * 
oevres les suivent signefie que Nostre Sire donne ‘plus 
[grant] corone que home ne puisse deservir. 


1. C morrunt. — 2. C omet que. — 3. Mieux BC a. — 4. BC 
ausint. — 5. Mieux BC lur. 


(XIV, 14) Et vidi ;et — (Fol. 28 v»; XIV, 14) 


Lt DS. Le - - 


s Sac TA ie. tie 3: ES Te 
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super nubem sedentem si- 
milem Filio hominis, ha- 
bentem in capite suo coro- 


nam auream, et in manu 


sua falcem acutam. (15) Et 
alius angelus exivit de 
templo, clamans voce ma- 
gna ad sedentem super nu- 
bem : Mitte falcem tuam 


et mete, quia venit hora 


ut metatur, quoniam aruit 
messis terrae. (16) Et misit 
qui sedebat super nubem 


Tixr. Et ge vi : este vos une 
nue blanche *, & sur la nue 
seetausi comele Fiulzdela - 
virge, & avoet en sun chief 
corone de or, & en sa * 
main faucile agüe. (15) Et. 
un autre angele issi del 
temple & cria a * grant voiz 
a lui*qui siet? sur la nue: 
Met ta faucile eu blé, kar 
le houre est venue de mes- 
souner, kar * li blez est tut 
meür, (16) & cil qui seet 
surla nue mist sa faucile 


falcem suam in terram, en terre & sia la terre ?. 


et demessa est terra. 


αν C bl. n. — 2. C ajoute une. — 3. C od. — 4. B celui, C cely, 
— 5. B seeit, C seout. — 6. C e. — 7. C sya le blé. 


Gross. La nue blanche signefie la nete char Jesu Crist, ou 
ele signefie les seinz en qui ele ' se repose, & qui jugerunt 
ove li. Par la corone de or est signefié le savver Deu par 
quei il venqui le diable. Par la faucile agüe est signefié le 
jugement trenchant. Par le autre angele sunt signefié * li 
seint. Ceo que issi del temple signefie qu'il aparrunt ? lores 
glorieus qui en ceste vie furent por Dieu * vil tenuz. Ceo 
qu’il semunt Nostre Seignur de mestre sa * faucile eu blé 
signefie qu'il desirent la compaignie des seinz qui sunt en 
terre, & des autres se acordent a la justice Deu. Ceo que li 
blez est tut meür signefie que la cruelté & la malice des 
ennemis de seinte Glise* est asez muntée. [Ceo] qu'il mete sa 
faucile en terre & sie signefie que Nostre Sire au jugement 
severa les bons des mauvès, & ceus qui serunt blé mettra il 7 
en sa grange, et ceus qui serunt estoubles * e sunt enraci- - 
nez * en terriennes choses lest il au feu por ardoer. 


1. Mieux BC il. — 2. C omet le jugement... signefié. — 3. B 
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parrunt ; C ajoute dehors. — 4. C pur Deu esteunt. — 5. C le, — 


6. C s. la cr. ela m. d. e. des. Este ke. — 7. BC omettent il. - — 


8. B estable. — 9. BC racine. 


(XIV, 17) Et alius. an- 
gelus exivitde templo quod 
est in caelo habens et ipse 
falcem acutam.(18) Etalius 
angelus exivit de altari, 
qui habebat potestatem su- 
pra ignem; et clamavit 
voce magna ad eum qui 
habebat falcem acutam, di- 
cens : Mitte falcem tuam 
acutam et vindemia botros 
vinee terrae,quoniam ma- 
turæ sunt uvae ejus. (19) 
Et misit angelus falcem 
suam acutam in terram, et 
vindemiavit vineam terrae, 
et misit in lacum irae Dei 
magnum. (20) Et calcatus 
est lacus extra civitatem, 
et exivit sanguis de lacu 
usque ad frenos equorum 
per stadia mille sexcenta. 


J. (Fol. 29 ; XIV, 17) TixT. 
Et un autre angele issi del 
temple que est au ciel, & 
cil reavest ' faucile agüe; 
(18) & un autre [angele], 
issi del autel * qui a poosté 


sur feu & sur eve, & cria. 
a grant voiz a celui que a. 


la faucile agüe, & disoet : 
Met ta faucile agüe e ven- 
denge ? les grapes de la 
vigne * de la terre, kar eles 
sunt meüres. (19) & li an- 
gele mist sa faucileen terre 
& vendenga les vignes de 
la terre, & les mist en le 
grant lai *, la grant fosse 
del ire Deu. (20) & sunt 
foulées hors de la cité, & 


en issi * [le] sanc del lai des- 


que as ' freins des * che- 
vaus. 


1. B ad une, C out un. — 2. C del auter issi. — 3. ΒΟ ὁ dit (C 
dist) vendengez. — 4. C ajoute e. — 5. BC omettent le grant lai. 
— 6. isseyt. — 7. C jekes au. — 8. C as. 


GLose. Ceo que li autre angele a faucile agüe, si comme li 
premiers, signefie que le seint ount jugement' ove Nostre Sei- 
gnur *. Par l'angele que issi del autel & a poesté sur feu & 
eve sunt signifié li plus haut seint, si cume li apostele & li 
martir qui firent sacrefices a Deu ? de lur cors, & ore unt 
poer de lier & de * deslier. Par la vigne sunt signefié en seinte 
Eglise cil qui unt hautesce & savoer, si come avaent " par 


men dE che does — ὦ 


UT ἊΨ CU OI ESTO OT CT VS 
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la terre la basse gent. Ceo qu'il commanda a Yeñdenger les 
vignes de la terre signefie que l'en desevvera 5 au jugement 
‘les mauvès des bons, & les mestra um 7 un* grant lai de enfer, - 
- que est signefié par le grant ? fosse " del ire Deu. Le fouler, 
-signefie la grant peine & la grant hunte que cil averont, ke 
ci} avaient hautesce de digneté & " savoer, & tut le © tur- 
nerunt " au  terriennes choses & a '^mauvés deliz. Ceo qu'il 
dist LE la cité signefie que ceo n'est pas - peinne porga- 
toere, einz est perdurable. Ceo que li sanc issi desque au ' 
freins des chevaus signefie que la peine & les dolurs mun- 
.terent '? desque a ceus qui deüssent les autres governer ”, 
ceo sunt li prince & li grant prelat. 


d. À jugemement, BC s. jugerunt. — 2. C ajoute le munde. — 
3. .BC omettent a Deu. — 4. BC omettent de. — 5. BC avant. — 
6. B severa, C desevera. — 7. .B l'em, C l'em les metra. — ὃ. B el, 
C au. — 9. C gent. — 10. BC lay. — 11. C ici. — 12. C ajoute 
de. — 13. C ke t. se. — 14. B turnerent. — 15. C a. — 16. B omet 


ἃ. — 17. BC mie, — 18. BC as.— 


(XV, 1) Et vidi aliud si- — 


gnum in caelo magnum et 


mirabile, angelos . septem, . 


"habentes plagas septem no- 
vissimas ; quoniam in illis 


consummata est ira Dei. 
(2) Et vidi tamquam mare 


vitreum mistum igne, et 


eos qui vicerunt bestiam et 
imaginem. ejus. et numerum | 
nominis ejus, stantes super. 

mare vitreum, habentes ci- 


tharas Dei. (3) Et cantan- 
tes. senteurs us ps 


e9e 9} 


19. B munte. — 20. B ajoute e. 


(Fol. 2 9 νο; ΧΥ, n°) 
Tixr. Et ge vi un autre 
signe en ciel grant & mer- 


-veilleus : set angeles que 
- unt- les : sept | plaes dar- 


riennes en que la ire Deu 


est achevée ". (2) En après 
| vi ausi come yne mer clere 
come voarre *, meslée de 


feu, & ceus qui aveient 


. Yeincu la beste & se ymage 
τς le.num.bre de sun nun, 
.estaent. sur.la mer clere 

come nes. & aveient les 


| is. Ια μον sl Ἂς in glose nm versets xv, r à XVE, 12, 
entre la traduction et la glose des versets XIII, 10 et XIII, t1 (fol. 


19 V* à 21 τ). — 


— Cette transposition, prenant place. au verso d'un 


feuillet, est causée par l'inattention du copiste qui aura eu sous 
les yeux un manuscrit où un feuillet était transposé. 
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Dei, et canticum agni, di- 


.centes : Magna, et mirabi-. 


lia sunt opera tua, Domine 
Deus omnipotens ; justae et 


verae sunt viae tuae, rex 


seculorum. (4) Quis non ti- 
mebit te, Domine, et ma- 


gnificabit nomen tuum? 


Quia solus pius es : quo- 


niam omnes gentes venient, 
et adorabunt in conspectu | 
tuo, quoniam judicia tua 


manifesta sunt. 


Lau 
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harpes Deu, (3) ἃ chan- 
terent la chancun .Moysi 
le serf Deu ἃ la chançun 
al agnel, & disoient : Sire 
Deutuitpuissant,teseovres 
sunt granz & merveilluses. 
Et, sire roi de tut le siecle, 


‘tes voaes sunt droites & 
veraies. (4) Qui me [te] 


creindra, Sire, & magni- 
fiera tun nun? Kar vos sul 
estes piteus, & pur ceo 


tutes-genz véndrunt.ao- 


AN (tdem CARRY 
rer ? devant vous, kar voz 
” $957 00 


ij s t jugemenz sunt apers.. 2 


à i 


1. B ajoute la conjonction e. — 2. B veire, C veyre, et de méme 
plus loin. — 3. B e aorrunt, C e aourent. 


Qo TOT 6 bM HAM | i AX 
Grosr. Par le[s] set angeles surit signefié li préeschor de 


La mer: clere comme voarre signefie le baptesme' ou li 
pecché sont lavé; la! meslée de? feu signefie:que la grace 
del Seint, Espirit i.est,donée. Ceo -que cil * unt;-la:beste 
.veincue & se ymage? & le numbre de, sun nun, e.? estunt" 
sur la mer, signefie que cil que veinguent les temptatiuns 
.del.diable ἃ de Antecrist & del munde il receyeront * le 
innocence del baptesme par veraie penance, que est signefi 
parlés harpes Deu & par garder les commandeme ‘del 
veu Testament & dél novél. Et ceo ést chanter la hänçôn 
Moysi & la chángon' al agnel. Ceo qu'il regehissent ‘que les 
eoverés Nostre Seignür sunt granz & merveilleuses signefie 
qu'il entendrunt lores parfitement les eovres'de's& recrea- 
tiun que sunt merveilleuses. Ceo qu'il diseent * que ses 
-vodes sunt droites & véraies sighefie qu'il entendrunt qu'il 
-Sünt sauvez par veraié créance & par garder les comman- 
‘démenz Deu en droite voie. Par ceo qu'il dient: 4 Qui ne 
te créindra, Sire,» signefie que la creinte " de Deu, quant a 
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cele partie de reverence porter a. Nostre Seignur, remein- 
dra as seinz pardurablement ove l'amur qu'il unt vers lui. 
Ceo qu'il dient [ke] il sul est piteus signefie qu'il sentirunt 
| Nostre Seignur, par sa grant pitié rendra plus grant 
merite & guerredon en gloire, & meins torment en peine, 
que l'en n'oet "' deservi, & pur ceo tutes genz le aorerunt. 


Πα, B dampnerent. — 2 B voudrent, C vodreint. — 3. BC la med- 
lure del. — 4. BC ajoutent ki.— 5. C ajoute veu. — 6. BC omet- 


tent e. — 7. BC esteant. — 8. Mieux BC recoverunt. — 9. B dient, 
PMP nose B creme, C crime. — 11. BC ne eit. P 


(XV, 5) Et post haec 
vidi, et ecce apertum. est 
templum tabernaculi testi- 
monii in coelo. (6) Et exie- 
runt septemangeli habentes 
septem plagas de templo, 
vestiti lino mundo et can- 
dido, praecincti circa pec- 
tora zonis aureis. (7) Et 


unum de quatuor animali- 


bus dedit septem angelis 


septem phialas aureas, ple- 


nas iracundiae Dei viventis 
in secula seculorum. (8) Et 
impletum est templum fumo 
a majestate Dei, et de vir- 
tute ejus : et nemo poterat 
introire in templum, donec 
consummarentur — septem 
plagae sépteth ungeloPos. 


‘au * vij. 
‘achevées, - 1" 


(Fol. 3o; XV, 5. Et’ 
aprés ceo vi. ge le tem- 
ple overt eu. ciel, (6) ἃ 
issirent del temple li set 
angele que unt les set 
plaes vestuz de purpre ἢ 
neste & blanche, & furent 
ceint entur le piz de cein- 
tures de or. (7) & une des 
quatre bestes bailla as set 
angeles set phioles de or, 
pleines delire Deu vivant 
sanz fin. (8) Et li temples 


‘est empli de fumée de la 
-majesté Deu ἃ dé sa vertu, 
'& nul ne poest * entrer eu 


temple deske les set plaes 
— TB 


(Date πὶ ih ἡ 


τς BC omettent Ef. τ 5. B ere C prre - Bnet Cu 
T4 BC as. 


. GLose. Le overture del temple. signefie kic secrez ; de 
seinte Glise' sunt demustrez par les preesçhelrs que sunt 
issu en toutes terres. La vesture de purpre * neste & blanche 
signefié la neste * char & la vertu qu'il unt par mal suffrir. 
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Le ceindre a la peitrine de ceinture de or signefie le savoet 
Deu qu'il unt, par que ὁ il se refreignent de mal voler; & 
ceo est neteté de esperit. Ceo que l'une des quatre bestes 
bailla les phioles signefie que tuz " les quatre euvangelistes 
enseignent un, & pur ceo cil qui ne veolent recevoer la 
doctrine que est aperte ne prendre essample de la vie au * 
seinz sunt digne de estre dampnez. Ceo que li temples est 
empli de fumée de la majesté Deu & [de] sa vertu signefie 
que Nostre Sire & li sien tuit aperent au jugement en clarté 
& en gloere as bons, ἃ ^ il parront as autres obscurs &* 
hidus. Ceo que nul ne poet entrer ou temple, desque la 
venchance fust prise signefie que les cors as seinz repose- 
runt en terre desque au jugement, ke nuns ? sunt livré en 
herbes ^ a relever de mort en vie oveke eus ", une "* autre 
maniere la fumée & le ? nun poer de entre[r] ou temple 
signefie que deske a icele ^ hure nul ne 5 set le segré del 
jugement Deu, pur quei il choesit les uns a ginige & guerpist 


les.autres a dampnatiun. 


τ BC sign, les secr. de s. E. ke: — 2. BC pere. — 3. BC la net- 
teté de. — 4. BC par unt. — 5. BC omettent tug. —6. BC as. — E 
B omet &, — 8. C omet oscurs &. — 9. B nus. — 10. BC erles. Le 
texte paraît corrompu dans ABC; le ms. fr. 375 porte qui nous 
sont livrés en herberges. — II. C omet oveke eus. — 12. Mieux 
BC ou en. — 13. BC omet le. — 14. BC cel. — 15. B nen. 


(XVI, 1) Et vidis vocem 
magnam de templo dicen- 
tem septem angelis : Ite, et 
effundite . septem, phialas 
irae Dei in terram. (2). Et 
abiit primus, et. effudit 
phialam suam in terram, et 
factum. est vulnus saevum 
“et pessimum in homines qui 
habebant characterem bes- 
"tiae et in eos qui adorave- 
runt imaginem ejus. 


(Fol. 3o yo; JXVLO μὴ 


Tixr. Et ge οἱ la' grant 
_voiz del ciel que dist δὰ * 
set angeles : 
-pandez les set phioles. del 
ire) Deu en terre. (9) Et 
s’en va ἦ li premier & es- 


Alez, & es- 


pandi sa fiole en terre, & 


[est] fet une cruele plaie as 


hommes qui aveient le 
merc a “la beste & a ceus 


qui aorerent se ymage”. à 


tinet C un. —.2. Fat et τ Bvait,'C vet. "m AB: de. — 
5. BC joignent ici les versets 3 à 7. 


—CO—— — 
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GLose. La grant voiz del ciel qui dist as sept rs ot 

« Alez & ' espandez les set phioles del ire Deu en terre ᾽» 
signefie le commandement Deu as angeles de prendre ven- 
chance des mesfesanz * en terre. Par la cruele plaie que est 
fete as hommes qui unt le merc de la beste est signefié la 
damnatiun de ceus que, pur l'amur des * terriennes choses, 
sunt inobedient as? commandemenz Deu & se prennent a 
Antecrist, & ceo est la merc de la beste & que unt pris 
essample de granz hommes de ce * munde, & ceo est* 
aorer a oir ?* le ymage de la beste "”. 


1. C omet ales δι. — 2. BC omettent en terre. — 3. BC malfe- 
sang. — 4. B pur amur de, C p. l'a. de. — 5. C a les. — 6. BC des. 
— 7. B ceste, C del. — 8. B omet est. —9. a oir manque dans BC 
et est à supprimer. — 10. BC continuent la glose jusqu'au verset 7. 


(XVI, 3) Et secundus 
angelus effudit phialam 


suam in mare, et factus est 
sanguis tamquam mortui, 
et omnis anima vivens mor- 
tua est in mari. 


(Fol. 31; XVI, 3) Tixr. 
Et li secund angele es- 
pandi sa fiole enla mer, & 
est fete ' sanc, ausi comme 
de homme morte, et muert* 
quanque est en la mer. 


1. Mieux BC fet. — 2. C morust. 


GLose. Ceo que la phiole au secund angele est espandue 


en la mer & fete ' 


sanc signefie que cil del munde serunt 


dampné qui trublerent les seinz & les turmenterent?, & sera 


lur peine sanz fin. 


1. BC e est fet. — 2. BC ki trublerunt l. s. e turmenterunt. 


(XVI, 4) Et tertius effu- 
dit phialam suam super flu- 
mina et super fontes aqua- 
rum, et factus est sanguis. 
(5 Et audivi angelum 
aquarum, dicentem : Jus- 
tus es, Domine qui es et 
qui eras sanctus, qui haec 
judicasti, (6) quia sangui- 


(XVI, 4). Tixr. Et li tierz 
angele espandi sa fiole sur ' 
les flueves & sur les fun- 
teinnes, ἃ eus' deviennent? 
sanc. (5) Et ge oi l'angele 
des eves qui dist : Sire 
Deus, droitureus estes qui 
ceo * avez jugé (6) que a 
ceus qui ünt le sanc des 

6 
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nem sanctorum. et prophe- 
tarum effuderunt, et san- 
guinem eis dedisti bibere : 
digni enim sunt. (7) Et au- 
divi alterum ab altari di- 
centem : Etiam, Domine 
Deus omnipotens, vera et 
justa judicia tua. 
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seinz espandu donez vos * 
sanc a boevere, si comme 
il unt deservi. (7) Et [jeo] 
oi un autre qui conferme 
& dit * : Oil, sire Deus, ve- 
rais & droitureus sunt voz 
jugemenz. 


1. C. en, — 2. BC il. — 3. C devindrunt. — 4. BC ke ceste. — 
5. C vus les donez. — 6. B dist, C ke dist e conferme. 


. GrosE. Ceo que les flueves & les funteinnes devindrent 


sanc par la fiole au tierz angele que est espandue signefie 
que ceus serunt dampné que unt corrumpu les escriptures 
& unt turné la douçur del ' espiritel entendement en ordure 
de charnel sens, si comme funt* li herite & cil qui preeschent 
por temporeus choses, & cil qui turnent l'euvangile en plei- 
derie. Par le angele des eves sunt signefié le seint au ? ciel‘ 
que unt joie de la justice Nostre RAT Par l'autre an- 
gele, ceo est le * angele des venz, sunt 5 signefié li? seint en 
ceste vie qui sunt en vent de tribulatiun & temptatiun *. Cil» 
loent Deu ἃ rendent graces quant il flaele seinte Glise, kar 
il entendent que ce est pur nostre bien. 


o BC de. — 2. BC sunt. — 3. B les seing el. — 4. C les seing e 
cil. — 5. B omet le. — 6. C est. — 7. B omet li. — 8. BOemeb 
tent & temptatiun. — 9. C e si. ΜΓ Ἢ 


(XVI, 8) Et quartus an- 
gelus effudit phialam suam 
in solem, et datum est illi 
aestu affligere homines et 
igni. (9) Et aestuaverunt - 
homines aestu magno, et 
blasphemaverunt ^ nomen 
Dei habentis potestatem 
super has plagas, neque 
egerunt poenitentiam. ut 


(Fol. 31 v*; XVI, 8) Tixr. 
Et le quart angele espandi 
sa fiole eu soleil, & l'en li 
sueffre de ‘ tormenter. les 
hommes par chaline & par 
feu. (9) & il eschaufent les 
hommes de grant chalur 
& il blasphement * le nun 
Deu qui a poer, sur [ces] 
plaies, ne il n'unt. pas. fet 


PP EE NARI Ss RR E SERRE TS 
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darent illi gloriam. penance pur rendre gloire 
ix ^A a Deu *. 


τας BC a. — 2. B blastengent, C blastengerunt. — 3. BC joignent 
ici la traduction des versets 10-12. 

nr 

-GLose. Ceo que li quart angele espandi sa fiole eu ' soleil 
signefie la dampnatiun Antecrist & de iceus qui par ces tor- 
menz * guerpirent ? la foi, & puis ne viennent a repentance *. 


1. BC au. — 2. BC sun turment. — 3. BC guerpirunt (ce peut 
être le prét.). — 4. B poursuit la glose jusqu'au verset 12. 


(XVI, 10) Et quintus an- 
gelus effudit phialam suam 
super sedem bestiae, et fac- 

tum est regnum ejus tene- 
brosum, et commanduca- 


(XVI, 10) Tixr. Et le 
quint angele espandi sa 
fiole sur le siege ' a la 
beste, & sun regne est fet 
tenebrus, & il mangerent 


verunt linguas suas prae 
dolore. (11) Et blasphema- 
verunt Deum. caeli prae 
doloribus et vulneribus 
suis, et non egerunt poeni- 
tentiam ex operibus suis. 


lur langes de dolurs, (11) 
& blasfemerent * Deu du 
ciel purlur dolurs * &* lur 
plaies, & ne firent point de 
penance de lur eovres. 


L .Bs see, C se. — 2, B Prtespeant, GAentenmmet — 3. BC 
dolur. — 4. C ajoute pur. perse 


""GrosE. Ceo que li quint angele espandi sa fiole sur le 
sege a la " beste signefie la dampnatiun au * deciples Ante- 
crist qui sunt signefié par sun siege ?. Iceus meimes* sunt 
[sun] regne que est fet * tenebrus por les teniebres de mes- 
creantise * en quei il seront. Le ma[n]ger delur langues de 
dolur signefie l'envie qu'il ayerunt envers ? les seinz, Et pur 
ceo blasfement* Deu, quant il les chastiera par flael, & au 
darrien por ceo qu'il ne revendrunt * a repentance. 


1. B see de la, C se la. — a. B as, C a les. — 3. B see, C se. — 
4. C omet meimes. — 5. C omet fet. — 6. C mescreaunce. — 7. 
BC vers. — 8. BC blastengerunt. — 9. BC vendrunt. 
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(XVI, 12) Et sextus an- 
gelus effudit phialam suam 


(Fol. 32 ; XVI, 12) Tixr. 
Et le sisieme' angele es- 


in flumen. illud magnum 
Euphraten; et  siccavit 
aquam ejus, ut praepara- 


pandi sa fiole en ceu grant 
flueve de Eufraten; et en- 
sechist * l'eve por apareil- 


ler veie as rois devers 
Orient. 


retur via regibus ab ortu 
solis. 


1. B sist, C siste. — 2. B sechist. 


GLose. Ceo que li sisieme ' angele espandi sa fiole enz 
au * grant flueve de Eufraten signefie la dampnation des ? 
tyranz & des ? riches homes de ce munde, que par gresse des‘ 
biens temporeus assuagent *, mes a la mort ensechist* l'eve, 
kar ? lores * recevent il poverte pur richecés. Et quant il sunt 
abatu, la voie de la foi est delivre au ? crestiens qui sont 
signefié par les rois devers Orient. 


1. B sist, C siste. — 2. B el, C en le. — 3. BC as. — 4. C de. 
— 5. BC esswagissent. — 6. BC sechist. — 7. BC ke. — 8. C 


duncs, — 9. B as, C a, 


(XVI, 13) Et vidi de ore. 


draconis, et de ore bestiae 
et de ore pseudoprophetae 
spiritus tres immundos in 
modum ranarum. (14) Sunt 
enim spiritusdaemoniorum 
facientes signa, et proce- 
dunt ad reges totius terrae 
congregare illos in prae- 
lium ad diem magnum om- 
nipotentis Dei. (15) Ecce 
venio sicut fur. Beatus qui 
vigilat, et custodit vesti- 
menta sua, ne nudus ambu- 
let et videant turpitudinem 


* 


(XVI, 13) Tixr. Et ge 
vi de la bouche au dragun 
& de la bouche a ' la beste 
& de la bouche au * faus 
prophetes eissir * trois es- 
piriz orz * a la maniere des * 
reenes *. (14) Ceo " sunt 
espiriz de diables * fesant 
miracles ; et irunt avant as 
rois de toute la terre? as- 
sembler les” em bataille 
au grant jur De[u] tut 
poessant, ki dist : (15) Este 
VOS, ge veng comme lierre, 
Et cil est bonuré qui veile 
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ejus. (16) Et congregabit & garde ses vestemenz, ke 
illos in locum qui vocatur 1] ne voaise nu, que l'en ne 
hebraice Armagedon. voie sa lezdesse. (16) Et 
pow les assembleront ou." liu 
que est apelé en hebreu 
Hermagedon. 


- 1. B de, C omet la préposition. — 2. B. as, C a. — 3. B omet- 
tent eissir, — 4. B ordez, C ordes. — 5. B de. — 6. B C ajoutent 
kar. — 7. C ces. — 8. BC deable.— 9. C ajoute pur.— 10. C eus. 
— 11, BC en. 


Grose. [L]a bouche au dragun signefie l'enticement au 
diable; la bouche de' la beste les parolles Antecrist ; la 
bouche au * faus prophetes, la fause doctrine de ces prees- 
μων ὦ & des herites. De ces trois issent .iij. espiriz orz * : 
ces * sunt orguil, coveitisse ὅς. luxure. Icez resemblent 
reenes, kar il habitent en ord liu, et par le cri de lur fause 
doctrine tolent as autres lur repos. Ceo qu'il funt miracles 
& assemblent les rois en bataille signefie que, ausi comme * 
diables, par Antecrist & ces deciples, fera resembler mi- 
racles enchantemenz *, & esmoverunt les princes encontre 
lés crestiens, tut ausi avient ? il ore * en S. Glise que li 
diables, par faus prelaz & faus clers, fet miracles & mer- 
veilles, si comme de un enfant qui ne set mie garder une 
pome fet il gardein de almes a millers *, et corrumpent les 
princes par mauvese essample. Le veiller, a quei Nostre 
Sire "" nos semunt, signefie droit entendement & bone vie, 
que nos ne saüm endormi " par mauvès deliz en ces tem- 
poreus choses. Les vestemenz signefient les vertuz que home 
receit en? baptesme, & par receivere verae" penance. Ceo 
que Nostre Sire dit que il vient comme lierre signefie qu'il 
vendra sudenement au jugement. Le liu que est apelé en 
hebreu Harmugedon signefie ceu “ munde, ou " li diable, 
par Antécrist & ces deciples, fera assembler les rois & '* 
princes, & les mettra en temptatiun, & les fera eslever " 
encuntre Deu & encuntre S. Glise & encuntre la foi, & 
ceo est signefié par ceo mot Hermogedon, que dit autant 
come — temptatio, ceo est « eslevant * tempta- 
tion », 
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1, Ca, — 2. B as, Ὁ a. — 3. B ordez, C ordes. — 4. BC ceo. 
— 5 BC ajoutent le, — 6. BC fra ces enchantemenz e resembler 
miracles. — 7. C metra. —8. C omet ore. — 9. BC de mulz mil- 
lers de almes. — 10. BC Nostre Seignur. —11. C en dormaunt. — 
12. C par. — 13. Mieux BC e recovere par veraie. — 14. B ceste, 
C ce. — 15. BC e. — 16. B ajoute les. — 17. B esluer. — 18. B 


eslevante, C eslevaunte de. 


(XVI, 17) Et septimus 
angelus effudit phialam 
suam in aerem, et exivit 
vox magna de templo a 
throno, dicens : Factum 
est. (18) Et facta sunt ful- 
gura et voces et tonitrua et 
terraemotus factus estmag- 
nus, qualis nunquam fuit 
ex quo homines fuerunt su- 
per terram talis terraemo- 
tus sic magnus. (19) Et 
facta est civitas magna in 
tres partes, et civitates gen- 
tium ceciderunt, οἱ Ba- 
bylon magna venit in me- 
moriam ante Deum dare 
illi calicem vini indigna- 


tionis irae ejus. (20) Et 
omnis insula fugit, et mon- 


tes non sunt inventi ; (21)et 
grando magna sicut talen- 
tum descendit de caelo in 
homines, et blasphemave- 
runt Deum homines prop- 
ter plagam grandinis, quo- 
niam magna facta est vehe- 
menter. 


(Fol. 32 νο; XVI, 17) 
Tixr. Et li setime angele 
espandi sa fiole en l'aer, 
& une grant voiz issi del 
temple & del throne, & 
dit ἡ: Fet est. (18). Et sunt 
fet foudres & voiz & tou- 
neires & terremote si grant 
que unques nul tel ne * fu 
puis que hommes furent 
sur terre. (19) & la grant 
cité est despecée ? en trois 
parties, & lescitez des genz 
cheirent. Et Deu se re- 
membra de la grant Baby- 
loine por donner li * le 
hanap de sa indignatiun & 
[de] se ire. (20) Et toutes 
les yles se enfuirent, & les 
muntaignes * ne * sunt pas 
trovées ; (21) & grant greele 
chei du ciel, grosse & pe- 
sant sur la gent, & les 
hommes blasphemerent ἴ 
Deu por [la] grant pesti- 
lence. 


1. B dist, C fit. — 2. B omet ne. — 3. B peciée, omis dans C. — 
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4 C omet li. — 5. C en 1. m. e. — 6. B ajoute se. — 7. — 
gerent, € blastengerunt. 
3 vo 
. Ceo que li. setime angele espandi sa fale. en l'aer 
; we. la dampnatiun des diables que sunt signefié. par le 
ou il habitent, & pur ceo qu'il sunt de subtile science. 
nt voiz que issi du temple & du ' throne signefie la 
grant poessance de la parolle Deu qu'il demustera au juge- 
ment. Ceo qu'il dit « fet est » signefie que la venchance 
Deu * sera lores * achevée ; &* les foudres, voiz & toneires 5 
& terremote signefie *la grant tempeste del jugement. Ceo 
qui la grant cité est despecée ? en trois parties signefie que 
les trois parties du munde vunt en dampnatiun : li juis & 
li paien & li faus crestien; et sunt divisées les peines solum 
la diverseté des pecchez. Le hanap del indignation & del 
| ire Deu signefie la mesure des peinnes que Deu donra au 
cheors de ce * munde, que est signefié par la grant Baby- 
oine, a chascun solun sa deserte. Ceo que tutes les yles ἢ 
s'en fuirent. signefie que li bon crestien [qui] sunt environé 
de tribulation en ceste vie, si come il fuirent ici la com- 
pagnie des pecheors, isi fuiront il lores les peinnes. Ceo que 
les munteignes ne sunt mie trovées signefie que li seint 
homme ne seront pas en la compaignie as dampnez. Par la 
grant gresle pesant que cheï du ciel est signefié l'aspre 
jlle & pesante que Nostre Sire dira as '" dampnez. Ceo 
qu'il blasfement “ Deu por [la] grant pestilence signefie que 
li dampnez « en enfer se doudrunt " de ceo que Nostre Sire 
D» si pem poer de eus tormenter. 


1. C de la. — 2. B omet Deu. — 3. BC omettent lores. — 3. BC 
omettent ἃ. 5. BC les f. el. v. e l, t. — 6. B signefient. — 
7- B pesciee, C pescé. — 8. B ceste. — 9. B Ceo ke tug ysles, C 
- Ceo ke tug. — 10. B omet dira as. — 11. B blastengerent, C 
blastengerunt. — 12. B deudront, C dolerunt. 


(XVII, 1) Et venit unus (Fol. 33; XVII, ἡ Tixr. 
de septem angelis qui ha- Et vint une des set angeles - 
bebant septem phialas, et qui av[o]ient les set fidles, 
locutus est mecum, dicens:  & parla a moi & dit ' 
Veni : ostendam tibi dam- — Venez : ge vos musterai la 
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nationem meretricis. ma- 
gnae quae sedet super 
aquas multas, (2) cum qua 
fornicati sunt reges terrae, 
et inebriati sunt. qui inha- 
bitant terram de vino pros- 
titutionis ejus. (3) Et abs- 
tulit. me. in. spiritu |. in 
desertum. 


dampnation de cele? grant 
bordelere qui siet ? sur 
meintes * eves, (2) ove ki 
li roi de terre unt fet lur 
fornicatiun, & ceus qui 
habitent en terre se sunt 
enyveré du vin de sa bor- 
delerie. (3) Et me porta 
en espirite en desert ^. 


) 


1. BC dist. — 2. BC la. — 3. B seeit, C set. — 4. B mutes, C 
mus des. — 5. BC continuent le paragraphe jusqu la. fe du 


verset 5, dz 


GLose, Ceo que li angele moustra a saint Johan la damp- 
natiun de la grant bordelere signefie que Nostre Sire fet 
entendre au bon prelat que la dampnatiun Antecrist & de ' 
ces deciples sera por ydolatrie & avarice & luxure, kar par 
la bordelerie * que siet sur meintes * eves est signefié Ante- 
crist qui regnera sure mainz ἡ poeples, et li faus prelat qui 
coveitent les granz " richeces, que sunt signefié par les eves, 
& veolent estre honuré & cremuz * en terre plus que a eus 
ne apent. Ceo que li prince de terre unt fet lur fornicatiun 
oye, la bordelere signefie que li lai prennent esample de 
Antecrist & de faus religius? & des aesez* clers de vivere 
en delices..Le vin de sa ? bordelerie, dunt. cil sunt eniveré 
qui habitent en terre, signefie charnele sapience que li aver 
& li delicius unt por querre temporeus choses & charnel 
delit "^. i 


t. B omet de. — 2. BC bordelere. — 3. B mutes, C mus des. — 
4. B mut, C mug de. — 5. C querunt les genz. — 6. C omet & 
cremuz: — 7. C religiuns.. — 8. C omet.aesez. — 9. BC la. — 
10. C signefie ch.s. de aver delyt. BC continuent la glose jusqu'à 
la fin du verset 5. 


(XVII, 3) Et vidi mulie- 
rem sedentem super bes. 
tiam | coccineam, plenam 


(Fol. 33 ve; XVII,.3) 


Tixr. Et ge vi la femme 
seant sur une beste rouge; 
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nominibus blasphemiae, ha- 
bentem capita septem et 
cornua decem. (4) Et mu- 


lier erat. circumdata pur-. 


pura et coccino, et inau- 
auro et lapide pretioso 

t margaritis, habens po- 
aureum in manu sua 

"um abominatione οἱ 
immunditia. fornicationis 
ejus, (5) Et in fronte ejus 
nomen scriptum : Myste- 


89 


pleine de nuns de blas- 
feme ', que aveit .vij. tes- 
tes & dis cornes. (4) & la 
femme esteit afublée de 
purpre & aornée de or & 
de * pierres précieuses & 
de gemmes, & aveit en sa 
main un hanap de or plein 
des abhominatiuns ? & de 
l'ordure de.sa fornica- 
tiun *. (5) [ἃ] aveit en sun 
frunt ceste signefiance * : 


rium, Babylon magna, ma- Babiloine la grant, mere 
ter : fornicationum et des fornicatiuns & des ab- 
PES ionum terrae. MES de terre *. 


᾿ 
H 


i blastenge, C binsfengan S C des. — 3. BC de abomina- 
τ ir^ l'o. de sa f. — 5. BC e out en s. f. escrit 
mun 


sun secri. — 6. € mere de UOI αν. de tere. 
«0 159} 19 


- ^GLokic La femme qui Seeit sur la beste rouge signefie 
Antecrist & lés siens qui meinent deliciose vie en ce 
munde '. La beste que la porta * signefie le deable que les 
maintient. Ceo qu'ele estoit vestue de purpre & aornée de 
or signefie qu'il resemblent a la sote gent du munde, sages 
pur les. honurs ὅς les.*. richeces qu'il unt. Les pierres 
& les gemmes signefie[ot] vertuz & bones eovres 
qu'il demusterunt a la gent par dehors dou munde ‘. Le 
ap de or que ele tient * en sa main signefie seinte Scrip- 
ture qu'il ésponent & la tornent a la * furme de lur vie. Ceo 
que le nun [de sun] sécré est escrit en son frunt signefie ceo 
que Nos tre Sire dist, en l'euvangile, des ypocrites : « Par 
lur frunz 7 les cognoetrez »; ce est par lur eoveres, et selun 
ceo qu'il profitent as autres en bien. Ceo qu'il dit « Babi- 
loirie la grant, mere des fornicatiuns & de abhominatiuns 
de terre» signefie ke par deable & vanité du munde & ma- 
lice * des genz * nessent mescreantise " & tutes manieres 
de pecchiez en terre que l'en regeist a confession... 
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1. BC ceste siecle. — 2. BC porte. — 3. B omet les. — 4; Mieux 
BC par dehors a la gent d. in. — 5. B teneit. — 5. BC omettent 


la. — 7. BC fruiz, C fruz; cf. Marn, VII, 16 : 


« À fructibus eo- 


rum cognoscetis eos. » — 8. B e vanité del malice. — 9. BC de 
gent.—10. BC mescreances. — 11. B ki meinent a Lm C ke 


vunt a confusiun: 


(XVII, 6) Et vidi mulie- 
rem ebriam de sanguine 
sanctorum et de sanguine 
martyrum Jesu, et mira- 
tus sum, cum vidissem il- 
lam, admiratione magna. 
(7) Et dixit mihi angelus : 
Quare, miraris? Ego di- 
cam tibi sacramentum mu- 
lieris et bestiae quae por- 
tat eam, quae habet capita 
septem et cornua decem. 


fuit, et non est, et ascen- 


sura est de abysso, et in . 


interitum ibit ; et. mirabun- 
tur Rer terram. 
(quorum non sunt. scripta 
nomina in libro vitae a 
constitutione. mundi) wi- 
dentes bestiam, quae erat, 


et non est.(g) Et hic est 


sensus, qui habet sapien- 
tiam. Septem capita, sep- 


tem montes sunt,super quos . 


mulier sedet, et reges sep- 
tem sunt, (10) Quinque ce- 


ciderunt, unus est, et alius 


nondum venit; et cum ve- 
nerit, oportet illum breve 
tempus. manere. (11) Et 


sur que la femme si 


(XVII, 6) Tixr. Etg ge vila 
femme i ivere ' du sanc des" 
seinz & des martyrs Jhesu 
[Crist], & mult. me. ke es 
merveillai quant jeo Ta vi. 
(7) Et li angele me dist : : 
Pur quei vos esmers eillez? 
Jeo vos dirai que'la a femme 
signefie & la beste que | Ja 
porta " qui a .vij. testes & 
.X. cornes. (8) La beste 


A [que] vos avez veü fu & 
(8) Bestia, quam vidisti, 


n'est mie *, Ele muntera de 
abyme & ira en destruc- 
tuns &. s'en , meryeille- 
runt ' cil qui habitent * la 


-terre, qui * nuns ne!sunt 
. pas escrit en " livre de vie 


dès le ‘commencement du 
munde, veant la beste qui 
fu &'n 'est pas. (9) Tei- est 
sen, qui ἃ  savoer. Les 

vij. testes sunt. Nj. munz 
iet,. et 
sunt .vij. rois, (10) Li cinc 
sunt chaet, & li uns est, & 
li-autre mie venu en- 
core ἡ. Et quant il vendra, 
il covient qu'il demore[un] 
pou de tens. (rr) ἃ la 
beste que fu & n'est mie, 
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bestia quae erat et non est, 
et dpsa octava est; et de 
septem est et in interitum 
vadit. (12) Et decem cor- 
mua quae vidisti, decem 
reges sunt qui regnum non- 
dum acceperunt, sed po- 
testatem tamquam reges 
una hora accipient. post 
bestiam. (13) Hi unum con- 


silium habent, et virtutem 


et potestatem suam bestiae 
tradent. (14) Hi cum agno 


pugnabunt, et agnus vincet 
illos, - 
dominorum est et Rex re- 
gum, et qui cum illo sunt, 


vocati electi et fideles. (5). 
Aquae. 


Et dixit mihi : 
quas vidisti, ubi meretrix 


sedet, populi sunt et gentes 
et linguae. (16) Et decem: 
cornua, quae vidisti in bes- ὁ 
tia, hi odient fornicariam, 


et desolatam facient illam 
et nudam, et carnes. ejus 
manducabunt et ipsam igni 
concremabunt. (17) Deus 
enim dedit in corda eorum 
ut faciant quod placitum 
est illi, ut dent regnum 
suum bestiae, donec con- 
summentur verba Dei. (18) 
Et mulier, quam vidisti, 
est civitas magna, quae ha- 
bet regnum super reges 
terrae. 


uoniam Dominus 


ele est la uytieme; & si 
est une des " set, & vet a 
mort '*, (12) Et. les | .x. 
cornes que vos veites sunt 
.x. rois qui ne unt mie un- 
core receü regne, més il 
receveront aprés la beste 
poer, ausi come rois, une 
horette (13). Cist unt [un] 


-cunseil que "-Iur vertu ἃ 
lor poer livarrunt a la '5 
' beste. (14) Cist " se cum- 


batrunt ove le agniel & le 
agniel les veintra, kar il 
est sire des seignurs & rois 


des rois *, & cil qui sunt 


ove lui sunt apelez ἃ "ἢ 
esleüz ” & feel. (15) & me 
dist li angele : Les eves 
que vos veistes, ou la bor- 
délere ‘ sist, sunt diverse 
gent. (16) & les .x. cornes 
que vos veistes en la beste, 
ices " harrunt " la bor- 
delerie de la femme * ἃ 
la. ferunt desconfortée 8 
nue ", & mangerunt ces "ἢ 

chers, & la ardrunt en 
feu ; (17) kar * Deu a mis 
en lur quers qu'il facent 


_ceo que lur plest, & qu'il 


doinsent ? lur regne a la 
beste, desque les parolles 
Deu seent achevées. (18) 
Etla femme ke vos veites 
est la grant cité que a poer 
sur les rois de terre. 


^ 
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1, C mere. — 2. BC as. — 3. C m'en. — 4. BC quei. — 5. Mieux 

BC porte. — 6. BC ajoutent e. — 7. B se esmerveillerunt. — 8. C 
habiterunt. — 9. BC ke. — 10. C ajoute le. — 11. BC del. — 
12. B ne est uncore mie, C n'est pas uncore,—13. BC de. — 14. BC 
BC omettent ἃ vet a mort. — 15. BC e.—16. C p. e siwerunt la. 
— 17. C si, — 18. B de. — 19. BC omettent & (c'est la bonne 
leçon). — 20. B e leis, C leis. — 21, BC omettent ices, — 22. À 
harrorunt. — 23. BC la bordelere f. — 24: C e ennue. — 25. o ce. 
— 26. BC ke. — 27. C doynent. 


GLosr. La yveresce a la femme du sanc as seinz signefie 
la grant venchance que Nostre Sire prendra des ' tyranz 
qui unt espandu le sanc des bons crestiens, ou ceo signefie 
la greve venchance que Nostre [Sire] prendra de la * grant 
luxure & dou grant .boban que li faus clerc meinent de[l] 
patremoene au crucefix.. Le merveiller ? seint J ohan signefie 
la compassiun des prodes hommes en seinte Glise qu’il unt 
de ceo qu'il voeient peccheürs si munter a lur dampnation. 
Més seinte Scripture, que est signefié par le angele, les en- 
seigne * que ceo est par la justice de Deu, & que por lur 
pecchiez " unt il deservi qu'il saent plus (fol. 34 v" col. 2 ἢ 
avuglez. Ceo * qu'il dist" que la beste fu & n'est mie & 
muntera de abyme signefie que [par] la venue au Sauveür * 
fu la pooté au diable qu'il aveit en terre abatue, et reven- 
dra autre foez au tens Antecrist. Més Nostre Sire les con- 
clurra? par la vertu de l'espirite de sa bouche y 81 comme 
dist Ysaie.", Ceo que cil [ki] habitent la "* terre se enmer- 
veilleront de lui signefie que cil le receverunt ? qui seront 
tut doné al amur des " terriennes choses & a charnel delit. 
Les set munz sur que la femme seeit ‘ signefie les. "set pe- 
chez morteuüs '* par qui le diable fet homme enorguillir ὁ & 
eslever sei encontre sun creatur. Li set roi par qui li diable 
governe lés siens & les meine en enfer " sunt li cinc sens 
del ^ homme, & li siste, qui ? est la male volenté; la setime 
que.ne est mie uncore est Antecrist, & il meismes est le 
uytime qui passe tuz les autres & ^" en pecchié & en 


* Le renvoi est annoncé par une note placée dans la marge 
inférieure du feuillet 33 v° et qui a été en partie coupée, Il en 
reste le signe de renvoi (un rwn À et ces mots : en le premier 
Juille par de la. 
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peinne; & cil " est un des * set pur la compaignie que il 
Iur “porte en pecher & en peinne suffrir. Par les.x.rois qui 
serunt suggez a Antecrist sunt signefiez li haut home du 
monde qui guerraent * par eovre les .x. commandemenz 
Deu. Touz unt un conseill; ceo est le conseil du munde, 
por conquerre a droit & a tort de lur suggez & de lur 
promes 5. Lur poer & lur vertu * livrerent ” a la beste, 
kar tut lur aage & * lur sen despendent il ou? servise au 
deable, Et, si come les rois desuz Antecrist se combatirent 
ove le agniel & a ? ses membres, por eus tolir la foi Jhesu 
Crist, tout ausint cil qui ore sunt guerraent S. Eglise, ne 
mie soulement en temporeus choses, més espiriteument, kar 
par les taillages & les toutes ke il funt destreingnent il la * 
menue gent a pecher * ; més li agnel (fol. 35 r° col. 2 ἢ 
veintra au jugement, kar tuit li jugement sunt donné au 
fiulz Deu, & li juge sunt leal. Ceo qu'il dit que les eves 
sur que la femme seeit sunt plusurs genz signefie que * 
le ** plus du munde suivra Antecrist quant il vendra, & ore 
sunt * en charnel delit. Ceo que les dis cornes harrontla bor- 
delerie signefie queli dampnez en enfer harront & reproche- 
ront * ceus par qui il sunt la venuz, si come il est escrit en 
Ysaie. Ceo qu'il dit que il mangeront ces chars signefie qu'il 
[se] deliteront ou ? torment de ceus par qui il sunt damp- 
nez. Ceo qu'il dit que il ferunt la bordelere desconfortée 
& nue signefie que il entendrunt ke lur peinnes ne averont 
ja fin, ne nule eovre que aent * fet, que ici resemblot ? bone, 
ne lur avera mestier. Ceo qu'il dit que Deus a mis en lur ^ 
quers qu'il facent ceo que lur plest signefie que Deus les *' 
sueffre a * vivre acun tens a lur pleisir, & qu'il saent suggez 
par  lur pechez au deable & a ses ministris en terre, des- 
que les escriptures seient acumplies. La grant cité que est 
signefié par la femme signefie la grant multitude des males 
genz du munde, et que ele a poer sur les rois terriennes, & 
ne mie sur les rois espiriteus. Jci finit la glose del premier 


signe. 


* Le renvoi est annoncé, au bas du fol. 34 v*, par une note ainsi 
conçue : Enquore averreq un tieu signe a parfinir ceste glose par de 
la. Suit le signe qui est une sorte de fleuron. 
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1, C de. — 2. C del. — 3 B Lé-esmerveille, C La merveyle. — 
4. B lese seigne. — 5. BC pecché. — 6. C E ce. — 7. BC omet- 
tent qu'il dist. — 8. C ajoute ke ceo. — 9. Mieux B /e destruira, 
C li destruera.— 10. C vertue de ces leveres.— 11.« Percutiet ter- 
ram virga oris sui, et spiritus labiorum suorum interficiet im- 
pium » (Is. xr, 4). — 12. C en. — 13. C ceus receverunt cel. — 
14. B C de. — 15. B seet, C set. — 16. C morteu pecchez.— 17. 
C ajoute ces. — 18. C de. — 19. Comet qui. — 20. BC omettent 
&. — 21. BC il. — 22. C de. — 23. BC omettent lur. — 24. C guer- 
rent. — 25. C preume. — 26. BC L. vertu e l. poer. — 27. BC 
liverunt il. — 28. B ajoute tuit, C tot. — 29. B en, C en le — 3o. 
C omet a. — 31. C omet /a. — 32. C g. e les destreinent ausi a 
peccher. — 33. C ajoute tot. — 34. B les.— 35. C ajoute il. — 36 
B reproverunt. — 37. C en le. — 38. B ke il eient, C ke il unt. — 
39. Mieux B fet ici ke semblast, C fet cy ke semble. — 40. C omet 


lur avera :..... mis en. — 41. BC lur. — 42. BC omettent a. — 43. 
C pur. — 44 B des male gent, C de male gent. 


(XVIII, 1) Et post haec 
vidi alium angelum des- 
cendentem de caelo, haben- 
tem potestatem magnam, 
et terra illuminata est a 
gloria ejus (2). Et exclama- 
vit in fortitudine, dicens : 
Cecidit Babylon magna, 
et facta est habitatio dae- 
moniorum et custodia om- 
nis spiritus immundi et 
custodia omnis volucris 
immundae et odibilis; (3) 
quia de vino irae fornica- 
tionis ejus biberunt omnes 
gentes, et reges terrae 
cum illa fornicati sunt, et 
mercatores terrae de vir- 
tute deliciarum ejus divites 
facti sunt. 


(Fol. 34; XVII, 1) 
Tixr. Aprés ceo vi ge un 
autre angeledescendant du 
ciel, que a grant poer, et 
la terre est enluminée de 
sa gloire. (2) & il cria effor- 
ciblement & disoet : Chaet 
est ἡ, chaet est Babyloine 
la grant, & est fete: habi- 
tatiuns. de deable, & gar- 
dein de * chascun ord es- 
pirit & de chescun oisel 
ord, (3) pur ceo que tutes 
genz ont beü du vin de 
sa fornicatiun, & li roi de 
la terre unt fet fornicatiun ‘ 
ove li, &li marchant de la 
terre sunt fet riches de la 
vertu de ces? delices. 


1. B omet est. — 2. BC e garde. — 3. BC tute (C tote) gent. 


re, 


dicta À. 
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— 4. BC omettent & li roi... fornicatiun. — 5. C v. Antecrist 


GrosE. Li angele puissant que descendi & enlum[in]a la 
terre & cria forment, & diset .ij. foez « Chaet est Babyloine 
la grant », signefie le fiulz Deu qui vint en terre & enlumina 
seinte Glise de sa foi & preescha par parole & par eovre la 
dampnatiun de ceus qui suivent le munde en cors & en 
alme, por trois pecchez qu'il unt en eux : avarice, que est 
signefié par l'abitacion du ' deable, et luxure ke est signefié 
par la garde del ord espirit, et par * orguil que est signefié 
par le regard del * ord oisel, & pur ceo que * funt meimes cez 
pecchiez en autres qu'il corrumpent par lur essample, & ceo 
est sinefié par ceo que vient aprés, car, par le vin de sa for- 
nicatiun est signefié charnele sapience que est pur gaen- 
nier, & ceo signefie avarice. Par la fornicatiun des rois est 
signefié luxure; par la vertu des delices ambiciun, & ceo 


est orguill. 


1. BC p. habitacion de. — 2. Mieux BC pur. — 3. BC {a garde. 


de. — 4. BC ajoutent il. 


(XVIII, 4) Et audivi 
aliam vocem de caelo, di- 
centem : Exite de illa, po- 
pulus meus, ut ne partici- 
pes sitis delictorum ejus, 
et de plagis ejus non acci- 
piatis ; ; (5) quoniam perve- 
nerunt peccata ejus usque 
ad caelum, et recordatus 
est Dominus iniquitatum 
ejus. (6) Reddite illi sicut 
et ipsa reddidit vobis, et 
duplicate duplicia secun- 
dum opera ejus; in. poculo 
quo miscuit miscete illi 
duplum. (7) Quantum glo- 
rificavit se, et in deliciis 


(Fol. 34; XVIII, 4) 
Tixr. Et ge oi un autre 
voiz du ciel que dist : Is- 
sez deli ', mun people, 
& * ne soez * parçonier de 
ces mesfèz, & vos ne rece- 
verez point de ces plaes; 
(5) kar ses pecchez sunt 
munté desque au ciel, & li 
Sire se recorde de lur pec- 
chez *. (6) Rendez li si 
comme ele rendi a vos, & 
dublez li duble solum ses 
eovres, & * le beivre que 
ele vos mesla meslez li 
double. (7) Tant comme 
ele se glorefia & fu en de- 
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fuit, tantum date illi tor- 
mentum et luctum ; quia in 
corde suo dicit : Sedeo re- 
gina, et vidua non sum et 
luctum non videbo.(8) Ideo 
in una die venient plagae 
ejus, mors et luctus et fa- 
mes, et igne comburetur, 
quia fortis est Deus qui 
judicavit illam. (9) Et fle- 
bunt et plangent se super 
ilam reges terrae, qui 
cum illa fornicati sunt et 
in deliciis vixerunt, cum 
viderint fumum. incendii 
ejus, (10) longe stantes 
propter timorem tormen- 
torum ejus, dicentes : Vae, 
vae civitas illa magna Ba- 
by lon, civitas illa fortis; 
quoniam. una hora venit 
judicium tuum! 


lices, tant li donnez tur- 
menz & plurs, pur ce que 
ele dist en sun queor : Ge 
sié " commereine. Ne * sui 
pas veove et ne verrai més 
chose? dunt ge soie a mal 
ese. (8) Pur ceo li ven- 
drunt ces plaes en un jor, 
mort & plur & faim, & au 
feu sera livrée, kar fort est 
li sire ki la jugerá. (9) & 
plorerunt & se pleindrunt 
surli roi de la terre [ki] 
oveli unt fet fornicatiun 
& unt vescu * en ces de- 
lices, quant il varrunt la 
fumée de ? sa arsun, (10) 
& esteront de " loing pur 
la poür de ses" tormenz, 
& dirrunt : Alas, alas ", 
icele cité grant Babiloine, 
cele cité forte, que en une 
horette est venu tun juge- 
ment & est destruite !. 


I. C omet issez de li. — 2. C omet &. — 3. BC seef. —A BC 
pecché. — 5. B jeo siez, C enjoyeq. — 6. B E, C je ne. — 7. C 
omet chose. — 8. BC vesqui. | 9. C e. — το. BC en. — Hur BC 
ses. — 12. BC gway gway. 


GLose. Ceo que la voiz amoneste le poeple Deu issir de 
Babyloine signefie que seinte Escripture nus preeche & 
amoneste que nos ne conformum nostre vie ne noz eovres 
a la grant em : du munde. Ceo que ele dist que l’en 
li duble selun ces  eovres signefie que li ami Nostre Seignur 
qui ci sunt tormenté en cors jugerunt ceus qui les tormen- 
terent & livrerunt ἃ torment de cors & de alme, et por 
peinne de une horette a peine perdurable *. Ceo que la voiz 


ducam iE 9, 


comme ele. glamfia, fu en. 
ormer CE gl er δ dines 
-serunt doné diverses peinnes, segre ters 
pecchiez & des * deliz sera la- MK 
rmenz. Ceo que ele dit « Ge sui * comme reine » 


sÀ 2 LAS vu » Sig 
Vas saie en 
EE fs se aile ge 
jugement lur vendra abessement, que est signefié par la 
mort, & lur vendra anguesse, que est signefié par plur, & 
dur vendra suffrète de tuz (fol. 35 »*.col: 1 *) biens, que est 
signefi par faim. Ces trois dipses verant. leo dampnes 
lurablement "" encuntre les treis choses dunt il se, 
"nt er on monte pee d orguil & charnel delit : 


Ml a quid dite tow s aes One à 
"e 3 et o tut iceo ed hg ue es 
ove qu'il'aveient en mal ", 
"kar li juges est fors [δ] endi. 
chi par ptiere ne par” don ne par?" autre chose, si 
come est escrit en livre * Salomon... Ceo: que li xoi: de la 
i ju a la destructiun de ANTI t 
Pow gres wh quant artir 
aise se 


cts dent. 

ire itd erg edere 
iiic" ignei la grant pleinte qu'il funt de lur grant Ἢ 
lignage quil dee lien ἂν ind ap 
chiez petit ?' ou nient. “ὩΣ ni 15 
2.805 m»ax;o à d imos... nt 
€ ls = C el amy Notre Sigur waa "t Mr 

“λέ οι: ..} 
Τρ éievel κάθ λιν ae: 5 rh au ἴω du feuil- 


let 34 recto : Ici faut glose & tixt, & a Mév sb NONdrN, 
(ici le signe de renvoi) el le (sic) secund fuille sivant. 


^ 


Ne εἰ 


7 
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pur le amur Nostre Seignur pur la peyne de un orette joye par- 

‘durable: — 3. BC omettént ceo. — 4. C'de, et de méme de pour 
des, jusqu'à la fin de la phrase. — 5. B del. — 6. Mieux Β΄ 760 
sies, C enjoye1. — 7. Mieux BC ele. — 8. BC a. — 9. BC ous 
10, BC ajoutent e. — 11. BC. de. — 12. BC de. —.13. C ces. — 
14. B omet que..— 15, C omet que les. ardra.. JT 16. B ajoute la, 
ἿΣ le. m BC.en mal ke. il aveient. — 18, C p. flechir. Th 19." € 
pur. — 20. C omet livre, d 21. Cf. Eccui. XXXV, 15 16. τῆ. 22. Β 
omet dé. — 23, C messagers. — 24. B en ki, C en quel. — — 25. BC 
de. — 36: BC la horrur ke il unt de la mort. 22 d4,B gway gway, 
C way Way: — 28. B ke fu si gr. e fort, C. ke fu si f. esi gr. — 
29: BC Lt: - Perd gioia — 87. Cpoye T 


"10197 171 3) *tOTT 


(XVIII, 4 () Et nego Jc 
tores terrae flebunt et lu- : 
gebunt. super illam, quo- 
niam merces. eorum nemo 
emet amplius : (t 2) merces. 


auri. et argent. et je s.s. 


Siu 


byssi. et purpurae et serici 
et cocci, et omne. lignum. 
thyinum,: et; omnia. vasa 
eboris, et omnia vasa de 
lapide: "pretioso" et aera- 
mento et Ferro! et marmo- 
re, (1) et cinnamomum, 
et odoramentórum et. un- 
guenti et. thuris. et. vini et. 
olei et, similae et tritici 
et jumentorum et ovium 
et. equorum. et. rhedarum 
et mancipiorum et anima- 
rum hominum. (14, Et 


(Fol. - 535! yo: vico; 181; 
- XVHI, 11}: TrxT SUIVANT 
LE SIGNE DE CESTE PART *. 
"Etli marchant: ns 
' de terre. plorront μος 
& marront ἢ * dol por.ceo 
que n'est “hons q que achate 
.. més lur marchandise ? (12) 
de.or & de-argent ἃ de 
pierre preciose-& de mar- 
garites. ἃ de bisse & de 
purpre, de 'seie & de co- 
lur: vermaille, & tote ma- 


" niere de füst de dn, & 


tote maniere de vessele de 
yvoire, & tote maniere de 
vessel de pere. preciouse & 
de areim .& de fer .&: 
marbre, . (13] & kanele.& 
amonum  & de: odore- 
menz & de oignemenz & 


εἶ 


* Le texte des versets précédents (XVIII, 4-10) est au fol. 34 r* 
col. 1 et 2, et il, est séparé des versets 11-20 par les versets 21- 
24 qui sont au. fol. 34 v* col. 1, et par Je versets, 1-8 du ^ ἌΜΕ, 


qui sont au fol. 35 r*et v*. 


CT RTT ref ΨΥ oi 


| 
4 
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goma desiderii animae tuae 
e à te, et om- 
ét praeclara 
unt α te, et am- 
illa jam non inve- 
(15) Mercatores ho- 
"rum, qui divites. facti sunt 
'abea, longe stabunt prop- 
"ter timorem tormentorum 
efus, flentes ac lugentes, 
Ro css odii 
"civitas illa magna ^ 
"amicta erat bysso et ὕω. 
-pura et coceo, et deaurata 
“érät auro et lapide pretioso 
et, margaritis ; (17): quo- 
niam una hora destitutae. 
sunt tantae divitiae. Bt 


3 gubernätor « et omnis 
qui in lacum, navigat, et. 


rde encens &’de vin, de 
^ oille ἃ de fleur & de for- 
ment & de jumenz & de 
-ouailles & ἀδ chevaus & 
de courres-& de serfs ven- 
dables & de alme des ho- 
mes, (14) & des pomes del 
desir de ta alme departi- 
ront de tei, & totes crasses 
choses & trés cleres peri- 
ront de tei, & més iceles 
choses ne troverom. (15) 
Les homes qui riches sunt 
fèz de iceus marchanz ἡ 
(fol. 36 r° col. 2 ἡ ἃ li 


.marchant achatur qui es- 


teient.riche pur * li .este- 
rontloinz de li por poür 
© des ^ tormeriz & ploreront 
(16). & diront : , Alas! 


tae, et qui. in mari ope- ...Alas '!. icele. grant _cité 


ur, longe steterunt ; 
sr Pd 
eu » 
ping 1 similis civi- 
Sim manual GONE) : 
miserunt. pulverem super 
capita sua, et clamaverunt 
| flentes et lugentes, dicen- 
"tes : Vae! yae! civitas illa : 
qua divites facti 
omnes qui habebant 
pesos mari de bes 


κι s, di rt rt 


ALI 


en-. 


qui estoet * coverte de 
"chéinse * & de pui re & 
. de, cendel & deorée "᾿ de 


or & de preciouses perres 


&;.de gemmes, (17) ke 
tant. de richeces sunt des- 
+ruites en ” une horette, δὲ 


tuit "li governeür & tuit 


cil qui nagent [en] eve 
doce & li mariner qui 
overent en la mer esturent 
de loing (18) & escrie- 
rent ", quant il virent le 


ii Qvid et δι au bas de la page pár ces mots: Jci 
“fautitist &-glose,d au prechein fuil le troverez a tel signe. 
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desolata est. (20) Exulta liu de. arson,: &. di- 
-supeream caelum,etsancti — s[e]ient; Tele cité ne fu on- 
apostoli, etprophetae,quo- :ques.(19) & mistrent pou- 
niam judicavit Deus judi- .dre sur lur, Chiefs: & plar 


cium vestrum de.illa.. ..  rerent.& crierent.'* & di- 
d esb ὀχ 9b" aside saent.:. Alas! Alas ? ! Icele 
ebosnoqesh eoo 20  vgrantcité en que tuit sunt 
on 9116.81. 9b. 11235 fet. riche, . uk sav[ejient 
esmpceor ho sonos sRefs:en-da. mer, queen. " 
ΓΤ 28819 etj D wosgdo une horette est. destruite. 
οἱ. 260 Ὁ i571 50 mot ἃ (20) Et ditla voiz as ange- 
P roro '»m 25201 Mis 8 scent * apostles ἃ 
iz 2560} iup'é3mod 25] a^ ! prophetes qu’il mein- 
iso: eus "et κ᾽  vhentigtabt joie sur la cité, 
(00 0m 9 9 ov) ckar Deu les a vengé 46}. 


d dt Ἔχ Ὁ. menunt. 23, B ke achate més lur mers, 
ΠΟ Κα mès achate lur merks. — 4: BC omettent tout ce qui pré- 
cède depuis le verset 12, — 5. BC par. —6.C de B gwai 
qai, C way way. — 8. BC est. crar À «ΘΕΙ͂Ν hf, m 


. 10, C sus orre. — 11. a, — 12 qi — 13. C 
crierunt. — 14. C. de li le. — 15. C plorerunt e pied 
 étre - rare 2 16. BC a$ sein — A BGas 1s , 30m 

sb NOV MIRE 
3 Gross. Li, marchant : vendeür. de jme  signefient ' 
tes & les ypocrites qui, por v[ejin los du * munde, 

"biens. Li marchant acbatétr signefie les sy jmoniaus Cil 

‘grand dol & grant hidür * de la mort quant vi τᾷ | 

᾿ & se plaignent & se doillent * pur les faus biens e | 
dent & por les 5 verais maus qu'il trovent & qu'il - 
ront 5 ‘au jugement. Lé!? governeür & 16. 7 mariner signe- 
^ fientles prelaz en' seinte Glise, granz & petiz, qui aiment 

“hautesce terrienne. Ceo qu'il mistrent poudre wur clar 

_ chief* signefie qu'il mistrent coveitise de terrienes choses 

richesses surlur ” queors en lur pensée, ou ce signefi de 

pentance tardive "e Ceo que la voiz semunt les [prm 

les seinz a faire joie de la destructiun signefie que li 

jugement se consentiront a Deu a dampner les mal E 

et que li seint home en S. Eglise rendrunt " graces ἃ Bin 

quant il envoit tribulatiun en terre por pecheor[s] chastier. - 
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rot 


ταν BC signefte. + 2. B de le. — 3. BC C. u. duel e grant horrur. 
— 4. BC ὁ gwaimentent (C weym-). — 5. B le.— 6. BC m. ke il re- 
ceivent (C receverunt). — 7. B lui, C li. — 8. B cheefs, C chefs. =: 
t choses &. UP GUR oe NOTA Ann NO 
— 12. BC e ke il seient honiz e seinte Eglise rende... 


A (XVIII, 21) Et sustulit 


dem quasi mo 
cens : Hoc impetu mitte- 


tur. Babylon civitas illa 


τ & acravantée 
cité Babiloine, & ne sera 
᾿ més trovée; (22) ne * voiz 


magna, et ultra jam non 
invenietur. (22) Et vox ci- 
tharaedorum et musicorum 


amplius, et vox molae non 


audietur. in. te amplius, . 


(23) et lux lucernae non 
lucebit in te amplius, et 
vox sp 
audietu 
mercatores tui erant prin- 
cipes terrae, quia in vene- 
ficiis tuis erraverunt om- 
nes gentes ; '(24) et in ea 
sanguis. prophetarum . ef 
sanctorum inventus est et 


omnium qui interfecti sunt , 


in terra. | 


gelus fortis lapi- . 
Ho did mes. 
num, et misit in mare, di- 


tibia cánentium et tuba 
in te amplius, r 
omnis artifex. omnis ar- 
invenietur . in te 


nsi et sponsae non 
adhuc in te, quia. 

. cheanz furent princes de. 

terre, & pur ceo que en 


© (Fol. 34% ; XVI, ai) 
Tixr, Et un angele fort '. 


.susleve une pierre ausi 
.come une grant mole * & 


rua.en la mer ἃ dist : A. 
si ? grant froes * sera ruée 
*.icele grant. 


ne ‘harpe ne*de estive ne* 


de boesine ne i sera més 
oie, ne art ne menestraus 


ne sera més trové. en li,ne 
voiz de viele * ne i sera 
més oie, (23) ἃ " lumere 
de lanterne ne i " luira. 
més, &? voiz de espous &* 
de espouse ne i sera més 
oie, pur ceo que ces mar- 


ces vanitez " folaerent * 
tutes genz; (24) & le sanc 
des. " prophetes & des " 
seinz. est. trové en. lui. & 
de tuz eene qui tué sunt 
en terre * UNIT ὧὰ 


αἴ ΒΟ fort angele. — 3. B muele, C molur.— 3. C Ausi. — 4. B 
fruis, C frus.— 5. BC omettent & acravantée. — 6. B e. — 7. Mieux 
BC de. — 8.1BC moele. —9. C ne. — 10. C omet i..— 11. Mieux 
BC. venims, — 12. B folerunt, C folerent. — 13. BC as. — 14. BC. 


omettent & de tus... terre. 


102, L'APOGALYPSE EN. FRANÇAIS, 


GLosE.Ceo que li angele forz rua la pierre en la mer signe- 
[fie] que Jhesu Cristruera en enfer au:jugement, ceus qui. 
aveiént en céste vie les quers durs par-avarice, ἃς roulerent: 
envirun comme mole por querre ces ὁ temporeus choses, &* 
serunt tormenté sanz fin pur divers pechez ἊΝ y 
Par la voiz Ps harpe est signefié * le delit qu 
estrumenz. Par le art & les menestreus y RE d ἀπ: 
gin & curiosité de gaa gniér Uber là iz de τὰ 
gnefiez 'qeliz & ὁ deli us Malis Plc HART 
de lanterie ést signefié 7 boban dé biau'* pr Rd HER 

en hostel *. Par la voiz de'espous & de espoüse est signefié + 
le^ delit de la/char.'Ceo ke li marchant:furent prince signe- 
fie que li haut homme ‘du munde a force prennent. ^ la - 
ou: il.ne:deüssent rien prendre si pur lur " 'servise nun, si. 
come li chevaler.pur. le. pais garder-& defendre, li prelat ἄς. 
li precheür pur le ur pe euer & endoctriner "ἧς, 
ou ce si ue cil qui les autres deüssent gov 
garder LERRA il funt. pur loyer | & "par seid vut 
la errour de sa vanité δ est | signefié que les uns sunt cor- 
rümpuz par la | mavese ‘essample des autres. Ceo que lame 
des * prophetes & des * ‘seinz i esttróvé signefie la ν 
de hauz hommes en ceu munde ai unt si ἢ usé a 79 seinz- 
DR - ^An19715 i τοῦ AMI $9 u$ 

b xiov * 5 e$ zuiqme 3f 30 idoul 

"^ 6 omet ces. "P Mieux B ke οι sunt. T 
sunt mus. — 3. B La voix de h. signefe, CP e il m 
de h. signefie. — 4. B muele, Chbele, — 5 BC δὲ es t signefié. E 

en. — 7. BC'omettent est signéfié. —8. C bon. — 9. BC 5: ieu d 
— 10. BC omettent est signefié le. —11..C omet homme. — 12. 
pernent.a force. — 13, C omet lur. — 14. B estrure, C omet &. 


doctriner. - $15 BC sun venim, — 16. BC as. — - age PC feb tow ga" 


(xix, 1) Post: haéc au- (Fol: 33; XIX, 1) Tixr.- 
divi. quasi ivocém turbarum Aprés ceo "oi ge ausi. 
multarum in caelo dicen- comme " voiz gränt de 
tium : Alleluia! Salus, δὲ meintes* boesines*au*ciel: 
gloria, et virtus Deo nos; .. qui diséient* : Alleluia! 
tro.est; (2) quia vera et . Loenge & gloire. .& vertu. 
justa judicia sunt ejus, ὅν : "ἃ Nostre Seignur *, (2) pur: 
judicavit de meretrice ma- ^ ceo que ces jugemenz sunt. 


o 3193132010 
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gna quae corrupit terram 
in. prostitutione. sua, et 
vindicavit sanguinem ser- 
MM SUOMI de manibus. 
ejus. (3) Et iterum dixe- 
runt. : Alleluia. Et fumus 
ejus ascendit in saecula 
saeculorum. (4) Et cecide- 
runt seniores viginti qua- 
tuor, et quatuor animalia, 
et adoraverunt. Deum se- 
dentem .super thronum, 
dicentes : Amen. Alleluia. 
(5) Et vox de throno exivit 
dicens. : Laudem dicite 
2 mostro omnes servi 


pei et qui timetis eum, 
li 


i et ipagni- 


103. 


verais. & droiturel, qui ἃ 
fet justice de la grant bor- 
delere. que corrumpi la 
terre de sa grant bordele- 
rie,.& a vengé le sanc de. 
ses serfs de ses mains. (3). 
& autre foiz disoient alle- 
luia^. & la fumée. de li 
munte sanz fin, (4) & li. 
vingt & quatre. maiurs 
cheirent a val, & les quatre, 
bestes, & aorerent Deu qui. 
siet sur le throne, ἅς. di- 
seient: Amen. Alleluia. (5) 
& une voiz issi du. throne 
& diseit : Dites loenge a 
Nostre Deu tuz ses serfs, 
ἃ qui * le cremez, pur & 
granz. 


1. BC ajoutent une. — 2. B mutes, C muy de. — 3. Le traducteur 
a lu « tubarum ». — 4. B eu, C en. — 5. B diseit. — 6. BC Deu. 
— 7. B corrumpist, C corumpout. — 8, BC omettent de ses mains... 

. alleluia. ir 9 Gan. qui. | 


Ces . La voiz que S. Johan. οἵ ou ' ciel signefie la grant 
joie de S. Eglise en ciel & en terre, ἃ rent loenge * a Deu 
por la victoire que Jesu Crist a eü del deable par sa mort & 
por la gloire de sa resurrection & por la vertu de son juge- 
ment que si * est droiturel & poessant. La voiz que issi du 
throne & semunt a loenge signefie la voiz del euvangile que 
nus amoneste que en veraee foi & droite vie rendum a Deu 
loenge & graces pur les biens qu'il nos a fet & qu'il nos fet 
en ceste vie & fera en l'autre *. 


1. B eu, C en. — 2. C ciel de tere irrunt les loenges. — 3. BC 
omettent $i. — 4. C ajoute vie. 


(ΕΙΣ, 6) Et audivi quasi ^. (Fol. 35 ve; XIX, 6) 
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vocem turbae magnae, et 
sicut vocem aquarum mul- 
tarum, et sicut vocem to- 
nitruorum magnorum di- 
centium : Alleluia! quo- 
niam regnavit: Dominus 
Deus noster. omnipotens. 
(7) Gaudeamus et exulte- 
mus, et demus gloriam ei, 
quia "venerunt nuptiae 
agni, et uxor ejus praepa- 
ravit Se ; (8) et datum est 
illi ut cooperiat se byssino 
splendenti et candido. Bys- 
sinum enim justificationes 
sunt sanctorum. | 


Tixr. Et ge oi aussi comme: 
la voiz de une grant boe- 
sine, & ausi comme de 
meintes ἢ eves, & ausi come 
vóiz de granz toneires * de 
ceus qui dient : Alleluia ! 
kar nostre sire Deu tuit 
puissant regnera. (7) Fe- 
sum joie ἃ leésce & do- 
num gloire a lui, kar les 
nosces al agniel sunt ve- 
nues, & sa espouse si est 
atiffée ; (8).'et'li est donné 
que ele se coevre de teille 
deliée & clere & blanche *, 
Ceo sunt les justefiemenz 
des seinz *. 


1. B mutes, C mus des. — 2. B grant toneires, C grant toneyre. 
— 3. BC ajoutent e. — 4. BC poursuivent le paragraphe j a au 
verset 10 inctüsivement: | 


GLose. Si * comme la joie avant fu de la delivrenéb. ds 
deable, ceste ? joie est de salu en seinte Glise & de gloire 
que cil unt qui sunt sauvez, et li grant, que sunt signefié 
par toneire, & li petit, que sunt signefié par meintes * eves. 
La espouse al aigniel * seinte Glise que est espouse J hesu Crist 
signefie; sun atifement signefie baptesme et confession. La 
teille deliée & clere & blanche 5 signefie les vertuz dunt ele 
est aornée ; la cene al agniel signefie la j ἊΨ» de bye ve δ 


i. BCE si. — 2. C ceo. — B mutes, C mus des.— 4. BC piicio 


ici signefie, rejeté par A à la fin de la sire -- 5.6 ses: si 
est bl. 


(XIX, 9) Et dixit mihi : (Fol. 36 ; XIX, 9) Tixr. 
Scribe : Beati qui ad coe- 
nam nuptiarum agni vocati vez : Beneüré sunt cil qui 


sunt; et dicit mihi : Haec — sünt apelé'a la cene des ' 


[E me dist la voiz :] Escri- 


— Yn 
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verba Dei vera sunt. ( 10) Et 
cecidi ante pedes ejus ut 
adorarem eum; et dicit 
mihi : Vide, ne feceris; 


conseryus ἢ tuus sum et fra- 


— tuorum habentium 
onim Jesu. Deum 
estimonium enim 

p est anne prophe- 
tiae. 


^ , 
τ t 
Ω 


εἴ ! ᾿ 
"Ux id 


o» 
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noces al agniel. Ces sunt 
les veraies parolles Deu. 
(10) Et ge chei au * piez 
del angele * pur lui aorer *; 
& il me dist : Gardez que 
vos nel facez. Jeo sui ser- 
vant * Deu ausi comme 
vos *, & de ' voz freres 
qui aportent * le tesmoing 
Jesu. Aorez Deu, kar tes- 
moing de Jhesu Crist est 
espirit de prophecie ὃ. 


αν C de. — 2: BC as. — 3. C aignel. — 4. À aorere. —5. B serjant, 
C :sw ci serjaunt. — 6. C ajoute estes. — 7. BC omettent de. — 
8. Ἀριρρείφῃ. — » kar... prophecie manque dans BC. 


“Gross. Ceo qu ἯΙ [dit «cil] sunt benurez qui i sunt apelez » 
signefie que ceus i sunt apelez qui sunt a sun disner en ceste 
vie; ceo sunt ceus qui en lui croient fermement en bien & 
vivent * & dignement receivent le sacrement del autel. Ceo 
que seint Johan chei au piez del angele signefie humilité & 
obedience de seinte Glise. Ceo que li angele li deffendi si- 
gnefie que home sera par le agniel ‘en gloire, & ole * angele 
Deu aorra & le loera sanz fin, & ceo ‘ sera boneürté *. 


"A Mieux BC fermement cr. e b. vivent. — 2. B per a aungele, 
e par angele. — 3. BC omettent le. — 4. C celi. — 2e BC benurez. 


(XIX, 11) Et vidi cae- 
lum. apertum, et ecce equus 
albus, et qui sedebat super 


eum vocabatur Fidelis et. 


Verax, et. cum justitia ju- 
dicat et pugnat. (12) Oculi 
autem ejus. sicut flamma 
ignis, et in capite ejus dia- 
demata multa, habens no- 


(Fol. 36 w; XIX, 11) 
Tixr. Et ge vi le ciel overt, 
[ἃ] este vos un cheval 
blanc. Et cil qui siet ' sure 
a a nun Leaus & Verais, & 
il juge ove dreiture & se 
combat. (12) Ses oilz sunt 
ausi come flambe de feu, 
& en son chief meintes ἡ 
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men scriptum quod nemo 
novit nisi ipse. (13) Et ves- 
titus erat veste aspersa 
sanguine, et vocatur nomen 
ejus Verbum Dei. (14) Et 
exercitus qui sunt in caelo, 
sequebantur eum in equis 
albis, vestiti. byssino albo 
et mundo. (15). Et de ore 
ejus procedit..gladius ex 
utraque -parte acutus, ut 
in ipso percutiat gentes; 
et ipse reget eas in virga 
ferrea, et ipse calcat tor- 
cular vini furoris irae Dei 
omnipotentis. (16) Et habet 
in vestimento, et in femore 
suo scriptum : rex regum, 
et dominus dominantium. 


coronnes, & a nun. escrit. 
que. nul ne conuist seil. 
nun. (13) & ? estoet vestu. 
de robe arosée Mo e 


suiveit a * chevals ndr 


sunt vestu de teille deliée. 


&. blanche & neste. (15). 


Et de sa bouche issi * une. 


espée trenchant por des- 
truire mescreanz ; & il go- 
vernera les genz ' en verge 
de fer, & il afole le pres- 
sur * du vin del ire Deu, 
(16) & a escrit en sa robe 
& en sa quisse: roi des 
rois et sire des seigneurs. 


I. B seeit, C seout. — 2, B mutes, C muz de. — 3. c ajoute ἘΠῚ: 


4. B lui, C li. — 5. BC siwit as. — 6. B eissit, c isseyt. wis BC KA 
gent. — 8. B priensur, C pri ensur. Ὁ 


GLose. Li cheval blanc signefie la char Jesu Crist neste 
de pecchié ou la deité se achiert ". Ses oilz signefient les 


graces du Seint Esperit. Ceo qu'il sunt comme flambe de feu. 


signefient * qu'il enluminent a [bien] croere et eschaufent a 
bien overer. Ceo qu'il ot en sun chief meintes ? corones si- 


gnefient * que, par la vertu de sa deité, a il poer de coroner, 


lés siens solum lur deserte. La vesture arosée de sanc .signefie 
les seinz martyrs qui pur lui eepsnen et. Iur sanc en terre. 


Le ost que est ou ciel & le suit a * chevaus blans &a vesture 


blanche signefie seinte Glise qui bien se cumbat * encuntre 


le deable par humilité et par cointise, & * encuntre le munde 
par pacience en adversité & par prudence en prosperité, &: 
encuntre la char par discrete abstinence & austerité de pe: 
nance &nesté ? en vesteüre de vertuz & des bones* eovres;Ceo. 


TR D à 
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que de sa bouche issi " l'espée trenchant deammedous " parz. 
signefie.que cil qui ne recevent sa predicatiun ne sa foi se- 
ront dampné en.cors & en alme. Ceo qu'il afole.le pressuer '* 
du. vin del. ire.Deu signefie que il memes suffri les anguesses. 
de la mort en croiz pur homme raambrer " de mort en vie 
pardurable & nestaer de pecché & delivrer de peinne. Ceo. 
qu'il a escrit en sa robe & en sa quisse qu'il est roi des rois 
& sire des seingneurs signefie qu'il moutarra “ en sa huma- 
nité qu'il fu & est tut puissant, ou ce signefie que li bon 

de seinte Glise, que sunt ausi comme sa robe dunt il est 


eoru, eoolgn fermement que il est Deu & home. 


1323 B ahert, Caërt 3. Mieux BC signefte. — 3. B mutes,' 
c 204 1BG Iui (C Ny'siwit as. - 5: BC: sugnefie veus de 
5. Egl. hab. se combatent. — 6; BC omettent ἄς, — 7. BC netteté. 
qiebéne et, C de v.e b..— 9. B eissit, C issoyt. — 10. Bambes,, 
. B priensur, C pri ensour. — 12. BC. reindre. — "Ms 
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munde. -— 4. 
Suo: AU Te 4074 2i 


ditiis) Et vidi unum: 
angelum. stantem in sole, 
et clamavit voce magna, di- 
volabant per medium caeli: 
Venite, et congregamini 


BC mE 


"i 55 Im» 23 ,hti$ 
-(Fol: 37; XIX, 7) To 
Et ge un angele vi * estant. 
ou soleil, & cria a grant 
voiz & dit a tuz les oiseaus 
qui volent par mi le ciel : 
Venez & * assemblez vos a 


ad coenam magnam Dei; là grant ceine Deu, (18) 


(18) ut manducetis carnes 
regum, 
rum, et. carnes fortium, à et. 
carnes equorum et seden- 
tium in ipsis, et carnes 
omnium liberorum et ser- 


og ΧΙΣ 


"#4. ' 


carnes tribuno- . Ψ 


por manger les chars a ἢ 
nd & les chars a S. 


ceus ke scent seure, [&] la. 
char a tuz les frans & les 
serfs, A les petiz .& les 
granz *. 


BCE jeo vi. un d.— 2, C omet ἃ. — 3, BC as, ici 


iÂ ' 
ks as fors chevaux. —5. nd continuent le pare. 
he jusqu fa 5 du chapitre. 


"δ 


EVA Par le dde estant ou soleil s A vy li prees- 
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cheür qui bien overent en la fo[i] Jhesu Crist Par les oiseaus 
sunt signefié li seint homme qui unt: lur quers a * biens de 
la sus. La cene Deu ou il sunt semuns signefie la gloire du 
ciel; le manger & les * chars des uns & des autres signefie 


la grant delit ques seint averont au Jugement den tormenz a. 


ad θ 


) AR ΙΕ pie 


+ pre T 


I. BC as. — 2. Mieux BC lem. Ὡς 3i2 21096 à es! ta # 


XIX, hal Et: yii bes 


tiam et reges terrae et 
exercitus. eorum congre- 


gatos ad faciendum prae- 
lium cum illo qui sedebat 
in equo et cum exercitu 
ejus. 
est bestia, et cum ea pseu- 
dopropheta, qui fecitsigna 


coram ipso quibus seduxit 
eos qui acceperunt charac- 
terem bestiae et qui adora-. 


verunt imaginem ve εξ 


1. B eu. — 2. ide — 3, Mieux BC fei. — vx B receivent.. 


GLose. La beste signefie. Antecrist,. & ji roi de terre ' 


(20) Et apprehensa 


^" (Fol.: pi yo xx, vof 
Tixr. Et ge vi la beste & 
les rois de terre & lur. ost 


.assemblé. pur fere bataille 


ove celi que siet au * che- 
vau blanc & ove sun * ost. 
(20) & la beste est prise, & 
li faus prophete ove li, & 
cil qui fes[e]ient ? les mira- 
cles par. unt il trahi ceus. 
qui recevrent * le merc à la 
beste & aorerent sa ymage. 
ac tisdplo 


jet ee 4 


εὖ" ses 


aposteles. La bataille signefie la persecution qu'il fera 8 au * 
crestiens, mes Jhesu Crist les ? destruira par sa | parolle, si 
comme dit Ysaie : « 1 ocirrra le felun del eRpiet de ses ἫΝ 


veres Fe » 


. C ajoute signefie. — 2. B as. — 3, Bie, c d 


(XIX, 20) 
sunt hi duo in stagnum 
ignis ardentis in sulphure, 
(21) et ceteri occisi sunt 
in gladio sedentis super 


Vivi. missi 


γα! τι XM 
1 
j£ fic 


ἘΠ᾿ "HER 4 


+ 
3 


(Fol 38 ; XIX, 20) 


Tixr. Et sunt. rud dist! dui. 
tut vif en le estanc de ? feu. 


ardant & de suffre, (21) & 
li autre sunt ocis del espée 
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equum, qui procedit de ore 
dpsius, et omnes aves satu- 
ratae sunt cdriibus: e0- 


mann ies gil li sp 
22815200 | 


dosage.» | Sil2021 i 


09 


que issi * de la bouche ce- 


lui qui seet sür le cheval *, 
& tuit li n sunt ecd 


de "- ACA 


al ἀν Ὁ bens. = 2. Ga 3, c iseyt. -—4. ac sjoute Heure. 


τοῖς 


EAE opea Lal Mns ieciplescott/ feu ardesit de-énfer 

e ni üor que est signefié par le suffre. Et li autre qui 

tes ler seront dampné, més ne averont pas tuit? si 

grant peinnes Y 3, & de ceste destructiun avera seinte Glise 

grant joie eu ‘ ciel & en terre, & ceo est € par ceo 
que tuit li. oisel du ciel sunt satilé de lur chars. 


imp eus» D 25251: 


je M^ en de. — rains - 


E atm 


im mille anni. Et post 
Ξ oportet. dllum solvi 


Wd MI? AIT 


-3. aene + 8 a, Ce. 


* dol: 3 w; sx jT. 
(E)t ge vi un angele des- 


cendant du ciel qui a la 
clef de abyme & une La 


cheene en sa main; (2) ἃ 
prist 1 le: dragun, le ancien 


serpent que 'est deables & 


Sathanas, & le lia par mil 


anz, (3) & le envea en 
abyme& le enclost, & mist 


seel sur lui”, qu'il ne traisse 


més la gent desque li mil 


anz saent acumpli &* ache- 
vez. Et aprés ceo couvent 
que il seit deslié un poi de 
tens Ὁ 


-91 ica lu. == 2. . BC Péiliteo tack δ. - 3. BC pousi 
vent le paragraphe jusqu'au verset 6..— | " 


GLose. [L]i angele descendant du ciel signefie Jhesu Crist. 
Ceo qu'il a la clef de abyme signefie qu'il overi la chartre de 
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enfer a ' siens ? deliverer, & qu'il overe uncoré les'queórs 
tenebrus au # peccheors pur eus: recevre : La'grant cheene 
en sa main signefie la grant poessancé del eovre:de sa: pas- 
siun & sa * resurrection. Ceo que il lia le deable par mil.anz 
signefie qu'il [lui] tolli poesté de mener les genz en mescrean- 
tise * de la hüre de-sa passiun & sa resurrectiun deske la 
venue Antecrist. Le seel qu'il mist sur lui signefie le signacle 


de la air t dinge: se nait ses temptatiunso.iO 


18 


- 3n biz 129 sup 106 si πὸ À 
2 pur les. Δ BC 28,54. B lab Gomme BC 


1 d. ag des mettre Meet buo e À 


(XX, 4 Et. idi, sedes, et. 
sederunt super eas, et $*- 


dicium datum est illis, et . 


animas decollatorum prop- 


ter testimonium. Jesu et 


propter verbum Dei, et qui 
non adoraverunt bestiam 
neque | imaginem ejus, nec 
acceperunt. characterem 
ejus in frontibus aut. in 
manibus suis, et vixerunt, 
et regnaverunteum! Christo 
mille | annis. (5). Ceteri 
ΔΌΜΟΝ non Bate: t, 


£0: 


| prima. (6). uL p et sanc- 
tus qui habet partem i in re- 
.surrectione. prima. In his 
secunda mors non habet 
potestatem, sed erunt sacer- 
dotes Dei et Christi et re- 


gnabunt cum illo mille 


annis. τἀ oh 


2 ongisq 10555 
Isis ὃ wo 9101] 1818 
3 1 Fol. 395 XX, 4) Tixr. 


Et ge vi sieges, & ceus qui 


'sistrent sure *, & lur est 


donné noue nl vi 
Jes ames au ur 
let Enos E 
por. la par eu vp 
| y Ja ns " 3 d 
quen "unti nie la beste c oie: 
ne sa ymage, n us re- 
ceü sun merc en 
pA Ip, À 

gnent ove. J 
il anz. (5) L Li autre zo NO 
ne ,Yivent. pás,, ARES d 


} 


mil anz seient achevez n Et 


ceste e: est end " 
rectiun, (6 Bon Re 


Seint, qui a buy ug 


Bisre,, Sae x 
n 'unt garde. d m la o5 ecu En 


mort, einz seront prestre 


- Deu & * Jhesu Crist & re- 


gneront ove lui mil anz. 


1240.12 


1. B É jeo vi seus e seeges VN sistrent sure, C E je »y les 
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Mitis air aies δέν. — 2. BC as. — 3. Min? Se. dos 
-omettent Deu $. — tj 5 3 


GLose. Ceo quif vit ig! seanz sur les sieges signefie que 
come Sathanas est liez, seinte Glise regne & est franche 
al servir & a obeir as prelaz, & ces qui passent de ceste 
vie par ' veraie confessiun, les almes regneront * en Jhesu 
"Crist >& ces qui morent ? en pechié mortel, lur ames vunt en 
pool roger resurrection est del alme que, par la ‘ 
5 Deu, releve de mort & de * pechié. La secunde sera 
au jugement, & cil qui unt part en la premiere resur- 
.rectiun, ceo est a dire qui en ceste vie relieve de mortel pe- 
-chié par veraie repentance & par veraie confession ἃ  pe- 
-nance.en:* vie de grace, il unt part en la secunde: magn 
;tiun, ceo est a dire il releverunt al jugement en cors & en 
;alme a vie de gloire; et.ceo est Ja beneüreté ‘qu’il averont ”, 
«Κατ il seront glorefiez en cors & en alme, & loeront Deu fs 
fin 660 est ceo.qu'il dit que il seront prestres Deu & "' 
"ἃ régneront ove lui m) a: cenis erdnre- 
;blement...- [i erp. aflsnge ” ) 
n. — 2. BC regnent. ESO CEU E a BAS PUN 
ent la. — 5. BC ajoutent de. — 6. BC r. de mortel, 
“5.7. B en. — 8. BC a. — 9. B e ceo est benuré. — 10. C e cil sunt 
benuré. — 11. BC en. 
JA ss — 3 
(XX, -7) pese consimi- (Foi: 3gw3XX, 7) Tixr. 
mati fuerint mille. anni, ' Et quant li * mil anz se- 
solvetur Satanas Je cál'cerà ront passé, Sathanas sera 
suoret exibit, et seducet  deslié & istra de. ss ohar- 
gentes quae sunt super we, et traiera les genz a* 
quatuor angulos terrae, quatre parties del monde, 
Io Mas etcongre- | Gog ἃ Magog, ἃ les as- 
.gabit «eos in. praelium,  semblera en bataille, dunt 
quorum numerus est sicut li numbres sera. si comme 
arena maris. (8) Et ascen-  gravele de. mer; (8) ἃ 
derunt super latitudinem — munterunt & se apoerunt 
terrae, et circuierunt cas- sure * la leise * de la terre, 
tra sanctorum et civita- & envirunnerunt les me- 
tem dilectam. (9) Et des- ^ suns as seinz & la cité que 
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. Deus aime.. (9) .Et le.feu 
du ciel descendera ὅς les 
devorera^ — . 


112 


cendit ignis..a..Deo. de 
caelo, et devoravit eos. 


420.0 


ferré! 


^1. BC omettent li, — 2. sli dose — 3. aiio: 4. BC 
hautesce. — 5. BC γα τόμον ρει le n beg ven i. 


rent tà 'chartre dont li-deable ist "por trair is que 
signefie les quers des ? pecheors ou il fu avant serrez *, qu'il 
ne pot tant vivere *comme il vout ; & ceo signefient les .ij. 
nuns des .ij: ‘poeples  Gog & Magog, 'kar' autant dit Gog 
comme 'covert, & Magog comme descovert. Par ces ij. 
-poeples qu'il trait premierement sunt signefié tüit li de- 
ciple Antecrist. Par Gog sunt signefié cil qui nuüisent * pri- 
'véement, si come les herites? que ore sunt. Par Magog sunt 
signefié li herite qui lors precheront apertement, & li tyrant 
qui ocirront ceus qui ne se voudrünt renaer. Ceo qu'il es- 
pandrunt sufe la terre signefie qu'il envaera ses deciples par 
tout preescher. Ceo qu'il environeront les mansiuns *' as 
seinz ? & la cité que Deus aime signefie que il metront tout 
lur poer encuntre la foi & [encuntre] le sacrement * » d 
seinte Glise, si comme par preeschement & miracles, | 
‘par menaces & tormenz. o τ iiigidxi ww OTOR UR 3 
“a Li ft ve 
1. C. isseyt. — 2. BC la (C le) gent. — 3. BC as. — 4. BC en- 
serrez. — 5. Mieux BC nure. — 6. B se muscent, C se mussunt. 
— 7. BC hereges, —.8.. BC meisuns,. — 9. BC. mettent. as sein. 


— IO. BC les ΘΑ ΕΡΜΗΣ. TE M- BC omettent 6. 3355 YA ΩΣ Stilo 


(EX, 9) Et diabolus, qui 
seducebat eos, missus est 
in stagnum ignis, et sul- 
phuris, ubi et bestia (10) 
et pseudopropheta crucia- 
buntur die ac nocte in sae- 
cula saeculorum. 


(Fol. 40; Xx, 9) Tixr. 


Et li diable qui les traïs- 
set” sera envaez en le es- 
tanc de feu ὅς ἀξ souffre, 


ou * la beste (10) ἃ fi faüs 
prophete seront ? tormen- 
nai jur & nuit sanz fin. 


1$Mu1235 


1. B. traïssent, C trayseyt. — 2. C ove. — 3. C dc 


; ἐν" "Dniioionnz Wu 
[Le ” feu qui descendera du ceel pur eus devorer signefie 
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mein que * Deus serai sens ke.pe se 
-J D xnemoaoi Le esoqw 92:2119 dizsdi 
la fin du verset et du Via 18 0m mist ἃ sA, 

r Lb B. — 2. PR n pn - TD $c 
a » 11) Et eee (Fol. 40 ys; XX,11) Tix. 
gni 1 candidum, Et ge vi un grant throne. 

+ m super eum, c a blanc, ἃ un qui : Seet sure, 
CS E EUM de qui veüe la terre s'en 
locus non est fuist & li ciel, & ne troyent 

inventus eis. (12) Et vidi | liu. ou eus ' puissent ares- 
Po 0e UP nor pto τεῦ (12) Et ge vi les morz 
stantes inconspectu throni,  gránz & petiz estant. de- 
de mien ei vantle throne, & li livre 
ertus est qui est sont overt, ἃ un autre 
suntmor- Ὁ PAG overt qui est de 


LACET SE : hos 
s quae scri ta vie; et iS sunt 318729 Io TOT IE 
Lin libris, secundum  gez par ceo que ze 
opera ipsorum. (13) Et criz es AL um lur 

qui in . — — esa 


dius PM 
" sés orz qui en 
Im je ortos MOTEL id ei go" dfer ἃ 


d in ipsis erant ; et ps que ne 
judicatum. est. de singulis furent, et tuz sunt. jugez 
secundum. opera ipsorum.  selun lur eovres..(14).& 
(14) Et Infernus, et Mors Enfer ἃ Morz * sunt envaé 
missi. sunt im stagnum — en le estanc du,‘ feu, Ceste 
ignis. Haec.est mors se- est, la. secunde, mort, le. 
cunda. (15) Et qui non.in- — estan du. feu, (15) &.cil 
ventus est in, libra. vitae — qui ne est. trové ou..livere 
scriptus: missus. est in sta» — de vie wAcrit- AM FATRÉ on 
gnum ignis... emos ss  leestanc du feu. 45 


98 TE (5 ἢ Co ποῦ »b, pb um εν juil J'Àce A 
omet li. — rss 

D P Ww de enfern. —6. B CE duct 

8. Ex An du verset: 14 (depuis ἐεείδ᾽ esty δὲ le vereót: i5 taa quet 

dis Cosnrsder οἱ ὁ Ὁ muy Top tidnf 15 -endinim 
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"Gross. Le grant throne blanc signefie seinite Glise; en qui 
Jhesu Crist se repose al jugement. Ceo que la terre & li 
ciel fuient ' signefie la poür que averont li ayer & li orguil- 
lus. Ceo que li livre sunt oyert signefie qué tutes les cons- 
ciences seront apertes coment il averont les commande- 


menz Deu gardé ", ,Ceo: que le livre: de, vie est ove τ s e 
.que Jhesu figs. i 3; ‘aparra en la RANGS À de sa ig c τὰ 
ivres 


jugez, si come eil qui unt lur conversation en: ces temporeus 
choses::Ceo que Morte Enfer unt rendu lor. morz & qu'il 
seront envoez en l'estanc. du © feu signefie que .ij.. manieres 
de. 'Benassergnt dampnez en cors.et en alme, noméemen 

qui morent' en mescreantise & ceus, m At Bea 
mo; Ceo qu est trov ivre de vie escrit? est 
Poft mes "du feu dab yn e que | tuit 'sunt dampnez au 


jugement ki ne sunt idi par. ir la ] passion J Jhesu Crist. 


H1 ΠῚ ταδὶ το 


in sen Mei C sen fuirent. E AA AF pee: + 


71; Ga dt ere, τ 5. Mieux B isterunt, C ispum, fe 
C idel.- 1234 Lt VE ent, t, C morrunt.— n5 BC en E sh 53b θύραις; 1 1 


U(XXI; 1) Et vidi taëlum 
novum; ét terram novam. 
Br ἠδ BR > caelum; δὲ 
prima terra abiit, Dr ar 
jam non est. (2) Et ego 
Joannes vidi sanctam civi- 
tatem Jerusalem nóvam 
descendentem de caelo'à 
Deo;' paratam, sicut spon- 
sam ornatam viro suo. (3) 
Et udivi vocem pup. 


de i t hrono dicentem : : Écce. | s 


(Fol. 41; XXI, r) Tixre 


 Etge vi le ciel novel [e-la 


terre nôvele]; & lepremier. 
eiél & la première terre 
S'en partirént, & la mer 
ne ést mie ja Ὁ (2) Et. ge 
Johan vi la seinte cité * 
Jérusalem novele descen- 
dant du ciel: de Deu, atif- 
fée comme espouse aornée 
de son barun. (3) Et ge 
oi. üné e- grant. ,voizs du 


tabernaculum Dei cum ho-.... throne, qui dist : Veez : 


Durs oi et habitabit cum 


ceo est le tabernacit DNS 


" 
B 
1H 
P. 
D. 
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b 
- 
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& 
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eis, et ipsi populus ejus 
erunt, et ipse Deus cum eis 
"erit eorum Deus. (4) Et 


"absterget Deus omnem la- 


εἰ ultra non erit, 


ets neque dolor. erit ul- 
tra, quia prima abierunt. 
(5)-Et dixit qui sedebat in 


"throno : Ecce. nova facio. 


"omnia. Et dixit mihi : 


“Scribe quia haec verba ὦ 
" ᾿ sunt, et vera. 
(oser: Factum | 


Alpha et 


Er et finis. 
sitienti dabo de fonte 


s ccce tct (7) Qui : 

haec, et: 
-ero ΝΣ Deus, et ille erit. 
mihi: filius. (8) Timidis - 
" autem et incredulis et exe- 
"cratis et homicidis et for- 
et veneficis et 
omnibus men- : 


fei, pars illorum erit | à cides & as fornicators & as 


_nicatorib 


* idolatris idolatris et omni 


ts i rel 
sulphure, quid dert mors. 
-secunda. - 
ΒΟΥ past zou À Ec ns » 
sos sim sn o» más 
ns smod » υἯ 55e 
$00 1.6 Iova ii 
ei 


heo. 
ὦ ST 


 poeple, ἃ 
? ab oculis eorum : 


* luctus, neque cla-. 


BC omettent comme. — 9. 
C à cetus. — 12. B ajoute e ἃ ceus, C Δ ceus. 
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oveske hommes, & il habi- 
tera ovesque eus, & il sera 
lur X & il seront sun 
il Deü sera 
ovesque eus lur Ded (4) 


 &ilterdra totes * lermes 


de leur oilz, & més ne sera 
mort ne plours ne cri ne 
dolurs, kar tuz sunt pas- 
sez. (5) ἃ me dit cil qui 
seet * eu throne : Jeo ai fet 


tote rien novele *; ἃ me 


dit : ^ Escrivez 5, kar ce 
sunt trés leaus pates & 
trés veraes ; (6) & me dit : 
Fet est. eo sui com- 
mencement & fin. Je 
donrai a. celui qui avera 
seif de la funteine de eve 


vive, & par grace. (7) Qui 


veintra il avera moi’ come 


‘sa chose, ἃ jeo li serai 


comme * Deus, & il sera 


mun fiulz. (8) Mes a? pot- 


reus & a * mescreanz & a" 
excommuniez & as 1ome- 


ces." qui enveniment & as 
ydolatres &. + AS tuz les 


τ mençongers, "lur. partie 
^ —sera en le estanc ardant de 
" feu & de suffre, qui est la 


secunde mort. " ^ 


est mès. - 3. ΒΟ ajoutent de. m3. C tuy les, — 4.. B 
set. — 5. BC ai t. r f. n. —,6. C ajoute ceo, 9. BC 


B as. — 10. BC 
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^Grosz. Le renovelement du ciel & de laterre signefie la 
grant joie que li angele averont et les seintes. almes en la 
resurrection ἃς glorifiement de" cors. Ceo que la mer ne est 
mie ja signefie que les cors ne sentront més [les] tribula- 
tiuns du munde. La seinte Jerusalem cité * signefie seinte 
Eglise. Le descendre du ciel signefie que ele entend que 
touz ces biens sunt de Deu & li viennent * de la su Son 
atifement signefie la semblance * que ele avera o sun es- 
pous Jhesu Crist en glorifiement de la char. La voiz du 
throne que seint Johan οἵ signefie le entendemerit que Deu 
done au 5 bon prelat de ses secrez. Le tabernacle Deu si- 
gnefie la char Jhesu Crist en que il sera oveke les seons, & 
ne mie soulement en humanité, einz sera autresi en sa 
deité, & ceo est ce que il dist qu'il sera oveque eus lur Deu. 
Ceo qu'il dit qu'il terdra totes * lermes de lur. pila signefie 
qu'il lur rendra haut guerredon pur les tribulations qui 
suffret . ? por lui. Ceo qu "il dist que. mort ne sera més s 
gnefie la seürté qu'il averont, kar * il unt?a tout dis 
eschapé pecché & peinne; ceo esta dire més ne ets 
plur ne ?? contriciun ne ‘cri de confessiun, ne dolur ANA 
-vail de satisfactiun. Ceo qu'il dit qu'il escrive signefie que 
Nostre Sire nus amoneste par ses messages " & par escrip- 
ture au verais biens de la sus. Ceo qu'il dit qu’il est com- 
mencement et fin signefie que les biens que nus avons sunt 
de lui, & les biens que. nos fesum devom: fere pur Η *. Le 
eve vive qu'il premest.a ces qui averont. seif. signefie. la 
gloire qu'il premet a ceus qui laborent a ce τ - 
menz & desirrent lur salu ", Ceo qu'il d +: dar r 
'signefie que, si come par sa " grace nos est dor 
creiré en li a droit '* & de bien vivere en 'bones éovres 
ausi par sa grace sumes sauvé & nos fet contreester "" 5 
‘cuntre pecchez e diable veintre & le munde & là char, & 
ceo est ceo qu'il dit « qu’il veintra », & nos fera relever “de 1 
mort en vie & glorefiera en cors & en alme, & nos fera voar i 
-certeinnement ” ceo que nos ore creüm, & ne mie soule- : 
ment varrum, ainzle,averom de sa grace Deu & home en 
la *' gloire son pere, & ceo est ceo qu'il dit : « Il avera come 
. sa chose »; &, si come il est fiulz & Deu* par nature, a a il 
fet ? estre les ^ fiulz Deu par adoptiun & par ‘grace | en 
gloire. Et ceo est ceo qu’ ἯΙ dit : « Je li serai Deus & lui * 
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Gas r?, 2e col. *) sera [mes] fiulz ». Par les poüreus sunt 
ces que sunt de si vains queors * qu'il ne osent nul 
en enprendre. Par les mescreanz sont signefié céus qui 
V^ nt droite foi receivre. Par les excommuniez sunt 
é ceus qui unt receü la foi, & puis, par] lur tréspas & 
iez aperz, " sunt severé de Deu & de * seinte Glise, 
ne se veolent amender. Par les homecides sunt signefié 
ceus qui lur prume ocient corporeument ou espiritelment, 
Les fornicators signefie tuit cil ? qui unt charnele compai- 
gnie od femme hors de leal mariage ? ou en autre maniere 
pecchent par charnel delit encuntre Deu. Par ceus qui enve- 
niment sunt signefié ceus qui les autres corrumpent par 
male ?' essample ou par fause doctrine & par * mauyés 
cunseil encuntre Deu. Les ydolatres signafent. ceus qui 
aorent faus diex ou nule creature por creator ?, ou plus 
aiment terrien * aveir que Deu. Les mençongers signefient 
touz ceux qui de bouche recognoessent Jhesu Crist, & par 
eovre le nient, Ἢ & tuit cil qui a escient, par fauseté *, 
deceivent lur preome encuntre verité & ? droeture. Par le 
estanc ardant de feu & de suffre ?*, ou lur partie sera, est 
signefié le puiz de anfer ardant & pulent, ou tuit cil? chae- 
tifs dampnez seront tormentez sans fin, en cors & en alme, 
et ceo est la s[e]cunde mort, kar deillec n'i a “ dunc nule 
raengun, kar li droiturel juge, ceo est *" Jhesu Crist, ne 
porra estre flechiz ‘, ne le jugement turné * par don ne par 
Brent 


1. BC des. — 2. B la s. c. J., C la s. c. de J. — 3. C vent. — 
4. BC l'assemblance. —5. C a. — 6. C lur. — 7. Mieux BC ke il 
unt suffert. — 8. B ke. — 9. C sunt. — το. Mieux BC de. — 11: 
€ messagers. — 12. BC as. — 13. C. s, ke les bens ke nus fesum e 
ke nus avum sunt de ly. — 14. C ke labourunt a lur salu e funt 
ces comaundemenx. — 15. C la. — 16. BC en dreite fei. — 17. La 
fin du mot est coupée dans A ; BC arester. — 18. Mieux BC ki. — 

19. BC lever. — 20. C certeynement ver. — 21. BC omettent la. 
— 22. B est fil; D., C est le f. d. — 23. B nus ad f. e. le, C ausi 


* Le renvoi est indiqué par une note placée au bas du feuillet 
41 το, et dont on ne distingue plus que quelques traces, chr elle 
a été coupée avec toute la marge inférieure de ce feuillet. —— 
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nus ad il f. e. le. — 24. B adoptacion, C optaciun, — 25. BC e il. 
— 26. BC si petit queor. — 27. la foi receit (C receüe). — 27. C. 
apert pecchez. — 28, B omet de. — 29. BC t. iceus. — 3o. BC. 
matrimoigne. — 31. C mauveys. — 32. BC omettent par. — 
33. B omet por creator, C omet ou n. cr, p. cr. — 34. C omet 
terrien. — 35. C ly mentunt. — 36. BC e tuiz iceus ki par fau- 
sine. — 37. C ou. — 38. B de feu e de sueffre ardant. — 39. C 
Par lee. del fu ardaunt e pullent ce est tuz ceo. — 40. BC ne ad. 


— 41. BC omettent ceo est. — que C ne purra » flechir. — 43. 


C tresturner ne. 


(XXI; 9) Et venit ns 


de septem angelis haben- 


tibus phialas plenas sep- 
tem plagis novissimis, et 
locutus est mecum, dicens : 
Veni, et ostendam tibi 


sponsam, uxorem agni. 


(10). Et. sustulit me in 
spiritu..in  montem. ma- 
gnum, et altum, et ostendit 
mihi civitatem sanctam Je- 
rusalem descendentem de 


caelo a Deo, (11) habentem 


claritatem Dei, et lumen 
ejus simile lapidi pretioso 
tamquam lapidi jaspidis, 
sicut crystallum. (12) Et 
habebat murum. magnum 
et altum, habentem portas 
duodecim, et in portis an- 
gelos duodecim, et nomina 
inscripta, quae. sunt no- 
mina duodecim. tribuum 
filiorum Israel. (13) Ab 
oriente portae tres, et ab 
aquilone portae tres, et ab 
austro portae tres, et ab 


. 


(Fol. 41 " XXL. s 
Tixr. Et vint un des set 
angeles qui aveit les fioles 
pleines des set plaes dar- 
riennes, & me dist: Ve- 
nez '; ge vos moutarré * 
la espouse, la femme. al 
agniel. (10) Et me mena en 
espiriteen? un grant munt 
&. haut, & moustra la 
seinte cité Jerusalem des-: 
cendant du ciel; (11) & 
avoet la clarté Deu *, & sa 
lumiere resemblet * pierre 
preciose, si come jaspe & 
si come cristal. (12) Et 
avoet grant mur ἃ 5 haut 
qui aveit .xij. portes, & a! 
portes xij. angeles fes 
nuns des .xij. ^ ligniées des 
fiulz Israel ^ i sont escrit. 
(13). Divers orient trois 
portes, & devers occident 
trois portes, & devers byse 
trois. portes, & devers 


plungel " trois portes. (14) 


Etli mur de la cité aviunt* 


aue ΩΝ θύω ἂν i e d [i slender def -- 
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occasu portae tres. (14) Et 


murus civitatis habens - 


- duodecim, et 
in ipsis. duodecim nomina 


duodecim apostolorum. 


agni. (15) Et qui loqueba- 


tur. mecum habebat men- 


suram 


‘arundi ineam  au- 
zz ut metiretur civita- 
tem et portas ejus et mu- 


rum. (16) Et civitas in 


quadro posita est, et longi- 
tudo ejus tanta est, quanta 
et latitudo ; et mensus est 
civitatem de arundine au- 
rea T re stadia duodecim 
mi 
altitudo et latitudo ejus, 


aequalia. sunt. (17) Et 


mensus est murum ejus . 


centum quadraginta qua- 
tuor cubitorum, mensura 
hominis quae est angeli. 


et longitudo et 


119 


aij. fondemenz, & en eus 
.xij. nuns de " aposteles 
ἃ del agniel. (15) ἃ cil 
qui parlot a mei aveit une 
verge de rosel dorée “ por 


‘mesurer la cité & les por- 


tes & le mur. (16) & la 
cité fu assise quarrée, & 


la longur de la cité fu 


autant comme la leür; & 
il mesura la cité de.un ro- 
sel doré “par. duze mile 
stadies ' environ; et la 
longur & la leür & la hau- 
tesce sont egaus. (17) ἃ 
mesura ses murs de cent 
& quarante [& quatre] 
coutes, par mesure de 
home & de angele. 


LE 1. C ajoute ver, — 2. BC mustrai. — 3. B e, C a. T4575 
cl. de Deu. — 5. B resembla, C sembla. — 6. C omet &. — 7. B 

as. — 8. B ajoute e. — 9. C omet portes & as p. .xij. a. 1. n. des 
xij. — 10. C e. — 11. BC pluguel. — 12. BC le mur de la'c. aveit. 
— 13. BC des. — ——— € ces p 16. 
B6 beate. 


' Grosz. Ceo que le angele mena S. Johan en un jun munt 
& haut pur veer le espouse al angniel ' signefie que cil qui, 
parla grace de Deu, sunt mené en hautesce de vie poent avoer 
conessance de sa * gloire que seinte Glise atent. La lumiere 
que resemble pierre preciose, come jaspe & cristal, signefie 
la vertu de seinte Glise & ? ferme en ὁ verdur de ^ foi & en 
netté de baptesme [ἃ] en clarté de eovre * de confessiun..Li 
grant mur haut signefie Jhesu Crist qui tout garantist, Les 
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xij. portes signefient les .xij. apostles, les .xij. nuns'escriz 
signefient ? les anciennes * peres de la vieulz lei, patriarches 
& prophetes, qui profetizerent avant ceo que li apostles prees- 
cherent. Les trois portes en ? orient signefient la foi en.” la 
Trinité que fu nunciée au Gius dont Jhesu nasqui selum la 
char. Les trois portes vers byse signefie que ele fu preechée 
au "' paens. Les trois portes vers _plungel » 'signefie. que ele 
fu preeschée a ceus qui la recevrent puis l'incarnation Jhesu 
Crist. τ  nostre seignur. Par les trois portes vers ** Occident 
le UE ché Enoch & Helye. Derechef li mur de la cité 
signefient "? la foi Jhesu Crist. Li duze fundement qui avaent '* 
en eus le duze nuns des apostles & del agniel signefient " les 
duze patriarches qui tindrent meimes ‘ ja foi de Jhesu Crist 
quia lur tens fu a venir, ke les .xij. apostles tindrent après 
sa venue, et que nus tenum. Le rosel doree ? signefie seinte 
scripture en qui le savoer Deu est, que est signefié par * or. 
Le mesurer de la cité signefie que Nostre Sire donne * la foi 
en seinte Glise selum ceo que chascun la poest porter, & or- 
deinne divers degrez en seinte Glise, en quei l'en se * doit 
sauver ?, si come pucelage ἃς continence & * voeveté & 
droite esposaille. Les quatre costés de la cité que sunt 
egales ^ signefient verae foi & ferme esperance, fervente 
charité & bone oevre, kar tant cum l'en creit, tant espeire 
l'en *, & tant comme l'en espeire, tant aime l'en ?, & tant 
comme l'en aime tant mest l'en en eovre ^ : ceo est que la 
laür & la hautesce & la longur sunt egaus ^» kar par longur 
est signefié. perseverance en ces quatre. Ceo. que. le. angele 
mesura les murskent [et quarante] & quatre * coutes signe- 
fie ?' perfectiun de bones eovres, selum les dis commande- 
menz Deu (fol. 45 ἢ & les quatre euvangiles *, par unt 
homme vient a perfectiun de angele; & ceo est ceo que il 
dit « par mesure de home & mesure de angele 9». à 
yp» as ajoute ceo. — 2. Mieux BC a. — 3. Mieux BC s. 17 la: y. de 
s. G. est. — 4. BC ajoutent la. —5.C ajoute Ja. — 6. C ajoute e. 
-— LA τς signefte. — 8. οὐ an door À Β À ως vu aunciens. — 
, fig renvói est indiqué - ces mots écrits au bas du P 
Tci faut tixt & glose, & a tieu signe la queres, el quart fuille après. 


ἌΡ MEE Lr v NET ΨΥ ΝΡ 


funds 
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9. C vers. — 10. BC de. — 11. Bas, C a.— 12. BC v. movent ceo est 
Seu, — 13. BC omettent Jhesu Crist. — 14. BC ajoutent /e. 
À nsi — 16. C furunt, — 17. C signefie. — 18. C omet 

— 19. B de ore, C li rosel de ore li rosel de ore (sic). — 
C ajoutent le. — 21. C dona. — 22. B s'en. — 23. C les queus 
ben garder e saver. — 24. Mieux BC en. — 25. B 
Siren de — 26. C t. l'em espent. — 27. C e t. com l'em eyme 
t. espeyre l'em. — 28 BC ajoutent e. — 29. B oels, C owels. — 3o. 


BE omettent & quatre. — 31. B. signefient. — 32. BC e les euvan- 


EL C omet & ceo est.. 


cru 


(XXI, 18) Et erat struc- 
tura 1 muri ejus ex lapide 
jaspide; ; ipsa vero civitas 
aurum mundum. simile vi- 
tro » mundo. (19) Et funda- 
menta muri civitatis omni 
lapide pretioso ornata. 
Fundamentum | primum 
jaspis, secundum, sapphi- 
rus, tertium chalcedonius, 
quartum smaragdus, (20) 
quintum sardonix, sextum 
sardius, septimum  chry- 
solithus, octavum | beryl- 
lus, nonum topazius, deci- 
mum. chrysoprasus, unde- 


cimum, hyacinthus, duo-. 


decimum amethystus. 


— 


(XXI, 18) Tis. ἘΠῚ mur 
sunt de pierre " jaspe; et 
la cité meimes est or net, 
semblable * a voarre net *. 
(19). Et [li] fundement des 
murs de la cité sunt aor- 
nez de tutes pierres pre- 
cieuses. Li premier fun- 
dement est jaspe, li se- 
cund safir, li tierz calce- 
done, li quart esmeraude, 
(20) li quint sardonicle, 
li sisieme * sardine, li 
septieme * crisolite, le uy- 
tieme * berille, le no- 
vieme ? topazion *, le di- 
sieme ? crisopasse, le un- 
zieme ". jacincte, le du- 
zieme " amatiste. 


1. BC omettent pierre. — 2. B semblance. — 3. C omet 8. a Y. 
net. — 4. B sisme, C sime. sa B setime, C septime, — 6. B utisme, 


C — B noefvime, C 
dec 7- 0€, 


nevime, — 8. BC topace, — 9. B 
C dime. — 10. BC ungime, — 11. B duxzime, C dugime. 


ἡμῶν ..Ceo que li mur sunt de jaspe & la cité est ' de or 
signefie que ces qui deivent autres governer en seinte Glise 
deivent estre de plus ferme foi & de plus haute vie, si comme 
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la pierre preciose vaut mieulz que le *.or. Ceo que le funde- 
ment des murs de la cité furent aornez de toutes pierres pre- 
cieuses signefie que li patriarche & li prophete furent plein 
de toutes bones vertuz. La jaspe, que est verde ?, signefie 
fermeté de foi, si comme avoit Abraham. Saphir, que a le 
colur de aer, signefie ceus que sunt de haute esperance, si 
comme seint Pol qui diseit : « Nostre conversatiun est eu 
ciel *. » Calcedone, que a la colur pale, signefie ceus qui sont 
[de aspre vie. Esmeraude, ke est clere e verte * signefie ceus 
ke sunt] en verae foi. Sardonicle, que est de trois colurs, 
neire a val & en mi * clere & au sumet vermaille, signefie 
ceus qui sunt humbles & de nete conscience & de grant cha- 


53-1 


rité. Crisolite, que a colur de or ἄς estancele, signefie les 


sages du savoir Deu, & par fervor 7 de charité preeschent as 


autres & les amonestent a bien. Berille, qui luist comme eve 
ou soleil fiert, signefie ceux qui bien oeverent & par bone 
essaumple amonestent les autres a bien. Topace, qui a colur 
de or & de cler aer, qui enoccursist par froter, signefie les 
sages religieus qui mestent lur queor as biens de la sus & 
enpirent par acoster au munde. Crisopasse, pme rp 
lée de* colur de or & est trovée en Ynde ou ele nest ?, signe- 
fie ceus qui sunt en veraie foi & charité, & suivent les traces 
Jhesu Crist qui vint de Orient. Jacincte, qui se cbanga aya. le 
aer, kar en cler tens " est clere & en tens ennuble " ' est ? 
Oscure, signefie les sages maistres en seinte Glise ki se sevent 
conformer a diverse gent. Amatiste, que est purprine &« est 
meslée de colur violete & de rosine ". & gete une flambe "* 
de soi, signefie ceus qui unt memoire du regne du ciel & 
desirrent la cumpaignie des angeles & des ' confessors ἃς 
des '5 martirs, & ceo est la colur porprine meslée de colur 
violete & rosine ",. & estendent “ὃ lur charité a lur ennemis 
& prient pur eus. 

n à ἰδὲ 140 JU 

1. BC omettent est. — 2. B vaut meux de" C aorné de, — 3. C 
vertuous: — 4. Phill. III, 20. — 5. C vertuus. — 6. C a. en milu. 
— 7. € fermur. — 8. BCa. — 9. BC e neest en Ynde. — 10. BC 
en clarté. — 11. BC e en neulus (C nubilous) tens. — 12. BC 
omettent est. — 13. BC e de colur mellé de viole e de rose. — 
14. B flambette..— 15. BC de. — 16. C de. — 17. BC mellee- (c 
medle) de viole e de rose. — 18. C estent. ο. ἴδ 11649) 


MUN UNT VE ILE NP 
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—(XXI, 21) Et duodecim . 


portae, duodecim marga- 
NIB No» Vater 


h per singulas; 
- portae erant 
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(XXI, 21) Tixr. Et les 
 dàké portes sunt .xij mar- 
garites, chascune - porte 
de ‘une margarite ; & les 


ἰδ; δ᾽ rues de la cité sunt de or 


Pens (22) Et tem- 


plum non vidi in ea. Do- 


tens templum illius est, et 
agnus. (23) Et civitas non 


eget sole neque luna, ut lu- 
ceant in ea, nam claritas 
Dei o. eam, et lu- 
est agnus. (24). 


qu 


gentes in 


lumine | ejus . et reges 


terrae | afferent gloriam . 


suam et honorem inillam. 
(25) Et portae ejus non 
claudentur per diem; nox 
enim non . erit illic. (26). Et 
Te 

| um in illam. (27 
Non intrabit in eam ali- 
quod coinquinatum | aut 
abominationem faciens et 
mendacium, nisi qui scripti 
“5 in libro vitae agni. 


et hono= :: 


“πεῖ, cler comme voarre. 
(22) Et ge n'i * vi nul tem- 


ple en la cité, kar li sire 
Deu tout poessant- est ^ 
sun temple, ἃ li agniel. 


|. (23) & la cité ne a mestier 
de soleil ne de lune, kar 
‘la clarté Deu l'a enlüminé, 
& li agniel est sa lanterne. 


(24) Et les gens iront en 


sa lumiere, .& les rois de 
. terre aporteront (fol. 45 v°) 


en li lur gloire ἃ lur ho- 


nur; (25) & ses. portes ne 


serunt pas closes par nuit, 
kar il n'i avera point de 
nuit, (7) ne nule orde 
chose n'i entarra que face 
abhominaciun ne * men- 


d gonge, ne nul se cil * nun 


qui sunt escrit eu livere 
de vie del agniel. 


E 
* 


^ 


"d. emet de. 2. C ne,le mot est omis dans B. — 3. BC 


ajoutent en. —4Be. ἬΝ C ii. 


GLose. Ceo que les .xij. portes sunt de x n margarites 
signefie que cil par qui les autres deivent entrer en seinte 
Glise deivent estre clerc de vertuz. Les rues de la cité signe- 
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fient les basses gent? de seinte Glise qui sunt en l'aese* de 
ceu * munde et * ont lur femmes & lur richeces. Cil deivent 
estre net comme de or ? par eoveres de charité qu'il deivent 
fere * par nete ententiun, &. deivent : estre cler comme voarre 
par innocence de baptesme où par eovere de *« nfessiun 
en droite foi. Ceo qu'il ne " vit nul temple en cité si- 
gnefie que seinte Glise n'avera mestier de oreisun ne de : sa- 
crefice, quant ele sera glorefiée, ne n'avera mestier de so- 
leil ne de lune, ceo est a diré ele ne avera mestier de 
preeschur ne de prelat pur lui" enseigner ne" governer: 
Ceo que les genz iront en sa lumiere & li roi li aporteront 
lur gloire signefie que vers la fin du munde creistra la reli- 
giun & guerpiront terrienne gloire pur esperance de cele 
gloire pardurable. Ceo que ces portes ne seront pas closes 
de nuit signefie que tribulatiun ne destorbera pas l'ensei- 
gnement Nostre Seignur illec comme ele fist ci en ceste vie. 
Ceo que nule chose orde n'i entarra ne nul se cil 1 nun qui 
sunt escrit en “ livre de vie del agniel signefie que nul n'i 
entarra se il ne soit neztaé '5 par le sanc Jhesu Crist & par 
les sacremenz de seinte Glise, & qui ne ait confermé " sa 
vie en Jhesu Crist en terre ps fu pur nos, d en dm 
croiz. | oí ; 


I. BC omettent de. — 2. Mieux B clere, C cler. — 3. BC s. 
basse gent. — 4. B la leise, C la leesce. — 5. BC del. — 6. B omet 
et. — 7. B estre net or, C net com or. — 8. C saver. — 9. B la 
uevre en. — 10, C ou par verrey c. e. — 11. BC omettent ne, — 
12. C omet lui, — 13. BC 6. — 14. B el..— 15. C ceo ke nul orde 
chose n'i entra s'il. — 16. BC mundé. — 17. B confurmé, C formé. 

— 18. ied à a la vie. 


1) Et ostendit (Fol. 42; xxii, 1) 


(XXII, | 
mihi fluvium aquae vitae, ^ Tixr. Etil me moustra un 
splendidum tamquamcrys-  fleve de eve vive *, cler 


tallum, procedentem de 
sede Dei et agni (2) In 
medio plateae ejus, et ex 
utraque parte. fluminis, li- 
gnum vitae, afferens fruc- 
tus duodecim, per menses 


come cristal, que issi * du 


siege Deu & del agniel. 


(2) En mi la rue de la cité, 


..& de anmedous les parz * 


du * flueve, est l'arbre de 


vie que porte .xij. fruiz, 
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: fructum δὲ chascun mois rent sun * 
ia ligni ad sa- — fruit, & les foilles del ar- 
nitatem gentium. (3) ἘΠ΄ bre sunt a santé des*genz. 
"i onmes fe Et ind ne sera nule 
r us; sed sedes Dei et — maleic “ἃ le si 
pr "illa erunt, ét servi ^ & po tá m Ἃ 
ejus seryient ili ; 4) et vi- ss gt ru 
bunt faciem. ejus, et πος. & il varront sa face, & sun 
men ejus in. frontibus eo- ,nun. serra en, frunt. (5) 
rum. (5) Et nox ultra non | & nuit nei sera més, & il 
,et non egebuntlumine ne aygrpnt. mestier de lu- 
cernae neque lumine so- .. ..miere ? de lanterne ne de 
. quoniam Dominus lumiere: *-de soleil, kar li 


Deus illuminabit illos; δὲ. sire Deu les enluminera, 
regnabunt in serais. sae- & il regneront sanz fin. 
culorum. ... eh e she sb (ὁ ELX X) 
ep, ut Ciligei o. ὁ δδόον APT 
amparg.— 4; BC le. — 5. À sunt, — 6. C de. — 7. BC ajoutent 
net et DISONS mni igi eus 


. Par le fuëve de eve vive esc "Sign ij ie que] 
ph iege Déu ut ἀρόδῆς iur tsi ar 
‘autre vienent a »νϑ- νὰ ceo est 


vient del see Law rr l. Par le évé TA m 
. "ést clere comme cristal, est eo tr AAA ceo que 
par le eve de baptesme læconquert hom,:Les dous parz du 
flueve ;signefient les. genz; devant le baptesme & les genz * 

siemens ire: P ap or arbre 


je chaseun im on 5 Lit d. 
A rd iie 
? ere 


pi rn (7 oom omnem βὰς απ la ie 
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ciel nus est rendue, & sumes ses * serfs & le? servitom o les 
angeles sanz fin, Ceo qu'il. dit- qu'il verrónt sa face, & sun 
nun sera escrit en lur frunt, signefie ceo. que est escrit en 
l'euvangile : Ceo est viepardurable, ke Mte cagunosrentno! 
cos d 4 san CH uem Yesiseroneatorta, Jen RIRE 
Vite “he ist. Qui 55. 8Y06 par πιρὶ d 
vant les biles x sua de ,mun pere eu ciel * 
& ceo est 660 ἯΙ ditici, qui δ sun nun s ime scrit en 
RE C26 Ru Jobi. RECENT a 
la lanterne dé du soleil si est "avant espünt. wo pe 
li 2» 2910 B3oe i n Jiuu X» sois p diu. RON ἸᾺ (8) dits 


p r- oimek él, "3! BC là gen dpa mb: C ame. — 4 
à , 2 5)Bréte κτλ pr 7: BC 12; 55:8. 

ἄν. Le gi Marr. x; 32; 10, Bike ir. Crometict.…… Tdi 
77:32, B. omet Ja, C ne de; — 13. € comi onu vus 

Anitsmeedgnoisdggerdi 3^ -482 SIN πὶ Hafdsiast 


(XXI, 6) Et dixit mihi: ^ (Fol. 42 v»; XXII) 6) 
Haec verba fidelissima, Tixr. Et me, dist, :; Ces 
sunt. et vera. -Et Dominus ....parolles sunt: trés.leaus.& 
Deus spirituum propheta- — trés veraies *;«Et li—sire 


Ab EUR angelum. suum Deu, des espirig as. 
ie ves. uo BOISE PAPE: 
-oportet. Cor unie: “ἐν τ στ i885 
kc dde laciter. qure que tut co 
stus qui i custodit verba pro«- Prime rr -este vos 
iphetiae; libri: hujus. (8) Et ...jeo vinc/* i Limo d 
ego Jodniies;*qui audivi et' - neürez est cil * qu *'qui-g 
widi »haec,^'et postquam '' les parolés 46 14 prophétie 
"audissem, et kimi ueri dant une 
Adr T ut ; hr Au. m han ftue 210 a 
i i mihi ΩΝ Puis ipe ENDE ro 
mii "d ne d. p ERU dt 
I n*u 9} y 900 i 
enim tuus, Sum... Ue le rtr ,me 
et. DE MORE BO, - dit 4-Veez que ne le.facez; 
-phetarum, ..et . eorum. qui | kar. ge sui le serf Deu ausi 
servant. verba: rophetiae |: comme: vos; & de tes fre- 
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D Drei μῶναι res prophetes & de ‘ceus 


“in c9 MNT is» qui gardent les parolles de 
bi2smos i: D ro fl hr ce * livre *. Deu-aorez. ‘> 
ROBES ve ἴθ Ρ lio 


Enr die runs bind 3 " e treverrays. — 2. BC ajoutent a. 
— 3. Mieux BC tost covient. — 4. B vieng, C veng. — 5. BC 
omettent cil. — 6. B ceste. — 7. BC omettent le. — 8. BC omet- 
tent il. — = 9. BC e tes fr. e pr. e a, — 10. BC ajoutent e.- j 
2 | 
τ Gtoss i. La sig efiance de "wa cest poet * [hom] er 
RMS ARR EN ent dit, & par * ceo " selle rehercer, 

a 


annui ne tornast. 1 
Ans tenti Enr 8. he b. 
non al. "em 22905 5. 79 reg on δῷ 
; hit ^ do]... Et, , dixi ixit— (XX GR 2 €— 


D .05 


: Nesignaveris signavi verbe. angeles : Ne enseelez mie 
ae τ. libri hujus. les paroles de ceste prophe- 
nim prope est. eru ; cie, kar li tens est prés. (11) 

: Bincunsi-adinct to Gikrqu, nuist -nuise .un- 

| in sordibus est, sor-. .core.^; et [qui] est juste, 
émane ad ini justus- "seit justefiez uncore; et qui 

st jt ü UP »- A 

ctus, ; sanctificet "core; et li seit séinti- 

Tunt d pee | dez uncore, » d de 

42) -Ecce,venió, — (Fol. 43; XXIl, 13] 

mea mecum . du Re ijo deviens 

eremi. unicuique .se- ....tost, & mun luer ove m 


cundum opera. sua. (13)... por rendre." a.chascun se- 
Ego sum Alpha et Omega, — lum ses eovres,-Je.sui li * 


etnovissimus, prin- premiers & li darrains ?, 
"ext (14) Beati" commencement & fin. 2t 14) 


^ Ese 3 POI s RUE RU, are 
1agni;, ut FT A. que 

ΡΝ a M pi AR bei Cir chalet quote 

et per portas intrent'in ci«^ en [l'Jarbre:de vie & qu'il 

vitatem. (15) Foris canes entrent par les portes enz ἢ 


et vénefici et "impudici et — la cité. (15) Μὲς dehors se- 
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homicidae et. idolis ser- ront li chaitif? chien & cil 
vientes, et omnis qui amat qui enpoesunnent les au- 
et facit mendacium. |" tres&li ord & li homecide, 
& cil qui servent as ydoles, 

00 00 0 777 & chascun quiaime & fet " 

STET E EN Hana iae, menço[n]ge. Pr 


rt) 2 ife 


1. BC placent avec raison ici les mots e ki est en po se i 
uncore,. qui sont hors de leur place dans A. — 2. Mi 
le. —3. BC E este. — 4. C ajoute porte. — 5. B p bee B 
omet li. — 7. B dereneres. — 8. BC en. — 9-86 emettent 


— 10. C fet e eyme. 911 Was 5 δ 

GLose. Ceó que l’angele desfendi enseeler le livre sinet 
que l'en ne doit pas r a preescher E ii des 1 
ment des mal Cei: res bons τὶ sunt d iles pores 
Bis de Ceo "due ue les malveis sunt. pter lur torne 
preü de espirite. Cil lavent lur estoles ou jah al agniel ' qui 
funt penance en la foi Jhesu Crist?; lur poesté'est ou ? fruit 
del'arbre de vie“, qui mestent lur fiancerne miéremloripé 
nancé ne en:lur eovres, més en la passiunilhesti Gris. Gil 
entrent en la;cité par les portes qui, par.la.* doctrine as. 
ape & par les sacremenz de seinte Glise, trespassent^ de 

emulate. dn droite creance & veraie repentance, τ j més 

forsclos sunt de de gloire. de seinte Glise " ceus T trespas- 
sent de cle en mescreantise ? ou . ἰ eo & 
ceo est ceo qu'il dit «hors seront li chaitif "chien ui 
isti les autres »; et ceo que suit Ὁ aprés, 
est "* espunt, fors tant comme il dit ici plus : - EBUSeUA didi 
aime mengónges à oir & fet ΡΝ phare» 
dist δὰ en eovres + + 00) ΝΟ 13: sul IC iud ow 
à entra Ἢ» διοι ἰϑὴ avec arm μοῦ! 19 2t 


1: C.Gil ke,l, 1.6. en le saunc de ce a rM 
e. —3.C. ajoute Ceo ke 
iii ena AES AE ταν 
2nga BC par. — To169 c 'iihet ey. x UE de la gl. dé s Egl. 
sunt. — 12; BC ceste. — 13. Ὁ mescreaunce; — 14; BC omettent 
Hes. Bosiwit..— 16. C omet estin εἰ πὶ oos s 
hoqesI«tsq'rrsuns δῆτ vy «(01 )Damsielio 


-(XXIL16).Ego Jesus  {Ἐοὶ. 43; XXL, 16) Tux, 
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i angelum meum testi- 

vobis haec in eccle- 

jx Ego sum radix, et ge- 

| David, stella splen- 

et matutina. (17) Et 
Sirius, et sponsa dicunt : 

.Veni ; et qui audit, dicat : 
Veni ; et qui sitit, veniat ; 

et qui vult, accipiat aquam 

Mta = atis. : 


{ ;b 


120 


Jeo.*, Jhesu; ai enveé mun 
angele por tesmonier ces 
choses. as eglises: Jéo sui 
racine ἃ del lignage Davi, 
esteille clere[e] matinale με 
luisante, (17) ou li espous * 


.&.li espiriz & le espouse 


dient: Venez; &qui ot, die: 

Venez; et qui a seif veinge, 

ki voudra receivre le eve de 
vie * de pure grace. τ. 


E ha vut 


a ΓΝ — 2. BC orae FOR "a .BC o omettent ou li espous. 
— e d C ajoute 4. ᾿ : 5 

send Ceo que Jhesus a enveé "sun angele pur : tesmonier 
ces choses as eglises signefie que Nostre Sire a enveé seinte 
"Scripture por tesmonier a sun people ses * segrez. Ceo que il 
dist ke il est racine signefie qu'il sustient totes choses quant 
a sa deité. Cil ? est del lignage Davi quant a la char, esteille 
«lere que enlumine le munde par sa doctrine; &jartiale) kar, 
par sa resurrectiun que fu fete au matin, nuncia il la nostre, & 
luisante, kar il dona bone essample a tut le munde. Ceo que 
li espirit & le espouse dient « venez » signefie que la Trinité 
& seinte Glise nos semunnent * a entendre ceste escripture 
& mettre la en eovre, et que * cil qui la entendent ἢ semun- 
nent les autres. Ceo qu'il dist « cil qui a seif vienge » signefie 
S y cil qui desire la gloire du ciel par veraie foi la. doit metre 

eovre, & ne se afie pas en ces merites, més en (fol. 42) yo, 
col. 2 *) grace ; et ceo est que il dit « receve* le eve vives de 


Ly grace ». 


3313912 


oro b 


1, BC J. enveie, — a. BC les. — 3. Be il. 4b δέσουν. - 5. 
C somunt, — 6. BC ométtent que. — 7. Mot répété dans A; Ὁ 
ajoute ke il. — 8. C receves. — 9. BC omettent de pure ETHERS 


lun enu 


^s "Le vive est t indiqué au bas du fol. 43 r° gir die dil t Y “ἃ in 
tieu signe ca outre a parfinir tuit ensemble. Suit le signe. - 


, M3 À 
tà fh 
4 


9 
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Le MRBEEONS, - OHAN A 'ckUs 


J (XXII; 18) Contao 
enim omni audienti verba 
prophetiae libri: hujus: "Si 
quis | apposuerit. ad : haec, 
apponet Deus super illum 
plagas 'seriptas | in ‘libro 
isto. (19)-Et ‘si quis dimi- 
nuerit de verbis libri pro- 
phetiae-- hujus; "auferet 
Deus partem ejus de libro 
vitae, et de civitate sancta, 
et de his quae scripta sunt 
in libro isto. (20) Dicit 
qui testimonium perhibet 
istorum : Etiam venio cito;.. 


Amen. Veni, Domine Jesu. .. 
(21). Gratia Domini. nostri - 


Jesu Christi. cum tite 


ἘΝ FRANÇAIS 


QU MENUSENT SA PROFECIE. 


(xxii; i8) Tis *. *. Jeo 
“ai fini ? les prophecies de 
cest livere & tesmoin a tuz 
[iceus] qui le orrunt. Se 
nùsi met riens, Deus mete 
‘sur lui les plaes'escrites: 'en 
cest livre. (19) Et se nuls i 
amenuse [rien] des paroles 
[del livre) de ceste prophe- 
cie, Deu toille sa partie del 


"livre de vie & de Ja seinte 


cité & des biens que sunt 
escrit en cest livre.(20) Ceo 
dit cil qui porte tesmoing 
.de ces choses: Jeo vieng 
tost.Oil*, venez,sireJhesu, 
Amen ?. La disc powe 
Belges deus AM" seit 


rép “ru tds files o nos- 1 tuzi ANNE. ! GET 


due 09.2..994U01 3L 
5] ἣν .Cette mbMiene manque dans BC. — 2. à Ce mot est à " fn di 
paragraphe. — 3. Mieux BC jeo afferme. — 4. BC omettent oil. — 
5. BC, omettent Amen, — 6. BC omettent Jhesu Crist. — 7. Il faut 
évidemment vos, néantmoins. ABC ont s soit. nos, soit nus.. Mi 


δ. Ὁ". .Téi sunt ‘escommeniez "EMIT felun Gius pullant. ki 
re[nijent. la veraie lestre de S. Escripture, & li herites * mes- 
creanz Rui la corrumpent par faus entendement, & li! faus de- 
cretite * qui torne " S. Escripture, que est de espirite ὅ, a plei- 
derie por [ces] temporeus choses ? gaanier, & li fana prees- 
chor.qui preeschent pur * veine gloire & por terrienes 
richecés. Ceo qu'il dit « ge vieng tost », & ne dit mie quant, 
signéfie ceo qu'il dist en l'evangile : « De ceü jur ne de cele 
hure nuls hom ne set, ne li angele du ciel, fors sul le pere »; 
& por ceo nus amoneste & dist : « Veez par veraie creance, & 

. veillez par bones eovres, & orez a Deu par devotiun; kar vous 


j À SAGE 3 


“ἢ 


εν... 
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+ 
x» NA 


ΓΨ quant il vendra °» ; & pur ceo mestier est "" estre tuz 
s. & ausi vivere come l'en ose de ici partir & au 
nt venir. Ceo qu'il dist « venez, sire Jhesu » signefie 
le grant desir que S. Glise a de estre glorefié par la venue 
Jhesu Crist au jugement. Ceo qu'il dit « la grace nostre sei- 
gnur Jhesu Crist soit o nos tuz » signefie la vie de grace que 
Nostre Seignur ‘ a donné a seinte Glise par la mort Jhesu 
Crist & par la  resurrectiun desque ele vienge a [la] vie 
de gloire. Jhesu Crist le fiulz Seinte Marie, qui est un Deu 
tut poissant ole Pere & Seint Esperit, nos alume le[s] quers 
de veraie creance & eslieve par ferme esperance & esprenge 
de veraie charité, & nos doint issi enlui vivere & morir que 
nos puissum ove li en sa gloire, en cors & en alme, regner 
sanz fin "! Amen. 


1. BC escumengez. — 2. MR τᾶς hereges. — 4. BC 
decretistre. — 5. BC turnent. — 6. BC espirituauté. — 7. € p. ce 
choses temporeus. — 8. BC par, — 9. Marc. xui, 32, 33. — 10. B 
est m., C est m. de. — 11. BC Sire. — 12. BC sa. — 13. BC s. f. r. 


VOCABULAIRE 


Acravanter, sera acravantée, 
addition du ms. A, 101 
(XVIII, 21). 

adanz, « in facies suas », 56 
(XI, 16). 

afoler, afole, « calcat », 106 

(XIX, 15). 

afubler, afublée, 58, ajuster, 
attacher [un vétement] . 

aluine, « absynthium », 40 
(VIII, 11). Cf. asloigne. 

am, amb, voy. le suivant. 

ambedous, amedous (var. 
ambe am), de — pars, « ex 
utraque parte », 2 (I, 16), 
7 (I, 12). 

archal (var. orchal, orcal), 
« aurichalco », 29 (I, 15, 
II, 18). 


arson, « incendium, » roo 
(XVIII, 18). 

asloigne, « absynthium », 
40 (VII, 11). Cf. aluine. 

assuager, assuagent (var. 
eswagissent), 84, mener 
une vie douce, agréable. 

atifement, 104, 116, habille- 
ment, façon de se vêtir. 

atiffer, si est atiffée, « prae- 
paravit se », 104 (XX, 7), 
atiffée, « paratam », 114 
(XXI, 1), 

aver, 88, cupides, avares. 


Beüe, de fet bete, 3, est une 
mauvaise leçon ; il faut 
adopter la leçon de B, de 
freit biue; ce dernier mot 


1. Le chiffre romain indique la page : les mots qui ne con- 
tiennent pas l'indication du chapitre et du verset (entre paren- 
thèses) sont empruntés au commentaire. 


Koschwitz, v. 775), et ail- 
leurs sous la forme bieu; 
voir Littré à l'hist. de biez, 
et Godefroy, Compl., sous 
bies. Cf. bevium, AP le 
Coutumi 
mandie, X x γε [at s. bd. ] 
J. Tardif, p.75. 

blasfeme (var. blastenge), 
« blasphemiae », 89 (XVII, . 
3). 

blasfemer, 
mer. 

blasphemer (var. Perge 

© « blasphemare », 65 Ἐπ 

, 6, MM ki as 


voy. blasphe- 


À 


1515415 


et. Temponer. saisit | 
boban, 445 92; faste, pompe. 
boesine, voy. .bosine. Ad 
bor delere, « mer X». 88 

(xvi, 1) 103 ἜΣ 2). | 
bordelerie, « prostit + 

i (XVII, 3), 103. (XIX, 


{ 
bosine, potins « tuba ,»,4 | 
(L 10), 16 (IV, ἣν A... 
bosiner, « « i de 38 ».39, 

At. (VIII, d, 7» D " 
brandon , facula », 40 
(VIII, 19. Od 


-- 


| |..Vr 25, 


72 1 


Cendel, « coccum »,..99.. 


defroy, au Complément. 
cheir, « cecidisse », 41 (IX, 
1); dunt vos estes chaez 
var. chaeit, cheü), « unde 
excideris », 5 (II, 5); cheï, 


« cecidit. » (VII, 10) ; 

ἔ 4 diei eciderunt. », 
24 (V, Ἢ 34 (VII, 11); 
cheierent, 31 (VI, 13); 
_cherrunt, 32; cheez, « ca- 

dite », 31 (VI, 16). 
chaline, « aestus », 82 
(XVI, 8). 


cheiti YEBUB a 82 € apti vitas », 
, 65 (XILL,, 10). nottibhn 
n « byssus», 99 : 99 


S (XVILL, 16)... à: , Adabs 
| cheveteing, « tribuni Px)31 


» slots ,19lols 
coment (var. come),; «ytan- 
| quam. », 11. (Hb 3)... 0s 
corneres,..« cornibus »,. 44 
(IX, 13,4554. à saisis 
courres,  «. rhedarum py 99 
(XVIII, 13); cures, « cur- 
,ruum », 43 (I sSebsdms 
criembre, cremez,« timete », 
972 (XIV, 7}: sq pr 
curres, -— courres. ||} 
IO .*XwM) (adoxh 
Danter, dantent, 41, domp- 
ter. (8x ἢ 
decevre, 29,67, 69, décevoir, 
tromper. Voy. suduire. . 
.delicius, li, 39, 88, ceux qui 
… vivent dans la mollesse. +; 
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deorrée, «'deaurata'», 99 | "sunnent;'« venifici», τ 
(XVIII, 16). “Ἢ (XXI, 19). 092 ons x 
deske, « usque », 7 hir, etisechist;lk sicca- 
mo} 3.4 donéc », τὸ (IT, | vit», 84 (XVI, 12). ^ 
25,30 (V 11]; rio (XX, | enseeler, enséelez, «signa» 
MS}; —'a"quant, « usque- | — 47 (X, 4); enseelée, 4 sig- 


quo», 3o (VI, 16); — a 
dant, « quoadusque 5,33 
,γ3). Alis «ow 19! 


e 


j Socr ol a 

dimaine, « docilis die », 
J97 (E -10).118 20 ,21031125r: M 
donet, "sub." pri pl: Ὑ" p. 
doigsum (var. doineuh, 


/doynum), 66. pre TTE "ton 
dodo, v i: Modan: | 
— AV X) o8 .fo 


dront, dolerunt), 
droiturel, plur. « jusia: wy 
103 (XIX, 1).ἐξ (Ὁ {1} 
duresse, 44, obstination Á [952 901 
baslubosont 12 1 d o2cus 
Efforciblement, «‘imfortitu- | 
.dine », 94 (XVIII; 2). 
enblanchir 36; blanchir, pu- 
rifier. (re ΤΠῪᾺ 
aubolete,:c enboevent, ἄορ | 
cs'imprégner de. Ω 19 »,— 


ennercis, « factus niger »; 31 | 


trou τὸς frorn f 


(VI, 12). 


ennuble (var. neulus, nubi- | 


sous), 122; nébuleux.. ^ 


enordiz (var.'ordez),'« coin- | 


quinati » ; 7o (XIV, 4). 
enoscurcir, 42 ; enoscurcíst, 
| « obscuratus est »,42 (IX, 


enpoesuner, cil qui enpoe- 


— 


"matum », 32 (V; dy As2lot 
enticément, 85, instigation. 
ehvénimers; inf. pris subst:, 

« veneficiis », 46 (IX, 

21). "xs Be «5 Ο ΕἸ] 
eschivrej 32, éviter, 7° ^^^ 
escomengement, cs 

municádtion. ^' gsoY 
| eshaücer bar enhancer) 66 

^"éléyer, ici, purifier: 
esleecer, se roll 

cnadehunter », 53 (XI, 

εἶτ). - .U20 ?& » ,892 
| éspars, 18, do . e£ E: 
| espirite, en —, « in Silio. 

1, 16 (I, 10, IV, 2). 
| essorber, 41, ayeupgler. ^ 


20741 , 


| ester, « stare », 31 (VI, 17); 


-jéo éstois; «sub Xr 5 (HT, 
20), RE «stantis », 49 
(dXy..8); * ;Cestunt; 
| € Stantes- sg (VI, à 'g); 
estoient (var. estürent), 
-w'$tdbant », 34 (VII, 11); 
. estut, « stetit », wp, 
3). 

estive, voiz de —, « vox ci- 
bird, 101 (ER | 
22). 117 y Xi " 

— « atrium " 76 (ΧΙ, 2. 


Faucile, Ὁ « Γ δὲ 75 ouv, 
16)" AT £ 


fausine, cum ei "avezi.. 
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’ateint de —, « invenisti.e0s 
mendaces », 5 (II, 2). 0 
fier,'« ficus. re 31. bed 13)» 


32. “ler IV XI) ὦ 
flambe, « Ad. », 2, n. 3 
.:9 (MH, 18). EX) τὸ 


folaer, folaerent; ὃ ,errave- 
runt», 101 (XVIII, 23)... 

forneise; .« eamino »,.2 4L 
A6); 3« « zdbüsdev. » 

forsclos, 128, δ τας ἀπὸ 


fortraere,- A EURE »y- 9 ! 


d(diyao)|i? d058$220525m0: 
froes (var. Hn. joo eer a. si 


^grant τας, «πος impetu.», | 


IOI rna xh ue, | 
sfrois.c 155255Íe9 sa 15299129 


Grosses, « grossos 5, boa (VI, 
13), 32, T^ non "- 


^ ' é P [ 
máüres. . δὰ Aittiose 


ἢ ΟΣ B 
Herbe ai] citharas », 2n. (v. 
: S ΝΥ τὶ j15jà » 29 
heire; sac de—, « saccus cili- 
.cinus»,.31 (VI, 12)» (oc 
herite, 11, 25, 28, 29,40, sb. 
. 130  ((var.: hereges), héré- 
tiques. 
horette,lune—, « una. cay », 
ot (XVII, 12), 96 nme 
19). 
1gopitsnesd « ee e », 
126 (XXII, 7. ' 
it ἘΕΧῚ οὐ τὰ müubus » «5 7: 
Lai, « lacum ^ 76 — 
x9). | 
laür 120, Die « ; latitude », 
. 149: (XXI, 16). 


371323 |! 


VOCABULAIRE 


 leessur (var. leissur), 45; dois 
sir. deii xj 
leise (var. 'hautesce), . « lati- 
. tudo », 111 (XX,.8). Gode- 
: frs laece, article où deux 
mots, bien, distincts sont 
. confondus ; voy. Romania, 
€ XVIII, 550... UE ARS 
leür, voy. laür. ΟΕ 0 
lezdesse, ;«. turpitudo.», 85. 
(XVI, 15). Suit, 
βοΐ ποῦ » +20 tamuib 
| Méüesirous. ne art ne —, «et 
omnis. artifex ,. omnis. ar- 
tis.» τοὶ (XVIII, 22)iob 
| merc, «signum », 33 (VII, 2), 
| 042 (IX, 4); « characterem »,, 
, 68 (XIII, 16, 17),-73 (XIV, 
9), 8o (XVI, γε nos τῇ 
mercher, « signare.»,133 
(VII, 3), 34.401 .2 fot 
 mescreantise . (var. mescre- 
, aunce), 16, 41, incrédulité 
| Ou fausse croyance. 0 
, mole (var. muele, molur), 
- «lapidem molariem », 101. 
(XVIII, 21), 102. 
| mot, quant. vos ne. saverez. 
τ —,« et nescies qua hora », 
| 18 2 M, :β): 1051.» ,2isoune 
moti, voy. noti. (εὐ ΤῸ 
mourine, . par —; «morte»; 
(VI, 8), mortalité causée 
par une CPR ἢ sibron: 


| 
| 


‘2% 
222 
] 


cit: 


118: tiu: 


Noti M Amoté ,- /mustré ;. 


mort), 51. (deux fois); doit 
«probablement être corrigé 


en moti, exprimé, énoncé. 


(srt 1 
i | ; 
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Orchal, voy. archal. . 
Papelard, 54, hy pocrite, faux 


dévot. Peut-être ce mot 
. composé se rattache-t-il à 
. l'expression « manger le 
lard », sur laquelle "T 


- Romania, IX, 474. . | 

parcener, 2 get pt 1. (1, 

«τ)ουϑινρ ins sh 

pates (var. pes), « pedea ó5 
(XIII, 2). 


pleiderie, 82, 130; l'auteur 
du commentaire blâme 

ceux qui turnent l'euvan- 
gile (ow sainte Escripture, 
130) en plederie ; le sens 

- est indiqué par le second 
passage oà le commen- 

. taire ajoute por ces tem- 
poreus choses gaanier. 7! 
s'agit donc de ceux qui 
. rayalent la prédication de 
. l'évangile au métier d'ayo- 

+ cat, -sy livrant pour le 
profit qu'ils espèrent ;en 
tirer. 

plungel (var. pluguel), de- 
vers —, « ab austro ». Ce 
mot, qui désigne le sud, est 
relevé dans Godefroy. 
pluguel, mais pluiel e 
forme correcte. 

porgatoere, peine — 77, 
peine destinée à purifier 
(comme les peines du pur- 
gatoire), par conséquent 
temporaire. 

pressur, « torcular », 106 
(XIX, 15), pressuer, 107. 
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prome, 20, prume, a le 
prochain. : 

prophetisse, « propheten. », 
9 (11, 20)... 0. 

prume, voy. rome. 

pucelage, 120, état de. virgi- 
mité, 

pulent, 117, pullant (var. 
puaunt, 130, puant. 

purprine, porprine, 122, de 
Pourpre: : - 


Raembrer B. δ. BRegoca 
prét. reint 25, racheter. 
ramponer, vos ranponent 
. (var.. blastengent), « blas- 
phemaris ab... », 6 (IL, 9). 
receivre, 66, 78, 129 (XXII, 
+ 17), recevre, 110,  recey- 
vere, 26 (V, 12), recevoer, 
8o, recever, 21 (IV, 11), 
..recevrent, 108 (XIX, 20), 
recevoir. 
reenes, « ranae », ὃ (XVI, 
BB} 1551 
rehercer, 127, art υμής expo- 
ser de nouveau. 
reindre, voy. raembrer. 
dr ind. pr. ret, 12, gratter, 
acer en grattant. 
Ut sine, colur—, 122, couleur 
ΚΙ; . de rose. 
ruer, sera ruée, « mittetur », 
101 (XVIII, 21). 
ruir, ruist, « rugit », 47 
(X, 3). 


Saver, voy. mot. 


secré, « mysterium », 49 


(X, 7). 
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setieme (var; setime), «sep: 
timum », 36 (VIII; 1),'sep- 
.'tieme; 121 (XXI, 20); sep* 
time, 55 (XV,.5); «τι 0 
sevrer, seivre, 3, sevrera, Ὁ; 
-güpurérinib ori 95 |901}0 
signacles (var. seaus),'«'si- 
^gnacula!»; 24 (V, 9); si- 
gnacle de la croiz, 34. : 
sisieme . (var. sisme;' sime); 
« sextum », 121 (XXI; 20). 
sisime (var. sixt, sime), 
εἴα! sextus ^», 30 (VÍ; 13]; 
44 (IX; 13, apro A A 
siste, 92, sixième. 'Ieaoquia1 
suatume (và? 'suavité); 17, 
-'doWeeür. 08 εἴτο ποτα 
suduire , ^ ' südoioit^ (var: 
- deceut), « seéduxit »,67 
(XI, 14): ! NY 0€ ,519Y 
(rr VI) 12 ,19v299291 ,08 
Taillages, 93; taillés; impôts 
arbitraires. D oi à 
téillé deliée, ^4" byssinüs 5; 
104 (XIX, 8), ro6 (XIX, 14) 


terremote, «terrae sini Ld 
A ts log sb. 52 


di ox Vrrbais 
Mere (εὖ 391 τὰ bid ,97197 
Attn 9 495515 z 
"wSluos esr TU E 


5,5511 2152 ,1911 
{τὸ EVA) roi 


4 21302111 


| vielé (var. 


tk ‘eo ‘Haut », delut Qd 
A£ X) 
Jour ὑχοῖς ,19v82 | 
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τὴ (VI, 212); 324038 (VIH; 


tieves;« tepidus »,14 (IIl; 
foq6).95' 91íS-tus A E 


tolir 93, toille, “130 (XXII, 
ST } 
err 
transglutir} transgluti;'« àb- 
-l'sorbuit », 62:(XIL, 16)... Ὁ 
tretable, 20, de caractére fa- 
étoiles oq » {596} wt) 29108 
εἰς ,HTX) 
Unt, pár —j'« quibus»; 108 
SOUX, motos ub 
uytieme (var. utisme); «oc- 
.Utavum »;.: 
ensa 5} : bee | t5 (ot: 


"c 10r (XXIII; 22)- v] 
Tego küyv 98 *udbit 


720) ysles 
ἘΠ 4)... Ὁ eg? tony 


oi 
“οὐ {leuaule ^w) fegauiq 


cQ «€onang deo parer 
οἱ Y49 ὦμο 9i Sicoiasb ip tome 


ay o ho) umb 3«slex 
T5 isinlq sinmletguiq 
1581103. 95191 
ἐν “5 θαυ, ,9179018310q 
rar ὁ -sbnitash sis 
^w wb roma 254 ou162) 
109132102. 1D — "(atindfég 
STONE 


op .« ΘΗ » divos | Oor ,« a18lust03 de 182914 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 


^ 


— P. ccvn, note 2. Les manuscrits d'origine proprement 
française qui portent la legon ont au lieu d'oent sont au 
nombre de plus de quatre. Il'faut en effet ajouter le ms. 
Addit. 17339 (p. ccxci) et les ti isn 
glosée est jointe à la Bible hist 


1 


nss. français où la version 
ale : B. N. fr. 152, 155, et 


s tro 
6260 (pp. cexcvm, ccxci&, cecr 
M « kn 
P. cexLvi. Aux mss. de Paris qui renferment la version C 
il faut ajouter le ms. B. N. Nouv. acq. fr. 6883, déjà men- 
tionné, p. ccxxviii comme renfermant la version glosée. C'est 
qu’en effet le manuscrit renferme l'une et l'autre version. 
ts version C d'une écriture un peu plus récente que le reste 
du manuscrit, mais cependant encore du xiv* siècle, com- 
mence au fol. 132. 


P. 14, 1. 2 de la glose, garde, lire gardé. 


P. 44, 1. 4à partir du bas, au lieu de ( ro) lire (14. 
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Publications de la Société pes Anciens ΤΈΧΤΕΒ Français 


(En vente à la librairie Fmmw-Dinor er Cie, 56, rue 
Jacob, à Paris.) 


Bulletin de la Société des Anciens Textes Français s 1875 à 1900). 
N'est vendu qu'aux membres de la Société au prix de 3 fr. par année, en 
papier de et de 6 fr. en papier Whatman 

Chansons françaises du xv* siècle publiées d'après le manuscrit de la nme - - 
thèque nationale de Paris par Gaston Panis, et acco: de la m 
JA cte en notation — par Auguste GEVAERT (1875). Epuisé . . 

Les anciens Mon e et. frente ise (ux*, x* siècles) pu- 
F'Gaston Panis. Alb fe de neuf planches exécutées par lap hoto- 
(0 Qao Os ree HE a eio cry eae ah Fa Ro et 

de la Monta igne, roman d'aventure um ^ pee fois, d'a- 

le manuscrit unique de Paris, par a 5 fr. 


de Nostre Dame par publiés d' βῆ le manuscrit de 
Mr ds e nationale ve uice te et emis texte com- 
plet t. I à VII (1876, 1877, P1878, 1879, 1880, 1 1883), le vol.. ro fr. 


LIC TRUM k M, Erpscole BORRAR, S base À + 
table des noms et celle des citations bibliques (1 Diss VOR alli 15 fr. 


Le t. IX et "dernier contiendra l'introduction et les notes. 
Guillaume de Palerne publié d'après le manuscrit de la bibliothèque de l'Ar- 
senal à Paris, par Henri Μισηειαντ (1876). .............. - I0 fr. 
Deux Rédactions du Roman des Sept Sages de Rome publiées par ie 17 
OCTO PETERET 8 fr. 


Aiol, chanson de te publiée d'après le manuscrit unique de Paris par 
Jacques Mossuem'et Gastos RarwauD (1877). Epuisé ΟΕ ordinaire, 


| L'ouvrage sur papier Whatman................4.4. «us 134 De 
Le des Hérauts de et d'Angleterre, sui The Debate be- 
tween the Heralds of England and France, by John Coxs, édition commen- 
Paxnier et ac par Paul Meyer (1877)... ....... 10 fr. 


Œuvres lètes d'Eustache Iuchsum pe bliées d'après le manuscrit de 
la Bib ue nationale -— DE Queux pg Samr-HirAIRE, 
t. I à VI, et par Gaston mao t Vi T à X (1878, 1880, 1882, "e 
1887, 1889, 1891, 1893, 1894, 1901), le vol... ....... (2083 I» 89 

Le t. XI et dernier contiendra l'introduction. 

Le Saint V. de Jherusalem du r d'Anglure publié Mem b 

A eue re ET cogne re τς. 


du Mont-Saint-Michel pee tes et " 
m - on Saia MAI (34545 p ot dera 7: 


V C gerne Se pipes d de geste publiée £e introduction, in 
Ver Eugène Konami (1879). serrer meer 8 fr. 


PM et Beton, chanson de geste provençale CAE pour la première fois 
"y le manuscrit unique appartenant à Didot par Paul Meyer 2 

(1800). . : . oo 0 oi 00 00 νιν ono δ + + ele tels 0. . 
La Vie de saint Gilles, par Guillaume de Berneville, poème du xir siècle 
publié d'apres le manuscrit unique de Florence par Gaston Paris et 
Alphonse Bos (1881).............. 22$ 33 RTE ον d RC EPLES 


L'Amant rendu cordelier à l'observance d'amour, poème attribué à MARTIAL 
D'AUVERGNE uns d'après les mss. et ἊΝ anciennes éditions par A. DE Mow- 
quiiauos ($9901). Chers see à i EPROGANEN OE T S Ux . 10 fr. 


Raoul de Cambrai, chanson de geste publiée par Paul Meyer et Au ee 
LONGNON (1882)... «e nm hmmm est rm mnm δι 

Le Dit dela Panthére d'Amours, par Nicole DE itk eme du xie » 
cle publié par Henry A. Top (1883) - - MEM ADR ἘΣ δον 9 X ir. 

Les Œuvres poétiques dc ya e de Remi, sire de παρ 2 pat ar 
H. Do € fe II (188. 4-89) ἐξ. Mr 
Le premier volume ne se ΩΣ pas. séparément ; le savon volume seui 15 fr. 

La Mort de + de Narbonne, chanson de geste publiée par J. Couraye 
pu PARC (1884) 4, pes ee dons de ovo ess τ» CRE y. HOT, 

TN Versions rimées de l'Évangile de Nicodéme publiées par G. Paris et 

A. Bos (188 $) d. 5 2b o1 L^ ΟΣ M op KSMLCODL TRACE RUND 8 fr. 


Fragments d'une Vie de saint Thomas de Cantorbéry publiés pour a première 
fois d'après les feuillets appartenant à la collection Vercruysse, 
: avec fac-similé*en héliogravure de l'original, par Paul MEvER( 1885). ‘10 fr. 


Œuvres 2 ues de Christine de Pisan publiées par Maurice Roy, t. I, Π εἰ 
IH (1 1891; 1896), le vol... ,. IESU . 10 fr. 
ps uns ob en prose du xime siècle publié d’après le ms. appartenant à 
M. A. Huth, par G. Paris et J. Donor, t.Iet 11 (1886)... ..... 20 fr. 
Aymeri de Naïvonne, eiingin, md geste publiée par Louis DEMAISON, t Tet 
II (1887). do © re rh hens 78 7t 40. 


Le Mystére de " eui de Menthon ublié d'après le ms. un a 
A à M.lé comte de Menthon par A. Fato Se ΟΝ "m 
Les quatre Ages de l'homme, traité moral de PHILIPPE DE "Navi de EN 
par Marcel DE FRÉVILLE (1888)... «4. «eee ἐν nnn n nen 
Le Couronnement . de Louis, chanson de geste bliée par. 
^ i iu^ p 
- L'ouvrage sur papier Whatman : . . V e γα UT ^T 95 ye P 
Les Contes moralisés de Nicole Port publiés par Miss L. Toulmin 
et M. Paul Meyer (1889)... : en. s τοῦς ULL JUN, VV. Exe 
Rondeaux et autres Poésies di XVe siècle publiés d'après le manuscrit de la 
Bibliothèque nationale, par Gaston RAvwaup (1889)... «Ὁ οὐρεῖν νι 8 fr. 
Le Roman de Thèbes, édition critique d'après tous les manserits ee 
par Léopold Consrans, t. 1 et ΠῚ (1890). . .... LEUR TOR, TARA 
. Ces deux volumes ne su ψοὐδηποριεὶ séparément.  ᾿. "rt Se 5 
Le Chansonnier Pana is de Sai nt-Germain-des-Prés, Di oe temm 
. reproduction phototypique yid transcription, par P EvER et Gaston 
Pob Wrap EN. ver. rey τον 4 Fous 44 40 fr. 


lié d'après ri 
Mes mat de i la Rose ou de Guil e de Dole publié d'après Je | manuscrit 


SERYOIS, ( NE eriee remet rernm p y. 
L'Escoufle, roman d'aventure; publié, pour la: Ling fois.d 
erit cR de FATSenab. par H. -MICHELANT et P Meyer AC ER EÀ 
Guillaume de la Barre, roman d'aventures, sas Anxaur ἢ bas De Cases 
NAUDARI, publié par Paul Meyer (1895)... το nnn rete "14 


Meliador, par JEAN FmOIsSART,- publié. par A. νόον, ἃ ara 
(1895-1899), le le. ΟΕ ente 

La Prise de. Cordres el de Sebille,. je EU de ste ubli 
δε quique, de. la, Bibliothèque "ione, fa ges M dins 
(Egi). sono sen des is ΨΥ» ΡΟ ἘΣ 


AME ML 


| Mas et le prix La Grange, à l'Académie des 


de Guillaume Alexis, prieur de Bucy, publiées par 


— Arthur PracET et Emile Picor, t. I et 11 (1896, 1899), le vol.... 1:0 fr. 
… L'Art de Chevalerie, traduction du De re militari de Végéce par Jean de 


, publié avec une étude sur cette traduction et sur Li Abrejance de 
l'Ordre de Chevalerie de Jean Priorat, par Ulysse RoBerr (1807) 10 fr. 


Li Abrejance de l'Ordre de Chevalerie, mise en vers de la traduction de 


- Végéce par Jean de Meux, par Jean Priorar de Besancon, publiée avec 


un glossaire par Ulysse RosBERT (1897). ...............,..,.. IO fr. 


La Chirurgie de Maitre Henri de Mondeville, traduction contemporaine 
de l'auteur, publiée d'après le ms. unique de la Bibliothèque nationale, 


— par le Docteur A. Bos, t. I et I1(1897, 1898)... .... ..... .. 20 fr. 


Les Narbonnais, chanson de geste publiée pour la première fois, par Her- 
mann Sucuizn, t. I et II (1898). ........... CU. d fs tune 40 f 


Orson de Beauvais, chanson de geste du x siècle publiée d'après le ma- 
nuscrit unique de Cheltenham, par Gaston Paris. (1899). . . .... ro fr. 


L'Apocalypse en qun. au XIII* siécle (Bibl. nat. fr. 403), p. p. ye E 


DeEuise et P. Meyer. Reproduction phototypique 1900)....... 4 
— Texte et introduction (1901)........... eee eee err 15 fr. 


Le Mistère du Viel Testament, publié avec introduction, notes et glossaire, 
p le baron James ne Roruscuirp, t. I-VI (1878-1891), ouvrage terminé, 
SR PP TS ER TIRERTTT. 10 fr. 
(Ouvrage imprimé aux frais du baron James de Rothschild et offert aux 
membres de la Société.) 


Tous ces ouvrages sont in-8°, excepté Les plus anciens Monuments de la 
langue francaise qui sont grand in-folio. 

Il a été fait de chaque ouvrage un tirage à petit nombre sur papier What- 
man. Le prix des exemplaires sur ce papier est double de celui des exemplaires 
en papier ordinaire. 

Les membres dc la Société ont droit à une remise de 25 p. 100 sur tous 
les prix indiqués ci-dessus. 


La Société des Anciens Textes francais a obtenu pour ses pu- 
blications le prix Archon-Despérouse, à l'Académie française, en 

nscriptions el 
lles-Lettres, en 1883 1895 et 1901. 


Le Puy-en-Velay. — Imp. Régis Marchessou, boulevard Carnot, 23. 
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